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sémpéarter aa PIERRE. : : 
er à mnt gr & à la « menace soviélo-cnhaine » 
‘ LEril Fan = 2 She ÉD Tr sur le continent, Au cours des 
.— RE dernières semaines, le débat entre 
: L'ATEM Paris et les capitales africaines 
IN motiérees avait pris un four assez 
vif. Même un dirigeant anse pon- 
. CONTRE i LE CONSUL dére déré que le président Senghor, du 
A M Sénégal, multipliait les déclara- 
MARTEL tions d'un ton sévère. 
Mario: A l'issue de Il: conférence, les 
Noir ou Quels js: rapports franco-africains — dun 
raoïns dans l'ensemble franco- 
-. phone que privilégie l'Elysée — 
“+ {315 ont retrouvé leur sérénité. Pour- 
ME de 7: st tant Paris n' pas renoncé à la 
ee da: Ta ace un ser "#47 poBtique d'anstérité qui, en ampu- 


m'a pas suffi à dissiper l'euphorie 
régnant à Dakar. Cenx-la mêmes 
qu) O menaçaient d'en découdre 
avec le président de la République 
à propos de ia crise de in coopé-. 
ration Iui ont fait bon accueil 
dès lors qu'il leur apportait la 
promesse d'assurer « chaque fois 
que cela sera nécessaire » leur 
droit à la sécurité. Même s'il s'est 
prudemment gardé de sorkir du 
cadre des accords existants et de 
prendre des engagements de nsou- 
tien militaire, M Giscard d'Es- 
taing à convaincu aisément 3es 
interlocuteurs, an nom à du principe 
de ne énoncé dans le communiqué selon 
Eater Re METEO "af Jequel « rien ne pent se bâtir sur 

- *1 Je continent si Ia sécurité, l'indé- 
pendance et 18 stabilité des Etats 
mc LE _ me sont pas assurées ». 

… EM Ce langage est doux à Foreille 
de dirigeants que instabilité 
chronique de nombre de régimes 
africains et le redoutable pro- 
cessus de remise en cause des 
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Ps “= ta He __1N{ frontières nées de la colonisation 

Ts pe Mine : Tegres F0 avaient plongés dans une vérita- 
: > ln nat 2 ble angoisse. Quel président sur 
. D PT Es x} le continent ne soustrirait à l'af- 


firmation du président de la 
République, pour qui « chaque 
Etat africain a droit à Ja sécurité 
à l'intérieur de ses frontières, 
guelles que soient ses options 
idéologiques » ? 

Chacun apprécie sans donte 
Afrique convulsive 
d'avoir des amis qui, en cas de 
besoin, sont prêts à Leger 

sallicitude par des ives 
ns allant jusqu'à aide de leur armée 
- et de leurs conseillers 
Si militaires. ‘Tontefoïs, Le souci de 
ir sécurité exaterbé chez les « mo- 
“0 dérés » par le début de « psychose 
; cubaine >», qui a si jargement 
fS dominé la rencontre de Dakar, 
& n'est pas — fl s'en faut de benu- 
k conp — le seul grand problème 
£| du continent ee Sr 
+: Se it-E S'aileurs 
LS RUE rie a rOccident, par 
A une attitude résolue dans la crise 
1 d'Afrique australe. privait enfin 
sf l'URSS. et ses alliés d'une idéale 
RES occasion de s'identifier à In cause 
HE des opprimés et de prendre pied 
ca | dans la région * À cet égard, on 
ns 7" eût nimé plus de précisions sur 
7 <“ Yintention exprimée par le pré- 
.r.: sident de Lz République française 
Fi « d'aller plus loin » que l'inter- 
Pre | diction des ventes d'armes à 
F C'est en s’engageant bien davan- 
fé tage dans cette voie, en restatl- 
ee rant les moyens de Ja couopération 

LEE avec les Etats africains — sujet 
| escamoté à Dakar — qne Paris 
A À pourra enregistrer le senl succès 

| durable. Il est moins important 
sde rassurer pour un temps des amis 
"à apeurés que de dégager, pour len- 
H' semble des pays dan contivent, 

“mme © voie médiane » entre les 
# hégémonies, seul moyen de gs- 
a rantir durablement ce « dévelop- 
s' t dans la paix. dans l'unité 
cl et la coopération » qu'affirment 
=) rechércher tous les ser 
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7 | d'empêcher les immixtions étrangères > 


À l'issue de la conférence IranCo-africaine de Dakar, qui s'est 
achevée le Jeudi 21 avr, le président Giscard d'Estaing Pre son 
séjour au Sénégal Jusqu'à samedi pour uns visite privée. Le commu- 
niqué publié par les participants à Ce quatrième « sommet » exprime 
Ja « conviction que rieg-ne peut se bâtir sur le continent si la ur 
l'indépendance et 1 âfabilité des Etats ne sont pas assurés » 
estime « d'un intérêt ‘prioritaire d'empécher les immixtions Fe 


gères ». 


Bien que l'essentiel dés travaux de la conférence ah été officiel- 
foment consacré aux problèmes économiques et monéfaires, c'est Ja 
question de la sécurité des Etats aïiricains face à Ja « pénétration 
soviétique » qui a dominé de bout en bout Ia rencontre de Daker. Les 
premiers commentaires des participants marquent, à cet égard, une 
vive satisfaction. Le président Bongo (Gabon) a tenu, ce vendredi, à 
« remercier et féliciter - /e président Giscard d'Eslaing et !e roi 
Hassan !| pour leur « geste en faveur du Zaïre ». 


De notre envoyé spécial 


tous risques que 

Giscard d'Estaing vient d'offrir & 
"os fa d'Etat », nous larait 
jeudi, après la clôture de la 
conf , Tun 


plus sensibles à été Faite mercredi 
M Senghar : «Le droit Eire 
« Toi 

africains à la sécurité est Fe que 
la France le reconnaÿf et l'af- 
Hendra choque Jois que eelé sera 

Ta, C ois que sera 
rrrol- er les engagements qu'elle 


nous dit un ministre {voirien. 
Le « niméro » 
n'a pas eu lieu 


dans une atmosphère de 
pour ne Das 
dire d'euphorie Toutefois, ia 


cours des 
l'affaire _ pue n'& ee 
uée qu'une fois, lorsque Karl 
1 oi, vice-président du consefl 
exécutif a des aïtfaires 
étrangères du Zaïre, APPrOuvÉ par 
ses collègues africains, remerçia 





sous leurs aspects les plus terh- 
ues, qu'il s'agisse de L’ _ 
tation de capital du Fonds 


auraït 
réponse à la demande torruée 
Fe ce sens. En revanche, sans 
bien eptendn, abetraction tion 
ements du es 
ticipants à Is conférence One 
selon de 


de 
parce qu” condifionnent Le 
l’ejfort de développement 
l'Afrique. » ë 
PHILIPPE DECRAENE, 


(Lire La suite page 2,) 


HonoL — Des Hanoïens. trop 
étonnés pour mauifester hostilité 


ou froideur, s'arrétaient voici 


quelques semaines pour regarder 


plusieurs Américains faisant du 


footing au petit matin autour du 
Petit Lac, près du centre ville. 
D s'agissait de membres de j2 
mission Woodcock venue rétablir 
des contacts au nom du président 
Carter. Le 3 mai, les négociations 
vont reprendre & Paris à l!" 

droit même où Américains £€t 
Vietnamiens s'affrontérent pen- 
dant des annéts autour d'une 
table de conférence. L'ambiance 
& bien changé, Il est vrai, depuis 
l'époque où la diplomatie amé- 
ricaine etait menée d'une main de 
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La fin de la conférence franco-africaine de Dakar Le rapport parlementaire sur l'aéronautique 


Les participants mis jugent qu'<il est d'un intérêt prioritaire |° La commission dénonce l'incohérence des choix gouvernementaux 


e L'opposition reproche à la majorité de n'avoir pas suffisamment enquêté 
sur la société Dassault-Breguet 


Après La publication du rapport parlem 
taire sur l'utilisation des fonds publics alloués 
à la construction aéronautique en France, le 
président de la commission d' 
M. Roger Partrat, député réformateur de 
Loire, a demandé, jeudi 21 avril, à Paris, l'or- 
ganisation d'un débat à l'Assemblée ne 
sur les suites à donner à ce rapport. Ce docu 

ment met en évidence une certaine incohérence 
de la politique aéronautique suivie jusqu'à pré- 
sent par les différents gouvernements 
relève des « irrégularités et lenteurs », déjà 


D'où vient qu'après soixante et 
onze heures de séance, à raison 
d'un Jour ou deux par semaine pen- 
dant troïs mois et derm, cinq des 
aquirze membres de la commission 
d'enquête partementaire eur l'indus- 
trie aéronautique é te besoin 
de prendre leurs distances, à l'égard 
des conclusions de leur rapporteur, 
dans une annexe jointe à le fin d'un 
document de six cent querante-six 
pages ? Probablement de l'embi- 
guîté qui avalt été à l'origine de 
le créstion, à la fin de l'année der- 
niëra, de cetta commisselon, lorsque 
ce qu'on appelle l'affaire de Vathaira 
« éclaté. 

Pour les représentants de l'oppo- 
sition, l'essentiel des traveux de la 
commission devait 6trs consacré à 
«vérilier le blenfondé des graves 
accusetfons de fraude fiscale et de 
détournement de bilans sociaux 
portées à f'ençontre du groupe Das- 
sault =. Maïs pour les députés de 
la majorité. «les commissions d'en- 
quête ñne sont pes un tribunal d'inqui- 
sition, car nous n'avons À aucun 
moment! pensé qu'il fallait mettre en 
actusetion ja société Jibérate et la 
tiberté d'entreprendre ». 

Diaiogue de sourds ? Sans doute. 
Voionté da politisation ? Peut-êtrs, 
mais comment {8e reprocher à des 


Le Vietnam deux ans après 
1. — Une volonté d'ouverture 


De notre envoyé spécial 
PATRICE DE BEER 


fer par M Kiüssinger. Et s'il y à 
un pays entre tous où son départ 
n'est pas regretté, c'est bien le 
Vietnam 

L'établissement de relations di- 
plomatiques avec Washington, 
l'organisation d'échanges com- 
merciaux. voire l'obtention d'une 
aide compensatoire pour réparer 


DNS dl diplomatie viet- 
namienne. Deux ans aprés [a tin 
de la guerre, alors que les pas- 
sions s’apaisent aux Etats-Unis 
et que les protagonistes améri- 
cains de la guerre out abandonné 
le pouvair, le temps semble venu 
de la réconciliation. « 171 y a une 
bonne volonté daboutir de part 
et d'autre » dit-on à Hanoï, sans 


AU JOUR LE JOUR 
Le portrait 


Le débat entre le scrutin 


passe la simple urithmétique 
électorale. C'est toute La 
dos de le dé H 
qui est en jeu 
La proportionnelle est ce 
qu'on appelle en technique 
typographique une Dhoto tra- 
mée el la fidéllé, qui dépend 
de la jinesse de Le trame, y 
est ie souci principal, 
Les diverses variétés de 


a foules chances d'etre une 
caricuiure, 


ROBERT £SCARPIT. 





signalées par 


FN Dans 


et à 


parfementalres qui ont conscience de 
toucher, avec Ce dossier, & ia 
réalité des rapports du pouvair avec 
l'argent public ? Plus certalnement, 
5 s'est produit, au ssin même de 
cette commission, une Curieuse évo- 
luton des esprits, qui a pris tous 
ces mombres un peu à revers. Les 
députés de l'opposition ont mesuré, 
à cette occasion, que les sociétés 
netionaies se prévalalent souvent, 
des mêmes libertés ou du mbme 
krespect que les entreprises privées 
vie-ä-vis de In régiementation ou 
des procédures administratives de 
contrôle. 

De leur côté, les représentants 
de Ia majorité ont compris qu’on 
ne pourrait pas éviter longtemps 
— pour dés raisons de simple 
Justice — la netionalisation d'une 
eocièté privée en situation de mono- 
pole, comme ceke où ss trouve 
Dassault-Bréguet pour les livraisons 
d'avions militaires à l'Etat français. 

‘C'est le fond du débat. K importe 
moins, désormais, de savoir si Îes 
mduetriels de l’eéronautique, publics 
ou privés, bénéficient où non des 
mêmes préts Où des mêmes avances 
remboursables de l'Etat, qui sont 
récupérés en ces de succès ou défi- 
nitivement abandonnés en cas 
d'échec. En revanche, it importe de 


minimiser les obstarles qui subsis 
tent. 


demandent quel effet pourrait 
avoir nn afflux de matériel on de 
denrées américaines GANs ce pays 
pauvre eb austère où rien ne se 
perd. Où, dans les échoppes, on 
remplit encore à La seringue les 
cartouches de stylo-bille. La Société 
puritaine du Nord ne risque-t-elle 
pas de succomber à un désir de 
consommation que l'on ne pour- 
rait satisfaire — elle qui voit déjà 
arriver au compte - gouttes des 
objets d'origine américaine ou 
Japonaise rapportés du Sud. 


{Lire la sulle page 3.) 


, de Jean-Philippe 
que l'Opéra présente 
jeudi soir 2} avril salle 
Favort, dans un« mise en scène 
d'Henri Ronse et des décors de 
Beni Montrésor, est une fort mé- 
chonte comédie bouffonne, en ce 
qu'elle se moque impltoyoblement 
d'une nymphe disgraciée par la 
noture et qui Se croit pourtant lo 
plus belle des nymphes, à la main 
d laquelle tout homme — et 
pourquoi pas un dieu ? — aspire 
à prétendre. Pour se gausser d'elle, 
pour éteindre la jalousie de Junon 
à l'égard de son époux, l’Olymps 
ne trouve ren de mieux que 
d'offrir à Jupiter la main de 
Piatée, plaisanterie à laquelle le 
dieu des dieux se prête sans le 
moindre servpule. La nymphe, 
confuse et furieuse, retourner 
tristement à Ses marüis, 

Malgré toute l'ingéniosité et le 
génie de Rameau, ce divertisse- 
ment sans cœur (créé de surcroit 
en 1745 pour le morioge du 


la Cour des comptes, 
concours budgétaires de l'Etat à l'ensemble de 
l'industrie aéronautique. 

deux déclarations distinctes mais 
annexées au rapport, les trois députés socia- 
listes et les deux députés communistes membres 
de la commission reprochent aux repré- 
sentants de La majorité de n'avoir pas suffi- 
samment enquêté sur les activités de La scciété 
Dassault-Breguet — en étendant l'investigation 
à toutes les entreprises aéronautiques — et ils 
réclament la uationalisation du groupe privé. 























dans es 


savoir si peuvent Coexster, sans 
dommages, un secteur nation qui 
perd de l'argent, parce qu'il doit 
fonder ses activités sur des per- 
spectlves aléatoires de ventes civiles, 
et un secteur privé qui prend peu 
de risques, parce que les marchés 
militaires sont, d'abord, des con 
mandes de l'Elat assurëss par contrat. 

Aucune industrie aéronautique dans 
te monde, à l'exception de la cons- 
truction française, n'a acceplè un 
tel partage des responsabliilés Et, 
du rests, l'industrie nationale n'est 
pas dépourvue d'alouts, quand elle 
Part à —a conquête de Certains mar- 
chés milltaires, Comme le démontre 
quotidiennement la SNIAS pour les 
missites et les hélicoptères. 

En vérité, le nationalisation — si 
cette seule mesure était décrétée — 
n'est probablement pas !la panscés 
dans Fimmédiai Les présidents- 
direcieurs généraux, aclueis ou an- 
ctens, de sociétés nationales que la 
commission 2 entendus sont, pera- 
doxalement, Jes premiers à élever 
quelques réserves devant une talls 
perspective. Fausse modestie de leur 
part ou plutôt conscience de cs 
qui pourrait se passer aussitôt après 
une large. netionsHsation de l'indus- 
tre aéronautique en-France 7 L'ex- 
périance incite à la prudence, mêmes 
si le principe de la nationalisation 
n'a pas de raisons d'être remis en 
CauSg, 

Le généräl Mitterrand a confié à 
le commission qu'il « cherchait s0n 
éctionnaire », C'est-à-dire un interlo- 
cuteur valable depuis 82 nomina- 
tion à la téte de 1a SNIAS. Ce propos 
est un avertissement. Tant que l'Etat 
n'aura pas renoncé à « bricoler » 
au jour le jour une polltique séro- 
nautique, comme il le fait depuis 
des années, f n'y aura pas de nako- 
nalisation réussie, mais des succès 
isolés st prosque miraculeux. 


JACQUES ISNARD. 
fLire nos injormations P. 10 et 11.) 


UNE SEMAINE 
AVEC LA FRANCHE-COMIÉ 


Dans le cadre de cette « Se- 
malue avec In Franche-Comté s 
“ie Monde» publie aujourd'hui 
les enquêtes et les reportages 
de ses envoyés spéciaux et de 
ses correspondants sur le massif 
durassien. 


(Lire nage 21 à 24.) 


< PLATÉE » SALLE FAVART 


dauphin avec l‘infante Marie- 
Thérèse, « femme de peu d'appas », 
qui devait mourir l'année sui- 
vante.) pourrait paraître long et 
un peu top appuyé, 5’ n'était 
complétement retourné par un 
interpréte d'exception (le role est 
travesti}, Michel Sénéchal, plus 
sublime encore qu'il y a vingt et 
un ans au festival d'Aix-en-Pro- 
vence (1). Au milieu de ces dieux 
fantoches et courtisans au lyrisme 
convenu, un seul être nous parle, 
nous touche, vit un rêve, souffre 
vraiment : la sincère, l'ingénue, 
l'idéaliste Platée. 

JACQUES LONCHAMPT. 

___ 1Lire la suite page 15.) 


{1} ET vlent opportunémun de 
1 19586, 


réedite "enrepistramen 

a RU Dus ls Ginclen dS 

Hans Rosbaud. qui permettra de 

tom les deux interprétations de 

Sénéche!t er les deux distributions, 

avec surtout l'incomparable Janine 
la Folle 


Pécial : S F). 
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LA CLOTURE DE LA CONFÉRENCE DE DAKAR 
LE COMMUNIQUÉ FINAL 


FA 


(Suite de la première page.) 


Es 

ble de 
nion. Ils l'ont fait d'autant plus 
volontiers qu'eux-mêmes se sont 
sentis réconfortés par l'attitude 
de Paris, 

Profondément natlonalistes, eb 
faisant passer cet engagement 
avant leurs sympathies Re tel 
ou tel bloc, les dirigeants afri- 


* -cains ont tenu à éviter tout ce 


pouvait contribuer à un regain 
D Ee sur le continent. Ils 
estiment d’ailleurs avoir donné 


lgrade 
ens de l'Ouest ei de 


«entre 
PEsls et la quatrième conférence 
franco-afri e «réunie dans le 


même esprit ». Le président sëné- 
galais ajouta : « Nous ne sommes 


antisoviétiques. Nous 7€ 50m1- 
« ins. Fidèles 
& t de l'Organisation de 


td F ( ” LA Sécu- 
pement de n08 Days (….). 8 
rité n'est qu'un préalable. x Toute- 
fois, le dent Bongo, du G.bon, 
nous it jeudi : «L'Union 
soviétique est, pur Son eTDansion, 
la cause de la tension qui règne 
sur le continent africain.» 
Soucieux de rester sur le ter- 
rain du droit, les délégués afri- 
cains n'ont Das voulu ter le 
flanc aux qu'ils adres- 
sent aux Soviétiques et aux 
Cubains. Ils ont cons- 
tamment leur volonté de se tenir 
np qe tout os qui: POUVAIS 
présenter um caractère ensif. 
«Nous ne sommes pas Téno- 
phobes (.). L'Afrique reste 
ouverte à ioutes les formes de 


« Il est d'un intérêt prioritaire 


d'empécher les immixtions étran- . 


gere, d'où qu’elles viennent, sur 
continent gfricain », re 
le communiqué de la quatrième 


conférence franco-africaine. 


_Les chefs d'Etat et de déléga- 

tion réunis à Dakar ont « réitéré 

can tien ne pou- 

valt se bâtir sur le continent sl 

l2 sécurité, l'indépendance et la 

stabilité des Etats n'étaient pas 
&SSUTÉES 5. - 


« Seul un esprit de réci- 
proque eë d'entraide, é à une 


solidarité étroite, vent créer 
les conditions in bles au 
d t de l'Afrique D, 


le texte, qui a ajouté : 
ferme- 


dans 
la coopération. » 
. Au sujet de la proposition ji 
par le président Senghor relati 
à Za création d'une structure qui 
regrouperait les chefs d'Etat et 
de t des pays fran- 
, La Conférence a (1 


Dar la réuni 

he la réChai Do TR enn 

7! er prochaine ce 

de Aer la férence 
Les ts & la con 

ont par ailleurs constaté leur 

« identité de vues sur la néces- 

sité de travailler activement et 

dans un esprit de concertation à 

miq nn Le à DILE OR ne 
ue 

aux intérêts des nations les mains 

favorisées >». . 


coopéralion ils 
ont estimé qu’ « il était essentiel 
que fussent trouvées aux problè- 
mes posés des solutions concrètes ». 


Les participants africains ont 
exprimé en outre leur € apprécia- 
tion » de La position prise par la 


7 en 
ligné la « nécessité de poursuivre 


com pacifi », à dit le | Avec ténacité la mise en place de 
1 ir tion des des 

présfient de publique 1voi és de! D 

En matière de défense, 


inefficace et trop voyant, du 
pacte militaire, quelques Etats 
nerciner les 


africains vont 
accords qui les unissent, soit les 
uns aux aubres, soit à la France. 


tenaires : Côte-d'Ivoire, Togo, Al — Une Line son 
Bénin et Niger. I! est. clair ger.— Une sem pres 
en dépit dune sensible LD la diffusion d'un comm 


annonçant que le président 
Boumediène entreprenait le 
processus de mise en place 
d'un nouveau gouvernement, 
uue ère liste de dix- 
sept ministres a été rendue 
publique jeudi 21 avril dans 
la soirée. Les portefeuilles 


d'apaisement, ce genre de préoc- 
cupation n'était pas absent des 
conversations qui, immédiatement 
après la clôture de ia conférence, 
-æ sont entre partici- 


PHILIPPE DECRAENE, 





| | Her RUES d 
= ieur, de la justice, 

&CHME NOUVELLE» : NOUS | 12 défense nationale, du tou- 

approuvons cefle volonté d'in-| risme ct du plan n'ont pes 
dépendance et de sécurité. : + re u 

: ores innovations 

Pékin — L Chine nou-| importantes peuvent être notées : 

velle, évoquant le quatrième! la création d'un nouveau minis- 

« soramet » franco-africain, écrit: | tère ade l'environnement, de la 


« Le président français, dans son 
discours, a montré du respect pour 
l'indépendance des pays africains, 
et a dénoncé lintervention 
étrangère. I 
Eict ajfricuin a !e 
sécurité à l'intérieur de ses fron- 
tières, quelles que soient ses 
oplions Doliliques. Nous a 

tons cette volonté d 
one 


et l'éclatement de l'ancien minis- 
tère de l'industrie et de l'énergie, 
au donne naissance à trois minis- 


lourde, e et ). 
: Le pétrochimie 
nommés ne faisaient pas partie 


du vernement sortant. Il s'agit 
de Hohamed Liassine (În- 





CE 
a DD A CHORS Er Te)NIE 


soufrière 
| -. äquila Le IH LC DES 


“Trahir des donnée: scientifiques, 
Re Me Not CRE CTRTE TS Me lES 
faits, celér des pièces, chacun de ces” 
_ délits constitue un forfait pour un 

homme de science, le pire qu'il puisse 
jamais commettre, || a été commis à 
: propos de la Soufrière. 


LOUE CEE 
PRESSES DE LA CITE 





en. 


portent « rapide mise 
œuvre ».du < fonds exceptionnel 
de promotion de l'Afrique », dont 
la création avait été approuvée 
au < sommet » fTanco-Gfricain de 
Paris en mai 1976, el approuvé 
l'adhésion au Fonds de solidarité 


de la Guinée-Bissau, du | 


Cap-Vert et des Seychelles. 
Une siabilisafion 
de l'assistance fechnique 
Le chej de l'Etat français «a 
pris l'engagement, en Ce qui 


concerne la bilatérale, 
que La contraction de l'effectif des 
France à la 


" experts mis par la 


de ces pays n'aurait 
pas de prolongement en 1976. Les 
participants ont donné leur accorä 


MISS DOUT 0 Une ola de pla . 

A QUO) ces 
fût réservé ans les grandes écoles 
de formation technique française 
aux étudiants Originaires d'Ajri- 
que. 

Pour la stabiltié du 
personnel servant en coopération, 
la conférence à demandé à la 
France qu'elle prenne {oules dis- 
positions our favoriser le dérou- 
lement de leur carrière et leur 
réinsertion dans leur administra- 
ion d'origine. 

Le communiqué conclut la 
conférence « S'est félici de 
l'aide que La France ainsi que 
les autres pays occidentaux et 

tions internstionales leur 


puleux des souverainetés natio- 
nales et du choix des voles de 
développement 2. 

Les yarticipants sont encore 
convenus que La prochaine confé- 
rence se tiendrait à Paris en 1978 
et qu’elle sera précédée d'une réu- 
mon des minwtres des affaires 
étrangères des ÆEtais iniéressés, 
qui examineront, au niveau des 
experts, les différents points de 
l’ordre du jour. ï 


La conférence a enjin accepté 
l'invitation du président de le 
République rwandaise de l'ac- 
cueillir à Kigali, en 1978. 


M. Giscard d'Estaing : nous devons créer la voie 


médiane nécessaire aux continents médians 


mulliplient, les 


Au cours du déjeuner ae of- fondissent €: 


frait, 21 avril l'am- sa 
bassade de France, aux partici- 
pants à la conférence, M. Giscard 
d'Estaing a notamment déclaré : 


entrainée 
de dévelop 


de créer cette voie médiane néces- péserons de !ouie notre Convic- 
satire pour Les continents médians tion auprès de nos DuT!ETLuires, 


de TEurope et de l'Afrique. » ur qu'ils adoptent une attitude 
Eentique à la nôëre, afir eue 


# rjJOTTE 
La montée gate rome nr soit ÎTOou- 
des périls EE 


Lors de la conférence de presse 
onnée les chefs d'Etat, le 
président, é évoquant la situation 
du continent africain, à me . 
marquer qu'on « assistai} Le 
quelques années à une montée 
des périls ». « Les conjlits se 


déclaré : « Si 


telle démarche. » 





(Dessin de KONEX.) 





Algérie 


La mise en place d'un nouveau gouvernement 





De notre correspondant 


dustrie lourde), Sid Ahmed Gho- 
zali (énergie et pétrochimie 


}, 
Ahmed Ben Chérif (environne- 
ment, bonification des terres et 
hydraulique), Ahmed Draia 
(transports), Redhea Malek (infor- 
mation et culture), Hadj Yala 
(cummerce), Aouchiche (habitat 
et construction), Mohammed Zer- 
cu Eur , Abdellatis Rahnl 


supérieur et re- 
cherche scientifique), Mohammed 


Cieunesse et : 

Quatre ministres de l'ancien 
gouvernement ont permuté : 
M Mohsmmed Se Ben Yahis 


passe de ge supérieur 
finances : Messaoud Aït 
Messaoudène shandonne les PTT. 

su Mohammed 


ne change pas de secteur, mais se 
consacrera surtout au dévelon- 
pement de l'industrie légère. Les 
autres attributions de. l’ancien 
ministère de j'industrie et de 
l'énergie, aux destinées duquel 1 
présidait, reviennent désormais à 
M. Liassine, ancien PD.G. de la 
Société nationale de si e 
(SNS,.), et à M Ghozall., ancien 
P.D.G. de la Sonatrach. 





À fravers fe monde 





Laos 


6 LES TENTATIVES DES 
REBELLES ANTICOMMU- 
NISTES POUR ENLEVER 
L'ANCIEN KROI DU LAOS 
SAVANG VATTHANA, et pour 
le, placer à La tête dm gou- 

" vernement en exil ont échoué 
M. Nouphanh Sidphasay, diri- 
pren la délégation du Laos 

; la réunion du consell éco- 
aecne et soc de l'Asie et 
u Pacifique Bangkok, a 
déclaré aux 


21 vTi) 
ournalistes que l'ancien roi 
bien 


L'ancien monarque, de 
soixante-neut ADS, d é en 
l'ançi Le nétt Vong 
er 
Savang, avaient été arrêtés LE 


Une première liste de dix-sept ministres a été publiée 


marge de ia formation du gou- 
vernement, qui héritera des at- 
tributions de MM Bencharif et 

la tête respectivement 
de la gendarmerie nationale et 


Parmi les nouveaux verIUS On 
DL Eenss RS 
geants d'entreprises nationa 

quatre ambs de deux 


Drala à 


membres du Consell de la révolu- Lertenents pourraient être fu- 


tion, d’un conseiller à la _ 
dence et du secrétaire ne de 
celle-ci. 


& Une volonté de changement 
dans la continuité » 


ministère, 
officielie n'a été donnée. 


Le nouveau gouvernement est 
un « gouvernement de trevail », 
Dr CHE SON à Alger. Son action 

oit Se prolonger au-delà du 


Les dix-sept ministres qui vien- diat, il doit déblager le terrain 
nent d'être officiellement pour mettre en application les 
sont « À nels x Orientations générales définies par 


dent de la Républ 


ue avalt 
le bilan de la derni 


décennie et 


cabinet, et on peut en conclure le 
qure Incompatibilité de fait a: 
désormais établie entre les 
Ius s de imcertitus ra ce 
le sur 
Fe Création (facultative selon la 
Constitution) d’un poste de pre- 
moer ministre. De nombreux ob- 
servateurs pensent nn 
cision ne Sera prise qu'après 
ue du FLAN. qui Goit se dé- 
er avant fuin 1978. 
O2 ne sait pas non plus, en 


le réelles nécessités. Celles d'assu- 
tés de production, de prendre en 


pour le but 
elles ont été destinées La gestion 
est désormais une bataille à 
gagner COMME NOUS AUONs DaAJnÉ 
celle de l'investissement. » 

{Intérim.) 


tolérance » et « Parroga _ 
Portugal ranolaque » des communistes ee 
a fA.F.P.. Reuler.) 


@e UN INCIDENT ENTRE LE 


dét ces derniers jours, les - I 

“in etre nier j République 
matons Le parti socialiste Dominicaine 
munistes après qu'une de ses 


réunion fut perturbée, la. Le corrité -Doringue 
e Saint-Do en 


s lutte 80, rue de Paris, Massy- 
de- d _ Æ 
qu es sympathi- Palaiseau), organise, le diman 


24 
P.C. a désavoué ses mlitents MASON du Er 
fautHs, mals a également vard Jourdan, à 
t le 


accusé le PS. de grossir l'in- £ 
. Sident pour accentuer sa « cum- soulèvement de 1965 dans l'ile 
pagre anHcommuniste » et jus- caraîbe. La manifestation 
une exposition sur 


tifier a le pas qu'il Jait vers des 


an nCUrÉ ui ges « onze années de gouverne- 
evec les paris de droite Te GOaTuim neue 
M Manuel Alegre, secrétaire montage de diapositives sur le 


mouvement d'avril 1965 et 


dénoncé « le seciarisine », « l'in- une représentation culturelle. 



























antagOnisnes 
48 3e Voir 
- e de plus en plus de Se r 
ere ans dés eonfiiis qui 
détournent ses forces de :'oObiectif 

pement. 2 À PIOpOS de 
l'Afrique du Sud, le chef de l'Etat 
a rappelé les mesures prises sar 
la France au sujet de l'interdic- 
tion des ventes d'armes. « fais 
nous irons plus loin, a-<-il DOur- 
suivi, pour marquer noire POSi- 
tion sur des DrincCipes SuT les- 
quels on ne saurait eTONS:JET Nous 


Enfin, M Giscard d'Estaing a 
une fnilittive 
venant d'Afrique, sisant & limiter 
les armements sur le continent 
africain était prise, la France Té- 
pondrait bien volontiers à une 







msis aucune indication 


dans son 
« message » sur l'état de la nation 
du 31 mars dernler. Dans ce dis- 
cours, Prononté devant l'Assem- 
blée populaire nationale, le pie 


tracé un programme d'action pour 
e Ty & dix 
trole élalt de lancer 

{ du pays. Aujour- 
d'hui, nous sommes confrontés à 


rer un£ bonne gestion de nos uni- 





AFRIQUE —__—_———— 


Zaire 
Les combafs au Shaba 


LE PRÉSIDENT MOBUTU 
CUALIFE L'URSS. 
D' & ENNEMI NUMÉRO UN» 
DE SON PAYS 


Tandis que ke président Mo 
le jeudi 21 avri, 
lemment l'URSS. en la qual- 
fiant d' «*ernemi RUMÉTO un du 
Zaire à. 

L'agence officielle zaïfroise de 
presse annonçait que l « of/sr- 
sice généralisée » lancée mardi 
contre les poœeitions tenues par 
les « rebelles » dans les secteurs 
de Sgen do Bars 

ans le sud-ouest du avait 

de récupérer « sit mile 
Pen » de bombes et de muni- 
tions de toutes sortes, dont cer. 
taines de f2brication soviétique, 
sir un adversaire « en dérouis à, 
Les observateurs militaires occi- 
dentaux ont confirmé à Kinshasa 
l'avance des troupes zaïrolses et 
marocaines. ils soulignent qu'elles 
ne rencontrent pas de résistance 
organisée. « On a l'impression, a 
indiqué l'un d'eux, que les 
on: abandonné le terrain ». Les 
troupes gouvernementales seraient 
seulement retardées dans leur 
progression par des mines. 


@ À MOSCOU, l'agence Tas 
a réagi jeudi aux propos tenus 
la veille par le président Mobutu. 
« De telles déclarations, réplique 
l'agence, relèvent d'un exercice 
de propagande. Les lentaiiyes 
risani à impliquer l'Angola, Cuba 
et l'URSS. dans le conjlii du 
Zaïre n'ont qu'un objectif : mus- 
quer l'envoi dans Ce pays de 
troupes étrangères el 
luitlisation de mercenaires char- 
gés de protéger les intérêts des 
soctétés multinationales. » 


@ À LA HAVANE, les autorités 
ont reieté jeudi les déclaration 
du roi lasse II faisant état de 
la présence au Zaire de forces 
cubaines Le ministère des affal- 
res de La Havane e«æ- 
time qu'il ne s'agit là que dun 
prétezte pour justifier l'interven- 
tion des troupes marocaines I 
affirme que Rabat joue « Le re 
du gendarme de l'impérialisme 
Afrique noire ». — {A.F.P., U.PJ, 
ÆReuter.) 








@ Le président Idi Amin Dade, 
chef de l'Etat ougandais, es 
arrivé, 22 avril, 
Kinshasa, et à promis de fournir 
au Zaïre « toute l'aide possible ». 
— fReuter) 


@ ERRATUM — Une erreur 
s'est glissée dons l'article de 
Jacques Cellard intitulé « Le 
second pars francophone du 
monde » {le Monde du 19 avril). 
Dans le phrase « Le lingala est 
devenu la langue usuelle de Btan- 
levvtlle (aujourd’hui Kinshasa) 2 
il s'agissait évidemment de æ Léo- 
poldville >. 





Ethiopie 


Pour faire échec 
aux « agressions éfrangères » 


LES MILITAIRES ORGANISENT 
UNE VASTE « MOBHISATION 
NATIONALE » 


Addis-Abeba. — Un dépôt de 
pétrole brut contenant 3 millions 
de litres a été complètement 
détruit dans La nuit du mercredi 
au jeudi 21 avril dans le port 
d'Assab, en Erythrée, au cours 
d'une attaque perpétrée par des 
« sécessionnistes » contre le jeudi 


La radio n'a donné de 
précisions sur l'identité des « sé- 
cessfonnistes n, mais les obser- 
vateurs à Addis-Abeba estiment 
qu'il s'agit du Front de libération 
de l'Erythrée. 

D'autre part, toute l'activité 
Live de l'Ethiopie sera Supervisés 

sera su 
désormais par des « comités de 
la révolution ie Sr 
ment », a annoncé jeu radio 
étiopienne. 


«les menaces 
dir Soudan » 


Ces comités, qui seront créés 
au niveau local, provincial ei 
régional, pourront prendre toutes 
échec aux « ennernuds » intérieurs 
ét extérieurs 


Le création de ces organisrnes 
fait suite au discours du chef 
de l'Etat éthlopien, le 
cel EHaïle Mariam AL 5e 
qui avait appelé, le 12 «a 
ro demeurer vigi- 
lants devant les « menaces du 
Soudan + contre l'ouest et Ie 
nord de l'Ethiopie 

Une a mobilisation nationale * 
est d'allleurs amorcée à travers 
Le pays : réquisition de tentes, 


organisation de manifesabie ie 
mise sur guerre 
t de volontaires 
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La loi martiale est deécrétée" 
dans trois grandes villes 


1er, 
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Bangladesh 


LE GÉNÉRAL ZIAUR RAHMAN 
SUCCÈDE À M. À. M. SAYEM 
À LA TÈTE DE L'ÉTAT 


Dacca (AFP. Reuler). — Le 
Pre de la République, 
M. À. M. Sayem, à démissionne 
de ses fonctions, jeudi 21 avril, 

ir raisons de santé. Il a dési- 
gné pour iui succeder le général 
Ziaur Rahman, administrateur 
de la loi martigle, qui a prèté 
serment le même jour. 


AL À DM Sayem avalt accédé 
à la présidence aprés une sérle 
de coups d'Etat, lie 5 novembre 
1975, alors qu'il etait president 
de la Cour suprème, {a Consti- 
œution du Bangladesh prévoyant 
que celui-cl assure la Charge de 
chef de l'Etat en cas de vacance 
du pouvoir. La !lo1 fondamentale 
a été amendée par la suite pour 

tre au président de La 
République de nommer son suc- 
cesseur, ce qu'a falt M À. M 
Sayem. 


D avait déjà à plusieurs repri- 
ses exprimé son désir de quitter 
ss fonctions Le général Zlaur 
Rahman, qui est « l'homme forty 
du Bangladesh depuis novembre 
1975, cumuler2 les charges de prè- 
sident de la République, d'edmi- 
nistrateur de la loi martiale et 
de chef d'état-major des forces 
armées. 


fAgé de quarante-deux ans, le 
général Ziaur Roahman est un héros 
de la guerre d'indépendance. En 
mars 1971, alors qu'il était lleute- 
nant-colonel dans fi'armés paista- 
naïse, 11 Jjeva une brigade à 
Chittagone, la deuxléme ville du 
Bangladesh et proclame l'indépen- 
dance. LI étalt devenu chef d'etat- 
major des forces armées benpalalses, 
août 1975, à la suite du coup 
d'Etat qui avalt renversé M. Mujibur 
Rahman et porté à la présidence de 
}a République M, MOshtugue Ahmed. 
Après le renversement de celui-ci, 
en novembre 1975, le géntrai Zlaur 
Rahman æevalt été mis aux arrûts. 
mals, quelques jours plus tard, un 
nouveau coup d'Etat lui permettalt 
de retrouver se fonctions et celle 
d'administrateur adjoint ds In 1of 
martiale. En novembre 1976, le pré- 
sident Sayerm lui avait abandonné la 
charge d'administrateur principal de 
en e dans l'intérêt natlo- 
nal ». 


Le Vieinam deux ans après 


{Suite de ia première PLÿE.) 


Dans ce même Sud, un retour, 
mème limité, même réduit au 
plan économique, de l'ancienne 
pussance tutélaire ne révelllerait- 
elle pas chez certains nostalgiques 
de vlenx démons que l'on tente 
par tous les moyens d'assoupir ? 
Par ailleurs, certains Vietnamlens 
doutent de la bonne fol de Wash- 
ington. Il s'inquiètent de voir un 
des ailiés des Etats-Unis, la Thaï- 
Jande, derrière les incidents qui se 
sont multipliés aux frontières du 
Laos et du Cemboûge. Us se posent 
des questions sur le rôle du Japon, 
ce géant économique qui, en msa- 
tière de politique étrangère, esi 
encore bien dépendant des Amé- 
ricains. 

Tout cela comptérn-t-il en face 
de la promesse de ventes et 
d'achats, d'investissements £€t 
d'assistance téchnolopique en par- 
ticulier dans le domnine pétro- 
lier ? Beaucoup let pensent dejà 
qu'avant ie début de l'année pro- 
chaine, la bannière étolée flot- 
tera à nouveau sur l'ancien 
consulat américain 4 Hanoï, 
transformé pendant La guerre en 
bureou de la mission du gouver- 
nement révolutionnaire provisoire 
du Sud. 


Convaincre l'Occident 


S'1 en est ainsi le Vietnam 
aura réussi la première étape de 
sa prande offensive de paix de 
l'anrés-guerre. Cette volonté 
d'ouveriure se concrétise déjà par 
la visite en France de M Pham 
Van Dong Hanoï veut convain- 
cre l'Occident de sa bonne volon- 
té, de ses intentions pacifiques, 
de son désir d'accueillir non seu- 
Jement l'aide, la coopération ou 
le commerce avec des pays non 


sable de la diplomatie : « Noire 
politique étrangère doit &être au 





Pakistan 





La loi martiale est décrétée 
dans trois grandes villes 


Après de nouveaux affrontements 
sanglante entre militants de f'oppo- 
sition et du part gouvememental 
(e Monde du 22 avril}, l& gouverne- 
ment a décrété, jeudi 21 avr, la loi 
mertiale dans 1rois grandes vies du 
pays: Karachi, Hyderabad. Lahore. 
Cette décision a été prise à la veille 
d'une grève générale et de manifes- 
tabons organisées ce vendredi par 
je rassemblement ds l'opposition, 
l'Alliance  rationgle  paklstanaise, 
réclamant la démission du premier 
ministre, M. Bhutto, la dissolution 
de l'Assemblée nationale récemment 
élue, et le tenus de nouvelles élec- 
tions « exemples de fraude » sous 
l2 surveillance de l'armée et du 
pouvoir judiciaire. La loi martiaie 
avait déjà été décrôtée au Pakistan, 
de 1858 à 1962, sous le régime du 
maréchal Ayoub Khan, et de 1969 
à 1972, sous le régime du général 
Yahya Khan, et jusqu'à l'adoption 
par le gouvernement Bhutto de l'ac- 
telle Constitution. 


Aussitôt après l'instauration de la 
loi martiale, qui place l'administra- 
tion des trais grandes villes sous 
contréle militaire, l'armée a annoncé 
l'établissement d'un couvre-f8u pour 
une durée indéterminée à Lahore. 
A Karachi, le couvre-feu avait ëté 
imposé jeudi à la suite des affronis- 
ments qui ont fait dix-sepl morts el 
plus de cent blessés. Selon l'agence 
A.P., l'armée a prie posilion prés de 
l'immeuble de Ia radio, devant les 
bureaux da poste at les gares. Des 
blindés légers et des jeeps portant 
des mitrailleuses silonnent la ville. 
A Hyderabad, deux personnes, qui 
n'avaient pas respecté le couvre- 
feu, ont été tuées [eudi. 


Le communiqué annonçant l'instau- 
ration de la loi martiale souligna qu'il 
s'agit d'une « première MESUre ». 
Les troubles constituent un grave dan- 
ger pour la sécurité du pays. Tous les 
efiorts mis en Œuvre pour (roLver 
une issue politique à la crise, POur- 
guit en substance le communiqué, on 
èté rédults à néant par une pariie de 
le population qui ne craint pas de 
plonger le pays dans l'anarchie. Un 
représantant de l'opposition a regretté 
“ J'implication de fermée dans la 
politique du Pays >. L'un de ses 
porte-parole, M. À Chaudhri, 2 indt- 


D 
Népal 


e LE MINISTERE DE L'INTE- 
RIEUR a démenti les informa- 
tions de l'agence indienne 
Samachar (4 Monde du 
18 avril, selon lesquelles 
M B. P. Koirala, ancien pre- 
mier ministre népalais, aurait 
été condamné à mor aprés 
un jugement à huis clos — 
tAF.P.) | 


Pr 


qué à l'AFP. que l'application de 
la loi martiale élait « inconstitution- 
nelle » et que le « combat continue- 
reit jusqu'à l'aboutissement » des 
demandes de l'Alllance nationale 
pakistanaise. 


Une personnalité ralilée à l'oppo- 
sition, le général A À K Niazi, a 
été arrêtée, indique l'agence Reutar. 
La général Niai, était commandant 
des forces pakistanaises à Dacca, 
en décembre 1971, et signa à ce titre 
l'acte de reddilion aux forces 
indiennes à l'issue duquel la provincs 
orientale du Pakistan devint le Ban- 
gladesh.. 


Enfin, à Athènes, un ancien chef 
d'état-major de l'armée pakistanalse, 
le général Gui Hassan, qui a démis- 
stonné la semaine dernière de son 
poste d'ambassadeur en Grèce, a 
Jancé un appel aux chefs des forces 
armées pour qu'ils écartent M. Bhutto 
du pouvoir et préparent de nouvelles 
élections. 





serrice de La construction du s0- 
cialiyme, elle doit aider à panser 
Les blessures de guerre ei à exé- 
cuter Le plan quinquennal 3» 

Le Vietnam élabore une légis- 
lation prévoyant l'installation sur 
son territoire d'entreprises étran- 
gères, Le capital de celles-cl 
pourra méme étre à 100 “ étran- 
ger si leur production est destinée 
à l'exportation, sinon l'apport 
étranger ne devra pas dépasser 


1x production ave partage des 
produits : 2 Les entreprises ou 
sociétés mixtes ; 3. Les investis- 
sements dans la production des 
marchandises exclusivernent des- 
tinées à l'exportation. Des exemp- 
tions d'impôts sont prévues, ainsl 
que le rapatriement des bénéfices 
et même l'importation en Îran- 
chise, dans certains cas du ma- 
tériel, des matières premières, 
voire du carburant. 

A ceux qui leur dernandent si 
ce système n'est pas similaire aux 
gones franches ouvertes à Taiwan, 
Singapour ou même à Saigon 
auparavant, les responsables 
répondent : « Celc ne doit en 
aucune manière porter aiteinie à 
notre indépendanre et à notre 
souveraineté. Il ne sagit pas 
d'entreprises permanentes el nous 
en reprendrons possession dans 
un délai acceptable pour les deux 
parlies. > Hanoi compte surtout 
par ce biais résorber ls chômage, 
former des i 
de nouvelles techniques, faire ren- 
trer des devises. On vante volon- 
tiers les qualités de la main- 
d'œuvre vietnamienne « ä& don 
marché: par exemple, ajoute-t-0n, 
si la firme européenne P— vieni 
monter des produits chez nous, 
elle pourrait concurrencer la firme 
jeponaise S. » 

Stabilité régionale 

Tout cela exige bien entendu 
que la situation au Vietnam 
comme dans la région demeure 
stable, que Hanoi puisse 58 conss- 
crer à son propre dévelopnement 


sans se trouver engagé dans des 
aventures militaires. Le Vietnam 


à maintenir, des relations de bon 


voisinage, sans remettre Dour 


autant en question le Scütien 
moral où politique — mails pas 
militaire — qu'il apporte aux 
mouvements de libération locaux. 
La situation en Thaïlande et 
aux frontières thaïlando-laotienre 
et thaïlando-khmère inquiète les 
dirigeants de la République socla- 
liste du Vietnam Pour eux, comme 
pour les autres pays socialistes, 
en dépit des difficultés et des 
erreurs du régie laotien, en dépis 
des activités de guérillas anticom- 
munistes, il est exclu qu'un autre 
type de pouvoir puisse s'installer 
à Ventiane, rompant ainsi un équi- 
bre chèrement acquis après trente 
années de guerre. I va de 
même pour le Cambodge, même 
si les Vietnaemiens n'ont pas fini 
de se poser des questions sur la 
nature de la soctété dont rêvent 
lez révolutionnaires khmeïs. 
Pourquoi, se demandent certains 
d'entre eux, ces attaques contre 
deux pays-tampons, si l'on sait 
que leur chute est également 


ÉTATS-UNIS 


inacceptable pour Hanoï, Moscou 
ou Pékin? S'agit-il d'initiatives 
thallandalses pour repousser hors 
de leurs frontières un péril com- 
muniste qui s'est aggravé depuis 
l'année dernière avec le départ 
pour les maquis de milliers d'op- 
posants? Faut-il y voir un som- 
bre dessin de certains milieux 
américains ? Les idées divergent 
sensiblement, ici, entre ceux qui 
estiment que le Pentagone ne ren- 
verra jamais de troupes dans Ia 
région et ceux qui craignent que 
les Américains n'accordent un sou- 
tien discret aux anciens soldats 
de l'armée royale laotienne, aux 
maquisards méos où khmers serel 

Toujours est-ll que les récents 
incidents survenus près de Ven- 
tiane inquiétent ici, où bien peu 
ont envie da volr leurs enfants 
partir pour un nouveau froni mili- 
taire alors que l'armée est essen- 
tlellement occupée au défrichage 
et à La reconstruction. « A cause 


du comité central, M. Hoeng Tung. 

Les militaires vietnamiens, 
quant à eux, ont une position 
claire. « Si l'un de nos voisins est 
agressé et si cette ugression menace 
notre sécurilé, nOus devrons auoir 
Les réactions qui s'imposent », nOUS 
déciare le colonel Tran Minh Bat, 
rédacteur en chef adjoint du qnuo- 
tidien de l'armée, le Quan Doi 
Nhen Dan. 

Il ajoute : « Des forces impérlia- 
listes cherchent par tous les 
moyens à suboier noire cause et 
les causes révolutionnaires, elles 
ont des satellites, des hommes de 
main ans cerlains poys de la 
région (_). Elles nourrisent Fad- 
ministraiion réachonnae La 
landaise qui mène une politique 
hostile aur Jorces progressistes 
révolutionnaires en Asie du Sud- 
Est. » Il affirmait aussi : « Des 
batenux qui prétendent jaire de 
la pêche, la plupart thaïlandais, 
portent atteinle à nos eaux terTri- 
toriales. » 

« Nous voulons une sifugtion 
stable pour résoudre nos problèmes, 
nous dit-on par ailleurs Si nous 
voulions inlervenir en Thaïlande, 
nous en aurions les moyens. Muis 
ce n'est pas notre méthode. Par 
contre, nous 78 DOUVORS NOUS 
croiser les bras devant la situation 
de plus en plus tendue aux fron- 
tières du Laos et du Cambodge. » 
Il est hautement probable que des 
« moyens » ont déià été envoyés 
sur place, notamment au Lacs. 

La remise en cause, par le coup 
d'Etat militaire du 6 octobre, du 
processus de normalisation entre 
Bangkok et Hanoï, amorcé par les 
gouvernements civils de M._Kuk- 
tit puis de M Seni Pramot & eu 
pour conséquence Immédiate un 
regain de tension dans la région. 
Le Vietnam n'est pas le seul à 
sen inquiéter. Ni Djakarta, ni 
Singapour, ni Kuala-Lumpur ne 
considèrent avec optimisme l'évo- 
tion de la situation en Thal- 


gi Hanoï est prèt à soutenir les 
autres régimes soctalistes indochi 


tre les trois capitales « Nous de- 
vous nous féliciter de n'avoir de 
frontières qu'arec des Days Gris, 
quels que soient les événements 
qui s'y passent ce son des Pays 
Îrères. Des problèmes peuvent 
exister mats Le bon sens 
pousse à fmuginer ce Qui 8€ pas- 
seruit si un adverseure s'y instal- 
lait », nous a-t-On déclarè 
Avec le Cambodge demeu- 
problémes frontaliers. 
Pour ce qui se passe à l'inté- 
rieur du pays. et qui ne Semble 
pas en Hanoï. e C’est 
leur politique, cela les regarde…, 
mais ce n'est pas simple », dit-on. 
Autre voisin, autrement plus 
puissant et encombrant, cette 
Chine qui. bien que socialiste, 
bien qu'ayant été le « grand 
aiirères du Vietnam pendant la 
guerre, n'en OCCUDE Das moins ce 
que les Vietnamiens considèrent 
comme une partie de teur terri- 
toire : les fles Paracels, dans le 


ridicule de parier 
batailles. » 
Pourtant, la construction par 
les Chinois du nouveau pont de 
Hanoï traîne en longueur, les pro- 
duits chinois, hier abondants, se 
font rares. 

Le poids de la géopolitique et 
cette volonté de rester en dehors 
du conflit sino-soviétique, ajoutée 
& une certaine déception devant 
lk volume, le coût et la qualité, 
de l'aide soviétique fournie 
après la guerre incitent pourtant 
Hanoi à la prudence Le qua- 
trième congrès du parti, en dé- 
cembre, a insisté sur la nécessité 
de contribuer «à la restauration 
et à la consolidation de l'unité 
du mouvement communiste et 
ouvrier internakonal 2. 


Une grande activité 
diplomatique 


L'activité diplomatique débor- 
dante de Hanoï contraste tout 
cas avec celle des autres capi- 


Vientiane, où les Soviétiques font 
de plus en plus cavaliers seuls. 
Au centre de Ia capitale du 
Vietnam, le viell hôtel Thong 
Nhat, le Métropole de l'époque 
française, est devenu un CArAvan- 
sérail international 

au hasard des étapes, on décou- 
vre tes ambessades occidentales 
et asiatiques, des résidences d'am- 
bassadeurs et de diplomates, le 
gège d'organisations internatio- 
nales. Seuls les « pays frères » et 


France où la Suêde, disposent de 
bureaux dans des villas, Personne 
ne s'étonne ici de voir un chef 
de mission traverser le couloir du 
Thong Nhat en pyjama pour se 
rendre à son burear 

Si les provinciaux regardent 
encore les rares étrangers avec 
étonnemnt, les Hanaïiens y sont 





Israël 


LA MULTIPLIGATION 
DES GRÈVES 
EST EXPLOITÉE 
PAR LES PARTIS 
D’OPPOSITION 


De notre correspondant 


Jérusalem. —— Le vingt-neuvième 
anniversaire de l'Etat d'israël a ét5 
l'occasion, jeudi 21 avril, d'une 
pause dans la campagne électorale. 
1} a également permis aux Israéliens 
d'oublier pendant vingt-quatre heures 
les conflits soclaux qui secouent le 
pays. Depuis quelques années, fsraël 
se transforme le jour de f'indépen- 
dance en un immense pique-nique. 
Dépouillée de ses aspects militaires, 
la féte s6 caractérise surtout par 
l'exode de dizaines de mililars 
c'Israéliens à la campagne et sur l&s 
plages. Seule réminiscence des dé- 
filés militaires du passé : quatre 
escadrilles d'avions de chasse Kfir, 
de fabrication israéllenne, ont sit 
lonné le ciel du pays. 

Pour !e chef du gouvemerment, 
M. Fabin, la tête de l'indépendance 
aure coïncidé avec la dste de son 
départ Ce vendredi avril, 1! cède 
les rênes du pouvoir au ministre ds 
la défense, M. Pérès. qui assurara 
l'intérim lusqu'eux élections légis- 
latives du 17 mal M. Rabin aurait 
d'ores et déjà décidé de ne pas 
accepter de porteleullle ministériel 
dans le prochaln gouvernement 
Quant à M. Pérès, la première 
épreuve &' laquelie ÎF est Confronté 
en tant que chef du gouvemement 
per intérim est incontéstablement la 
dégradation du climat social. 

Israël connait, en effet, depuls 
quelques semaines de nombreuses 
grèves. {1 s’agit sembletH d'un 
phénoméne endémique À intervalla 
régulier, de nouvesux conflits du 
travail éclatent. Signe particuller : Hs 
touchent presque toujours les cou- 
ches favorisées, que ce soient Îles 
médetins, Les ingénieurs ou les 
pilotes de l'air. La presse parie 
d'ailleurs de + grèves de nantis >. 

Le conflit qui parelyss depuis trois 
semaines environ la marine mar- 
chande en est un nouvel exemple. 
Les officiers de marins sa rangent 
parmi les salariés les mieux rému- 
nérés. His n'ont pouriant pas hésité 
à débrayer pour appuyer faurs revan- 
dications salariales. Les pertes des 
compagnies maritimes pt le manque 
à gagner pour les importateurs @i 
exportateurs se chifirent en millions 
de dollars. 

A moins d'un mois des élections, 
ce coniilt da la marine marchande 
offre de nauveaux arguments au Mou- 
vement démocratique pour le char 
gement (Dash) de M. Yadin, qui 
réclame un assainissement de la 
aoclété israéllenne. 

Ce part, comme le Likoud de 
M. Menahem Begin, demande désor- 
mais avec plus de vigueur encore 
pinterdiction du droit de grève dans 
les secteurs publics considérés 
comme vitaux 

Un sondage publié par le quoti- 
dien Maeri semble pourtant Indiquer 
que le parti au pouvox — de front 
travailllete Mapam-Maps — résiste 
aux coups de boutoir de ses aiver- 


habitués. Trop parfois, comme ce | saïres. 1} accorde 35/!/ de voix au 


“ patron d'un restaurant privé bien | front travallllste (S % de plus que lors 


nois protégeant par-la méme ses connu qui serait en prison pour | du sondage du mois dernier) contré 


propres intérêts, cela ne veut pas 
dire que l'accord soit complet en- 


LA VISITE DU PREMIER MINISTRE PORTUGAIS 
Washington soutiendra les < elforts de redressement économique > de Lisbonne 


Washington. — M Soares a 
été chaleureusement accueilli, le 
jeudi 21 avril par M. Carter. La 
sympathie personnelle du prési- 


portugais s'est exprimée dans le 
communiqué de 
Blanche, après l'entretien de 
querante-cinq aunutes entre les 
deux hommes d'Etat Le prési- 
dent a, aux termes du Com—mMmu- 
niqué. réaffirmé «le soutien des 
Elats-Unis aux ejjorts de redres- 
sement économique du Portugal 
et au renforcement de la démo- 
cralie portugaise à. 

M. Carter eL son gouvernement 

ë disposés à l'égard 

du premier ministre portugais. 
dont le socialisme est donné en 
exemple, alors que. malgré l'évo- 
lution favorable de la pensée of- 
flcielle. celui de M Mitterrand 
continue d'inquiéter 

En plus des 300 millions de doi- 
lars de prêt d'urgence attribués 
l'an dernier par le gouvernement 
Forû et a D de a 
lars de crédits pour l'an- 
Die DORSS pre ke Congrès 
a déjà approuvé l'ouverture 
Portugal dé 550 millions de d0]- 
jars de crédit, soit 40% d'un prèt 
multinational envi selon la 
formule d'un consortium, à l'épo- 
que de M. Kissinger. Le président 
Carter espère que les autres par- 
ticlpants ne tarderont pas à ap- 
porter leur contribution, afin d'at- 
teindre rapidement le total nrévu 
de 15 milllerd de dolars pour 


De notre correspondant 


consolider la situation économi- 
que et financière très précaire 


au Portugal 

M. Soares doit rencontrer 
M Bilumenthal secrétaire au 
Trésor, ainei que les dirigeants 
des institutions financières inter- 


garantir 
bénéfices et capltaux 

La négociation d'un nouvel 
accord sur la base américaine 
des Açores ne va pas étre abordée 
à l'occasion de cette visite, ne 





serait-ce que pour éviter de don- 
ner ression d'un marchan- 


par les Européens. 
Trait ici que les Neuf ne tempo- 
risent pas ErOp. 
— ainsi que M Jenkins, le pré- 
sident de 14 Communauté, l'in- 
dique lors Ge son récent passage 


Washington — de pro- 


HENRI PIERRE. 


marché noir. 
PATRICE DE BÉER. 


Prochain article : 


DE SAIGON | 
A HO CHI MINH-VILLE 


6 M. Pham Van Dong, premier 
ministre vietnamien, et M. Kos- 
syguine, président du conseil des 

i de l'URSS, ont eu 
Jeudi 21 avril à Moscou un entre- 
tien sur des « guestions d'intérèt 
COmMUNR >», ANNONCE Tass, 


21 avril à Varsovie, apres avoir 


semaines en 
magne de l'Est et en Hongrie — 
(A.F.P. Reuter.) 


L'EUROPE TRUQUEE À 


UN AVERTISSEMENT A LA GAUCHE FRANÇAISE. 
CLAUDE BOURDET 


241) au Likoud (+ 1 0/s) ot 11 le au 
Dash (— 2 0/0}. 
{intérim.) 
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seul à Paris 


Cuir Center présentel 


100 salons cuir 


Chesterfield 


: Anglais 


; : Le 
F Fa PRIE ML 5 | D y 
s ri _—— 


les styles 


| tous les prix: 
‘le salon cuir 5 places de 5.000 à 20.000 f 


CENTER, 


mardi, mercredi, jeudi, 
vendredijusqu'à 22h 
176 à 182 boulevard de Charonne 75020 PARIS 
Tél Rae - Parking dans l'immeuble 
RER : Nation - Métro : Alexandre-Dumas - Phiippe-Auguste 
Ouvert : lundi de 14 h à 19 h 30 - samedi de 19 h à 19 h 30 
mardi à vendredi de 10 h à 22h 


chaque semalns 


LE MONDE INFORMATION-PROFESSIONS 


dresse la synthèse hebdomadaire 
des offres d'emploi parues dans LE MONDE 


“Renseignements : 874.72.05 
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Grande-Bretagne 


M. Moss Evans remplacera M. Jack Jones 
à la tête de lo principale fédération syndicale 


De notre correspondant 


Londres. — La plus impor- 
tante fédération syndicale 
de nel gr can Her 
des Transports et des vail- 
leurs généraux (T.G.W.U.), 
vient d'élire son nouveau Se- 
crétaire M Moss 
Evans, cinquante - deux ans. 
M. Evans remplacera, en Mars 
1978, M. Jack Jones, qui pren- 
dra sa retraite. 


H y a quelques semaines, Un s0n- 
dage indiquait que, pour la très 
grande majorité des Britanniques, 
l'homme « js Plus puissant » du 


pays n'éteht pas le premier ministre, 


mals le secrétaire général de la 
T.G.W.U. M Jones a, en effet, été 
l'artisan du « contrat s0Clal « grâce 
auquel le gouvemement travallilste 
a pu, depuis deux ans, convaincre 
les organisations ouvrières de 
modérer leurs revendications sala- 
. raies. 


L'influence da la Fédération des 
transports et des travailleurs géné- 
raux est considérable au seln du 
mouvement travallliste Grâce à ses 
deux mällons d'adhérents, son vote 


LA 25e CONFÉRENCE 
DU GROUPE DE BILDERBERG 
S'OUVRE A TOROUAY 


La uième conférence 
annuelle groupe de Bilderberg 
s'ouvre ce vendredi 22 avril dans 
la station balnéaire de 
Devon 





singer et le 
Les débats de cette année, qui 
= comme CREUes 
clos, porteront sur l'avenir 
des économies occidentales mixtes 
et les relations avec Ile tiers- 
monde, — fAF.P. Reuter.) 


eau congrès des syndicats ét à celui 
du Labour Party est presque toujours 
décisif. 

La « continulté », si chère aux 
Britanniques, est respectée dans la 
mesure où M Evans était la Candi- 
dat de M. Jongs. La nouveau socré- 
taire général restore, en princips, à 
la tête de Ia Fédération quatorze 
ans, puisqu'il est élu « à vla », 
c'est-à-dira jusqu'à l'âge de sa 
rétralte à soixanté-cinq ans Mais 
cette élection met aussl en lumière 
l'indifiérence de beaucoup de syn- 
dicalistes britanniques. Alors que la 
Fédération Compte près de deux mit 
lions de membres, M Evens a triom- 
Phé, per 449 000 voix contre 119 D00. 
de son concurrent le plus proche, 
M John Cousins, le fils du prédé- 
cossour de M. Jones à la tête de 
l'organisation. 


M. Evans est né dans une de ces 
vakées gallolses — celle da Merthy: 
Tydfil — qui ont été la foyer du 
soclalisme britannique. 


Contrairement à M. Jack Jones 
M. Evans passe pour un [Joyeux 
compagnon. Mais c'est eussi un 
militant dur et efficace, Responsable 
du recrutement, Il a, on quelques 
années, accru de façon notable 165 
effectifs de le T.G.W.U. en absorbant 
d'autres organisations syndicales. 

Après avoir, en 1970, conduit une 
grève spectaculaire aux usines Ford. 
il a ensuite mis au point avec la 
direction un système de négociations 
qui a permis, depuls lors, à la suc- 
cursale de la grande Frme améri- 
caine d'éviter presque tout confilt 

L'attitude politique de M. Evans est 
un peu plus difficile à saisir. Pen- 
dant sa campagne électorale. il s'est 
déciaré opp0s6 à une nouvelle phase 
de contrôle rigide des salaires. Après 
ea victoire, Îl a déclaré qu'un trol- 
slème accord salarial entre le gou- 
vemnement et les syndicats Iul paraît 
«très {mprobable ». Malgré tout, Il 
semble que M. Evans s'efforcere de 
Poursuivre la politique modérée de 
son prédécesseur. 

JEAN WETZ. 


Irlande 


Quatorze membres 


du Nord 
de FIRA provisoire 


font la grève de la faim 


De notre correspondant 


Dublin. — En dépit de pres- 
sions croissantes, le gouvernement 
irlandais refuse de céder aux exl- 
gences des quatorze pr'sOnILers 
membres de l'IRA provisoire, qui 
font la grève de la faim depuis 
quarante-cinq jours, ei dont l'étas 
est extrêmement grave. 

Mercredi soir 20 avril, le minis- 
tre des P'TT., M. Cruise O’Brien, 
a déclaré que personné ne sou- 
haitait qu'ils succombent, mais 
que si une telle Issue survenait, 
elle engagerait leur responsabi'ité 
et celle de l'organisation à laquelle 
ils appartiennent. Vingt grévistes 
dont six ont consenti Gepuis, à 
s'almenter — avaient été hospl- 
talisés, il y & quinze jours, 2u 
camp milltaire du Currash, près 
de Dublin Ils étaient précédem- 
ment détenus à la prison de Port- 
\aoise, à 70 kilomètres de la capi- 
taie, transformée en forveresse. 
Les « provos » qui y sont incar- 
cérés mènent campagne depuis 
plus d'un an pour que les condi- 
tions de détention soient amélio- 
rées et Dour que cesse Ce qu'ils 
appellent « un trailemeni inhu- 
main et dégradant ». Les autorités 
ont toujours nié que les condi- 


tions de vie des détenus solent 
aussi mauvaises, arguant que les 
mesures stricies de sécurité — 
notemment 12 fouille intégrale — 
ont été rendues nécessaires Dar 
les nombreuses tentatives d’éva- 
sion qui ont eu lieu dans le passé 
avec des complicités extérieures 
Le réglement concernant es 
visites des families est, en partl- 
culier, devenu beaucoup plus 


eux. 
Bien que l'attitude ferme du 
gouvernement à l'égard des reven- 
dictions de l'aile provisoire de 
l'TRA soit en général approuvée 
par la population, l'opinion selon 
laquelle, en raison de la gravité 
de la situation actuelle, ] pour- 
rait au moins permettre qu'une 
enquête soit ouverte à Portlaoise, 
gagne do terrain Merdi, la femme 
de l'ancien « chef d'état-major » 
de l'TRA, M Daithi O’'Consik, 
dont l'état est particulisrement 
grave, 2 déclaré que son mari 
préférait mourir plutôt que de 
retourner à Portlaoise et qu'elle 
ne ferait pas pression sur Ii 
pour qu'il renonce à 52 grève 


JOE MULHOLAND. 





Italie 





NOUVEAUX AFFRONTEMENTS A L'UNIVERSITÉ DE ROME 
Un policier est fué 


(De notre correspondent.) 


Rome. — La violence a brus- 
quement refait son apparition à 
Rome, dans l'après-midi du jeudi 
21 avril Pendant plus de deux 
heures, près de La cité universi- 
taire, des étudlants se sont affron- 
tés aux forces de l'ordre. Avec des 
cocktaïls Molotov et des armes à 
feu Bilan : un policier tué par 
balle, un autre luttant contre la 
mort et plusieurs blessés, dont une 
journaliste de la chaîne de télé- 
vision américaine C.BS. 

Les partis ont réagi pour dénon- 
cer cet « assassinut prémédilé, 
visent à détruire les institutions 
démocratiques», comme l'affir- 
ment — avec une similitude de 
termes assez frappante — les 
démocrates-chrétiens et les com- 


munistes. Une manifestation uni- 
taire est convoquée à Rome, ce 
SE Det e DUT qUAR 
or nt une ve d'un 
d'heure. L'université de Rome a 
été de nouveau fermée « pOur une 
durée indéterminée ». 

Ainsi qu'on pouvait s'y attendre 
(le Monde du 18 avril), l'adoption 
par le gouvernement d'un projet 
de loi universitaire a réveillé une 
contestation étudiante en sommeil 
depuis près d'un mols Comme en 
février ét en mars, c'est à Bolo- 
gne et à Rome que plusteurs 
facultés ont été occupées, pour 
dénoncer ia eréforme Malfatti», 
protester contre la présence de la 
police et réclamer la libération de 
certains étudiants détenus. 


ROBERT SOLE, 





DIPLOMATIE 





M. KEBAÏLI 
EST NOMME AMBASSADEUR 
À MANAGUA 





Le Journal officiel du 23 avril 
annonce la nomination de 
M. Abdelmejid Kebelïll 
ambassadeur à Managua (Nicara- 
gua), en remplacement de M. Paul 
Rouhier. 


ENé en 1917, engagé en 1943 dans 
les Fortes françaises 1lbres, M Ke- 
ball est entré aux affaires étran- 
gères en 1945. Aprés un séjour au 
services de presse, li a occupé divers 

consulaires et diplomatiques 

rancisco, New- 

York, Mexico, Nairobf et Bombay 

avant d'être de 1974 à 1975 ambes- 
sadeur à Mancete.]l 











Des diplomates français 
font l’objet de tracasseries à Moscou 


De notre correspondant 


Moscou. — Le temps des tracas- 
series estl errivé pour les diplo- 
mates françals en prste à Moscou ? 
Ils se posent le question depuls 
quelques jours. Très exactement 
depuis que certains d'entre aux font 
l'objei de la sollicitude de mysté- 
rieux « citoyens soviétiques concer- 
nés - qui. soit de vive voix, soit par 
téléphone. leur confient leurs + pré 
occupations » à la sulte d'un certain 
nombre d'actes hostiles commis à 
l'encontre de divers établissements 
soviétiques à Paris. Ces ettaques 
ont été condamnées par l'U.R.S.S. 
dans une note de protestation ramise 
au début du mois à l'ambassade de 
France à Moscou (fe Monde du 





Sans vouloir dramatiser de tels 
Incidents — dont ont été victimes, 
au cours des annéss précédentes, 
de nombreux diplomates américains. 
— on constate, de source fran- 
çaise, qu'ils n'ont rien de sponr- 
tané : seuls des collaboreteurs de 
l'ambassade parlant parfaitement 
russe sont visés Rappelons, d'autre 
part, qu'il est très difficile à un 
Soviétique ordinaire de 58 procurer 
les numéros de téléphone des 
étrangers résidant à Moscou. La 
semaine dernière, de nombreux 
officiels soviétiques, répondant 
manifestement à une consigne géné- 
rale, S'étalent décommandés au 
demier moment d'une réception 

































WASHINGTON ENVISAGE 
DE PROPOSER A LA HAVANE 
UN ÉCHANGE DE DIPLOMATES 





Washington (AP). — Sans re- 
nouer Îles relations diplomatiques 
rompues depuls 1962, les Etats-Unlg 
envisagent de proposer à Cuba un 
échange de diplomates qui seralent 
attachés aux ambassades étrangères 
représentant les intérêts respectifs 
des deux pays. Ainsi des diplomates 
américains auralent - Us nn bureau 
dans l'ambassade de Suisse à La Ha 
vane tandis que leurs homologues 
eubalns auralent le leur à l'intérieur 
de l'ambassade de Tchécoslovaquie à 
Washington. 


D'autre part, on apprenait, 1e. 
Jendi 21 avril, que Iles négociations 
sur les zones de pêche entre Cuba 
et les Etats-Unis reprendraient sans 
doute avant Ia fin du mois à 
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À PROPOS DES res 
AU PARLEMENT Re 
LA &PRAVDA » CRITIQUE Le groupe catholique libéral ZNAK 

IMPLICITEMENT M. MARCHANS | est exproprié d'une partie de ses hiens 


{De notre correspondant.) De notre correspondant en Europe centrale 


Moscou, — La Prauda du ven-| Vienne — Après un délal de base les réticences de ces milieux 
dredi 2 avril critique implicite-! réflexion de uslieurs mols la à Zaire chorus avec les nropagan- 
ment M Marchais pour avoir fait| justice polonaise vient de tran- distes du régime dans la cam- 
une & CONCESsion irnporenlie » sur! cher le conflit qui opposait les pagne « anifrevancherae »x dé- 
la question de l'élection du Par-| autorités aux catholiques libéraux clenchée subitement à Varsovie 
lement européen au suffrage] du groupe ak. Un tribunal . | y & deux mois 
universel. Rendant comple des! décidé d'ôter à Znak la gestion mesure d'expropriation tou- 
dernières déclarations à ce sujet} de l'entreprise Libella, dont les chant le groupe Znak ne peut 
du secrétaire général du PC.F.| bénéfices servaient à financer le que renforcer le malaise entre 
— déclarations selon lesquelles le| fonctionnement du Club des in- l'Eglise et le pouvoir. Les évêques 
parti ne s'opposerait pas aux élec-| tellectuels catholiques de Varso- polonais avalent, en effet, falt 
tions S'il obtenak 18 garantie qué| vle et à assurer la publication une mise en garde contre toute 
ce Parlement ne pourrait pas] de la revue Wiez Aux termes de atteinte au patrimoine des milieux 
mettre en cause l'indépendance] l'arrêt du tribunal, une nouvelle catholiques et indiqué qu'ils consl- 
et la souveraineté nationale, — le! société est créée, sques a été dérernlent une attaque de ce 
correspondant de ja Pravda à] confiée au groupe cutholique rival genre comme dirigée contre 
Paris ajoute: « La presse, la\ Odiss, plus proche du régime. l'Eglise dans son ensemble. Afln 
radio et {a félétision françaises IT ne semble pas que cétie dé- de faciliter un arrangement, In 
cons'écrent celle prise de posi-| cision aîût été motivée par des conférence épiscopale avait chargé 
tion comme un recul imnortant| raisons techniques ou commer- son secrétaire, Mgr Dambrowski, 
du PCF. puisque celut-ci s'était} clales Tout lndique qu'Ù s'agit d'une mission de médiation dans 
cuparavent résolument prononcé] d'une mesure politique, destinée ll: conflit opposant le groupe 
contre l'élection au suffrage uni-| à sanctionner un groupe dont Znak à Oûlss Mais le pouvoir 
verse! du Parlement européen, en] certains membres avaient eu le  avalt rejeté le compromis (divi- 
u toyoni une menaec à Il souve-] COU de ne pes se plier à toutes sion de l'entreprise Libella en 
rain£té nalionale de la France. »| les ntés du pouvoir, Dans une deux) suggéré par l'épiscopat. 
Les commentateurs soviétiques | lettre agressée récemment aux D'autre part, le Comité pour Ja 
n'ont jamals caché leur hostilité| responsables de Znak, et citée défense des travailleurs a annoncé 
à la mise en place d'un Parle-|] par l'agence catholique autri- Je jeudi 21 avril la Jibération de 
ment européen élu au suffragel Chlenne Kathpress, M Kokol, quatre ouvriers emprisonnés de- 
universel La condamnation im-} secrétaire d'Etat pour les affaires puis juin 1978 à Radom Les 
plicite des déclarations de) du culte, faisait grief à ce groupe quatre hommes, parmi lesquels 
M Marchais intervient une se-| d'être trop proche du Comile pour un mineur de dix-sept ans, 
maine après la reproduction, dans | la défense des travailleurs, créé avalent été condamnés à six ans 
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l'hebdomedaire Za Roubiejom de] à Varsovie à la suite des évêne- 4e prison pour leur lcipation À 

l'article de Mme Jeannette Ver-| ments de juin. Or, sur les quelque à Mireendie et au enecace du 4 AS k 

meersch publié dans Le Morde du | mile huit cents à deux siège du parti de cette ville. 53 bis eur PRES. ; 
tous soit une terrasse de 36 à 44 m“, soit une loggia 


9 avril et dans lequel la veuve de membres du Club des intellec- Selon le comité, dix-sept person- 
Maurice Thorez repreuait toutes! tuels catholiques de la capitale, nes jmpifquées dans les ineidents 





H 
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font face à la Résidence du Val d'Avray.Cetie récli- de 12 à 16 m2, soit un jardin privatif de 48 à 468 m2, 


k 
+, 







faire 2e riens 2, les critiques faites en URSS. à | deux ou trois, tout au plus, colla- L 
rene, RE : l'encontre des thèses défendues ROUE pus ou . ns PR dure dome saïion qui couvre 1 hectare et demi, comprend d'élé- toujours fournés vers la forêt. Vous profitez ainsi au 
Anime =, IAE elnstein. men com : | . " : : 
DURE De par RC S le D NV sn le ere Éd que gants peñits immeubles de 3 étages seulement, desservis maximum de la noîure, même sans quitter voire 


por des allées strictement piétonnières, lc, tous les appartement. Le Val d'Avroy est en ouire tout proche 
oppartements de 3, 4 ou 5 pièces se disfinguent por de Versailles et de Ville d'Avray, deux agglomérations 
la quaité des prestations (profil "qualitel"} £s possèdent parfaitement hien équipées. . 


Le Val d'Avray 





JACQUES AMALRIC. M. Kokol reprochait aussi à membres les plus actifs, a été 
2nsk de ne pas s'Étre engagé jefoulé de la ville de Prszemysl 
| assez fermement contre Jes Où il s'était rendu pour un voyage 
« agissements des fOTCes TEDOR- information À peine arrivé 
M. 0. GUICHARD DEMANDE chardes » en Allemagne fédérale. dans cette ville, M. Kuron a été 

Cette accusation, qui vise à embarqué d'autorités dans un 


DES GARANTIES FORMHLES| mettre en cause le patriotisme Son à destination de Varsovie. 


pourtant blen établi des milieux 


. 
19 r3 
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Ber CONTRE L'EXTENSION DES} catholiques, pourrait prendre pour MANUEL LUCBERT. cbr 

se. 4 ei a 

Cie © = KZ j' rRAAST 

sax : de = | $ POUVORS DE ASSEMBLÉE | | Visiezl ) Y PE 2 Ou, GERC -52, 

dns: cree DE STRASBOURG. Espagne 213, Route de Versailes tous lesjours M7 CE PARIS Be TL 2569608 

TRUE Ste Lee M Olivier Guichard, ancien mi- tien Ml Urnctelenton SERD | 
Mere nur + aistte d'Etat et ancien garde d ” e 

He 2 ue ME (RPR), estime, “ans UN DÉCRET ROYAL CONFIRME 


PEcho de la presqu'ie guérandaise a 
du 21 avril, que toute modifica- LE DEVOIR DE NEUTRALITE POLITIQUE DES MILITAIRES 
tion aux pouvoirs de l'Assemblée - 
européenne devrait être négociés Madrid (Reuler). — A moins tion, mais affirmant leur respect 
entre les neuf Etats mtéressés, | de deux mois des élections, les du régime et des institutions. 
et donc recveülfr l'accord de cha-| forces armées espagnoles vien- Le décret royal interdit aux 
que gouvernement et de chaque] nent d'être rappelées à leur de- ilitaires tonte activité pnoliti- 
arjement national. Ce serait, voir de neutralité politique Le Que à:l'intérteur comme à l'exté- 
écrit-i, « une garantie solide| Journal officiel a publié, le jeudi eur des casernes. 
contre le dérapage que beaucoup | 21 avril, un décret royal précisant Sa pubiicetion ‘ntervient au 
de bons esprits craignent », l'application de l'interdiction moment où l'Alliance populeire, 
M. Guichard ajoute notamment: | faite aux militaires — mème les formation de droite, conduite 
a Sans doute l'érocstion de cette| officiers du cadre de réserve — par six anciens ministres de 
garantie se trouvera-t-elle dans| de se livrer à une action politique Franco, dont M. Fraga Iribarne, 
lezposé des motifs qui sera dé-| quelconque. Ce décret paraît au accentue ses efforts pour obtenir 
posé par le gouvernement. Mais,| lendemain de la révocation du ''écutien des militaires on vus 
pour. qu'elle soit tout à fait sûre,| général Manuel Alvarez Zalbe de de la consultation électorale du 
#4 serait souhaitable ce RÉDIROREE ses fonctions de directeur du 15 juin prochain. 
à l'article unique de la par | secrétariat du ministère de l'ar- 
laquelle Pi Ur français mée pour avoir De maine re leur côté, en æ de 
&erx a ier l'accord des | aux généra: sans l'autorisa ocrates chréti écid 
Neuf. du rHaistère, un document criti- d'appuyer des candidats com- 
» Je pense que le moyen te plus quant la récente décision gouver- ImUns pour Jes élections sénato- 
rs 


TED BATES - Lic, À 583 


simple serait de ruppeler 

cet à article pet a, CE porn cu de EU SR ne s0it par C 
cons ionnel. parfois nseil arm droi 

que les Constitutions gagnent à| avaiït pris sur Jui, la semaine der- La Joi électorale prévoit, en 

être un peu obscures. Les traités | nière, de publier un ué effet, que chaque sera 

iniernationaux, sur Ce sujet, gu- manifestant 18 . ne » des PRE cu Cr ee Rd re 

grent sûrement à être clairs. » 1 militaires ant cæ égalisa- a ee pra | 






Un Sénat 
risquerait de bloquer des réfor- 
mes que voterait la Chambre 
basse, où l'opposition a l'espoir 
d'étre bien représentée 


Le Parlement européen < regrette > l'attitude 
des autorités françaises dans une affaire 
de <brutalités » policières 


Strasbourg. — L'Assemblée eu- lementaires jait également l'objet 
ropéenne = Adonté. jeudi 21 avril d'un examen, fin de garantir la 
par un vote à levée. une sauvegarde de leurs intérêts dans 
résolution sur «les brufalités l'avenir.» . 
exercées por lu police jrançaise Az cours du débat, seuls sont 
sur un membre et tr0is agents intervenus des orateurs socialistes 
du Parlement européen »- et communistes M Nielsen ‘& 

La résolution rappelle que dans déclaré : « C’est un exemple 
la nuit du 17 eu 18 avril 1975, À fypique de brutalité policière. I 
tionnaires de l'Assemblée, ne peu-  riguement toute critique. Les trois 
vant présenter leurs papiers au concernés, des brutes 
cours d'une vérification d'iden- primitives, oni été soutenus par 
tité, furent retenus toute la nuit 7e chef de La police, Le minfstre 
dans un post de police (1) et %e la justice et le ministre de 
ajoute : « Un examen Médic j“ntérieur.» 
pratiqué un peu plus fard PüT «Maintenant qu'il y a eu ur 
le chef de la clinique universilaire changement de ministre en 
de Strasbourg. à la demande de Fyance, nous pouvons espérer que 
deux fonctionnaires en cause, fai- Jes autorités fra feront ce 
sait état de services subis par suite Ou’elles doivent faire, après ce 
de l'action de la police. Les nOM-  Gsbat, a dit M. Dalyell (travail- 
breuses interventions du Prési jjste britannique). Il n'y a cucun 
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Que vous demandiez le minimum 


__ oulemaximum 
a un Relais Jumbo, vous l'aurez. 


dent du Parlement européen, du GéshonneuT DOUT Un JOouveTne- — 

; î paris B°-093 44.10 ; 
groupe one qu rorre a Où un ménisire à dre 74'E | \ 76/78 ch-étysbes (arcades) 2e-225.38.3 Trouver des skis nautiques pour descendre d'hèlel à l'arrivée et des Jumbachèques (à 
affaires érangères : de certains peut-ätre des 5 rue du cherche-mi 6%-549,75.47 Amazone, un tandem pour traverser New York, échanger par exemple contre des nuits d'hôtel 
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ou un restaurant chinois en Tunisie, c'est facile ou une location de voiture). Jumbo, c'est la seuie 
quand on part avec Jumbo. Car dans 23 pays, formule de Voyage qui vous permet encore de 
Jumbo met à votre disposition une équipe très voyager sans vous sentir perdu. Ni prisonnier. 
débrouillarde : le Relels Jumbo. !! connaît le ll y a 29 Relais Jumbo sur 4 continents. En 
pays que vous avez choisi sur le.bout du doigt France, vous trouverez Jurnbo dans 

et vous aide à réaliser vos projets de décou- 200 agences de voyageset ..-.""""""" 
verte : il construit votre voyage, mais vous restez dans les agences ro 
votre propre guide. AIRFEANCE la brochure Jumbo, 


L'assistance à destination n'est qu'une fa- 3e" écrivez ci-dessous votre 
Ë nom et votre adresse complète, 


de l'Asemblée naflonale {1} Voir le More Gu 21 Juin 197. 
française auprès des ministres 
français compélenis et d'autres 
autorités compétentes en la ma- 
tière, n'ont été d'aucune ulilité. 


» Le Parlement euTOpéER : 

»— Reprette que les autorités 
françaises n'aient pris aucune 
mesure DOuT qu'une EnQUÈLE AP- 
profondie soit eflectuée sur cet 
incident par une GuLOTHE impar- 
Hole, à savoir l'autorité judiciaire, 
dans le but de délerminer avec 
cerliude, entre autres, si le se- 
cond protocole sur les immuntiés 
et privilèges de la CEE. a été 


ecté; 
dus Demande imstamment aux 


cette de la formule Jumbo. Pour le prix du billet a 


d'avion, Jumbo vous fait 3 cadeaux : il vient. M. ess céonsneonteusie eut dau 
vous chercher à l'aéroport, vous offre 2 nuîts RAR EN Ze ee 


Avec Jumbo, 










pre 0 ver FE autorités jrançmses de prendre . 
mit - LE SLES res uilles pour 6 ; 
TS ie me Je me ue one) | AIS TRLAN AIRLINES vous faïtes votre voyage. | | 
du p Omer — D genre n£ SE reproduise à l'avenir ; Les horaires les plus pratiques en Europe et vers.le Proche-Orient Pas celui des autres. A envoyer à Ted Bates 
War “onribadre Là mit <°* »— Demande names aù Jumbo : 3, rue Bellini - 82800 Puteaux 
+ TC Rs Pnt | | 
Manu D er Austrian Airlines 12, rue Auber, Paris « Téléphone 2663466 | 





ronéer de s'ussurer que la 
sttuction des foncNonnatres par- 
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POLITIQUE RE | —————— 


Au Sénat 


Jeudi 21 avril, sous la pré- 
sidence de M. ALLAINMAT 
(P.S.), l'Assemblée nationale 
examine uu proiet de loi re- 
latif aux préparateurs en 
pharmacie. Alors que, légale- 
ment, ils ne pouvaient jus- 
qu'à présent que seconder les 
pharmaciens dans les prépa- 
rations officinales, co texte 
leur permettrait de délivrer 
désormais des médicaments 
sous leur responsabilité et 
leur contrôle. Cette faculté 
serait également accordée 


aux étudiants en pharmacie 


de quatrième apnée. Toute 
personne exerçant dans une 
pharmacie serait astreinte au. 
port d'un insigne justifiant sa 
pes 
porteur, nn divorce nie 

ra e divorce 
.— le loi et la pratique justifie 
rcette adaptation. Il observe que 
les préparateurs ainsi que des 
vendeurs sans aucune qualifica- 
tion délivrent en effet des médi- 
caments. ! note que le projet «a 
suscité la satisfaction des prépa- 
rafteurs, mais lR réserve de nom- 
breux aciens, inguiets d'une 
promotion éventuelle de la fonc- 
tion de préparateur. | 

Pour Mme VEIL, ministre de 
la santé et de la sécurité sociale, 
il s’agit de tirer les conséquences 
Juridiques de la profonde évolu- 
tlon qu'a connue La pharmacie 
cures : re ORCRTRS 

e préparateur donne _ 
suite des précisions sur les condi- 
tions dans lesquelles sera délivré 
le brevet PO : sur _ 

ogrammes qui seron 
Fous à une commission pari- 


taire. 

Dans Ja discussion générale, 
ML GISSINGER (RER, ÆHaut- 
Rhin) estime nécessaire d'élever 
le niveau des connaissances de 
base des personnes qui préparent 
le brevet professionnel et sou- 
hsite la création d'une filière 
ee M CAILLAUD (RIi, 

Vendée) évoque le problème des 
vendeurs. Pour M WEBER (P.C. 
Val-d'Oise), ce texte répond à 
une réelle nécessité. Mals 1 pèche 
ce t par son absence de 

n sur la réforme de la 
formation et par ee ue 
dispositions pour les p 
du secteur hospitalier. M. CRES- 
SARD (RP.R., lIlle-et-Vilalne)} 

e sa satisfaction à l'égard 
d'un projet qui revalorisera ia 
profession de Tateur. 

. Dans la discussion des articles, 


PFAssemblée adopte notamment : AE 


— Un amendement du’ gouver- 
nement 


rateur est pris après avis d'une 
commission paritaire, dont : la 
composition est définie 


par 
arrété ministériel et dont les |: 


membres sont nommés sur Pr0- 
position du conseil supérieur de 
la pharmacie et des organisa- 
tions syndicales les plus repré- 
sentatives. Cet amendement res- 
pecte la parité entre les phar- 
maciens, les préparateurs et 
radministration. Mme Veii in- 
dique que les préparateurs d'offi- 
cine et les préparateurs hospi- 
taliers seront représentés dans 
cette commission ; 

— Un amendement de M. MIT. 
LET (P.C.) Fu substitue le terme 
effectif » celui de eperma- 
ment» en % qui concerne le 
cantrôle du pharmacien sur le 


— Un amendement du rap- 
porteur indiquant que les étu- 
diants en pharmacie inscrits en 
quatrième année sont autorisés à 


exercer les prérogatives des pré-| . 


PARUS «dans un but exclu- 
gif perfectionnement ». À 
ttiatise de M. Glssinger il 
est précisé que ces étudiants 





@ PRECISION. — C'est 
M Joël Le Theule, député R.P.R. 
de la Sarthe, qui à été nommé, 
mercredi 20 avril, rapporteur du 
projet de loi relatif au contrôle 
de la concentration économique 
et à la répression des ententes 
icites et abus de position domi- 


nante, 1 remplace M Maurice 
ee (RER, Cher), démlis- 


MATELAS æ SOMMIERS à ENSEMELES 


EXPOSITION CENTRE D'ESSAI 


ICAPELO 


DISTRIBUTEUR 
Seule adresse de vente 
57, AVENUE DE LA REPUBLIQUE 
PARIS XI° m Métro Parmentier 
Tél. 357.46.35 


LIVRAISON GRATUITE TRES RAPIDE 
DANS TOUTE LA FRANCE 


A 


devront avoir. accompli préala- 
biement leur premier stage obli- 
gatolre de six semaines ; 

— Un amendement du TARPpOr= 
teur Umitant aux seules per- 
sonnes légalement autorisées ù 
ue d PRE un rs M 

ui 
tinctifs : 


L'ensemble du texte ainsi mo- 
difié est adopté par l'Assemblée. 
L'Assemblée examine ensuite le 
projet de loi, adopté par le Sénat, 
relatif aux études cales. Ce 


arrêtés, dont 

certains avaient été annulés pour 
vice de forme. 

M. GAUSSIN (réf.}, rapnor- 

teur, s'élève contre la multtplica- 

des ets de tion 


des « reçus-col- 
Iës > ( 495 en 1971-72 et 1972-73) 
qui, cinq ans Après, souhaiteraient 
reprendre leurs etudes et devraient 
bénéficier, & s50n avis, de disposi- 
tions bienveillantes. 

Pour Mme SAUNIER-SEITE, 
secrétaire nu aux universités, 
ce texte en réparer un &imp 
vice de forme qui ne mettait pas 


noter Le Parlement à 


L'ASSEMBLÉE NATIONALE 
e Pharmacie : le statut des préparateurs e Médecine : le problème des <recus-collés > 





Pierre-et-Miquelon) insiste sur la 
ee de résoudre le problème 
… collés ». M. GISSIN- 

GER ( R., Haut-Rhin) regrette 

que l'on demande au Parlement 
de valider l'attitude de certai ines 
universités qui ont refusé, à l'épo- 
ue, d'api uer les dispositions 
ne es uisant Ja sélection 
Pour M MILLET 


ŒC. Gard), ut dissocier 
Ps ne pe 
ce texte du principe même du 


sur l'insuffisance des capacités 
ei non sur les besoins 
réels en médecins». M DELA- 
NEAU RL, Indre-et- Loire} 
dénonce La « mAnœŒuUUTE » du 
communiste destinée à instltuer 
RE Al 0 con le 
Av adiq 
France formait neuf mille cinq 


le prob 
recus-collés de 1971- Ft serait 
se substi- 
tuer au jurys qui 8e sOnL pro- 
noncés sur les A TM ITS10E0 00 en 


pris en considération, 
age amendements dépouss ay ayant 
déclarés i 


irrecevables 
eue des finances, ride 
unique du projet est adopté sans 
modification et prend ainsi force 


de loi. 

: jet de loi adopté ne 
un pro e loi, par 
Sénat, qui reconduit pour &ix 
ans, au Loan des invalides de 
fe "bénéice et des veuves de guerre, 

bénéfice de la légisiation sur 

emplois réservés dans les 
tions, les collectivités 
locales et les établissements 
publics. Aprés les interventions de 
MM VALENET (R.P.R.), rappor- 
teur, et BORD, ire d'Etat 
aux anciens combattants, les 
députés adontent, dans le texte 


du Sénat, le projet, qui prend 
f-' force de loi. 





Pour terminer, l'Assemblée exa- 
se ns 
aux pan une 
session de formetion d'assister au 
déïibéré des juridictions auprès 
desquelles ils font un stage Après 
le rapport de M. GERBET (RL), 
M FEYREFITIE, garde des 
sceaux, indique que le gouverne- 
ment a Géposé des amendements 
en vue A également les 

à participer aux 

éllbérés : -des juridictions de 

l'ordre judiciaire, comme le peu- 

vent actuellement les auditeurs 

de justice. L'Assemblée adopte ces 

NE De ee le projet ainsi 
modifié. — 


Le Sénat à adopié, 
de loi tendant à instliuer 


artisans ASS » 


Griffsolde dégri ë 
= [es grands 
SA du prêt-à-porter 


F BOUTIQUES POUR LUI 
"3, rue de la pleine/nation. 
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Sommes D ol flattés 


Aide aux commercants âgés : 
de saturation pour l'installation 


des : grandes surfaces > est atteint 


annonce M. Monory 


jeaudt 


21 avril, après lui avoir 2300rté 
quelques modifications, le projet 


mesures « en faveur d? certaines 
catégories de commerçants et 


rojet, 4 souligné ‘e raPpor- 
ee PT BRORIOL { ind, Haute- 
Loire), vise à assoupiir le régime 
de l'aide spéciale que ia législa- 


le seuil 


ton de 1972 à créé pour permettre 
aux commerçants et artisans de 


se reconvertir Où de Se retirer 
maigré l'insuffisance de ressour. 
ces due à la faïlblesse de letre 
retraites. 


MM BERCHET (Gauche déra, 
(Haute - Marne), Jean 
CUrL centr. Essonne), et MOREI- 
GNE (PS. Creuse), approuvent 
l'esprit du texte proposé, tout en 
mettant en cause le fiscal 
des commerçants et artisans et 
la concurrence des « grandes sur- 
faces ». I MONORT, ministre 
de l'industrie et du Le TETE 
qui s' pour la premiére 
fois au Dénet € cette qualité, dit 
son intention de lutier contre les 
« tracasseries adrminisiratites x 
dont sont victimes les commer. 
çants Puis il déclare notarmment, 
au sujet de l'application de 
« loi Royer 2 : 

« Certaines ‘des promesses de 
le toi d'orientation ont élé tenues; 
mais si l'égalité sociale vu ainsi 
éire réalisee, il n'en est pas de 
mème pour l'égalité fiscale, À cet 
égard, fai de bonnes Tuisons de 
croire — Ce n'esl DOS Un enga- 
gemeni — qu'un DES en vont 
sera fait dans la loi de finances 
D 1978 : jai bre 
que le premier ni que rai 
saisi du problème, eccète à 
demarre. 

» Nous decrions avoir aïtleint, 
sauf exceplion, le seuil de satur 
ration pour l'installation des grex- 
des surfaces. Elles Ont joue leur 
rôle en stimulant la concurrence, 
mais leur trop grand nombre 
serait nuisible, notamment, à 
ceogement équilibré du ter. 


2 FT Qu Les commerTçuantis se 
rassurent: décentralisateur 
convaincu, je ne reviendrai pas 
sur les avis des commissions dé- 
partemniales ni de la commission 
rationale. Les autorisations ne 
seront données qu'avec Parcimo- 
nie, à moins bien entendu que 
n'existent localement un blocage 
oz des restrictions à la concw- 
rence. » 

Le Sénat, sur la proposition de 
MM JEAN COLIN et FRORIOL, 
a ensuite décide d'allonger de 
deux ans la durée du régime 
de l'aide compensatrice institué 
per la loi : le terme était fixé 
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t que le décret |’ 
relatif à la formation de prépa-|. 
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PIANOS RAMEAU 
Héritiers de la tradition française. 
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1978, il est porté, avec l'accord FE Er 
du ministre, à 1980 Les sénateurs de nn tu 
ant enfin modifié l'article ® con- RES 
cernant les possibilités d'addition |o " :-- Eure IDE: POTARNE eut RTE 

carrières entre époux mdr ons A Tr ET “S 
l'ouverture du droit à l'aidé du du fier sn Leinl prés [sé 8e BAS 20 SAGE: 
conjoint de l'artisan ou du com- M Ai CSN Der Je, Re LAS ET ei D 
de nl ont été Aa élatgie, Re ae TE ep See, rl 1 3 HA 
L'addition des carrières entre r-: =... 2": "imp fagnrcien de 4 Nr 
Ve" Dans dois vente ec Le dns CORTE DPENS MT 
qu ‘aient été Exroées les fonctlons 2: |. ee Nr a 2e € à Là he. 158. Mg 

‘entreprise ; 3. | La IRAN. dot SRE "4: 
— Mème lorsqu'il n'y a pas suc- Eee va ir oo ee r'» rat 
cession des conjoints à La tête de #7" li. serrese Es de ions. 0 “DIR 
l1 même entreprise ; Pau cire nent M vie DT # _. a tmelt-tù 
— Même pour les périodes d'ac- UE fitness OO decinns, CAS 20 ? qe eu. de 
tivité accomplles comme chef ET 2. HONOR IC ER Se 0-3 ND Juif --er: 
d'entreprise par l'un ou l'autre des  ! =" ::” nn et Cet cod 2 PT: 
conjoints antérieurement au ma- °° | Le on déne FA 
Le Sénat a adopté sans débat, Æ F 
à la fin de sa séance, un projet de S7 
loi dont le rapporteur est M. DE de: 
CUTTOLI (non-inserit, gra #x2: 
de l'étranger), qui atténue les Er 
positions pénales sanctionnant les Eh 4: 
infractions à ia réglementation | 2x: 
des stations privées radio-électri- dre: 


ques. Ce texte voté première fut, © 
par le Sénat, avant l’As- ET: 0me- 
semblée nationale, est d'une por- ; 
tée limitée. Il vient compléter, a 
dit le rapporteur, la dérogation 
déjà prévue ag Te des talkies- = 
8 à. Ci'er Egonieces, 


mL inmes 





Ann Due Des a 


mime 7 


M. JACQUES PELLETHR | — 
PROPOSE D 
CERTAINES RESTRICTIONS ; SALON 


AU CUMUL DES DES MANDATS 





M. Jacques Pelletier, sénateur s 
de l'Aisne, et plusieurs de ses É 
collègues de la gauche démocra- LS 
tique ont déposé une proposition 

loi organique tendant à régis- S 
menter le cumul des mandats = 
électoraux. Un parlementaire ne È 
pourrait exercer que deux man- = 
dats : fl ne serait plus possible 
par exemple, d'être à la foi mem- 
bre d'une assemblée européenne, 
Conseiller général et maire d'une 
ville de plus de deux mille cinq 
cents habitants Les mandats de 
député ou sénateur, conselller 
général et maire devraient étre 
ais dans le même départe- 

nt. 


Le sénateur de l'Alsne esrime 
que 14 concentration du pouvoir 
politique bloque l'accès des Jeuries 
générations à La vie publique 





Tous | 


Les trois sénateurs centristes 
du Haut-Rhin, MM Pierre 

Schlélé, PrMOeUE du consell 
régional Con wi ont 

Tr e G GC 
déposé sur le bureau du Sénst | 
une proposition de loi tendant à i 
la création d'un musée va 
(établissement public) de Pl'auto- 
mobile à Mulhouse. 


Ce texte tend à assure le 
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" Dreux, — La directlon du parti 
aur Go 9T à es socialiste a réuni, jeudi 21 avril, 
se reconettants Ru, À Dreux, les quatre-vingt-un 
DR He Ste 
Res QUe Mans + volt été choisie, car c'est la 


, Essai : trente es un ans 
a (PS, Cynthes Dans la petite saïle du centre 
mere noÙ texte &  socio-culturei du Lièvre d'or, entre 
des pe En Caps, ,  Jes drapeaux tricolores et 
1a omereante LS plantes vertes, on a eu l'impres- 
COncurrenre ta Sion d'assister à une distribution 
de, èL M0 Een des prix On a méme pu voir 
5, ‘Austrin v: AL Lemoine, nouveau maire de 
dois ae Qrims pou, ville à Mie G rs fre 
 Sénas 3 sa a e Gas 0 
SA in'ention M Gte* à M Mitterrand un ouvrage d'art 
ON de pt Æ- 
2 ecasseries * Me sur là cathédrale 


(MM. Mitterrand, Mauroy, Dube- 

& Il Boyes , SPPltre dout, ainsi que les présidents des 
: Ceriaines groupes de |” ée nationale 

la ioi Sonore ms. + du Sénat, MM Defferre et 
Be So ut Gin DM Jean Marc Aya, 
sr réclies te : ean-Marc ault, 

Même gone À rer vingt-sept ans, maire de Saint- 
Égara, oi dE linge Herblain (Loire-Atlantique). Dans 
Croirs 7 Donne me le rôle Gu survelllant général, 
gerers Ram M Roger Pafardie, membre du 
gens ice OUUUR De secrétariat, à effectué l'appel pour 
pour SCO let Que chacun 2 à connsûtre 


r pprenne 
les «a têtes » nouvelles. Un déjeu- 
ver avait, dans le même dessein, 


LEE 5 Erobième 4 précédé là réunion. 


der 
gens ESean ion K3 Les obstacles 
PSSIOM Sur lens 
FE ane ein, Dans S discours, AL re 


pour 
des mellleurs de la classe, a donné 
quelques à trücs » aux nouveaux 
et a mis en lumière les mise 











e M. Raymond Barre 
AT ADS 1 


reçu 
eune, président du grou 
Se le 21 avril et M RD 


& républicains indépendants. 1e 
15 avril ’ 


@ M. Olivier Stirn, secrétaire 
d'Etet eux départements et terri- 
toires d'outre-mer, an déclaré, 
jeudi 21 avril : « Déci lt, Le 

i communiste Jronçais n'est 


rtements d'outre- 
étrangère 


YOgTaMmMe COMUT 
que, dans lc 
révision de celui-ci, ils figurent 
lèmes institutionnels. 


République 
; UT eu française. ‘'[.)] I] est toujours 
“MT 77, us.  réconfortant de voir l'opposition 
:-!:.71..Zamx accepter des thèses de la majorité 


| SORT RS, STE qui, quelques Mois auparavant, 


us Tite provoquaient ironie Ou Sarcasme. 


: . FE 5 [..] 
Mt nue M. Gilles Bacquaert, ancien 
EE br du national de 


bureau 
l'OJ.P., ainsi que plusieurs res- 


PE 


u DS HE 
ES 
ur; ci D # 


Cu - 








| : , rive gauche 


hommes 


SALON DES 


ANTIQUAIRES 


de Rouen et de Hie -Normandie 'AABHN. 


HALLE AUX TOILES-ROUEN 
23 Avril au 1“ Mai inclus 


Tous les jours de 10 à 23 heures. 
& FOIRE A LA FERRAILLE Place du Gaillarbois 





De notre envoyé | 
spécial 


une Dralique DEU déMAOCTGIIQUuE 
de ! e de leur Mandat, » 
M is Mitterrand a, Jui 
aussi, développé ce en 

aux maires de ter 
les teurs politiques qu'ils 
étalent r. Le prem _ 
taire du PS compte en effet 
beaucoup sur cette nouvelle géné- 


” dncra Fe me pales difficultés qu'ils 
Tire nee rencontrer. Le maire de Grenoble, jes frais du d ; 
=. ee FOR Repos ut entame son trolsième mandat, Cette volonté de s'affirmer n'a 
ame ecuen SUITE t ainsi, avec MM Defferre pas empêché les nouveaux maires, 
nee GE TE D (Marseille) et Longequeue (LimO- surtout au cours de la 
nm, nt CE Cape ses), l'un des plus anciens maires huis clos qui a suivi la séance 
Peru MR ET socialistes d'une ville de plus de officielle, de demander mille 
SUISSE 2 cime 100000 habitants. conseils à: leurs aînés Un collo- 
mes LL RE Parmi les obstacles mis ex évi- que dolt être, dans quelques mois, 
Ju LT Heæm dence par M Dubedout fi orgarusé per le PS. pour &ppro- 
Ji" ere l'isolement des élus. « Les échéan- fondir Ia tique socialiste à 
INT va ren CES ques naïionnles, et à l'égard de la ville. 
Fe ae QE court terme le Dens son discours, M. Dube- 
sr esse Le ris de mobiliser l'attention out a mis en garde les nouveaux 
mu EN COUR 28  exclusine de nos milifunis, a-t-i] élus contre les excès des « spécia- 
mar Len HS ‘ 
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EN BREF... 


d'opposition que le g nétral 
,: Co-président du Front 

pro , Propose de réunir à 
Nice les 14 et 15 rai {le Monde 
du 19 avril). Xs estiment : « Face 
e .E TUSSEM- 

nçais 


sement na 
forces de gauche. » 


d En accord nnec le mouve- 
ment fInilicHvre républicaine et 
socialiste, que KHa- 

HS de progrès et avec le 

+ a 
Mn ee de 

anguine e r s 
co-président du É 

Ë rapnrae 


à ts de l'union de la che | 
gean gau 
eee alistes 
opposition soient à l'ac- |: 
programm 


tualisation cr 
zaun. 
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association des élus |’ 








La réunion des maires’ socialistes 


_ 


Les fruits du cactus 


listes de 10 palubre et du ferro- 
risme intellectuel », et les & appe- 
lès au réalisme. € Le foisonnement 
de la uie associative, a-t-Hl noté 


is 
avec sûgesse mûis n'oublié pas de 
suivre le mouvement 


les ions des préfets et 
sous-préjfets. 2 

cæ Le T 5secré- 
taire du P.S. à lineé un avertls- 
sement au P.CK en rappelant 
que les entre les 
partis. de gauwthe & que 
les votes à carac 
doivent £tre effectu daire- 


terrand, sept 
règle se seralent défà produits, 
depuis le serutin municipal, du 
fait des partenaires du PS « We 
cédez pas à l'angélismne, a ajouté 

Mitterrand, surtout quand 


les 
a a 
vent d er des moyens légaux 
que la leur offre et 
qu'ils vous ont re La » 


TRIERRY PFISTER. 


{D Les esabras> sont, EsrsËl, 
les citoyens nés sur le territoire de 
l'Etat hébreu et be sont pas 
venus du fait de l'émuigration. 


-BISCHHEIM : victorieuse mais divisée 
la gauche va-t-elle retrouver son ‘unité ? 


' De notre correspondant. 


saient que le poste de maire revien- 
draït au parti ayant obtenu le 





d un Roi de Gauche" 


ex 

£ Le 
sorte 
nd 


| Un peu précipltamment 
‘ sans te, 


4 
rs 
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a ne 





POLITIQUE 


L'éventuel changement 
de li éleclorake 


M, DEFTERRE : les soctalises 
ne. tomberont pas dans le 
piège. j 


socialistes et des 

AR 

e, qui participai 

Jeudi 41 avril, à la FNAC, rue de 

ST os ln vonche a Été nier 

sg 

rogé sur le jet, . AU = 

xernernent, Peter In lol lec- 

torale pour adopter un . 
FU Datterre à déclarée 

Le t de loi électo- 

rendani 


qui ajfecte de 
æ poli 


s. M. 
mond Barre est un polilicien, et 
den 


ne pas vous 
«votre victoire en 1978 et nous n’an- 
pliquerons la tation pro- 
que pour le scrutin 
tif suivant.» Nous 72 mAT- 
cherons 207 : ZI Lu 
serait tron jaclle alors de tissou- | 
ttonale pour tenter de nous faire 
battre. » 


M. Defferre a conclu: +« Nous 
la -représenta- 


plus de sièges en -cas de succès. 
aides RS er tent _ 
- Peyvance 
voix ‘obtenue par leurs.Chefs 
file sur ceux. du P.C., tandis 
ces  dermiers,. consialiant que 

| avalent obtenu 


donneraient 
ne Des pes aux 
Jectiorts émentaires. 


ue lettre de 


| JEAN-CLAUDE HAHN. 


ee 
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Venez l'écouter avec nous. Et prendre les “Dossiers Quartz- . 
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Le programme du 


maire sera soumis 


au Conseil de Paris avant le 20 juillet 


«la période d'installation est 
terminée. Il faut se mettre au 
travail », a déclaré jeudi 21 avril 
le maire de Paris à ses adjoints, 
qu'il avait réunis en com 
des chefs de service de l 1 
uistration perisienne. Selon 
M, Denis Ba des 
Fe A eo etulL pe l'infor- 

tion, Ia es DTOpos 
du premier trat de la capl- 
tale, cette réunion a permis d'éta- 
Dir un programme d'action 
assorti d'un calendrier. M. Jacques 
Chirac a attribué à certains 
Dent à OT l'emplot, la 

1 À, & 

déconceutration au niveau des 

Far la do devront 
ment, ou la propreté, 

faire l'obiet de CIeUE mis au 

dans un délai de quinze 


suivantes : 


QE, Jean Tiberi (PR), 
deuxième chargé du per- 
rer 

aine, e des _ 
cats pour établir un cataioues de 
leurs revendications : 


— M Michel Eljbei (C.D.5.), 
adjoint chargé de la réforme 
administrative, doit préparer des 
mesures de déconcentration au 
niveau des mairies annexes, pour 
mettre 4 la disposition des habi- 
tants de chaque arrondissement 


— Mme de Hauteclocque 


moyens d'assurer 
sécurité à Paris MM. Bourgine 
(CNIP) et Cros (RP.R.) se join- 
dront à eux et examineront les 
tes Le aide eu, loge- 
men ers pour _ 
de lieu où ls exercent 
fonctions. 
- M Gabriel It (RPR.) 
a été c Pons pos l'emploi, 
= bar une aide aux 
en 
I1 devra esir en liaison avec le 
conseil régional et le comité éco- 
nomique ei social d'Te-de-France. 
M. Gilbert Gantier (R.L} pré- 
sentera une série de mesures ten- 
dent à mieux assurer ]a propreté 
de 14 capitale. 
MM. Chirac et de La Maiène 


premières réflexions sur Le projet 
de budget pour 1978 de la Ville 
de Paris. 


Les structures de concertation 


M. Denis Baudouin z également 
que le médiateur, M. Mi- 

chel Junoët (C.N:.LEP.), 
a opérationnel » dès mardi 26 
TI & ajouté rene va mettre 


s 
È 
& 
ê 
à 
8 
8 
; 


sentalives de désigner un repré- 
sentant el un suppléant, siè- 
geront, & titre consultatif, 

représenter les divers intérêts des 
Parisiens. IL a été décidé RE 


M. Jacques Chirac relance l'action du R.P.R. dans trois domaines 


Mardi 26 avril, le conseil des ministres 
autorisera M. Raymond Barre à engager 
le méme jour ia responsabilité da gou- 
vernement sur l'adoption du plan de 
relance de l'économie. Pour donner plus 


Les réunions de parlementaires 
RPR, qui se sont tenues depuis 
la ren du 3 avril et surtout 
la séance du conseil politique du 
mouvement, mardi 19 a ont 
révélé l'inquiétude et l'irritation 
d'une bonne partie des élus et 
des du conæli politique 
ont ainst montré. qu'ils souhai- 
taijent que le RP.R. refuse sa 
confiance au gouvernement de 
M. Barre. Ceux-là ont estimé 
que la situation économique a 
sociale ne pourrait pas s'amé- 
lorèr avant les élections législa- 
tives, u la crise de l'e Pie 

que s'aggraver 
et que la confiance, si elle était 
accordée auto- 


tion en provoquant une dissolu- 
tion immédiate. Bien que compris 
par tous, ces arguments ont été 
cotmbattus par la majorité des 
membres du conseil poUPaus et 
par M Chirac lui- 


De nouveaux fhèmes 


Selon ces derniers, j'opinion 
publique rendrait le REP.R. res- 
le d'un échec électaral de 


de M. Giscard d'Estaing, des 
soupçons à son égard ont encore 
été formulés, maïs surtout ur 
la première fois, des critiques 
très vives ont été faites à 
M Reymond Barre. Tous ont 
êté d'accord, en termes variés, 
pour reprocher au premier mi- 
nistre sa «carence politique» et 


d'une crise serait inopportune. 
En conséquence si le gouverne- 


conviés à l'Elysée. 


ment ne profite pas du débat 
im era En 

&« € ue » en y 
adjoignant, par exemple, les 
questions européennes, les diri- 
geants gaullisies prévotent que 
: vote _. Dre RPR. sera 

Abstraction faite du débat de 
la semalne prochaine, le REP.R. 
veut profiter du délai qui s” _ 
lera avant les élections législatives 
pour mener une triple action : 
renouveler l'image du mouvement, 
préparer les élections, réorganiser 

structures. 

Constatant que Ja majorité en 
tant que telle n’est plus ni « coor- 
donnée » ni x animée », M. Chirac 
veut mettre en valeur la nature 
de France » du 


parti 
R.P.R. et souligner son originalité. 


Sur tous les problèmes d'actualité 
le mouvement va donc continuer 
à prendre des positions officielles, 
ainsi qu'il vient de le faire, par 
exemple, à propos de Concorde, 
de l'industrie aëronautique, de la 
de ln politique africaine D agtra 

que ca a 
de même au sujet de la coopéra- 
tion avec le monde arabe et le 
tiers-monde, des problèmes de 
l'énergie, de ceux des professions 
libérales, de la partictpatlon dans 
l'entreprise, des relations dans 
le monde du travail M Jacques 
Chirac a toujours préféré conso- 
lider Ia clientele traditionnelle 
de Ja majorité et l'élargir 
mème modestement plutôt que de 
rechercher un hypothétique 
« rééquili » du genre de 
cœælui que les gaullistes reprochent 
à M. Giscard d d'avoir 
tenté. On se félicite d'ailleurs que 
depuis le résultat des « municl- 
pales » l'agressivité des élus 
« giscardiens » et centristes à 
l'égard de M Chirac se soit 
atténuée et l'an assure même que 
parmi ces derniers beaucoup 
reconnaissent en privé le bien- 
fondé des thèses de l'ancien 
premier ministre. 

Celui-ci va aussi entreprendre 
une vaste provinciale non 
seulement pour rencontrer les 
adhérents de son mouvement, 


de solennité à cette décision, tous les 
membres du gouvernement ont été 


Le soir même, après le discours du pre- 
mier ministre, le RP.R. réunira conjoin- 
tement pour Ia première fois, sous ja 


mais pour prononter des discours 
qui peu à peu fixerout Ia doc- 
trine du RPR. Ainsi, ie 6 mai, 
U traitera à Sochaux de l'indus- 
trialisation et des rapports 50- 
claux : le 3 juin. il se rendra à 
Colombes et le 11 à Lille. 

De nombreuses commissions 
vont se réunir à la tour Mont- 


ns pour mettre au point 
projets précis accompagnés 
de propositions concrètes, par 
exemple pour Jes artisans et corm- 
merçants en ce qui concerne leur 
régime de sécurité sociale ; pour 
les cadres, pour l'environne- 
ment, ete Un véritable pro- 
gramme de gouvernement — 
espère-t-on — pourra étre ainsi 
proposé par les candidats aux 
élections. 


Préparer les élections 


Parailélement en effet Je RP.R. 
a décidé d'intensifier la prépara- 
tion des élections législatives afin 
d'ètre avant l'été prêt à parer 
à toute eventualité M Jacques 
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présidence de M. Jacques Chirac, les 
membres du bureau du groupe parlemen- 
taire et ceux du conseil politique du 
mouvement. Ceux-ci analyseront les 
propos du chef du gouvernement et 
détermineront l'attitude des élus RP.R. 


Toubon, qui exerçait à la mairie 
les fonctions de directeur adjoint 
du cabinet, devient le collabora- 
teur de M. Yves Guéna à la tour 
Montparnasse, Le RP. va 
accorder quelque quatre cents 
« pré-investitures ». Il s'est limité 
à ce chiffre ti y a 473 circons- 
criptions métropolitaines) car il 
ne veut pas présenter de candi- 
dats dans certaines de celles qui 
sont détenues par les autres for- 
mations de la majorité, afin de 
souligner sa bonne volonté. 

Le courant des adhésions nou- 
velles au K.PR, permet au Mou- 
vement d'entreprendre une pro- 
fonde transformation de ses 
structures. Le recrutement qui 
avait commencé après le 5 décem- 
bre dernier, lorsque M. Chirac est 
devenu président du mouvement, 
s'est intensifié, dit-on. depuis son 
élection à 1a mairie de Paris. Des 
départements à faible implanta- 
tion militante gaulliste enregis- 
tirent un flux notable. Par exem- 
ple. dans l'Isère miile nouveaux 
adhérents se sont inscrits au 
R.-P.R. depuis le 5 décembre. Mais 
si Ces nouvelles recrues provien- 
nent pour une bonne part des 
rangs de la oc majorité silen- 
cleuse ». il est malaisé de savoir 
encore si le R.P.R. «amorä» sur 
l'opposition ou sur les franges de 
celles-ci Le trente-deuxième 
étage de la tour Maine-Montpar- 
nasse est désormais le siège d'une 
activité intense pour les cent 
« permanents » qui y travaillent à 
temps complet L'état-major de 
DM Chirac va y étre compléte 
avec la nomination de M Vin- 
cent Ansquer, ancien ministre de 
la qualité de ‘a vie, à la tête d'un 
groupe de travail sur l'artisanat, 
le commerce et les professions 
libérales, de M. Nungesser, ancien 
ministre pour les questions d'éco- 
logie et d'environnement, de 
M Alain Devaquet. agréé de 
physique nucléaire, maitre de 
conférences à Polytechnique, pour 
les problèmes internationaux de 
l'énergie, de responsables pour les 
Français de l'étranger et pour les 
départements et territoires d'ou- 
tre-mer. On peut se demander sl 
un véritable u«shadow-cabinet » 
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mouvement doit être profondé- TU ue un ge 9 CES SUD ue Er Fée 
re Sr Ed avril, ne ant one, pure pe AE, 6 CE 408 20e 
es secr épartementaux eme et ho as Rad VC 1° 
verront leur mandat renouvelé. -: unten OAMUSR GE mére AH * 


A cette occasion, des remplace- | roues z. 3 . Perse 7 
ments nombreux seront opérés. TE D pasots À de NE se 
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Les parlementaires ne pourront Lu e ë -r LR mé 
plus occuper ces fonctions. Les ct rs SR cr Abe 
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Au cours du mois de mai seront 
élus lies secrétaires de section, de 
circonscription, les mernbres des 
comités de circonscription et ds 
département. M. Chirac a imposé 
que Ia moitié de ces postes au 
moins soient réservés à des mili- 
tants ayant adhéré depuis le 
5 décembre. 





d'Andersen; le charme de ses 





villes de province, les lacs, les En juin, enfin, seront installés 
ne les conseils régionaux et complé- 
Ja campagne et ses tés le comité central i es 







politique. 

Ainsi avant l'été, selon l'ex- 
pression de M Jérôme Monod, 
secrétaire général du RP.R, le 
mouvement sera « {ofalement mis 


à neu/». 
ANDRÉ PASSERON. 
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Ford Festa. 5 CV, traction avant, moteur Une petite confortable. Spacieuse : (M/77) PHARMACIE-DENTAIRE 
transversal, 3,56 m. Voilà la Concurrente : une 4 vraies places. Petit levier de vitesses au plancher. a Préparation-Etudes. 
petite voiture étonnante, La famiiie Ford. Coffre qui-atteint 1205 dmy, banquettes arière CEPES Groupement libre de grolesseurs 

Une petite sû na C rabattues. Le hayon se soulève d'un doïg 1a2 À vous de tout cœur! D d 57, rue ChLaüite, 92 Neuilly 
Tracti Ed large voie, UNS amortisseurs à gaz) - VE 72H44 où 745.09,19 ERSSSRRE 
double circuit de freinage et CEE 
a : ues à l'avant) ppesèles (à FE puis, son Pen de Hramnge men 208 1 le Chauff " "eu ‘ 
pour es ceintures de sécurité. ité. Déport au sol négatif Une petite économique. 18490 Fcés aurreuse en P in mariti me, 
parmis Deer rene en main (pri 143, .S6Laux100 à 90 km/h® sommier a ressorts, 
Grease radiale. Roulez tranquile. à Spédale(SCV).Enbrayage appui-tête en kapokou plume, 

Une petite solide. Accélérez, rétrogra- © freins auto-aj pe 3 coloris au choix 


moteur transversal Châssis et boîte lubrifiés à 
u vie. Bref, l'entretien se fait tous les'10 000 km seuk- 
ment (la révision des 2 500 km est gratuite). . 
Garantie totale d'un an (pièces et main-d'œuvre), 
kilométrage ilkmité. * 8,2 1 à 120 km/h (vitesses 
stabikisées), 7,9 Len ville, normes UTAC. 

llexiste 4 Ford Fiesta (moteurs5 et 6 CV}: 

Luce, *S” et Ghia. Allez re 

des 610 concessionnaires, et poiñts 
vente Ford en France. Un 
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POLITIQUE 





La mort de M. Simon-Lorière, député R.P.R. du Var 


M Aymeric Simon-Lorière, député REP.R. du 
Var, ancien maire de Salnte- Maxime, 3'est 
donné la mort jeudi 21 avril après-midi à son 
domicile parisien, 123, rue de Grenelle. de deux 
balles d'un revolver qu'il avait acheté Je matin 


méme. U a laissé plusieurs lettres destinées 
votamment à sa femme, à sa mère ot À un ami 


M, Jobert pour la région Provence-Côte d'Azur. 


Le symbole d'une nouvelle génération politique 


Senjamin de l'Assemblée nationale 
lorsqu'il fut élu en 1973 député 
U.D.R. de ja troisième circonscription 
du Ver à l'âge de vingt-neul ans, 
Aymeric Simon-Lorière était déjà de- 
venu une sorte de symbole de la 
nouvelle génération politique. Le 
groupe Gaullisis. mais aussi la malo- 
riè tout entière, trouvait en lul un 
de ses représentants Îles plus pro- 
metieurs. La sympathie qu'i inspiralit 
dans [#s couloirs du Palais-Bourbon 
fui avait très vite velu l'estime de 509 
collégues de tous les paris et 
eouvem l'ermitié des journalisles. 

Le got de l'action politique lul 
était venu aprés sa sortie de l'insti- 
tut d'éludes politiques de Paris, lors- 
qu'il avait choisi d'entrer en 1970 
eu cabinet de M. Michel Debré. alors 
ministre de la défense nationale. 
L'ancien premier ministre. pour qui 
il avait un respect filial, à été l'un 
des premiers à se rendre à son 
chevet jeudi après-midi. Pendant trois 
ans, Ü s'initie à la via publique 
comme attaché pbariementaire, mals 
en une occasion d'entrer vrelment 
en politique lut est offerte avec ls 
conquéte de la mairie de Sainte 
Maxime en 1971. 1 y développe son 
goût de la réalisation. améliore la 
cité balnéaire, pratique es rela- 
tions directes, y fait en somme son 
apprentissage. | épouse dans sa 
ville, au cours d'une véritable fête 
populaire, Laurence Tevemier, fille 
de romancier et sœur da cinéaste. 

Le siège parlementaire détenu par 
le général Pouyade dans {a trolsième 
circonscription de Toulon devenant 
vacant en 1973, Aymeric Simon- 
Loriére. bravant Îes reproches de 
parachuté, de technocrate, de « maxi 
mols », s'y présente at, aprés une 
campagne erdente, l'emporte malgré 
les augures et les caciques. 

Son implantation locale 6e 
confirme en octobre 1973, avec son 
élection comme conseliler général à 
Toulon. Dès lors, son activité se 
multiplie. [Il se charge à l'Assemblés 
nationalé de rapports sur les pro- 
blèmes soclaux au titre de la com- 
mission des affaires culturelles, 
familiales et sociales et fait preuve 
souvent d'un progressisme et d'une 
générosité dB cœur Que Ses propres 
amis jugent parois excessifs ll 
interviant dans les congrés de son 
mouvement, l'UD.R., et se rend aux 
États-Unis où |] est reçu tour à 


LEE 


tour per MM. Nixon et Cartier. 
Lorsqu'H n'est pas à l'Assemblée 
naticnaie, if elllonne igs routes du 
Ver, entre Toulon et Salnie-Maxime. 
C'est 1à qu'au so du 15 décem- 
bre 1975, revenant d'une séenca du 
consell général, !! ast victime d'un 
terribla accident de voiture. 

Vite, 1rop vlte peut-ôtre, reprend 
<es activités, abandonne s8s 
béaullles, retrouve Sa fougue el sa 
ferveur, Un autre objecli l'attire : 
conquérir Toulon, malgré R soutien 
que !es républicains indépendants, 
le ministre de l'Intérieur et même 
le chef de l'Elal apportent au maire 
sortent, M. Maurice Arrackx. 

L'affrontament est rude, des coups 
bas sont donnés, des eondages 
qu'il avait commandés sont détour- 
nés, des injures lul sont adressées 
ainsi qu'à sa Jeune épouse qui l'ac- 
compagne dans 6sà campagne. 
L'enjeu est longtempa incertain. 
mals finalement il échous. Il ne peut 
guère se consoler qu'en constatant 
qu'il a recuelHi la majorité des voix 
dans la partie de la vhte qui contient 
ea circonscription législallve et pré- 
fère considérer en souriant qu'H a 
été « distancé >» Dar 60N CONCUrTENt 
auquel — fair play — il avalt adressé 
un télégramme de félicitations. Le 
coup est cependant sévère, mals !| 
décide, vite, trop vite peut-être, de 
reprendre l'action en vue des élec- 
tions législatives. Ayant relusé les 
offres de postes ministériels qui lul 
avaient été faites avant les élections 
municipales, il soutient davantage 
l'action de M. Chirac au R.P.R, y 
est nommé délégué régional et 
depuls mardi dernier membre du 
comité central, Pour représenter le 
groupe parlementaire. 

Mercredi, dans le débet sur la 
sidérurgie, K prend la pardle pour 
défendre la eurvle de l'aciérie tou- 
lonnalse Sud-Acier dont H lilustre Je 
déclin par cette formule : = … Bientôt 
c'est {a maladie, l'inquiétude et le 
décès. » Entre deux séances, il nous 
parle, mercredi encore, du rapport 
sur le bilan soclal qu'X doit pré- 
senter en mal, et de ses projets de 
vacances. Le lendemain matin, Il 
passe à son bureau, demande des 
enveloppes el du papler à sa secré- 
talrs, Jui indique qu'il doit le soir 
même présider, à Toulon, una séance 
de l'office d'H.LM. et une réunion 
de jeunes, Il'va ensuite au eiège du 
R.P.R où N s'entrelient des pers- 





pectives politiques et du débat de 
configence de la semaine prochAlne 
dans lequel X vient de s‘inscrire. il 
rentre ensulte chez lul.… et ne prand 
pas l'avion pour Marsellte. 

Aymeric Simon-Lorière, vli et &on- 
sible, mais aussi parfoks grave et 
inquiet, avalt été peut-être plus pro- 
ondèment atteint qu'i ne le lolssait 
paraître par les chocs violents qui 
avalent secoué sa tlulgurante exis- 
tance. Car H étalt aussi « ce petit 
tas de secrets » auquel, ssion Ja 
formule d'André Malraux, chaque 
homme ee réduit en définitive. 

A. P. 


LES MESSAGES 
DE SYMPATHIE 


M. Christian Bonnet 
de l'intérieur, nous à déclaré : 

«x Trés aÿfecté par la mort 
d'Aymeric on- e, vivani 

RE d'une noutelle généra- 
tion de députés Emarniques ei 
ouvert aux exigences du monde 
d'aujourd'hui, le ministre de lin- 
érieur tient à dire à sa famille 
et à 523 awiis qu'z 


time du Courage avec lequel 


avait trop vite r ure aci:vilé 
débordante, «a un accident 
traumatisant, cet homme sym- 


d 
der leurs &xs, ; z2 
ln prés t Lépulature a à 
ente dre e 
Due se 


conceplion 
me on souvent des nt 


» NE avoir siégé seize ans à 
de élan Ê rtèr nes th 
x r peu: 
prage que CeuTt-Li Son, TE ne leur 
immense majorité, des hommes 
dignes de lestime de leurs conci- 
toyens. 


de leur san Hs donneni, en 


(1} Vingt-tina députés élus en 1973 
sont décédés depuis (e le Monde » 
du 6 avril 1977). 
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AUTORISATION PREFÉGTORALE N°002 
samedi 23 avril et jours suivants 





LIQUIDATION 
TOTALE 


auant CrOvOUx 


DU FABULEUX 
STOCK 

FOURRURES 

DU NORD 


COLLECTION PRESTIGE 


Manteaux Vison black diamond, blackglama, emba,saga, 
majestic, blanc, pastel, koh.i.noor, saphir, lunaraine,etc. 


ESCOMPTE : 15, 20, 25, 30 °L 
Manteaux Castor, Zibeline, Chinchilla 
ESCOMPTE : 15 à 40 ‘1 
Manteaux longs et capes du soir 
ESCOMPTE :20 à 50 ‘1 


MANTEAUX LONGS DU SOIR 
PRIX FX BRADERIE - 
iquidation iquidation 


54000f 43750 oo! 
42000 235250 21750f 


32500 273501 18250f 
23750 186501 16250f 
247501 193501 14750f 
eu Renard bleu 21750 17250f 14250f 
2 Renard blanc 187504 16250% 14250f 


(Exemples) CAPES LONGUES DU SOIR 


Capes Breitschwantz Vison blanc 32750f 278501 18250f 
sr Breitschwantz 28750f 223501 14750f 














(Exem ples) 


Manteaux Chinchilla 
.. Vison Snow Top 
Manteaux Vison Koh:-i-noor, 
col renard blanc 


-s Vison dark 
Manteaux Vison blanc 





.AMANTEAUX FE, PAU BRAFRIE 
Agneau 1250 4504 350f 
Lapin cctelé 1250t 5601 350f 
intérieur blanc 
Mongoiie extérieur Skai 1360 S60f 450 
Lapin bariolé 1469 £501 580f 
Lapin Nankin 1450F 9504 750 
Lapin Neige 1650 11667 850 f 
Veau façon Tigre 19501 14501 850 
Marmotte morceaux 17504- 1150 . 850 
Pahmi ss 1850 1166 950 
Mouton doré coi Toscane 1850f° 16850 f 950f 
Guanaco morceaux 24501 16501 950f 
Mouton | 24501 1359 950 
Patte d’astrakan 2650 1450 1150 f 
Astrakan morceaux 24601 1650 1350 
Vison ,, 24501 1650 1450 
Pahmi pleines peaux 3460 21594 _ 1850f 
Murmel 345607 23501 1850 
Ragondlin 38607 24501 21 50 f 
Opossum : 3850F 26501 2250f 
Queue de vison 4360 SA60T 3150f 
Astrakan swakara 6250F 42504 3450 f 
Vison mille raies 68507 #250+ 3850f. 
VESTES 
Mouton couleurs 1150+ _650-f 350 
Lapin Patchwork _250+ A60-f 420 fF 
Lapin Nankin 11567 Z50+ 490 fF 
Agneau Toscane 1850 12504 1150f 
BLOUSONS 
Lapin bordé cuir véritable 3201 190 160F 
PARKA Lapin 260 f 


- EXCEPTIONNEL ! 





CREDIT GRATUIT 


Tous les articles existent en quantité importante 
Garantie totale sur tous vos achats 


Li 117, 119, rue La Fayette 


PARIS-10° (Près Gare du Nord). 


Magasin ouvert tous les jours sans USE de 9h à LE E ÉCUL le PT Nr ie 
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L'ENQUÊTE PARLEMENTAIRE SUR _LES 


Cina des quinze membres de 


Au total, la commission (1) a entendu, du 
.10 novembre 1976 au 24 février 1977, une cim- 


en annexe, notamment, le compte rendu de Ia 
plupart des auditions de personnalités poili- 
tiques et industrielles auxquelles la conte iesl 
s Jaocelé, ou pertonlier ons de M NAS 
Le rapporteur a expliqué que toutes 

les auditions figurant en annexe étaient 
publiées intégralement mais que le procès- 
verbal de plusieurs auditions de hauts fonc- 

. tounaires ou de présidents de compagnies 
aériennes n'était pas annexé au document final 


. | Aussitôt après la décision, à l'unanimité, par 
les députés, de publier le rapport de La com- 
mission d'enquête parlementaire sur l'utilisation 

. des fonds publics dans les entreprises aéronau- 
tiques, le document rédigé par M. Jacques 
“Limouzy, député RPKR. du Tarn, ancien mi- 
aistre, rapporteur de Ia commission, a été 
distribué, jeudi 21 avril, à l'Assemblée nationale. 

Les deux tomes de ce rapport totalisent 
- 8x cent querante-six pages et comprenant 


quantaine de personnalités. 


D'autre M. Lim Lu 6 que Ie 
part, ouzy n 


Uvernoment avait refusé 


Fac cès À certains rapports ae reoinmerent 
— en particulier celui de M Lambert. contrô- 
leur général des armées, et ceux de MM Mayer 

des finances, sur les 
— et que le secret fiscal 


et Lachaux, 
exportations d'armes 


Iyse, d 


la commission 


et celui de l'instruction judiciaire n'avaient 
pas été levés à propos de l'aïfaire Vathaire- 
Dassault, qui est, en grande partie, à origine 
de la création de cette commission d'enquête. 

En deux parties principales, lé rapport ana- 
d'abord, le système des aides publiques et 
les engagements financiers de l'État vis-à-vis 
du secteur aéronautique, 
ensuite, au contrôle des fonds ou des coûts et 


pour s'intéresser, 


Une analyse au document officiel 


quet aurait supnorié des dépenses 
de nontanti loiai de 73 MmüUHOons 

de francs pour le développement 
et l'industrialisation du Mirage III 
et de 97 mülions de francs nour 
le Mirage F-1. Pour ces mêmes 
programmes, la puri de l'Etat se 
serail élevée à 153 millions de 


un Ta des ralsons 

aéte de la ces {on, ie rap- 

rt dresse un état de l'indus- 

la i dans le monde der- 

pre Je Etais-Unis et 1e Gras 
retagne pour les effectifs — 

considère que ce secteur 1 


De RL de 5450 rm 
(valeur 1976), Ce même total g'éta— 


bit & 132840 mtllions de francs 
eu crédits de palement de 


verment le soutien 


l'Etat parce qu'il revêt une Îim- taire représente, francs (…) Le l'indus- 
Re RSS SRE MS RAM Ce Dept rom 
en Sin tion civile s'élèvent à 28 080 mll- 


lions de francs. 


=) 
4. Mystère 20 a été par 
PEtat à Router de 40 4 des 
dépenses (8247 mäilions) sous ia 
jorme d'un marché de 48 mülions 
et d'une avance de 36,7 mäilions. 


@ LES AIDES PUBLIQUES. 


Le rapport énumère l'ensemble 
des aides publiques à l'industrie 
aéronautique française qu'elles 


soient directes (uides … dévelop- ojigue l'import des achats Dassault-Breguet a su : 60 © 
pement  consenties ur crédits 4 ma ériels miles, Des cons- du Das soil millions. 
padestel avances remboursa- nr en (…) Enfin, le programme C-F.M.- 
Le exportation, ner quarts du CRETE d'affaires rés 56 de moteur de dix tonnes a fait 

aux dépenses de prospection avec l'Etat. » Pour le montant des l'objet d'une avance remboursable 

| (marchés BUoNee Ge mes CODCOUTS pr Re mt SL ne en 

, entreprise, E F 
. ee co PR RUeES à l'EX- ang est occupé Dassault, étant pes de la SNECMA.» 
20 aux uïlisateurs & us ur pe pd DUTEAU  Tuteur et bailleur de fonds de 


des pe S'ajoutent à ces 
aides publiques des DrocédurEs 
ui ne sont pas particulières à 
aéronautique et qui sont les 
OO 


prêts, des rs 
ere l'aide l 
eee RÉ au au titre “ 


. Entre 1962 et 1977, le total 
camulé de différents concours 
budgétaires s'élève, en francs cou- 
rants, à 87450 millions de francs 
en crédits de paiement (102 820 
Mons de francs en crédits d'en- 
gagement), soit une moyenne an- 


cette industrie, l'Etat est aussi 
son client, même el le une 
rh décroissante de Ia produc- 

aéronautique de la France 
et contraint les sociétés à à expor- 
ter davantage. . 

Entre .1962 et 1975, le part des 
ventes -à l'Etat dans le chiffre 
d'affaires total on faxe) _ 
Dassauit-Breguet passée de 
70% à 39.8 %. eiant la méme 
pe les ventes de ia SNECMA 

l'Etat sont passées de 70,7 % à 

423 %. Les ventes de Matra ou 


à forte valeur a rem É 
sur les valeur sjoudée emporent 


@ L'ETAT, PUISSANCE PU- 
BLIQUE. 
L'Etat oue, règle érale, 
est-il mr dans là te un 
rôle important nn le finance- 


ment des PROÉTAIIENS aéronau- 
tiques. 


« D'après les. déclarations de : 
ses représentants, Dassault-Bre- 


_‘chuchotez lui 
des noms | 
qui font rêver... 


Des noms qui ne peuvent laisser 
une femme indifférente : 
Pierre Cardin, Louis Féraud, Nina Ricci, . 
Ted Lapidus, Guy Laroche, 
Lanvin, Loris Azzaro, Courrèges. 
Accompagnez donc 
la femme que vous aimez 
aux Boutiques de Paris, même 
si vous n'êtes pas très “shopping”. 
… Et parce que sa réputation 
de femme élégante 
-au fond-ne vous déplait pas. 


80 boutiques sur 2 niveaux-parking 1500 places. 


Boutiques de Paris 


Palais des Congrès - Porte Maillot 


+ Turboméca (turbines d’héll- | 


) présentent les mêmes 
[UeS. 


@ LA SOUS-TRAITANCE. 
ec La société Dassault-Breguet 


Dpa 
doints & l'amnpieur des 
éisserents en Cause, semi 
blent comprometire la rentabi- 
DTOgTEMMES. 3 
Faisant allusion à 1a gr 
_ m énire la Ses et Dr 
port cons « un 
RARRO plus conflictuel, où a 
rivalité entre les sociétés s'est 
aggravée du fait ee Problèmes 
jé posés Les sous- 
trattances de Dassautt acceptées 
par ia SNIAS. 


sont, en effet tr ri 


de fabrication. Leurs 





de revient ne sont pas aiourdis par 
la charge de burezux d'éludes où 
de services commerciaut. LE 
SNIAS, au contraire, qui a une 

ion de maitre d'œuvre, n'esi 
pas faite pour Les sous-irallances. 
Celles qu'elle accepte par la force 
des choses nuisent souvent à ses 
résultats d'exploitation. {.) Entre 
1950 et 1975, la SNIAS a réalisé 
un chiffre d'affaires de 259,2 rnil- 
lions de francs au titre de la sous- 
trattance de la re ervant du 


soi près de 10 % Ge La Tr du 

déjicit réalisé par l'entreprise pour 

l'ensemble de la période consi- 
é. 

» La SNIAS a également perdu 
des sommes importantes pour une 
autre sous-traitance, celle du 
Mystère-20. (….) Cependant, dans 
le cas du Muystlère-20, des avances 
distincies avaient été accordées 
per l'Etat sur un compile spécicl 
du Trésor, d'autr epart, à Dassault 
pour 36,7 millions de francs, 
d'autre part, à Sud-Avigtion pour 
9,3 millions de francs. Le partage 
de ces avances est très inégal, 
puisque Sud-Axiation, et aujour- 
d'hui la SNIAS, assurent 56% dé 
la fabrication de la cellule.» 
@ L'EMPLOI DES DENIERS 

PUBLICS. 


nur À ps ne Fes jabeles 
que ej]o on se Ja 
méthodes hodes de con rue le des prix de 


revient et des 56 demeurent 
assez largement impénétrables au 
profane », le TApport estime que 
les quelque cent dix enquètes de 
de revient, conduits depuis 

dx ans sur les marchés cs pue 
rogrammes importan: RS 

au Breguet, « ont fuit ressortir 


des marges béné/iciaires, _ 
reriment normneules, de l'ordre de 
6% 3. « Les particulières 


pour la nee 

Marcel Dassault [qui détient 94 
actions de la société aéronau- 
tique]. Maïs l'Etat, pour La déter- 
mination des taur horai 


vantage n'est confirmée Tiée de 
transjerts de fonds publics d'une 
activilé ou d'une entreprise du 
groupe zers une auire. Les rela- 
tions entre Les firmes de la 
constellation Dassault concernent 
leurs seuls actionnaires et demeu- 
rent sans e sur l'utili- 
sation des fonds publies. » 


@ LE REMBOURSEMENT DES 
AIDES 


Selon le rapporteur, ce sont les |} 


caractéristiques mêmes du s<ys- 
tème des avances qui expliquent 
la faiblesse des remboursements 
ef non quelque Feotoor nant 
plus qu moins scandaleux des 
sociétés. 

Au 30 juin 1976, les crédits de 
paiment alioués à lAlrbus sé 
vaient à 1775 millions de francs. 
Au 30 novembre 1976, les recou- 
vrements C'établissalent e 11 mil- 
Lions de francs pour la SNIAS 
etàa23 millions nour la SNECMA, 
soit 07 % du roal des sommes 
avancées. Pour le Mercure-100, 
acheté à dix exemplaires, le total 
définitif 


125, quai 


des avances a atteint|h 





525,4 millions de RER « Le 


convertion primit tprotocole 
du 9 avril 1969) RÉOOUE des 
remboursements dès le premier 
avion. C'est A l'avenant nu- 
mêrTo 1 du avri 1972 que !£ 
début en «a dé reporié au qua- 
rante-cinquième avion. La Cour 
des comptes, dans son Tappori 
de 1973, a qualifié de regrettable 
cette modification qui a dispensé 
Dassault - Breguet d'un  uerse- 
ment ce 15 rmillions de francs. 
Plusieurs membres de la com- 
mission ont cru pouvoir déceler 
ici l'un des signes d'un traite- 
nent préférentiel général réservé 
à la société Dassault-Breguet. » 
Au total, le Mystère-Ù0 a 
bénéficié de 46 millions de francs 
d'evances remboursables, entière- 
ment versés. Les remboursements 
à La Jin de 1976 atleignüient 
6,1 millions de francs. » Pour le 
10, l'Etat a versé, à par- 
tir de 1971 85,35 millions de 
francs. Les remhoursements, qui 
ont commencé en juillet 1975, 
atteignent 6,27 millions. D'autre 
part « l'exonération des rederen- 
ces d'exportation a été souvent 
accordée à Dessault-Breguel, en 
vue de réduire ses prix de rerient. 
Ce fut le cas, par exemple, pour 
la vente de cent six Mirüdge à 
la Belgique et de cent dix à la 
Libye ». 


© DES CHOIX DISCUTABLES. 


Tant dans le domaine civil que 
dans le secteur militaire, le rap- 
port met en exergue les program- 
mes abandonnés (200 millions de 
francs pour le Mirage À décollage 
vertical : 385 millions pour Je 
Mirage à flèche variable : 236 mil- 
lions pour le Breguet- -941: 
610 millions pour l'avion de com- 
bat futur A.C.F., et 506 millions 

le réacteur "TF-306) ou les 

s (Mercure et Concorde). 
L'irrésolution des états-majors, le 
manque de continuité dans la 
politique et une mau con- 
naissance des débouchés sont 
souvent à l'origine de ces échecs. 


@ CONCLUSIONS. 


Le rapport insiste «a sur les 
fnconvénients d'un age du 
marché, qui attribue à Dassault- 
Breguet la quasi de Ia 


PS se Te la 
ant vOuËe aux LC 
tions civiles ». Au plan ax prin- 
Cipes, observe-t-il, « on peut 
Jfuger conforme aux règles jon- 
damentales de notre droit public, 
telles qu'elles résultent du préam- 
bule de la Constitution. que la 
société Dassault-Breguet soit éri- 
gée en sociélé nationale ». Mais 
cette oplnion n'est pas celle de 
tous les membres . la commis- 
sion, certains ayan dé pour 
une solution plus M 

ne d'une société d'économie 


« Te on Deut douter qu'il y ait 
Place aujourd'hui en France pour 
deux bureaur d'études civils et 
ue come 1 d'études miitai- 

82. CONC e rapporteur, qui 
rappelle « La nécessité d d'une * 00- 
pération inter-éiatique dans le 
cadre européen » et dénonce le 
risque, dans l'éventualité d'une 
coopération avec les Etats-Unis, 
que « ee GS Ne subissent 

TS puissants parte- 
naires américains, ne soient métz- 
po en simples sous-trai- 

». 





PISCINE DELIENY | 


BAR - RESTAURANT. 
LA PLAGE DE PARIS 
(Bassin alimenté 


eu au de la ville) 
3.000 m2 de solarium 


RÉOUVERTURE 
le 24 AVRIL 1977 


(autor. des berges) Parkg gardé 


Anatole-France à 


Près du pont da la Concorde À 
Tél 5517-72-15 Ù 
TOUTE L'ANNÉE 


BATEAU-ÉCOLE 


PERMIS MER ET RIVIÈRE 


MIRABEAU 


Tav ve 


CONCESSIONNAIRE 


(PONT MIRABEAU) Té!.: 524,46.66 
Gamme 6 cylindres. Tous modèles disponibles 
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ne partagent pas les conclusions du rapport 





… Dassault, qui Ï paire v' 
F=.-. le lt, qui est cette pe ‘ Pare Ve 
| Le. " nm à 5 : : 
 - am “= ER déttt paries es princia on alt dénoncer certains - choix discutables » du ment des redevances. »« Elle observe que - les Les deux représentants du P.C.F. considèrent  sault. Sans révélations sensationnelles, four 
As % gouvernement. Lrrégularités ou les lenteurs ont été parfaite- que les investigations de la commission ont après jour. s'est Construit le système Dossault. » 


ti} D s'agit pour le RP,R. de MM Marne}, 
Cressard (lile-er-Vüalne), Le Theule ne Eos 
(Tarn), Plantier {Pr aAtiantiques) et KRayual 
{Cantal ; pour les républicains Indépendants de 


tendu à - étayer et à jus.ilier La campagne de 
dénigrement du gouvernement à l'e: ntre du 
secteur public et nationalisé ». Pour leur part, 


me  - Jes-ampagements fous se ides ; 
“les dé secteur rennes de PE le 
ÈS Re. au Contrôle des Fonds 


ment relevées par la Cour des comptes ». 


On notera, cependant, que les cinq députés 
de l'opposition membres de la commission, 


«+ Au risque de décevoir, est-il écrit dans le 
premier tome, la commission n'a pas à annoncer 
la découverte de pratiques scandalauses ou de 











ROr m 7 3 A 5 = h 
Te ne Ve” procédés Inavouables. Elle a néanmoins recon- forte de quinze parlementaires, ont tenu — les trois députés du P.S. écrivent notamment : - Chamugt (Yopue) et Gerbet (Eure-et-Loir) ; pour 
RP à o de au l'existence d'un certain nombre de pro dans deux addenda distincts — à préciser ‘Pas de scandale, mais des problèmes, La réformateurs de MM. Montagne ER) ae partrat 
e D % bièmes touchant au contrôle des prix de revient, qu'ils n'approuvaient pas, de leur côté, toutes affirme Île rappirt dé la commission d'enquête. de Ma£'Cot {Savoie}, Forni {Territoire de Belfort) et 
FT rs LE ë aux surcoùts des programmes de coopération. les conclusions du rapport de M. Jacques Pour notre part, nous estimons que quatre Hire, APP a tentiques) : pour Men ÉéRrEest 
RES ere au remboursement des assurances et au paie Limouzy. mois d'enquête ont confirmé le scandale Das-  (uai-d'Oise). 
RER ONE pas Lourdis ner 5952 Lun. : ï 
ge de Prenez d'études ou cer + L di = d li » : 
Fes mere RU LE moe. es auditions de personnalités en annexes _ 
con Eee ge Les répliques de M. Dassault 
met méro s2 er Vo: En annexe au rapport principal (..f Les sous-fraifances sont Les, estiment que « Îles fravaur Breguef avait versé à la GIMD 
Cebs.s Ru 2 Dr 7e sont publiés une sérle de docu- devcnues des opéralions à perle, de la commiasion {-J) ont pu pour environ 500 millions de Voici un échantillon de d'ailleurs très bien. Pour des ral- 
” de 12 ments et de procés-verbaux des parce que l'on s'est trouvé en meétire en évidence une partie fÿrancs de droits de licence au quelques-unes des répliques sons de complémentarité le rai 





durs 


LR ME mers 





rats 


RE ou 
pe = FÉl'Ème Pong 
- a us Sec, LÉ 


auditions de plusieurs personra- 
lités. Pl dé 


Premier président de li Cour 
dés comptes. M Désiré Arnaud 
rappelle que cette juridiction 
incite le ministére de ia défense 
à réclamer aux industriels les 
redevances qu'üs devralent acquit- 
ter. C'est le cas, à l'heure actuelle, 
de l2 SNIAS (pour Caravelle), de ia 
SNECMA (pour le réacteur Altar 9) 
et de Dassauit- Breguet Ipour 
les exportations de Mirage et de 
Msstère-20). Président de la com- 
mission de vérification des 
comptes des entreprises publiques, 
M. Charles Merveilleux du Vi- 
gnaux estime que quatre des sous- 


présence de contrats léontns. De 
surcroil, les consèquences sur la 
trésorerie ont éle irès lourdes en 
raison dés re ‘de règlement 
du muitre-d'Œutre ». 
Président-directeur général de 
la SNECMA, M. René Ravaud 
explique notamment : « On dil 
que li SNIAS s'est vu retirer le 
domaine mnililaire. Elle s'en est 
rédirée d'elle-même. Elle Jait 
l'auion Vautour. Mais aurai! 
fallu que cel avion sait POursuivi. 
Cela n'a pas élé le cas n Présiédent- 
directeur général de le SNIAS, le 
général Jacques Mitterrand ob- 
serve de son côté : « Depuis un an, 
je cherche mon actionnaire. Cer- 
les, j'ai trouvé en jJace de moi 


des mécanismes et des anormndlies 
qui permettent à la société Das- 
saulf-Breguet de bénéjicier d'une 
situgtion prinilégiée au détriment 
des sociétés nationgies et de 
l'intérêt général {..). Les marchés 
de l'Etal et les commandes de 
l'étranger sont ps à Dassault- 
éd sans app£l à la concur- 
rence, au demeurant inerisinnie 
fs. Li eût été intéressant que notre 
commission se penchät sur l'am- 
Pleur des privilèges Jiscaur dont 
bénéficie le groupe Dassauli. 
Malheureusement, Le gourerne- 
menti ayant opposé le secret jis- 
cal, cela 4 servi de préterle à In 
commission Pour éluder l'examen 
de cetie question ». 


cours des cinq dernières années. 
Par aëleurs, Marcel Dasault n'a 
pes nié que la GIMD louait ses 
frirnetibles à un DriZ #rnportan! 
et indexé. L'opérulion d'appeu- 
vrissementi d'une société au béné- 
ice de l'auire ge son inlérêét 

squ'On sail ta GIMD 
échappe à toué contrôle gouverne- 
mental. Le contrôüle du commis- 
saire du gouvernement déjà lirrilé 
(2 est assisté d'aucun personnel) 
s'arrêie aux pories de la soriêté 
céronautique Marcel Dassault- 
Breguet aviction. » 


« Or, Marcel Dassault a confirmé 
qu'il faisait masser sur les jreis 
Dire de la GIMD les sommes 
a des jins politiques 


de M. Marcel Dassault, tel- 
les qu'elles apparaissent en 
annexe : 


M, Cot (PS). — Pourquol 


n'Occupez-vous aucuñe lonction 
dans es avions Marcel Das- 
sauit ? C'est une que.tion naïve. 
£'le mérite quand même une 


réponse 

M. Oassauit. — Je mérile de- 
puis fongtemps d'être à [a re- 
tre:te, puisque j'ai quatre-vingt- 
cing ans, 


Plus loin : 


vandue à la société des avions 
Dassauit-Breguet. Par la suite, 
comme Je groups soclallste ot Je 
groups communiste ont déposé 
une proposition de nationalisation 
de le société des avions Das- 
sauht-Braguet, J'ai pensé que 
l'avais eu tort d'y associer Europ 
Falcon Service, c'est pourquoi je 
rai retirée ef Je l'ai rachetée. 
Ceta na changera ren, Car Je n'y 
COouperai pas. {sourires). 


Plus loin encore : 
M. Dassault — Alors, l'Etat a 


« laissé tomber » Ie Mirage : 
. ACF. at nous construisons Îs 


RAMÉAUT-NN PORT pi Fait 
& Dies: BTE me rat Bregutt Ge gens d'éminante qualité qui députés comm dans l'Oise (eonstruct e Dur, M. Col — Est-il exact que vous k 
- “#8 from, = pénéflelatres dune assument telle ou felle part de Er que « se ne pl piscine, lennis, disiribulions sf avez acheiô à la société Marcel ee L'ACF. a tinale- 
Lo ess Sa” deux autres ont “onné lieu à des 4 /onciion d'acttonnaire. Mais jirmée l'incompatibilité du man- luite de Jours de France aux ee de Dassault des parts deie SARL TON Gisparu. 
“Je dois dire que jc n'ai jamuis nt parlementaire de M. Marcel teurs). Cette manne électorale Europ Falcon Service au cin- M. Montdargent {P.CJ). — Hi & 





si 


pertes considérables (129 millions 


véritablement irouvé l'interlocu- 


Dassault et de ses jonctions à la 


quième de leur valeur effective ? 


coûté tout de même près d'un 


‘MÉesvés Fès insr x, i facile, à n'en pas douter, l'élec- 
Eu TRE Eu PE 2 Most 0 LA RCE leur ca de faire ln RES téte de Dassault-Breguet ». tion du député Marcel Dassault, millfard de francs | 
Le ee d'a une proposition de De leur côté, MAL Jean-Pierre QU vote chaque année le budgel M. Dassault — C'est extréme- 
M. Dassault — { aurait été 


SNL. SET Je ge 
Drisstion, dl # se. 3 





1975. «x Des solutions derraient 
étre trouvées à ces liljges. » 


Ancien président-directeur gé- 
néral de ia SNIAS, M Henri Zie- 
gler observe que, « à partir de 


politique, de la juger, d'u adhérer 
€eit d'en tirer les conséquences. n 
jee deux addenda qui, précise 
Je rapporteur, « ne font pas par- 
tie du traruil de la commission 


Cot. Raymond Forni et André 
Labarrère, députés du P.S., obser- 
vent que « Marcel Dossault a 
bénéficié dune certaine indri- 


du ministère de la défense et nré- 
voit donc lies commandes de ses 
avions », concluent les trols' par- 
lementaires. 


ment -simple, C'est moi qui al 
créé Cofte société, qui marche 


aussi un très be! avion. 











LLOE 4 ves- DENTERS 
CRCS. gence qui jait démentir la thèse 

risque lié à l'iniliatice inditis 
duelle », car il s'assure le marché 


geranti per le financement mili- _ 


NUS 


et n'engagent que la Tesponse- 
bülité de leurs auteurs », les deux 
députés du PCF. et les trois 
représentants du P.S, au sein de 


je Peer a rer : 
mg soce mu: mnt mire evenir maitre d'œuvre e 
ca : HER + AE être L: seul contrectiant, les socié- 


fers ee - Mo E ’ 
tps AA Pr Le ent sm tés nationales sont devenues Sous- 











Les DGSE - er = 2 SL iraitantes. À partir de ce moment, la commission ont rédigé deux aléatoire à la SNIAS. 
RS brpratinas ss en OU 1 OUEN leurs, résulims Jinanciers sont  « déciarafions » nérarées a L'audition de Marcel Dasault 
res se tr dr enter passès immédiuiement el d'un" MM. Maxime Kalinsky et Robert écrivent les trois députés + socia— 
EF, gr ee ie nr a ne Jaçon globale du noir au rouge. Montdergent, députés communis- je © mis en lumière Le pro- 
"SE POTIET!, LE StTLe Me cessus de transfert de la société 
nn Cué£ de “5e . so T Dasseault-Breguel vers la GIMD. 
DU “SE FE + ; . : RE I a été confirmé que Dossault- 
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ROUE ARS DONC" se 
bueÿ qui mt de fr T5! j M, LIMOUY : nous avons 
DR éhe Mes tn ES | dk 
FN artemeés né D. |. 7" Le service militaire est critiquable et critiqué rempli correciement noire 
MR A CENLILS MURSÈUE 2 _ déclare M. Messmer mission, 
rit Cuiguers Ses ur. © _:*uLsiiu Devant l'Amemtiée rations, 
el io AT RE Le service militaire un Moselle et ancien ministre des RP diqu 
RE AS HONTE BUNC TS a 35 système qui & perdu sa sécu arme ‘du général de Gaulle. | que son rapport avait été ne ; f 
BRÉME 4. : + militaire et qui, politiquement, M. Messmer à indiqué les lignes | à la majorité, et la CR 1: 
R-SSPRONS AE JE « 7 PAU en raison de l'inégalité qu'il directrices de la nouvelle organi- la publication, à l'unanimi :. . 
Éats + LRO ÉT =". : a. Etre entraine, est critiquable et criti- Sation qu'il p a estimé que.«ne pas le publier COMPTANT 
FRA E, SÉSTET, GUN TT 2 ué», à déclaré, jeudt 21 avril — Su du caractère | aurait entrelenu une confusion ' 
g id mie INT. se Lis commission de la défense de obligatoire du “service national, able eur la nature et les| - _ | 
a nnnnire For des ve Ne l'Assemblée nationale, ML Pierre sans suppression du service lui-| limites des iravtux de la com- 
at Daiset (TE Et, n 
PEER ET mn: LS DAS ne Messmer, député RP de ln méme: le service national, et| missiomx. D @ ajouté : «L'As- 
: KT 42. : donc le service militaire, cesse | semblée nous a donné la- mission 


de porter un jugement sur l’oj- 


Le | obligation, mais reste 
. ge ns Æ Seclation des Jonds publics aux 
industries te 


un droit, car, dans une démocra- 
ke, le citoyen doit toujours avoir 
le droit de servir son pays sous 
les eu: 
_— Appel à des volontaires qui 
accomplissent un service d'une 
durée de dix-huit mois à deux 


part. cette durée compensera 
diminution des effectifs et, d'au- 


l'aéronaulique et 

sur leur uiilisation. Nous Farons 
Jait en examinant où allait 
Targent public et ce qu'il faisait : 
c'est-à-dire si son afjectætion 
élait légitime, si son action était 
cer si sa distribution pouvait 
tre meilleure. Ayant conscience 
AUOT rempli correctement. noire 


2 (SUISSE 


VILLARS-SUR-OLLON 


. | = ï È d| mission, nous trouverions anor- 

FOUR nine nitRude TON TE _ A ES ot a mal que nos travaux et no8 con- 
este RE A VEN D RE Eté : se Me de CNNORE 50 crue pubhés. 

| 5 . ns trai, député réformateur de La 


dans les Re Le des fonctionnaires 
de l'Etat, de CNRS des 
communes, voire de certains ser- 
vices publics (transports mari- 
rm 
LS en e 

dans ve pardelle ment, ou même entiè- 

nl pour ce qui concerne Îles 


CHALETS TYPIQUES 
de 5 à 10 appt. seulement RES NE [RSR 
VUE PANORAMIQUE ouaniers, ARCS porIR … 5 
Crédit 60% sur 20 ans intérêt 6% filles de faire acte de volonta- 


Loire, et moi-même avons Œû 
déplorer récemment que des in- 
discrétions condamnaübles aient 
abusé la presse par de préten- 
dues publications d'extraits de 
notre reppori. Tenus comme tous 
au secret, nous ne DOuvions inr- 
diquer à correspondent 
eruciernent ces propos. Avec [a 
publication de nos travaux, cha- 
cun pourra vOr si ces indiscré- 


- ru [ras dans domaine privé avec 

D. environnement protégé 

APPARTEMENTS 
DE LUXE 





Le er es st 





LOBIGIÈEE D œ EVIL LARS Na 8 Mules a (ile le 
M. Messmer a Souligné que ces rations Sur 
nr _ ne propositions. ne ne à commission CE pas UN Et 
cH-1884 VILLARS-s.-0 0 la constitution d'une a e] en ce dernier Cas, chacu 
025/31039 et 32206 métier : elles sont fondées sur | aussi en imaginer aisément l'ori- 
Li art le volontariat. gine», a conclu M. Limoury. 





ICT COSINA B4SF courant 


Tous les amateurs de photo, de cinéma, de son et de haute 
fidélité connaissent FLASH. Ses 33 points de ventes FLASH au LES POINTS FLASH 

cœur des "1e au dans les au ls to Feu ie Lu le ane 

rendez-vous de tous Ceux qui u'ils font un achat de loisir !} h 

audio-visuel, veulent être assurés dé pouvoir: Choisir parmi les ë a eu Rochar Me St Lazare 822784 
appäreils des plus grandes marques, Recevoir les conseils de ‘14 gev. du Maine {M  Pontcarenna) CSS 70e 





“Carré Rire Gauche 
les cinq jours 
del Objet Extraordinaire 


Une centaine de galeries d’art et 
d’antiquaires vous offrent pendant 5 jours 





vendeurs spécialisés, Payer le meilleur prix, Bénéficier d'un 15° 204 rus de Vaugirard (M° Volontaires | 275 
service credit rapide et interressant, Profiter d'une garantie Dept RE Le 

complète. D Soins Des du Braei 1828 / 8810778 
FLASH DANS LE METRO 24 Belle Egine- C.COMAungis 


95 Cergy Pontoise- C. COM des 3 Porrainen FOS048 


Flash est présent dès aujourd'hui dans 17 stations de métro. 94 Crétei- C.COM. Récional 898 10 


Quai  Tôftnire Dans rous les points de vente et d'informations «FLASH-mètro » 
un spectacle exceptionnel. vous pourrez déposer et reprendre vos travaux photo et bénéfi- Hier OM. Caen Mondevile / 820605 


cier d'une remise trés importante, acheter ou commander votre 
matériel photo, ciné, son, hifi vidéo. None HO ee Notre Den du Mont / 474590 
où. gars SD a er obj, té 135 da2v FR cn ue _ Daumesni - Eroïe - Gars 
a É 2,8! ; . incennes - 
flash ATRONI 20 € à fire ones CA28 26 poses à pied Gnêma (FA de l'est- Joinville © Ledru Ron= Miromesrl - Opéra - 
e titre UV « pare-soled e fourrs-tout Oimeie C L: Oberkampf - Pr de Sèvres - Pt de Vi 


MCETNES = 
128 1 - St Dans 
L'ENSEMBLE PRIX FLASH : ais Chr atret 26451 a d'Italie EE Lazare Sasbourg ï 


A'CREDIE Te versement [120% Loc cueese eu 


et 6 mensuaiiég de -...... {” qu 18 monsualtés de .. .134.20! 
etE meneuaén de Run | Nr 11770 


ST LES SERVICES D'UN GRAND map ne LT OI LL POLE OU 


Chacun a sélectionné COM auphine / 058 À 
un objet remarquable par sa beauté, ou 


son originalité. 
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FLASH Appel 19 rue des Volontaires 


FLASH PAR CORRESPONDANCE 
Me J.F. Guerin 14 rue des Volontaires Tél, 557,55.77 
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oo pe 
NL 4 RE à, 
: -_. 
: L 2 M Le et LES CHOSES SES 
." HR : ne 
VENDREDI 22 AVRIL Les syndicats |Théâtre ps UT ec le 
: : ." un Andre TE trie Rs tr TETE 
« z A LE | “Ne CR On on: 
CHAINE 1 : TF1 P. ond. L. Celhern. J. Mitchell R. e Me| de Sa Majesté Rs . | 5 a des _ NE net PRE _. 
® fer rediffusion : = RS RTE n 
Do (vo. re à Gombarru dons lurmés L'axcellent film d'une heure que 18 L €E hémère > de Miche! Seuphor LU « anne die . Lluetis . 

20 h. 30. Au théâtre ce soir : la Libellule, fédérale pendont la -Querre Sécession, | réalisateur britennique Steve Walsh ce de CU TOR ms 
d'A Nicolaï, avec M Mercadier, J. Sereys. reviens à son vulage. it se re au raismne Di! des dl ts Et: 7 : ° pere se. Pi . mn 
J. Balutin : et auz éleveurs, Qui, veulent s'emparer des | CONSECTS EU lemme nds de papier jaurnal  phor, a pour sujet la recher- L'ART Rens 

‘La temmé, le mari; un charmant Céls- ferrts de so tribu. DER NES. PONS: DORE q'ééhémére D Eièle par un che et l'invention ce formés Du mt Paiu PE LE re 

batatre, employé per ele contre Lui, Mais Dé RE LR ects à Prose les Françals. Ces trade-unions qu'on: cœur de Inmiére (l'éternel?) C'est du théâtre expérimental, ont note Ge mai ke EE 

mari &i célibataire, finalsment, sympathisent et traité d'une manière admirable. “| ecouse de « faira fa lof au gouver- se lève sur une composition évidemment inspiré TE usure ner 3.00 fe. : 2 

22 h 35 : Allons au cinéma. nement », de « précipiter le pays à blanche avec rectangle jaune théâtre futuriste et par ; PU 0 me vw mine Re 
23 à 5. Journal ent de paraitre” le lfalllite », de « sacrifier le produc- et traits noirs. Il y sura deux grandes tirades agressives Tr LH res ser . 

- UN us tivité à la pausa-thé », eont-ils autres compositions, une avec Contre les pre la PreRs. RAP Ds dr 

CHAINE It : A2 des conformes à l'Image sereine qu'en du rouge et du bien. DOubE us rs Rue ps Dur  renirt TR en — # 
l écors pont ee EST és At 

20 h. 59, Série : Un juge, on fle: 1 © es ont été réalisés d'après les sept personnages vêtus de df- Fe he D Ra tue, à ‘ere 

Emission littéraire : Apostrophes, de B. Pivot Le secrétaire général du TUC, bruns — va poursuivre . ne es 

qu PIE Pe maquettes que Mondrian  férents po LU mous aus hf eut: D 
[Mai 68) : > : 5 M. Len Murray, est un universitaire avait p à Michel jusque dans la salle, qui reste D NS D Re es : AT 
CREER RES | distingué. Ses interventions sont mc- Seuphor après la lecture de totalement neutre); rythme ie nn D SRE ide 
FERNAND NATHAN dérées, son ton concillant Sans éle- son gaique piéce, l'Ephémère impétueux. élans brisés que ET ee D pese 
ver la voix ni forcer un talent ors- est écrite en 1926, respecte bien . me Le RE 
3 CHAINE 1H : FR 3 toire modeste, 1] jouit d‘un prestige lors d'un dé séjour à Rome. Juan nee mer ne PR nn M DEN . ” _ pe 
M vendred Intact, après quatre années de pou- Un décor qui nous situe -Guienol (un QU mere CR as ui es 
ë S Folie eu ARR ul di 8e gra, le voir. sur Onze millons et demi de d'emblée sur le terrain de la TE de marchand en. sus 2m Te | 32 
% ‘| syndiqués aux options pour le moins plastique, en l'occurrence de is un bourreau en que ue TT ss 
& 21 U'H. 40, S : © pour une ville ; Epernay; es la plastique théâtrale Un per ol à la fin de Ta : meer, TT 
3 22 h. 25. Journal l u : décor que Mondrian aurait ces q Le Uttérale- d'ihiss ee een . se see 
. Le secteur minier net réputé panni bien aimé ne pas voir entamé, Pièce Re au son des Date ne COME BRES À 2 Lung 
FR CENTRE Fe la he de de ne SRE . ere His = tams .. D'un bout ones mage est 4 rt me 
traem Leyri a ou ” Rene Æ SU M 
avec c Michel Butor; Fr RP ” | mols que les mineurs ont observée à acteurs derrière, et non ee "dico se DR ue cri ae ee + Fe 
L'émission est comsruste à parrw des] la fin de 1973, qui a amené l'écono- devant. e du discours, l'intelli- te, Po CT a sons ET | és 
« Mots dans la peintures, de M. Butor,| mie britannique à la « semaine de Ce qui se passe en fait au gence de l'intelligence, la poé- en ST RE ET TN pus Le ne “ré 
cé des spécialistes partent à la recherche de! tjs joure » ot ué le chute début de la pièce. C'est dans de la poésie, le mot du ÉÉRe UC ARR LRO SERRE À = 
en Les petntures chinouse, du ne ge ur de la coulisse que commencent ES P ere ur me en DEEE TS ie 
ponaise. ne,‘ pour aboutir au emen nservats a Para HET 
Ron EC ns fu RS POP. CREER ls Dénton ele Mau! Le compagnie Claude ’ SEA AUOT DUSÈTEE LE 
pu nr tueth no ; jourdi un; ) "eus montre Comment, dans une vais jeux de mots, qui vont  Confortés. spécialisée dans la . ie 
23 n_ La memoire des geus ordinaires, 5 par D. Limon | mine du nord de l'Angleterre, délé- émailler tout ie texte, d'où création d'auteurs de Jangue ous D n pen de TR 
et C. Pléouter, (mémoire du pays breton); 23 h. 50,| gués syndicaux et représentants de jailliront tout de même française !de Bouteille et  —.- Es peine de ee = 
Poisie. la direction se réunissent une fois quelques phrases-clés (pour Wolinski, notamment), a De de Au 
par semaine autour d'uns bonne lB compréhension du person- monté dunes et 1e 5 Pe : HE 
FRANCE-MUSIQUE tasse de thé pour discuter des pro- DAS one CUS aete de la rétrospective Tu Dan <e sin +: MOT 
2 D Le coin des ( - | blèmes en cours Méêmes visages trouves l'étrange », « la plus de l'œuvre graphique de Mi- Sue nt tes me, 
Bhout . Ta AP lemands… Orchestre sym- | rugueux, mêmes paroles mesurées et, grande candeur sera la plus chel Seuphor (le Monde du 5 - UT Ce ml à 
la violomise L isaracre © à Toéme et variations] à Peu de chose près, mêmes vestes | | grande éloguence», ou encore 14 avrill. La pièce n'avait . 
Re Fe tenants pou cote] à La cie mme ? Co pure) | ous de Me Le moi Se A Le . 
2 en sunal h): 23h 18, Jazz à Le Rochelle : Steve Lecy| nacre men PP com Un peu une pièce de musée, Fe 7 
: | u + n'ont pas le sens UT, pe 5 ee 
Be EM (Ciné Cut) « LA PORTE MR Ae EU ERP ARABE LS | providence qui fonetome top vien | | ous ere mur de chPee mere, Side, Rs qui à 65 - so. 
d'A. Mann (1950), avec R. Taylor, et magnéto: 1 h. Relsis, par À Almuro Des salaires corrects, des allocations ln notre où Dien de fuer le pas l'ensemble de l'œuvre de “… s 
de chômage at de logement substan- temps avec une plume de Seuphor. L'éphémère est - il : 
tielles, [a médecine gratuite, un marabou don te éternel ? CE cs 
ime de retraltes convenable assorti L'éphémère est étern _ ; = _ 
SAMEDI 23 AVRIL ns avantages. La « mornar- monstration théâtrale en trois GENEVIÈVE BREERETTE RAS 
chie socialiste » à l'anglaise est actions. et gr er gras + Centre Gsorges-Pompléou, ns 
TT —————— | bone lle avec ses prolétaitres. Elle Dhée PR ES me Don PR SR sous-40), £ st 
CHAINE 1 : TF1 Une femme tmpotente attend son man l'est moins avec ses bourgeols, Dans L L = 22 
" une ne gare, parle, parle. un Beckett un club de province, des joueurs de 

De 11 imin poussé vers l'iréel par cartes ultra-conservateurs fulminent : “ x va 
ec LE Ps pen HidberGnipu SE mené des « Guicheis du Louvre ».. | je Lrsdisent la falllite du pays. l'evé- LES FARCEURS À NANTERRE ne 
d'amis 1 : . Journal nement d'une dictature musclée — ” é Lepsrri nr 

h 30. Veriétés : Numéro un (Guy qui sers le blenvenus. Ah, mals ! e e nsjceren 2e 
Bodos Dh. LS a ue aDrEAIDe + Person FRANCE-CULTURE Au patronat, on est beaucoup plus | € La caravane aboie : le chien passe? . rt Ce te 
0 6 , D t ° a RS one 
23 h. 55, Journal. ne DE cr ien DR Guiomar, Re nn di iCie mu Les farceurs s'appellent Phos- les farceurs du Pont-Neuj. Nous so M de 
Dear G. Done 21 h. 10, Musique de chambre :| gne {natlonalisés), est très détendu :| phore, Bastringue, Marcel, Tor- arons /uit des recherches a la ee Lei ne 
Mb DURS am SR meme D à M] À de lé Géome w| pui Pagnis ét leche Délottèque nofônae, & Dé LT, EE 

De 12 h. 15 à 20 h., Programme ininterrom Faén mes D JOUET 2 SUR On ON-UQUS Ei- gars qui est perdue. dans la ville Ainsi s'est composé un spec- 2. sut Ve 
avec, à 18 h. 5, La télévision des élénacaeurs RES 3 h. 00, Pois, les mines sont redevenues rentables. fncondue. (e Msieur, pouves nous tacle. fait du mélange des temps, rate semis 

pers ; où est. gare ? » Û u mélange des langages. q Me ee + =: siens 

20 h. 30. Feuilleton : César B F = Pardon, c'est vrai : il y a des acteurs essaient. ils essaient de Mt E L de 

a TN —. 
, . © eu A e 2 € , : _.—_ : : , 
Montand chan ee Pie 22 k. 55, Variétés : (Ravel), par l'Orchestre -national de France. Direction ! € x Le niscine à ») Voilà peut-être de se are de se connaitre, Shut à aie 
Drül vu se baraque | L. Maars] ï M. Heath, lu-même, dont la bri-| ce qu'il faut demander, C'est cela sans y parvenir. Ils jouent des STE STE COR TE 
30, Journal PL rad Berbié {soprano ons: lante carrière politique a paru un ns Cole ste np Der de ir en ne Le 20 ce em : 
CHAINE III : FR 3 Michel Séndchai fténor) : Gonzalue ; Gobrie | moment brisés après le dur conflit nr le à EU Pete de séries te res ve Cou SA | Ds semer 
ne os (bargton) : Rartro : José Van Dem | de 1973, est devenu pragmatique :| )3 gare 2? thers). SE se se er 
20 h. 30. Rediffusion du Prix Albert-Ollivier jh 3 ed iwto0 Gomes, ss il souhaite modestement que les syn-| Passe un vieux landau vétuste En contrepoint des huit «sé- Fu ste rar, ire 
1963 . Tous ceux qui tombent, de S. Beckett, Mesnéngets) : 23 he ass cube 0 E © Vielles cireg. | Cicats alent, dans l'avenir, une att-| au fond duquel geinc un bébé ty- quences» qui constituent ce Mie, - «ra 
réal M Mitrani avec A. Sapritch. G. Trélan, Casals et Boccherini; © h. 4%. Un musicien dens is | tude « plus constructive » rannique. Heureusement, M. Pis- spectacle, viennent une dizaine us - en, ét 
Chr Marin: ouit : Luis de Pablo. Les trade-unions sont si bien une| ton send des bonbons au fuel de chansons — deux d'entre entr el Hayes 
Institution que la grève générale de| Une géante sort de chez elle, elles, charmantes, datent du dix- nan os A 
| 1926 — la seule de l'histoire natto-| U2 Eéant la rejoindra. Pour être huitième siècle. nt E 
: deux, il faut ee quatre. («a Ciel, Tout cela est rythmé. rapide. ro TE: 
DIMANCHE 24 AVRIL : nale — a été commémorée l'année mon mari Les personnages — leur évolution NET LEA 7 ‘T'es 22e : 
, ne dernière par une granda exposition Ils sont MA ces Farceurs est comme scandée — passent ASS LL Ve 
qu'ont orgenisés les pouvoirs publics. | Cinq sur la scène de Nanterre, À travers d'étranges expériences : RS 
CHAINE 1! : TF1 Jacques Attali : 2h ti du court a - pe dommage quel comme les na des de la celles de la "ie quotidienne. Éorte nn 
ne Er ournal : eve Wal a passé un trop | main. Trois mini- ent tour tour je pire Vu NÉE RSA ere 

De 9 . 15 à 20 b. Programme ininterrompu h. (Cinéma de minuit) : LE | rapidement eur la dlssidence eu sein | Que Balzer, Jean-Claude Leguay Je professeur. le fils d'un Parent RE NE re 
avec. à 14 b. 15, Les rendez-vous du dimanche;  yA{SSE AU" FANTOME, de M Curtz Ugal),| du, TUC : le militantisme d'une aile| ©, Daniel Martin) sont encore les d'élève, la femme encelnte. l'In- Mn NET fe tte dus 

20 b. 30, FILM: QUELQUES MESSIEURS avec Ed G. Robinson. 1e Luyino Je Éarhel iche, très minoritaire mais wès| Sèves de Pierre Debauche au dien, l'ancien combattant, le ot Let der 
TROP TRANQUILLES. de GC. Lautner (1972), nr DOD, 2. CRC |: quuoTe. Conservatoire national d'art dra- déserteur, le condamné à CUIR Mg ae 

A. Knox, C. art (vo. sous-titrée, N.) ; combative, a été à peine évoqué. | matique, Un autre, Jean-Vves . ; eu … à 

avec J. Lefebvre. P. Preboist M Galabru, Une jeune femme évadée &e prison et un] « * dé- mort, ebc. Un nombre incroyabk PART Es ne ue Sonemp | 

B. al. Dany: écrincin se trouvent embar sur C'est pourtant dans ses troupes, gé-| Chaielet, celui qui a écrit la d'accessoires comiques arrivent Ra - 25 BTE } 

Des hippies viennent camper dans Cargo dont le capitaine, véritable génis au} néralement jeunes, que se recrutent| musique du spectacle, celui qui par magie, objets dérisoires, sur ST = TE ati; 

village perdu. On les soupçonne d'un crime, mr nr un équipage forbans les «durë» qui combattent [' « esta- nee déjà sa vie d'artiste, icl ]a scène. Et eux y croient comme PRES | 

mats des paysans s'allient à eux pour mener étude de de UN Re Une | bjfshment » du TUC et ses « complai- ne un peu son monde. Bruno des enfants qui disent : «Je AE tone Ho ee 

ve quite pos D étonnante ue nn x RE eances » à l'égard d'un gouvernement re le dernier larron, vientb seruis un docteur, el toi tu D Uni ee rer AURA de et tel 
style Louiner. Drôlerle, excellents 54 Giogues _ [papas ÈS. MIE I faut aller les votr : ils “Ts jouent. ‘Lis parlent au géant Ps de Mage ee, PENUERO | 
interprétation : FRANCE-CULTURE C'est aussi le seul secteur des syn- réussissent cette « étrange en- et se penchent sur une petite V8 nn. Mis tendred 2 acris ] 

22 b. 5. Magazine Expressions. prod. 20 h. % Poësl 1 dicets britanniques sur laquel l'idéo- treprise » de faire rire. Et les fille £TOSSe comme une cocci- ue a, sffoesue actuel- | 
M. Bruzek . qe re . To nn À er RE logle marxlste-léniniste a quelque | honnêtes ‘gens ont besoin de far- nelle, une petite fille qu'eux brie en France, pré- | 

23 k. 20, Journal. phonique : e Carnaval de Binche “a J.-L. ivre & prise. Le seul, peut-être, dans joquel} CEuIS. On n'a pas souvent | seuls peuvent voir, puisqu'ils de . SGA en Dommage) 

R. Ferabet : h. Black and blue, per L Malson:| la masse des syndicalistes français | Casion de rencontrer de tels pall- l'inventent. [ y en a méme un qui nil de U'naimunu, mort 
CHAINE I : A2. 25 h 59, Poésie : Marc Cholodeno It quelque chance de se recon-| la55es. téléphone au bon Dieu… {l a rame an. Salle den fêtes | 
Te « La caravane aboïie, le Chien trouvé la croix, les cioux, mais Cul de Msntremi. 0 h 30.) | 

Rae Mésper esse ininterrompu-  FRANCE-MUSIQUE PER. NICOLE BERNHEIM. | 22%,» SSt une création « de pas la colline : «Ya plus de | — 

avec, à 17 h.25, Muppets show;  . 20 kb. 30. Cycle de quatuors : Quatner Orford tous el de chacum », « mise ER Colline. C'est ennuyeux » 


20 h. 30, Musique and music: 


leton Scènes de la vie conjngale (Les anal- 


reset d'T Bergaan: 
30, Emission de l'INA : 


22 b. 
(Michel Miton réal M Teulade). 


CHAINE {ll : FR 3 





DD ae {Schafer) : 


Réalité-fiction 
(Schubert) : 


(goprano) : 


€ les Dilssonances» (Motart): eQuatuor à cordes» 
+< Quatuor ne 5 » (Beethoven): 21 h 45, 

Echanges nternationauz de Radio-Francs : 
symphonique da Sudwestfnnh, di direction E. Hour, avec 
H. Lukxomska « Danses allemandes » 
< Quatre lieder » (Webern) : 


Header » (Berg) : e Symphonie n° 8 » (Schubert) : 


23 kb., Cycle de ee ue de chanbre : 


ger, Relmann : 


Orchestre 


« Cinq 


Blacher, Sta- 
Concert extra-européen.. Mu- 


* Vendredi 22 avril, à 20 h. 30, gor 
FEB 3. 


TRIBUNES ET DÉBATS 


— Les Amis de ia Lerre dispo- 
sent de la Tribune libre de FRS, 


œuvre » par Pierre Debauche, 
qui précise : € 71 jaut éviter Le 
mot «x collectif ». C’est auire 
chose, c'est plus. J'ai arbiiré en- 
ire cing hyperpersonnels ; je 
leur ai donné une règle du jeu, 
mnais ls ont invenlé eux-mêmes 
pe gags. Ils en ont inventé 

des quantités, puis on sélectionné 


MATHILDE LA BARDONNIE. 
* Malson de la oulture de Nan- 
terre, 20 h. 30. 





EH Le Théâtre de Fortune proposa 
viugt-quatre heures de théâtre dans 
une vitrine, du samedi ?3 avril, à 


à sique ee l'Inde du Nord : Vitfhayat Khan: 1 db. 15, , k : 
20 h. 30. L'homme en question : l'économiste Trüve à -19 1. 40. . L plus d'une centaine de ces lazzis, Lu cHMUlenS Dent _. 
— MM Maurice Grimaud, an-| ceuxz qui avaient l'accord des Jes passants la vie quotidienne d'une 
cien préfet de police, auteur de| cinq (les autres ont élé éliminés). famille (3, rue Salnt-Yves, 75014 
/ ' : ’ ; En mai fois ce qu'l te plait,| Tout est parti du travail d'im- Paris). 
D une chaîne à | autre François Chatelet. philosophe, au-| provisation poursuivi dans ma 
dues, ue cr airs gr À er péage mr er guidé un l'un des « Marx Brothers », est mort, 
vain, ; | atelier à. agissuit de « trans- le 21 avril, en Californie. It était 
UNE NOUVELLE rallo Lg ns des les PRÈTe fois d'avion. Roses chevalier du roi, et Daniel Cohn-| former en décision des événe- de Sustie cini paire ans. ue ue 
€ RADIO-EUROPE » “Le coût de œtte nouvelle Radio de M'énues- de nas Rénodes| Zendts, auteur de le Grond B0-| ments de la répéiifion » J'aime connu que es qaare frères, U 
EN 1970 pe est estimé À LS million ques de le se ges Va zer, qui avait été l'un des leaders | cette phrase de Jean-Marie Ser- avait Joué ou théâtre avec eux au 4 
ag + Do sde fortes Pre rer lo de la contestation étudiante en| recu. Nous pensions au départ, à début de leur carrière, mais n'avait - 
@ La B3.C. a entrepris de vres poux premi Ines), in RS in nimes 1968 à l'université de Parls X-| une Aistotre de la farce, TetrOu- participé à aucuu film. 1j s'était ; 
créer d'ici à 1979 un Rouveau L'ARCHÉOLOGIE du sol. ’ Nanterre (en duplex de Genève), oant le thélitre d'avant Molière, chargé de gérer leurs affaires. È 
re de dio ne sont les invités de ] ; “+ 
De de VE Gone Le président-diresteur géné ÆENTEBBÉ, 21 b. 35, à < Mai 68 ». Seul à Paris an cinéma LA s: 
Gette nouvelle RedloEurope ral de ls Société trançane de PAR JACQUES SAMEDI 3 AVRIL neo on em CA CERF i 
trois fois par jour à Piotactions. M Jean Charls ERTAUD, SUR TF1 De DD DE 4 
de Londres dés bulletins Ge de dome S Où fit de chaton eue Mme : re 


“nformations d'environ “ne 
demi-heure checun, en anglais. 
français et allemand 

Pos Gerard ne CPR 
B.B.C., a précisé me D des “Rae 
ciations avec !a 

magne. la Belgique et  oR Pays- 


Bas étaient en COUrs pour 
là 1 question d'un financement 


commun. . 


Deux tiers de 1a population de 
la Communauté La popalst DOUT- 
ront écouter ce nouveau poste de 


ue, M. Gabriel Ge 


viennent de signer une conven- 


tion de copoëuction d'une série 
télévisée intitulée deles Grands 
Travaux de l'archéologie tran- 


caisey 
Outre des émissions sur l'art 
is otique, sur le. pe 
l'aventure des mégalithes, sur 
Suse et Thé ett., cette série 
comporte un volet sur «l'archéo- 
logie aérienne », qui propose des 
documents filmés pour la pre 


par Jacques Ertaud en 
aff 


ie 
jEg 


gères; M ASher Ben ur 
ancien ambassadeur d'Israël 
Paris : l'aroiral Limon et le . 
ral Narkis 
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De Opticiens 








classe au Conservatoire. Je n'ai 


B Müton Marx cit «a Gummo »), 





N JE SERAIHEUREUX ! 
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de La matrie de Montreuil, 20 l. 38.) 





- . « LE MONDE — 


ARTS ET SPECTACLES 





Forme 


LES MOTS ET LES CHOSES 


Tous de forœ à n'en pas douter, 
les collages de Lil Michaelis (1) peu- 
vent cons stupélier Par une dertérité 
Emule ele ce lobes ke LR 
d'œuvre des Compagons du Tour de 
France. Ils sont pourant bien davaomge 
que des rours de force. Si leue pouvoir 
bullocinaroire réside dans les inrerté- 
rentes et imbricions des formes d'une 
impeccable rectitude — à en cr d'ay- 
cres, d'une inspiration différente, — 
c'est qu'ils n'onr pas seulemenc ét 
conços Comme nn exercice menrcal, maïs 
au sein d'ane immense méditanon. Chai- 
ses à n'en plus finir s'emboitanr, où ne 
s'emboïnaor pas, les noes duos les autres, 
montants d'écheiles, sur lesquelles, entre 
lesquels l'homme n'est plus qu'une 
ombre porte, i £ ce nxplation 
au non-êrre de couleuts éclatantes : la 
vie refoulée prend sa revanche dans les 
choses. Ec je gage que le lincul donc 
les draps onr été reconstituès avec la 
mème venue, leur dimension métaphy- 
aboli. 

Le répit pascal a été propice à la 
relecrure d'ouvrages trop rapidement 
feuillerés — le « ivre d'art » 2 un 
grand tort : à regarder les sreprodux- 
ions, on se croit dispensé de l'essen- 
tiel — 1els Figsres de picrre, Jigeres 
de mois (2) qui ouvrent Le dilopue, 
un dialogue après<omp, entre les poèmes 
des rroubadonrs et La sculpture romane 
en Poitou-Saintonçe. Disjogue qui pour- 
rait paraître arbivraire à qui cherche une 
correspondance littérale entre des extrairs 
poétiques occitans, avec leur traduc- 
tion en regard, célébrnr l'amour cour- 
tois, Ou érotique, OÙ grivois, Où pÉtris 
ne 

audace gaillarde jusqu'à l'obscéniré, le 
be ls ee transcendent en 
l’incorporant le souci ornemental. Leur 
ordonnance par thèmes, € de l'Eros à 
l'emmèlement des règnes végétal, ani- 
mal, bumain, des visuges protesques et 
des visages graves à la mort et dèvo- 
ration », est largement commentée er 
approfondie par l'équipe de Poiriers qui 
z réalisé, sans un sou vaillant, cer admi- 
table album. 


De même on ne se contentera pas 
de se repaitre une fois de plus des 
Dessins +1 aquarelles du dix-ceuvième 
siecle (3) donc Jeao Selz présenre un 
choix de cent quatre-vingts reproduc- 
ions (cent en couleurs) ni des dessins de 
Seurat, si extraordinsires soïenr-ils (4). 
Les premiers n'ont été regroupés — 

D esr voi sont publiés pour 
la première fois, la sanguine lu Yeux 
dos, d'Odilon Redon, par exemple — 
que dans Le bur d'être étudiés comme 
< une autre forme d'écriture » des 


è 


Seurar, lui, s’en est tenu à une senle 
cchnique. < Les frocemsents du crayons 
Costé sur les grains résistanss dis hapier 
Zegres sont Jui sujfire bour établir Les 
eltsemenss es les cochevétrementss des 
ombres ei des chartés », Etrix Antoine 
Terrasse, qui, en peu de mors,en brèves 
er pénérrantes formules, parvient à faire 





& LE Centre Pablo Picasso et le 
Centre culturel communal de Mon- 
treuil accuellleront le Pequeño 
Teatro de Madrid le vendredi 22 avril 
Cette compagnie, qui effectue actuel- 
lement une tournée en France, pré- 
sentera un spectacle en hommage 
au poëts Miguel de Unamnnc, mort 
il y a quarante ans. (Salle des fêtes 


le cour de S'Unsrers de Seuras, à partir 
de ces « ondulations du blanc au voir » 
(Félix Fénéon), qui = vont bien ou-delà 
de simples érndes, on de rravanx préps- 
ratoires ». Etudes donc aussi perte, aussi 
dense, aussi drue que l'art d'un peintre 
épris d'ordre er de discipline, doar elle 
rence l'approche. Analyse d'une œuvre 
toujours rayonnante dans sa stabilité à 
travers une éartière rÔt interrOMpUE, ec 
où l'aureur dégage les crois techniques 
menées de front =: dessin, esquiste 
rapide, grendes voiles minutiensement 
Pinces, qui spparaissenr COMME ETOIS 
Le de Ls lumière. 

De rels maitres p'oor pas besoin 
d'etre réhobilités, En revanche, il er 
des « petits maitres >», expression qui 
n'a rien de péjoratif er je - à 
pas mal de de passer 
à ls posénité comme relles, qu’il est 
an devoir d'exhamer. Alfred Lesbros 
(1873-1940) esc de ceux-là, dont les 
Paysages puissamment synthétiques, 

< cernés noirs » ou « cernés bhncs %, 
sons enfin visibles dans une 
parisienne (5). Peintures de plus en plus 
simplifice, de plus en plus joyeme et 
ensoleillée au terme d’une évolntiog qui 
résume en quelque sorte l'hisroire des 
tendances françaises de 1900 à 1932. 


JEAN-MARIE DUNOYER. 





se Le pre 5, rue de 


12) 7 Editions de l'Orne, Châtenu- 
Lercher (Vienne). 

(3) Bonfini Press. 

(4) € Les Carnets ds desains », 
Henri éd. Diffusion Weber. 

(5) Entremonée, 50, rus Mexarine. 


Enbref 
Théâtre 


® LE N!D, de Kroetr. — Théôtre 
Doniek-Sorano, 21 h. 


Krout {Haute Autriche, Travail à 
domicile...) est un auteur Dbavarois 
qui détourne le naturallsmes au profit 
de fanalyse du quotidien. Dans 
te Nid, il braque le projecteur sur 
un jeune couple de petlts hourgecls 








.eoumis à l’ordre établi, à l'idéal de 


promotion  socials, aux besoins 
d'argent Le mar est is « elnge 
dressé = de gon cynique patron. 
Pour restar dans ses bonnes grâces, 
IN eccepts de se débarrasser de 
produits dangsreux dans La rivière 
où Il a l'habltude de se balgner. 
Son bébé manque d'en mourir. Le 
Jeune père réfléchit sur sa condition, 
préviont la police et s'inscrit à un 
syndicat. Pout-ätre même aa femme 
renonsera-belle à Ses rèves de 
confort 

Le Théâtre Eclaté d'Annécy pré- 
sente fe Nid, Jusqu'au 28 avril à Vin- 
cennes, dans un dôcor trop embar- 
ra836 d'accessoires at dans uns tra- 
duction probablement mal faile, 
Pulsque c'est lo travail sur le lan- 
gage, Ses manques et £8s défor- 
matlons, qui fait l'intérêt et l'origl- 
nalité du théâtre da Krostx Là, à 
part deux ou trois scènes très Tortes 
{presque muettes), où les person- 
nages, comm2 malgré eux, dévoilent 
leur drame, nous entendons seule- 
ment un bavardage populiste qui 
souligne le manichéisms de la ptèce 
et la réduit aux dimensions d'un 
mélodrame social. 


COLETTE GODARD. 
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] OR LET TE 


Le théâtre de de la Cor SE d PTT 


ONENS 


DONNER 


Régis Santon - dispo- 
sitif scénique et cos- 
tumes conçus par 
Françoise Darne. 


CAVEC 
BANQUE 


HILLAGE Houllly 


Excusez-nous… mais nous n'avons 
pour payer le loyer, l'électricité, le téléphone 


alors. 
les mains en l'air 1 


MC LCR 
A MON GAZON... 










d'argent 






JANE 
FONDA 


d'Alfred de Musset 






































E MON 


PAR. très direct, mais j éguie- 
ment beau, organisé, sans jérémiades 


ni haine proclamée. 
LE MATIN DE PARIS 


Ce qu'il montre est exceptionnel. 
C'est la naissence d'une netion. 


TELERAMA 


Musique 


«PLATÉE», 


(Suite de la première page.) 


Dieu sait pourtant que Rameou 
ne l'e pas L IT faut lire 
dans l'excellent livre de Girdlas- 
tone (2) le catalogue des méfaits 
qu'il o occurudés dans les airs où 
Platée chonte son amour, son vorn- 
bulaire grotesque, ses cog-à-l'êne, 
ses acents ridicules, les non-sens 
et lo platitude de son style expres-- 
sif, ete. Mais Sénéchal . s'idantifie 
si bien à son personnage, retro 
vant le geste même, l'attitude, le 
trait de caractère visé et roillé par 
la musique, sans aucune distan- 
ciation, que nous-mêmes, tout en 
riant, prenons fait et cause pour 
ella (lui. Avec s2 robe couieur 
tulipe, son visage da clown dérl- 
soire éclairé de malice, so tête 
chouve et son minuscule diadème 
d'où Joillit un bouquet de roseaux 
comme une botte de poireaux, so 
légèreté d'ailure mimant la gau- 
cherie, Ses oirs pâmés et ses mi- 
nauderies, [a virtuosité de sa 
blonche voix de fausset faisant 
mine de buter sur tous les traqus- 
nards d'une .prosodie Impossible, il 
est à lui seul la joie, le goût et 
le sel du spectacle. 

Non que.cslui-ci sit dépourvu 
d'autres qualités. La présentation 
est fastueuse, et Beni Montrésor 
s'en est donnes à cteur joie dons 
le baroque et la machinerie appc- 
rente, avec les dieux qui des- 
cendent des cintres, les arcs de 
triomphe, : Îles perspectives en 
trompe-l'œll, les grenouilles, l’êne 
et {e hibou, les décors et costumes 
aux couleurs rutilantes allant de 
Gustave Moreau à Chagall, parfois 
d' aiffeurs à ‘la limite du mauvais 
goût, - 

Henri Ronse, malgré quelques 
Surcharges qui conviennent à ce 
comique sens finesse, à vigoureu- 
sement chorpenté cette suite de 
scènes mythologiques assez prévues, 
et composé des groupes savoureux 
pour maintenir. l'intérêt de cette 
< action » sans cesse interrompue 
par des bollets qui finissent par 
agacer justement Platée ; les choré- 
graphies de Pierre Lacotte, rehaus- 
sées por Jacqueline Rayat et un 


flot de danseurs, ne briflent guère 


Jean-Philippe Rameau, 
a œuvre, 636 pages, Desciée L 
Erourrer, ; 


salle Favart 


par tf'originalité, maigré une cer- 
taine frafcheur. 

En dehors de Sénéchai, la distri- 
bution vocale a quelques folblesses, 
les rôles féminins surtout, qui ne 
donnant pas uns Idée très optimiste 
de l'écola de chant française (la 
touchante Clarine de Renée Anphan 
mise à part}, tandis que Jean-Maria 
re est un Cithérvon de belle 

prestonce, ou timbre fin et cho- 
leureux, Yves Bisson un cliègre 
Momus, Charles Buries un-Mercure 
à l'école de Sénéchal, malgré un 
conique qui tire sur lo farce grosse, 
et Roger Soyer un superbe Jupiter, 
bien qu'il ait tendance depuis 
quelque temps à forcer inutilement 
sa voix. 

On n'oubliers pas l'essentiel, E 

musique de Romeau, 

dans la belle et classique 1Ékaotion 
de Mme Renée Vioilier; ce grand 
opéra classique, saisi par une folie 
« sacrilège >», n'atteint sans doute 
pas aux cimes lyriques de « Dar- 
donus >», d' « Hippolyte et Âricie à 
ou de « Zoroastre », mais garde 
une extrême mognificence de style 
sous les espèces d'une parodie 
vigoureuse, riche en effets pitto- 
resques et souvent corrosive. 

La partition sonne sans doute 
mieux salle Favort que dons l'air 
sec d’Aix-en-Provence. ‘Toutefois 
Fon n'a pas retrouvé le frémisse. 
ment léger et le charme du style 
instrumentol que Michel Plosson 
avalt su inculquer à son Orchestre 
de Touiouse lors des < Fêtes 
vénitiennes » de Campro, à AIx, 
il y a trois ans. Certes, le même 
Plosson dirige la représentation 
avec sa vigueur et son enthosiasme 
habituels, mais les excellents instru 
mentistes de l'Opéra paraissent mal 
famifiarisés avec l'écriture classique 
et leur phrasé est trop stéréotypé ; 
on a noté aussi de curieux déco- 
loges et des traits fulgurants un 
peu avalés, qui devraient dispa- 
raître lors .des prochaines représen- 


‘tations. Les chœurs, habitués à 


l'acoustique de. l'Opéra, chantent 
‘souvent trop fort pour Favart, et 
les. choristes femmes semblent 
moins à l'aïse avec le français de 
Rameau qu'avec l'Halien de Verdi. 
JACQUES LONCHAMPT. 


*+ es.représentations, 31e 
Favart, les 25, 26, 18 avril, 4, %, 12, 
PI me Pa OU 


Après “HNIDIA SONG” toujours à-1'affiche 
99" aurusine) la nouveau succès de Marpuerite DURAS 


MADELEINE RENAUD 
BULLE OGIER 





la Maison de la Culture 93 


du 22 avril 


au 18 mai 


TETE | 
de la commune 
ete = a LES ES 


iocation :833.16.16 et Fnac 


Images et témoignages SOnNt assez 
forts por que tout commentaire de- 
vienne inutile. 


LE CANARD ENCHAINE 
Si le Front Polssrio, qui combat 


pour l'indépendance du Sahara, ne 


. Vous a inspiré jusqu'ici qu'une curio- 
sité distraire, © ‘est le.moment de vous | 


instruire, 


FRANCESOIR . 
Des imèges inoublisbles par {éur dra- 
matique beauté et leur. sens tragique. 


L'HUMA-DIMANCHE 

mirable, c'est le gènre da film vrai 
qui ne dispos que d'un budget limité, 
qui est fait avec le cœur et la raison, 
la: passion et Je courage. N'arténdez 
pas pour fe voir. 


L'HUMANITÉ  . 
Nous n'aurons pas toute la.vie pour 
aller voir ce film. un documant re- 

marquablé sur là lutte du peuple sah- 
raoul. 


_STUPIO SAINT-SEVERIN 
Une fresque grandiose et belle au service d'un petit peuple ni défiant k les phiseants. 


Se RS 
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FRANCE ÉLYSÉES 
” MONTE-CARLO 
U.G.C. OPÉRA - MAXEVILLE 
GAUMONT CONVENTION 
. MONTPARNASSE 83 
. CLICHY PATHÉ 
HAUTÉFEUILLE - LES NATION 


Périphèrie : 


ARIEL Ruel - © 2 L Versailles . 


MUETICINÈ PATHÉ Champigny 
FRANÇAIS Enghien 
U.G.£, POISSY - DOMINO Mantes 


PB 1 Cergy - VÉLIZY 2 














































Brissot 
(JEAN ROCHEFORT) 
43 ans: Se sent 
bien dans la “boîte” 













HALLER - BERNARD 
Le ct grnlanen LEP «ru af AC PR LILAS ES Cotes pee NE 
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+ous les soirs à 29 reléche dimancha 









116, avenue du Frésident-Kennedy 





mwique plus et Alain MEUNIER 


BUSSOTTI - BOUCOURECHLIEV - XENAKIS 








SMTP MNT Dee 


| CAUSSIMON 


25 représentations exceptionnelles 
da 7 Avril au 20 Mai 


_ 


Concerts Barg présentent 


Dir. : Claudio SCIMONE 
Pleyel - vendredi 22 avril - 20 h. 30 


Sol. : Barry TUCKWELL (cor) 


BACH - TELEMANN - HAYDN - VIVALDI 
Plevyel - lundi 25 avril - 20 à. 30 


Sol. : François DUCHABLE (piano) 


- VIVALDI - 





Ds 








1 Gala 
des 
Grandes Écoles 


au profit des fous de 20Mlarté des Étant des Grumales Écoles 








. Porte de Pantin | 
Jeu 28 Avril 1977 à 21 h.: 
Au programe 






réalisés par des élèves de Grandes Écoles 
sous la direction de professionnels 





‘Présentation da Jean-Marie RIVIÈRE 
Mise en sobne de Françgs MORANE 


* 


Répétition générale 

























réservée aux étudiants 

Mercredi 27 avril 1977 à 21h 

Prix unique : 30 F 
* 


RÉSERVATION-RENSEIGNEMENTS 


Association du Gala des Grandes Écotez 

8 rue de Lota 75116 PARIS . 

Tél.-55367.48 poste 31 

: RENAULT ÉLYSÉE" agence CAT Voyages 
ie 61, S3 Chomps Elysées 
75008 FARIS 
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DE LA PORTE-SAINT-MARTIN. 
SUR LE CAINE 


RADIG - FRANCE - LUNDI 25 AVAIL, à 20 h. 30 || D’HAGONDANGE 


‘ de Jean-Paul Wenzel 
mise en scène : Patrice Chéreau 





ORCHESTRE NATIONAL 


Direction : Ivo MALEC 


DERNIÈRE LE 23 
Solistes : Claude HELFFER ‘ 


A partir du 6 ma 


FOLIES 


du 14 Avril au 7 Mai 
Théâtre de la commune 
d’Aubeærvilliers 
QUATRE A QUATRE 
pus québécoise de Michel 


Mise en scène de Gabrièi 
Garran. 





inhabituel, très attachant, 
actrices québécoises 


1 SOLISTEI VENETI 


Michel Coumot 


(el lo PTE 





GTR TRE CUT ELU TEE 
DUREE TPS ETUIS 


FE -X. LOT 


Par ns Théâtre OT LL 
au TEE Sorans - 374. 73.74 





28. numéros inédits de cirque et de music-hal | 


héâtres 


Les salles subuentinnnées 
0 19 à 30 : The Other (C. 
DE. ( 


Comédie-Frauçaise, 20 IL 3% : le 
Sun de Figaro. 
aïllot, Gémiler, 20 h. 30 : Quatre 
ne quatre 
Odèunu 40 D. 30 : les Bacchanten 
Petit Odéon, 18 h. 30 : De qui sont-ce 
les manches ? 






Des saler memierpairs centre est mert à l'aube. 


TRES ar Lbodrd 18 Le 2 : = FES Campagne-Prersiire, 19 EL : 

ua u qui. o ,pour 

Jacques ou ‘la Sournission : L'ave- QUES d'Édeat. 4 D 30 : Loretta 
u'r est dans les œufs : Scron 

Nouveau Carré, grande salle. 21 D. : rhéétre en rond. 21 h : Ouragan 
Maisop ds poupéé : Papin IL 20 bh.: sur te Caine L 
Un homme à l£ rencontre d'Anto- Théâtre Essaiou. anile L 20 n. 30 : 
ai Artaud Transe KRamikaze Express : salle IL 
1 h Feydeau Farrelolik. 

Théâtre Oblique, 20 h 320 : 1» Casss- 
gueule authentique. 

Théâtre d'Orsay grande .saile, 
20 h 30 : Harold et Meude. 

Théâtre Paris-Nord. 21 l'Hls- 









Les théâtres de Paris 





ätre-Libre, 20 h. 30 : la Sorcière: 
2 h : D'Oscar à Sébastien. 






âäntoine. 20 h 30 ler Parents Lerri- toire de Tobie el de 3Sarg 
bles. Théâtre de la Plaine, 20 h 30 : 
âtelter, 21 Be : le Faispur. ancétres de l'avenir. 





Athénée, 31 : Æquus. Théâcre Présent, 20 h 30 les Pavés 
Bilothéâtre Opéia. 21 EL : La Jeune de l'ours: ie Tombeau d'Achille. 
Fille Violaine Œhèâtre des Quatre- Cents - Coups, 
Czrtoucherie de Vincennes, Théâtre ou h 930 les Catcheuses : 22h 30: 
de ia Tempête. 20 h 30 : Ivanov. l'Amour en visites. 
— Théâtre de l’Aquarium. 20 b 39: ‘Théâtre de [a rue d'Ulm. 20 h 30 : 
La jeune Lune tlont 1a viellle Le Chemin de Damas 
lune. Tristan-Bernard, êi b l'Olseau de 
Centre culturel suédois. 20 n 30 : bunheur. 
Mademotselle Julie Théâtre 28 rue Danois. 2 h 30 : 
Centre culturel dn XVIIe, 21 & : Rutabaga's Blues Topilnambour 
Grivolsops. où comment l'esprit Polka 
vient aux filles Troglodytes, 21 h : Gugozone. 
one interustionsle unisersitalre, Variétés. 20 h 30 * Fére de Broad- 
KResserre, 21 h : Bérénice : way 
La Galerie, 2 D. - Lux in tepebris, 
ER De _Cnamps - Éiysees. Les opéreties 
Comédie Caumartin, 21 h : Boelng- 


et les comédies musicales 
Conciergerie, 21 EL : Théâtre 1aDorg- a — 


toire vlctnal . Beurl-Varna - Mogador, 20 à 30 : 
Coupe-Chou, 20 1 30 : l'Irprompru la Belle de Cadix 
du Paials-Royal Théâtre Marigny, 21 à : Nini la 
Daunou, 21 b. : Henri Tisot, Chance. 
ne ne ain Le théâtre-Café . 
e aa ga s 
Elysée-Montmartre, 20 b 45 : Une L.es fhéñtres de banlieue 
femme presque HE en nd eme 
Gaîté-Montparnasse, 20 30 : Es- Antony, ‘Théâtre Firmin - Gémlier, 
mène, 23 h. 30 : le Grand Réveur. 2 h. 45 Jean-Marc Thibault. 
Gymaoanse - Marie-Bel, 21 h : Une aubervilliers, Théâtre de la Com- 
asplrine pour deux one 20 1: 30 * On ne badine pas 
a avec l'amour. 
tocon 7. CPPERUCS . Cuiemite, Théâtre, 20 1 30 : le 

























D Créteil, Maison des Jeunes, 20h. 30 : 
rennes RD or Evry, Salle Conférences, 20 b. 30 : 
Madeleine, 21 h : Peau da vache. Iphigénie HoteL 





Mathurins. 20 h 90 : les Mains sales Nanterre, Theatre des Amendiers 

Michel, 21 b : Au plalnir, madame ! 20 b 30 les Farceurs 

Mirhodièére. 2 : Acapulco, Sucy-en-Brie, Centre culturel, 21 L. : 
madame. Jazz avec Delta. 














Mouffetard, 20 EL 930 : Cbansonn Suresnes, Théâtre : Jean-Vilar, 21 h_: 
françaises: 22 k 15 : le Mont Cuarteto Cedron : ies Quilapayun. 
chauve Versailles. Théâtre Montansier, 21 h : 


Nouveautés, 21 h. : Nina. Viens chez moi, j'habite chez une 
Œuvre. 21 à : le Cour FeyoL copine. 


Palais-Royal, 20 EH. 30 : la Cage aus viDeuis, Théâtre Romain-Rolland. 
Toiles Nietzsche. 


Parc floral de Paris, 20 à 30 : Les ruse. ru Danlel-Sorano. 


Chiens de Dieu. 20 h 30 : le Nid 
Poche-Montparnasse, 20 1. 45 : Lady : 
Strass 


Porte-ssint-Martin, 21  : Loin 
Hagonds 


Récamiers 20 D. 30 : Les Fraises mus- RRRSORE ‘ARAGON 


les Dames du jeud 








MARLENE JOBERT 





JEAN-CLAUDE BRIALY 


PHILIPPE DE BROCA 


Le — CHRISTIAN ALERS / PHILIPPE ROULEAU/ALEXANDRA STEWART 
cs carome reset ne D nn me / SMIONE Al ALLOUCHE 





Pour tous hosisnenene concernant 
. l'ensemble des programmes ou des salles 


«LE MONDE INFORMATIONS SPECTACLES » 


704,.70.20 (lignes groupées) et 727.42.34 


{de 11 heures à 21 heures, 
saui les dimanches et jours fériés) 








re _ 30 =: Salinte-Jeanne des 
Centre Georges-Pompidon. 18 h. 30: | Vendredi 22 avril | 
L'éphémère est étern 


Studlo-Théâtre, © D : L'ee L,e chansonniers 
RO 


Caveau de (na République, 21 ! : 
R P R ou Le nouveau-né 8 uns 
grande barbe 


Deus-Anes 21 N : Marianne, ce 


rots-tu rien venir? 
Dix-Heures, 22 h : Monpuie de singe. 


Les ecanevrts 
Maison de 12 Radio, 20 E 30 : 


Nouvel! Orchestre phiiharmonique 


de Radio-France {Berlloz, Chopin, 
Roque, Alslne, Berg). 

Le Palace. 15 a Patricio CasLilio, 
chanteur chillen. 

Plateau Beaubourg. 18 h. 30 : Nou- 
cha Kogan. violon (Bach. Albeniz, 
Fauré. Enesco0) 

Eglise des Billettes. 20 h. 45 : Sex- 
tuor Jesnne Lorlod e@t Ens, d'ar- 
chets de l'Itinéraire. dir. J. Met- 
cler 1Couroupos, Gaussln, Talra, 
Güubriell, Muratl). 

Saile Gaveau, 20 h 30 : Récital 
£. de Ross. plano. 

Cité internationale des arts, 20 h 3: 
Concerts de Jeunes violonistes 
ézsptiens Bach, Mozart, Pugneni/ 
EKrelsier, Beethoven, Mendelssohn, 
Vivaldi, Paganini, Bartok, Dvo- 
ral... h. 

Hôtel Herouet, 20 h. 15 : Trio Re- 
vival (Bach}. 

Salle Pieyel. 20 b. 30 : I Sollsti Ve- 
perl dir. C. Scimone (Bach. Tele- 
mano. Haydn, Vivaldi). 

La Mutualité. 20 h. 45 : Mikis Theo- 
dorakis. 

Eglise Saint-Géermaln-des-Prés, 21 b. : 
l'Ttaile au XVTIe slècle (Caccinl 
Monteverdi, Schütz, Frescobeldl, 
Merco du CGagliano). 

Musée d'art moderne de Paris, 
SN h. 30 : Musique et cinéma 
(Cage, Boulez). | 


La danse 


Théàire Montparnasse. 21 h. : Ballet 
giitan Marlo Mara 

Palais des congrès, 20 h, 30 : Spar- 
tacus {Théâtre du Bolchoï)}. 

Gaité-Montporuasse. 18 h 30 : Nom 
ou prénom Compagnie du Four 
aolaire} 

Théâtre Ge l'Eglise américaine, 
20 à. 45 . le Partage du sang 


Jasz. rock. tnlk et hat 


Théätre Campagne-Première, 18 N. : ; 
Groune Téléphone; 20 N 30 
H Hopper. E Dean tex-Solft 
Machlne) ; 22 h 30 : Hamea Music. 

Vieie-Grille. à D Hibeiu 

Palals des arts, 18 h. 30 : Je. François 
Vuon : 26 h 4% - Glenmor 

American Center, 21 h. : Percussions 
de tous pays. 


Pneu) ETENTENT ET PNY ES! 





Scudio des Champs-E] CERCHE THEATRE DE ENT NR= MONTPARNASS Pl NETÉPTESTET 





GEORGE V - MAGIC CONVENTION - IMAGES - REX 1 - UGC BIARRITZ - LIBERTE - MURAT - CAMEO 
UGC DANTON - UGC GOBELINS - MIRAMAR - MISTRAL 

Périphérie : CARREFOUR Pantin - ARTEL Nogent - CYRANO Versailles - ARGENTEUIL - MELIES Montreuil 
FRANÇAIS Enghien - FLANADES Sarcelles - C2L - Saint-Germain - ARTEL nn - OLIS Orsay 





SNOQQN) 5f 








ÉLYSÉES | LINCOLN (v.0.) - SAINT-GERMAIN VILLAGE (v.0.) - RIO D OPÉRA (v.f.) - ATHÉNA (v.f.) - MONTPARNASSE 83 (v.f.) - PARLY 2 - ARTEL Créteil - ÉPICENTRE Épinay 


On rit jusqu’à demander grâce 
Robert Benayoun - LE POINT 


: Etranglons-nous de rire. un éclat de 
rire de cent vingt minutes. 
Michel Grisolia - NOUVEL OBSERVATEUR 


Le meilleur, le plus grandiosement 
dingue de ia série. 
Odile Grand - L'AURORE 


Un festival de gags. on a de quoi 
rire pour des jours et des jours. 
Alain Remond - TÉLÉRAMA 





Je Garantis au lecteur 1 h1 1/2 de rire 
franc et massif. il y a longtemps que 
je n'avais ri de si bon cœur, 
Michel Mohrt - LE FIGARO 


Peter Sellers, roi de la gaffe et 
du rire. 
Robert Chazal - FRANCE SOIR 


me nn 





Avalanche de gags. on ne résiste pas 
à cette cure de rire. 
Gérard Lenne - TÉLÉ 7 JOURS 


Un cocktail éblouissant. vous ne 


pouvez pas ne pas rire. 
Remo Forlani- R.T.L, 
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"ARTE Willgnur: 


Les films marqués (®) sont 
interdiis anx molns de treize ans, 
(er) auz moins de dis-hait ans 


La cinéemathèque 
EP 


Chaitiot, 15 = : !'n Fin de Sa‘nt- 
Petorsbours, cs V. Poudovkino: 
18 FE 90, 20 h. 20 et 2 hs. Au : 
Cinéma des pays arabes; 15 K&. 50: 
La fuerre Qu Récrgio R'aura pas 
äcu, de S. Ben Barku (eu présence 
de l'auteur ; 20 b, 0 et 22 L. 30: 
Histoïi:e du c'néma éEypLien, de 
À. Æomal Most: 0 E. Sb : {e Mns- 
que arraché, de D. Mliler, 

Centre Gevrees-Ponpldoc. 13 h. £E 
21 2. : Unc hisitoirv dc Cinéma. 


Les cxclusinités 


AFFREUX, SA3LES ET MECITANTS 
(It. v.0.). SLSE, 5° (1633-08-10) 

ARMAGLEDOX (Pr) (°}. A.B.C., 2e 
1236-55-51), Normandie, 8e (35941 
181. Helécr, 9e (3730-11-241, Fau 
FOLIE, 13° 4021-50-E6), Mirasnar, 14» 
(2681-02), Mistral 14e (1539-52-43, 
Gaumont-Coasentlion, 15° 6828-42 
21), Chcns-Pathé, 18° (9522-37-41), 

ASIES PERDUES {]t. 6.0.1: U.G.C.- 
Odéon, $° {32925-7)-08), Binrriiz, B« 
(723-6929, vf,: UD.G.C.-Ontra, 
e. (261-5032 }, Blenvunte-Moni- 
parassie, 157 (1544-25-02). 

AUTANT EN EMPORTE MON MUN- 
COAKL (Jap. v creole}! Anuss- 
mana, Ge (710-47-09) « vf, : Hauss- 
tu09. ge 

L'AUTRE FRANCE (AI. 0.0): Pa 
iats des Arts, Je (2272-62-08), 

BARRY LYADON tSonL, v.0o.): 
S'udlo Cujas, 5e (013-09-22), Ca 


4359-29-96): vf: Impérisl, % 
(52-72-62). Diterot, 1% {142-19- 


LÀ BATAILLE D£ MIDWAY (A, 
v.0.) : Sænt-Michel. 5° (26-79-17) : 
F.f,: Gaumont-Théâtre, 2° (24)- 
33-161, Balzac, &° (59-52-70), 
Gaumont-Sud, l4s ns SD en. 

BEUINDERT çAngl-Aill, v.o.): Le 
Marnia, 4 (278-17-86). 

BILITIS (Fr.) (°") : U.G.C.-Opéra, 2° 
(2681-50-32), U.G.C. - Danton, 6° 
(329—42-621, Bretagne, 6° (222- 
57-97), Ermitace, 8 (399-15=71). 

CASANOvA DE FEÉLLINI fil, 9.0.) 
{"): Quintette, 5° (033-3540), 
Gaumont - Rive - Gauche, 6° {(548- 
26-36), Hautefeuille, 6° (633-70- 
88), Marigoan, 8° (3259-92-42) : vf. : 
Gaumovt-Madsleine, Be (073-58- 
DO, Fauvette, 13° (9331-56-86) 

CASANQOVA, UN ADOLESCENT A 
VENISE (It. v.0.): D.G.C. Mar- 
beuf, &° (2258-47-19); 9.O/v£. : 
les Templiers, 3° (1272-94-56). 

CHARLOT. LE GENTLEMAN VA qu 
BOND (A, v.0.): arritz, 
1723-89-23) : v.f.: Sonaparte, ! 
1326-12-12) 

CŒUR DE VERRE (All. v.o.) : Stu- 
dio Galande, 5 (0933-72-71), 

LE COUP DE GRACE (AIlL v.0.) ; 
La Clef. 5 (1337-90-00). 

LE COUPLE-TEMOIN IFr-Suis) : 
Studio Logos, 5° (033- ). 

DANGER PLANETAIRE (A, 9.0.) : 
Publicis Matignon, 8° ri gt LÀ h 
vf. : Paramount-Opéra, 9 (07 


Paramount-Montparnasse, li» (326- 
2-17», Conventiou-St-Charles, 15° 
(5793-33-00), Paramount-Malllot, 17° 
(1758-24-24), Moulin-Rouge, 18° {508- 
Hi=25). 

LE DERNIER NABAB (A, vo.) : 
Eautefeuille, 62 (6323-79-98), Mari 
gnan, &° (359-92-83), Mayfair, 16° 
4525-27-06}: vf. : Impérial, 2e {742- 
Ta-62}. Montparnesse 83, 6° (544 
14-21), Maxéville, 9° (770-73-86), 
Nations. 12 (1343-04-67), Gaumoat- 
Convention, 15* 1828-42-27). Clchy- 
Patbé, 18° (522-37-41). 

DERSOU OUZALA (Sov. v.o.i : Stu- 
dio Alpha, 5° (093-39-47), Arle- 
uin, 6° (548-62-235,, Paramount: 

8 (5359-40-34) ; v.f. : Para- 
42-53-90 


mount-Marivaux 2° {7 1}. 

LE DESERT DES TARTARES [Fr.) : 
U.G-C.-Marbeuf, 8: (2258-47-19), 

des Arta Je (272-62-98), 

Calynso. 17° (754-10-68). 

DES JOURNEES ENTIERES DANS 
Re rl (Fr.) : Le Seine, 6° 

DIS BONJOUR A LA DAME (Fr.j : 
Capri, 2° (5068-11-69). O.G.C.-Moar- 
beuf. 8° (4225-47-19), ParamObpt- 
Opéra. 9° (073-54-37}, ParamoOunt- 
Galaxie, 13° (580-18-03), Mistral, 14° 
(533-52-42),  Paramount-Montpar- 
uasse, 14% (3268-22-17), Secrétan. 19° 
1208-71-33. Passy, 16° (2858-62-44) 

DROLES DE ZRERES (PFr.) . Omnia. 
2e (7223-19-38). Montréal-Club 18" 
(6807-16-21). 

ENQUETE SUR LA SEXUALITE (It. 
v.6.) : Olympic, 14° ee du 
lan. au ven, à 18 h 


L'ESPRIT DE LA RUCHE (Esp. vo): 
2178-47-46). 


Le 
LA GRANDE FRIME (Fr.) : Elynées- 
Point-Show, 8° 1225-87-28). 
LA CRIFFE ET LA DENT (Fr.) : 
Montparnasss BA 6° (544-14-27), 
Balzac. fe (3509-52-70), Marl&nan, 


1734-32-98), Caravelle, 18° (387- 


50-70). 

BISTOIRE D'ALRER (IL, 0.0.) : 
U.G.C. Danton, 8 (329-42-62), Nor- 
mandite, 8° (1359-41-18) : v.£. : U.G.C. 
Opéra, % (4261-50-32, Rex, 2° (238- 
83-93), Liberté, 127 (9343-01-59). 
U.G.C. Gobelins, 13 (331-09-19). 
Blenvenue-Montparnacse, 15° (544- 
25-02}, Megie-Convention, 15+ {B28- 
20-64), Murat, 16" (2858-99-75) Se- 
crétan. 19 (206-71-33). 


IRENE, IRENE (It. vo) : Salot- 


JE DEMANDE LA PAROLE 180v 
vo.) : Le Selpe, 5 (325-95-99), à 
17 b. 50 et 0 


JUGE FATYARD, DIT LE SHERIFF 
LES » U.G.C Marbeuf. 8= (225 


LACHE-MOI LES BASRETS (À, 
v.0.) : Marignan Be (3539-92-82) ; 
vI. : Maxéville. J%  (7T70-72-B6), 
Saint -Ambroïse, 1ls (%00-89-16). 
sauf mardi soir. 

LIP 73-74 (Fr.} : La Pagode. 7 (705- 
22-15), à 13 b. 3%. 

L'UNE CHANTE, L'AUTRE PAS 
(Fr) : Palais des Arts, 3° (272- 
82-981, Quintotts, 5 (033-3540). 
Studio Raspail. 14° (3286-38-98). 
Olympic-Entrepôt, lds (542-67-42). 
Athena, 12% (3423-07-48). 

— DEN Gt, v.0.-v.f.) 

: Ÿ es empliers, 3° (2172- 
Len 

MON CŒUR EST ROUGE (Fr) : 
La Cie, 5° (337-90-90). 

RE (A, v.o.) : Boul'Mich. & 

NET S8-28), Publicis Sainit-.Gerrmsa!n, 
6 (22-72-80), Publicis Champs 
Elysées, 8° (720-76-23), Paremount- 
Elysées, 6° (3959-49-34) : vf : Para- 
mount-Merivaux. 2% (1742-84-90), 
Paramouus-Galazxie, 13° {590-18-051. 
Paramount-Montparnaesse, 14* (326- 
29.17), Paramount - Matllot, 17° 
ur Studio de la 
\OUA (A . 70. : 

PrarnE, e 03-34-93), 14-Jullel- 
Bastille, Liv 1387-90-81). 

NOUS AURONS TOUTE LA MORT 
POUR DORMIR (AIE.), v.0. : SaiDt- 
géverin. 5° (03-50-91). 

PAIN ET CHOCOLAT. ge CA RE 
U.G.C. Danton, 6° (29-42 = 62}, 
Luxembourg, 6° (6843-97-77), Biar- 


Les films nouveaux 


QUAND J'AURAI VINGT ANS. 


LA E NO 
ONGE, film canadien de pue 
1633-25-97). 

LE REGARD, fum françcals de 


LE DIABLE DANS LA BOITE, 


LE LOUP-GAROU DE WASB- 


FERMISAT, film Stslen de Ma- 


L'HÉRITAGE, fum italien de 


JGLIE POT DE COLLE, fllm 


Images, = 
L'INSPECTEUR NE RENONCE 
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CINMEaAS 


rhtz, 87 {7293-69-23} : vZ. : Bretagne. 
6" (2R-57-07), P.L.M-St-Jnacques, 
lie (5899-08-42). 

PAROLE D'ÉIOMME (A.i. vf, : Parû= 
mount-Opéra, 9° (0173-34-27). 

LES PASSAGERS IFE) (9) : Fran- 
ais, 9° (7230-33-88), Térnes. 17 
(3800-10-41). 


(359-294 


LTR 
PETITE FILLE AU BOUT DU 


CHEMIN (Pr.-Can.), v, angl : Bil- 
boquet, 6° (222-97-23). 

PFICNIC AT HANGINO OCR {Aust.}, 
ve, : Hautefouille 6e (6833-79-38), 
14-Juillet-Parnpuns, 6* nn on 
Elysées « Lincoin, 68° (353 - 36 - 14), 
1+-Juillot-Basttité, 119 (3957-90-81). 

PIEDRA LIBRE (Ar£.), v.0. : O!lyn- 
pic-EntrepÜt, 14° (542-87-42). 

PROVIDENCE (Fr.), v, angl. : U.G.C.- 
Caèon 


. 8° 4325-71-08}, La Papoce, 


1" (9705-12-15). Blarritz. B° (723 
68-2 


23). 

GL'AXD LA PANTHERE RO S'EM- 
MELE (A), v.0.: St German. Vile 
lage, 5° 1633-87-59), Elysées-Lincoin, 
8° 1359-28-14) : v.f. * Rio-Opéra ©" 
(7212-82-54), Montparnasse = 5, 6° 
(54-14-27). Achéca, 12° (3493-07-49), 

REGG'Ss AND BACON tou vo : 
ÉD TRS 6" CES-60-34 


REQUIEM A L'AUDE Cr) y : Le 


Marals, de (278-417-88). 


SE SERAI ar 187 run 
français de J.-M 

Haudiquet, P, “Plard 66 C3 ä 
Auer : la Clef, 5 4197-90-90). 


Care : studio Médicis, 


Marcel Hanoun : [s Seine, 
(3235-95-99). 


film os de Pierre Lary : 
D.G.C.-Opéra, 2 (281-50-32) ; 
Montparnasse - 83, 6e  (S#i- 
14-27): Hautefeullle, 6° (633- 
79-38) :  Frauce - Elyses, 8* 
(7123-71-11): Monte-Carlo, 8 
(225-093-8583) : Maxéville, ge 
(770-72-88} : Nation, 12° (343- 
03-687) : Gaumont-Convention, 
15° 4828-42-27) ; Clchy-Pathé. 
18e (5322-47-41). 


INGTON, film américain ds 
Milton Moses G = 9.0, : 
Action Christine, 6e (1325-85-78); 
vf. : Haussmann, (270- 


do Brentz : vo. : Studlo des 
Drsullnes, 5° (033-39-19} (en 
p=emtiére partie : CM: de J.- 


): 
Quintetie, 6° 1033-35-40). 14 
Juillet = Perou, 6s (3286- 


er, 8 (347-35-413). 


Gaumont Champs-Elysées, Be 
1359-04-67) ; v.£. : Impérial, © 
(7142-72-59, Montparnasse 
Pathé, dla (3226-65-14), Gau- 
mont Convention. 15 (B2B- 


e") ; 
Saint-Germain Huchstte, = 
4633-87-59), Ambassade, £° 
(359-1808) ; vf. : Berlitz 2e 
(742-60-33+. Gaumont-Sud, 14° 
{3531-51-15}, Montparnasse- 
Pathé, 14 (326-65-13), Carm- 
bronne, 15° {7%4-42-06), Victor 
Hugo. 167 (7217-49-75), Wepler, 
18 (3287-50-70). Gaumont- 
Gambetta, 20° (1797-02-74), 


fran de Philippe de Broca : 
pes (238-8383), D.G.C- 


U.G.C. - Gobelins, ie 
0$-1B). Miramar, 14 (225- 
41-02), MUstral, 14° (539-52-43). 
lc-Convention, 15e  {828- 
42-27), Murat, 16 (2889-29-75). 


JAMAIS, film . amérmcaln de 
James  Forgo ARE v.O. ? 


Cluny-Ecoles, (03-20-12), 
Ermnitage, 8° SSSR à s vi. : 
Rex, 2% (215-83-), Rotonde, 


(073-3437). Paramount-Bas- 
5llle, 12° 3453-79-17), Para- 
OUPS 1% +5 
aramount- tparnasse, 
1328-22-17). Paramount-Or- 
léans. 14° (54D-45-D1)}. Conven- 
tion Salnt-Charles, 15e (579- 
33-00), Paramount-Maillot, 17° 
(158-2424), Paramount-Mont- 
martre, 18e (606-34-25). 





ROCEY (A.), v.0. : Quartier Latln, 5° 


1326-84-65). Dragon, 6° (48-54-74), 
Collsse, 8° {1359-29-48} :; vf, : Fran- 

ge CT n: Gaumont-Sud, 
lde (39 -51- Biontparnanss- 
Pathé, 14° 26-65 19, Clichg-Pathé. 
18e rt ni ne 
betin. 20° (7987-02-74). 


LA RQULETTE CAINOISE (Al, v.0.}: 
1#-Juil- 


Quintette, 5° (0393-35-40), 
let-Bastille, 1le (357-90-61). 


SALO tit. vo.) sos Studio de la 
* (325-78- 57). 
A {Holl, so : Salnt-André- 
(1326-48-18 
SÉBASTIANE Que, ‘v. at.) (°e) 
Marotte 


, 2° (233-2-79). Racine, & 


(1633-43-71). 
SERVANTE ET AITRESSE (Pr.) 


{*e) : D.6.C- opère, de (261-50-32) 


LES pes DE LA GUERRE 


A. va.) : Vendôme, 2 (073-97-52), 
; EL 6 Elysées- 


L urg, 6° (6993-97-77), 

Potnt Show. 6 (225-67-29). 
SAMERJ EXPRESS (A. v.0.): 
CO dE (NE: 
0 0)" 30) 


Gobelins, 13% (2431-06-1 Mistral, 
tds (539-52-43), Crand- Le, 15e 
(551-44-58). Murat. 16e (288-99-75) 


Cinémonde-Opéra, , 
Liberté, 12*. OU), à U. G. CG. 


UN TUEUR DANS LA FOULE (A. 


vo.) (°%) : rs = er 
78}, Marlienanpn, 2359-92-82): vT. : 
Gaumont-Opére, 8» (9073-95-48). 
Mazxéville, Be 4770-72-86), Nations. 
120 1333-04-67), Fauvette, 132 (331- 


54-86), Montparnasis - Pathé, l4e 
aa M Ctichy-Pothé, 1Sr (322- 


37-41 
IULEITE ET FRANÇOIS (Pr) : 


tette, 5° (03-55-40), Ciuny- 
Baise, 5e (033-07-76), Bosquet, 


Les grandes reprises 


AMARCORD (Lt. vo) : Studio Gtt- 
le-Cœur, 6° 1428-80 25). . SEUL À PARIS 
IL ETAIT UNE FOIS DANS L'OUEST LA CLEF 
(IL, vf.) : Arpgos, 2e (232-67-08). 


0 q 
JEÉREMILAH JOUNSON Au To) : 
le Roses Be (770 D) (5f mn.). 
DE FETE (Pr.}) : ge Ale St- 
nee 8e (633-10-B2), Par2- 
moutnt-Marivauz, è* OO) 


MELIES TEL QU'EN 
Pr à : Le Ronslagh, 16* 288-0640). 


EH. 6p. 

PETER PAN (A, vi.) : Eox, 2° (216 
8-09), Ermitage, 8e (259-15-71), 
U-G.C. Clobelins, 13° (331-06-19), 


). 
nélles, île (6938-51-98) (8f sam, 
17 b. ét mar. 8 21 EX La Royslé, 8e 
(285-82-66). 
SA ré ST VanNZETTI (r-IL) : 
7108 


Club, 8 € 1-27). 
SATYHICON (It, v.0.) ; Studio Do- 
minlque. 7° (705-04-55) {sf mar.). 
LES VACANCES DE A AULOT (Fr.) : 


Capri. 2° (S08-11-69), Paramount- ss. ur 

Et eo | VAN ELM DE MICHÈLE ROSIER 
ramoune - Gniets, 13° G-96. 56. MUSIQUE PAR KEITH JARRETT 
Famount GobOune Jde 4707 1E-58. JOUÉ PAR FRANCOISE LEBRUN 


Peramount-Orléans, lie (5410-45-91), 


1e AU-DES3S 
An Le ad + Rorat- Villers, STUDIO des URSULINES 


Les séances shéciales 


AGUIRRE, LA COLERE DE DIEU 
(ALL, v.0.) : ChAtele-Vietoris, 1er 
4508-94-14}, à 22 h. 15 

HARME 


LE C DISC 
BOURGEOISIE (Fr.) : Tourelles, 
20° (636-51-98), sam. à 17 n 

DELIVRANCE (4. v.0.) Cr : Botte 
à Plims, 17° (75-51-50), 4 212 5: 
Tourelies, "De, la 26 à 21 


LA DERNIERE FEMME CE v.0.) 
(+) : La à Clef, 5° (3537-50-90), à 
15 D. et 24 b. 


LE DERNIER TANGO 4 PARIS (It. 
v.0.) (ee) : NN EE Ler, 
à 12 h. (sauf dim.). 

EASY RIDER (A: 709 : Boits à 
Filma, 17°, à 13 

L'EMPIRE DES fee (Jap, v.0.) 
{**) : Salnt - André - des - Arts, 6" 


h 
LOLA (Fr.) : Palals des Arts, 2°, à 
2h. (sauf dim). 
MORT A VENISE (It. vo.) : La 
Clef, 5°, à 12 h. et 24 b.; Boite 
. à Plims, 17e, 4 17 à. 30, 
RUEE VERS L'OR (A) : Châte- 
let-Victorin, 1, 
TAXI DRIVER ai a) : Boîte à 
Films, 179, à 20 h. 30. 





L'AVANT- CENTRE 


(551-44-11), Concorde. Be (359-92-A4 

mate tiostse, monts | EST MORT A L'AUBE 
mont-Sud, id» (Si-i-30) Gau- 
mont-Gambetta, 20e 4797-02-74}, d'Agustin Cuzzoni 


mise en scène : J. M. Foucault 





EST ROUGE 


ount-Maillot, 17° CORRE 
US D'UN 


Ho DOS LANTA SLR) CT ETS 





._.. MERCREDI a 
U.6.6, BIARRITZ - U.G6.6. OPERA - U.G.C. GDEON - BIENVENUE MONTPARNASSE 
__ CONVENTION ST-CHARLES - 14 JUILLET BASTIÈLE - GYRAND VERSAILLES 


UN FILM DE RENE FERET 


Se 


SR 


E RODUHON : nie None - .PS- LS MADHAL DE ACIER LA EDGE FRANGABE DE OPTION DiSrRmUÉ 


= TETE ii 








À PARTIR DU MERCREDI 27 











Benédict)| 


PAULA DELSOL 


FESTIVAL DE CANNES 77 


pour la Semaines de la Critique 


PUBLICS MATIGNUR 
OPERA MAX LINDER MOULIN 
ROUGE - PARAMOUNT MONTPARNASSE 
PARAMOUNT GALAXTE  PARAMOONT 


MAILLOT CONVENTION ST-CHARLES 
PARAMOUNT La Varenne - BUXY 
Boussy-Saint-Antoine - ULIS Sures- 
FLANADES Sarcelles. - 
CARREFOUR Pantin 


Vülenqguve 
MÉLIÉS Montreuil - ALPHA Argen- 
bte Lu 





















Seul à Pans - LE MARAIS 


DE, 


AMBASSA 
SAINT-GERMAIN HUCHETTE, v.o, 


WEPLER PATHÉ, v.o. 
BERLITZ, v.f. 


MONTPARNASSE PATHÉ, v.f. 


GAUMONT SUD, v.f, 


GAUMONT GAMBETTA, v.f. 


CAMBRONNE, v.f. 
VICTOR-HUGO PATHÉ, v.f. 
PATHÉ Bclle-Epine 
MULTICINÉ Champigny 
COMPLEX Evry 
ULIS Orsay 
TRICYCLE Asnières 
AVIATIC Le Bourget 
ARIEL Rueil 


Lire 


\' FESTIVAL. 
"INTERNATIONAL 
: D'AVORIAZ 
BIRT IEUI 
ANSE SRE E 




















EC on a TU 
LUE 
DE TR: 7: 
MUR LS 


LUS 


PACS 
DA nouveau 
Maître 
du Suspense 
ROIS UE SANT NAT) 
AUS 


ET 1bal PM LATE 


EU nt du FEU 


rar TETE ee 


OR RARES CREER RE 
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CARNET . ho À POLICE 


































































































= — Mme Gabrielle Neumans Remerciemen 15 b. 30, hall cauche, côté pare, Ci 
Naïssances| ,} "doueur d'ennoncer lo décas He Fs | Mme Hulot : «Le châtesu de Mal- Selon un syndicat d'officiers RU — É- 
— M. Jean-Pierre Teyssier et Mme, | %° 8 UE Henri M Amadou Sow, dirscteur g6-| monuments historiques 08 ris UC se 
hu c-Hen — » . , Hd 4 + | ee Us 
Marie Aguine, de pomme Qt Freiy NEUMANN, | pére de Union sénégalaise de ban-| 15h. 2, rue de Sévigné : e Rueïlen UNE MISSION TECHNIQUE FRANÇAISE S'EST RENDUE EN ESPAGNE  {; L Loue entnte oo 
t d' , connuss, Caves du vieux Marais s ss Ne 
mn heureus d'annoncer 18 nais- corps à la science 11 n'y a Das eu Pre enfants Philippe, David 6t| 4 travers Paris). : POUR ÉTUDIER LE FUSIL À BALLE ES D DE CAOUTCHOUC UTILISÉ RL. Res Hs 
Gailaume. 31 avril 1977 remercient toutes les personnes qui | 15 h. 15, 12, rde des Hospitalières- : | RS, Rae Nes NS AR 
Paris, le L LOT, . te Baint- Gervais : <eLe Marais E mn Hess aus er MTS 
Aro Bat témoigné leur ro re Cime Barbler). 3 POUR LE MAIHTIEN DE L'ORDRE LED SE QU Et ET S ae nee : 
= : caston du décès de leur épouse et 25 bh., métro Mabillon : « Histoire, ; LU RS Er LÉ NE etre 2 Vie 
— M. Bertrand Fau, Mme née] qapn or 7° Pie d'annoncer he — curlosiiés ét restaurations à Sajnt-| Une mussion technique du bu- d'une pulce ge SA Leone es Re og ét He 
Juger Slene et leur file Christian, M. Marc PERNOT Marie-Aimée, Germein-des-Prés + (Connaissance | reau d'équipement de là direction mantfesiaiions ‘opposi attte, rien ANT: = 
ane la jole d'annoncer La nalssance ancien éléve de l'Ecole polytechnique, d'ici et d'allleurs). centrale de la securité PHBEque la 7e et les, ROUE ri aus : CU eurent sans 7 . is É age 
Karine Nathali directeur honoraire da ia S.N.C-F. Fa 15 b., 3, quai d'Anjou : «Les) S'est rendue derntérement en - jace re 5, ap à d'eliéna ; He Or PUR SE RE 4 
le 10 avril 1977. ” président d'honneur — M Livs Rasidimassns, son grands hôtels de l'le Salnt-Loulss| pagne, révèle le Syndicat des années e diciCiuTe 8 = D D Es 
Endrestovelen 22, de l'Union sportive lnternationale | (Histoire et Archéologie). commandanis et officiers de la tion des libertés publiques 2. fr PE à NE 
4070 Randaberg (Norvège). 1x 8e Cuérre 1014-1918, Mme veuve Angéle Rasidimanans, | 15h. 30, façade, portail de aroite :| police nationale 1S.C.O. affilie _ Ce == | gens ue FR meer 
6, rus Ruaffaëlll, 75016 Paris. anale de LE Légion d'honneur, sa mère, e Notre-Dame de Parisz (M de La à la CGT, dans le dernier| ; OUT Fes croeere s ST an 
J commandeur de l'ordre du Mérite, Ses frôres et sœurs, - Roche). numéro de son bulletin. le Trait | PROTESTATIONS ‘ FT UE RIRE dE 
— Jscques et Françoise Loux,| survenu le 90 avril 1977, à l'âge de Ses beaux-frères et belles-2Œœurs, 15 h, métro Mouton-Duvernet :| d'union. LS s ur PONS RE ce BE ue 
Claude et Frédéric, Ses neveux et nièces, <Les jardins cachés du petit Mont-| Selon le S.C.O. celte miss:on : Nbr prets es un 
mAneS de ie FA Re me nc co |Ir IS D Ru eue du Et avait notamment pour objectif APRÈS LA SUSPENSION ++ Sn édue ORCIMEue, RS 
Pr o Tue " ‘ | LS ‘ < Las en VAT — RE # - - =. " 
a Valentin. De ses enfants : sdrement leurs remerciements émus | esplansdes des Iavelides + € Les] l'étude du lanceur de dun. ne D'UN CFHCIER DE CRS | ° Srnoma RME Le. Jo 
mars 1977. Ellsabeth et Raoul Girardet, à toutes les personnes, Ce près ou de | salons de réception du Qual-d'Orsay ; | Caoutchouc dont sont düiées : € ads F5 à eue teens 07 ge ve ds 
n rus Angélique-Verien, Jean-Mare ét Catherine Pernot, loln, connues ou inconnues, qui &æ | (Paris et son ire) (entréss lmi-| forces de maintien de l'ordre, À : pete ee 5 5 
Neuiily-sur-Seîne. Michèle et Henri Meunier, sont associées à leur deuil lors du | tées). ainsi que d'autres matériels, « aux : “ gr 7e 
: JR PRO ppa Spin de son enfant. lé! 15h, 1. place Malesherbes : eun| /ins éventuelles d'en doter les] La suspension par le ministère & 
Décès| ?e ses petits-enfants : . En £a hôtel de la Banque de Frances (Tou-| formaiions de !a pouce fran-l de l'intérieur d'un officier de <> 
eo Jesz-Philippe et France Girardet,  Noïson RAS ANA, rigme culturel). cose ». Le syndicat s'insurze | paix principal des CRS. M. Da- ui 
Marion et Didier Moreau,  ” | eurvenu à l'âge de trente-alx ans, | 1 + angle rue. de Vaugirard et| contre une celle perspective et el Bud responsable syndical 
imflie: = Marc, Louis et dont les obsèques ont eu Leu ls}! rem bourg à lsages rappelle « Les nombreuses sic- | 1le Monde du 22 a e : Free 
Maxim 4 GAUTHIER cime Pr 5 ° ” dimanche 10 avril 1977 au temple Er Le Sénats (V de FApRe des manifes:alions de mers] nombreuses protestations de la ° - ns nn le ed 
Nous apprenons le décès de[ jPertrend. Pascale et Frédéric] Eroitaho ions Verne oo MAGIE | en Espagne, el pius particuliè-| part des organisations syndicales, en NISILES oser 
notre confrère | Meunier, Quelles trouvent exprimés If leur | CONFÉRENCES. — 14 h. 45, théâtre | rement la mort d'un 1eune homme| C.G-T. CFDT. C.G-C. CFTC. “x a Lt : 
Maximilien GAUTHIER, De ses arriére-peilis-niants : + Tristan-Bernard, 64, rue du Kocher, | 2x Pays basque, iué par une de la police, mais aussi celles du : 
Emmanuel, Sarah et Matthieu Gi- ,+ Dieu est Amour, Dieu | pe Roger Ikor : + Aolière double » : : ca : S-ndicat de la magistrature, du 
INé en 1893 à Paris, Moeximilien Gau-| rardet . n'a pas de Patrie. » - M Jacques Naentet : «Les mille et balle en caoutchouc lirée DG7 FA Aa sie de Frs et 
thier avait fait ses débuts dans la cr armend, Auréllen et Adelaïlde une Jérusalem » : Mme Diane Ribar- | 495 /07CEs de l'ordre ». L pn an es nr DU 
que d'art au «Gil Bias», en 1913 | Laferrére. .S diére : «La France est-elle encore| Le 6.C.O. s'interroge sur l'in-| du Syndicat national des jour- 
Entre les deux guerres, [1 devalt cola. | De 6a sœur : Messes anniversaires | une terre de liberté?» {Club du} térét d'une teile mission. puis-| nalistes, qui estiment, dans un 
ee à SPA vivant à dun ss À RE D Fe DRE et Faubourg). que, « qu simple ezamen ce la communiqué. qu'A s'agit d'une | 
une période toute récente au « Journal ü arrlére-petits-enfsnts, — Pour le cinquième anniversaire Sas _ Pl rh notice technique, Compiéié par| « 7 Aeoiti en done Se Te 
l'amaieur d'art ». De ses beaux-frères et belle-sœur :} de la mort de et éllmination des tensions (envrée | 4 vision de quelques séquences] des droits syndicaux de IG police ». | Are 
Cuire ses ehroniques dans lesquelles il] M. Frédéric Dormoy. Pierre JOSSERAND, Ubre). fümées portant sur ses cordi-| Tous demandent « l'inscription à “ en 
défend avec ferveur l'art de tradilon| Le docteur et Mme Etienne Girbal, | une pleusn pensée est demandée à | 95 b. palals de Is Décou tions d'utilisation recueiliies cul l'ordre du ïour du Parlement PL 
| 


vous Re et cer DES avenue Franklin-D.-Roosevelt, ML J.-| hasard des aciuolités télévisées.| d'un large débat sur la réforme | 
23 avril au Carmel de Montpellier. F. Monnier : «Les méthodes physi- | un véritable praticien du mamiien: des seruCfures de la police natio- | une 
M ques modernes de diagnostic médi- | de £j'orüre aurait pu ie Les LL ses cons qene AE Es FU 
: enseignements sur cette arme,| lhertés ». Onze s<rndicats, ainsi ! nie 

. Don Dust Début Su Che ercessivement dangereuse dens ies| qu la Lirue des droits de l'homme, : : 
— À l'occasion du premier anni- | 4 sacré ax Moyen Ages fparolsse | C7COnStances de maintien del présenteront à la presse le 27 avril 


versalre du décés du Saint-Roch) (entrée gratuite). l'ordre classique fexemple : dis-| un texte expliquent leurs griefs 


Leurs enfants. petits-enfants et 
arrière-petit-enfant. 
Et de toute sa famille. 

La cérémbnise religieuse 5era célé- 
brée en l'église réformée de l'Ora- 
toire du Louvre. 145. rue Salnt- 
Hours 75001 Perls, le lundi 25 avril, 


francalse et partieuillèrement la peinture 
issue du fauvisme, Maximilien Gauthier 
8 publié de nombreux ouvrages, mono- 
graphiles d'artistes, de Dürer à Utrillo, un 
Ivre Sur ele Louvre» (deux volumes, 
1961), « Tout l'art du monde» (deux volu- 
mes, 1964) et cela Fondation américaine 
Blumenthal pour la pensée et l'art fran- 

























cais» (1974)-] « « Mon âme, bénis VEterncs| Pre eur Ciléurée on la cha persion d'une roule dense) ou| à lézard du projet. De son côté. . or: 
re TR > e Pour Dieu, re sont | Pelle des Miasions étrangères. 128, rue , sent, el insuffisante dans 2n2| le C.G.C. réclame « la lenée im- OI : PE re os: € & Asa L &# 
— Cherchell, Sceaux. vivants. > du Bac, Paris (Te), Le samedi 30 avril. situation très critique. médiate de cetie mesure disci- ÿ S Done A ‘E 
Mme Germaine Arnaud, née Luc 20, 38 & 11 heures. Sachez préparer votre plaisir ! Enfin, note te S.CO. sur un| piircire »%, et estime qu'elle = ve! | : *. 
Jourpoln, es rain Aucune fleur, de avant de Le ee plan général. il est surprencn! ; remet grécenene en ep Hu 1 re 
és vard Saint-Germain, . SCHWEPPES mon e des a spécialistes » français | l'exercice des dro: syndicaux : ” Due 
Françoise, Claire et Pierre Recoque, | ‘75008 Parls. Offices religieux . retournez la bouteille, du a maintien de l'orëre x aient cecorcés par la Constitution & aies 






font part du décès da 


M. Georges ARNAUD, 
survenu à Cherchell, le 15 avril 1977. 
4, rug Abd-el-Hak, 
Cherchell (Algérie). 
18 bls, rue de Penthilèvre, 
82 Sceaux. 





— La messe annuelle des Catalans 
en l'honneur de Notre-Dame de 
Montserrat et saint Csorgees, sers 
célébrée le dimanche 24 avril, de 
16 heures à 18 heures, 10,-rue Pala- 
tine, descente vers la crypte du 
Rosaire, sous la Tour du Temple 
Saint-Sulpice, Paris (6%). 


s'inspirer des méthodes el moyens | tous Les citoyens ». so 





— Le 20 avril 1977, s'est ételnte 
paisiblement 
Suxanne SCHIRER-GERBAULT, 


Cet avis uect leu de faire part. 
Hélène L. Cellier-Gerbault, 
Michel Gerbault, 
Baymond Schirer, 

Et leur faille. 
















— Nantes. 
Mme Agnès Delaroche, son épouse, 
Mme Paul Delaroche, sa mère, 
AM. Paul Delaroche, 
M. et Mme Gilbert Delaroche et 
leurs enfants, 
ses frères et belle-sœur, 
Mme André Rouxel, sa tanée, 
M. Pierre Cavellat, son beau-père, 
ML et Mme J.-F. Cavellat et leurs 
















— Une messe sere célébrée lundi |. 
25 avril, à 18 h 15, à l'Initiative des 
Amitiés Marc-Sangnier, dans La 
crypte de e La Démocratle », 38, bou- 


Bévres-Babylone). | Exposition réalisée sous la haute . de l'ambassade du Pakistan ne 


M. et Mme Hobert Sommade, 

M. et Mme Roiend Sommade, 

M. et Mme Ernest &. Christinger, 

M. ot Mme Harmon E. Kirby et 
leurs enfants, 

M. et Mme Alfredo Gnssso, 


















































enfants, 
Mie Anne Cerellat, joe nus Philippe Sommade et vi : mi HFMBERE Rang y DER Re eat ie Re ÉCRGER Fe: mors ire 
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font part du décès du 
doctenr Yvon PRO: 


P 
survenu le 17 LÉ à l'âge de, qua- 
_rante-huit ans 
L'inhumatlon a ‘au Leu au ‘cime- 
tière de Toutes-Aides. 
Cet avis tient lieu de falre-part. 
38. rue des Roches-Grines, Nantes. 


— On aous ‘prla d'annoncer le 
décès de 
Mile Huguette MODIANO, : 
survenu le 12 avril 1977, des suites” 
d'un accident de 1s route. : 
Ses obsèques ont: eu lieu’ dans 
l'intimité au cimetière du Mont- 


Parnasse, 

De la part 

Des femtlles. Modiano. Najar, 
Madjar, Simon et Gordon. 

22, boulevard de: la Saussaye, 
82 Neullly. 
20 be er rd a M & 

uleva u Montp 

75014 Paris. rie 


petits-enfants, 

Et toute la famille, 
ont ls douleur de ‘faire part du 
‘dérès de 

Mme veuve érès: SOMMADE. 

! — née Annette Rousset, 
rurveau lé 19 ævril 1977, dans sa 
quatre - vingt - dousième année, 
Salnt-Denis (Selne-Salnt-Denis). 

Les obsèques religieuses seront’ 
célébrée dans La plus stricte lot- 
rite familiale. 

Cet avis tient lieu de faire-part. 

* — Neu!ily. Paris. Lausanne, Bruxel- 
les. : 


SAMEDI 23 AVRIL 


VISITES QGUIDEES ET PROME- |, 
NADES. — 13 h. 30, grille des Tulle- 
Iles, place ds 1e Concorde, Mmes Pu- 
chal : e Larchant ». 

44 h. 50, pilier norc, Mme Zujovic : 
<Lx tour Eiffel» (entrées limitées). 
15 h., 23, rue de Sévignié, Mme Al- 

: <Evocation du vieux Paris». 


















































2. : . : 
15 h., 62, ruse Saint-Antoine, 
Mme Gernler-Ahlherg 5 sHôtel de 

Sully». : : 
15 h., arc de triomphe du Carrou- 
sal, Mmes Lemarchand : € Avril 1810 ». 
15 h. 9, places des Vosges, 
Pennec : L'hôtel de Chaul- 




















— M. et ‘Mme Marc Bourdon. leurs 
enfants et petits-enfants, 
Mlle Colebte Tourneur, 





M 'et Mme PISE Tourneur et 


leurs’ enfénts, - nes ?. 






L ‘“céc'Marie Desoye, 
leur “ms, grabhd-mère et errièére- |. 
= Et 
survenu’ le 21 avril 1977. dans sa 
MIE uns anrtée., 
cérémonle-religleuss sern célé- 
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- No abonnés, bénéficiant d'une ré. 
on « Cornet 
ds Monde =; 10m priér de joindre à 
leur envoi de texte ans, des dernières 
Bandes pour ieskéfier de cite gudité, 
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A Genève 





Une mise à jour pour le droit de la guerre 


De notre correspondante 


Genère, — La quairieme ce! dernière session dc la Conférence sur 
les droits humaniicires dans les conflits armés a repris 5es travaur 
à Gerére la semaine dernière, Les plènipotentzmires de plus de cent 
pays derront aboutir arant le 10 juin à l'adoption de deux protocoles 
additionnels aux conrentions internationales de la Croix-Rouge du 
12 coût 1949, traitant l'un des confiils internationaux, l'autre des 
conjf'iès inféricurs. Ces prolocoles comportent en tout cent quatre- 
ringi-dir articles, dont plus des deux tivrs ont déjà ete cdoptés. 


Un accord de, principe a ete 
réalisé sur l'aSsimilation des 
luttes armées pour l’autodétermi- 
nation à des conflits internatio- 
naux c'assiques, mais il doit etre 
retenu par la conférence plénivre, 


Toutefois, ia protection de la 
Croix-Rouge internaliürale. qui 


devrait étfe étendue aux mouve- 
ments de libération, est reslri- 
ilve : elle ne concerne que ceux 
qui sont patronnés, soit par lai 
Ligue des droits des Etats arabes, 
soit par l'O.U-A. ce qui signifie 
entre autres que les Erythtéens, 
Jes Kurdes, Jes Nasas el les 
Sahraouis s'en trouveraient 
exciuS. 


La conférence, dont lé bur est 
d'adapter les droits humanitaires 
aux réalités des conflits contem- 
poralns, se félicite du consensus 
obtenu sur les dispositions ren- 
forçant la protection des per- 
sonnes et des biens Nes Ainsi, 
ur article prévoit la protection 
accrue du personnel sanitaire et 
condamne aussi bien ies sinistres 
expériences pseudo-médicales que 
les arrestations de médecins ayant 
soigné l'adversaire, 


Un accord a pu se faire sur 
la définition des crimes de 
guerre, des progrès ont été 
accomplis pour celle du rombat- 
tant, « qui devrait s'appliquer 
non seulement aux MEmbLTES des 
forces armées d'un Etat consti- 
luëé mais aussi à ceux d'auires 
parties en conjlit, pour autant 
qu'ils soient soumis à ceriaines 
erigences d'organisation miitaire 
et reconnus por la Liguc des 
Etats arabes ». 


Mais de grandes difficuliès 
devront encore être surmontées, 
notamment sur le statut du gué- 
rillero et les moyens de le faire 
bénéficier de la protection dont 
bénéficient les prisonniers de 
gverre. Le problème le plus épi- 
neux qui reste à résoudre semble 
bien être celui des mercenaires. 


Jusqu'a présent, de nombreux 
délégues avaient tendance à les 
assimiler purement et simplement 
i des cnmincis de guerre, en 


udmettant éventucllement de 
Faire une exception pour es 
consæillers et les bénévoles \ 


A !n suite des événements du 
Zuire. les représentants africains 
semblent prêts à nunncer sûrieu- 
sement fleur position. Au cours 
des sessions précédentes, le pro- 
bième s'était pose de savoir s'il 
convenuit ou non d'interdire aux 
gouvernements d'accorder aux 
mercenaires le statut de prison- 
nlér de guerre. 


Sur ce point, le comité inter- 
national de In Croix-Rouge est 
Iormel. Quels que soient les cri- 
mes dont un mercenaire se serait 
rendu coupable, il ne doit pas 
subir de mauvais traitements et 
il à droit à un procès impartial. 
On imagine alsément les diffi- 
cultés que soulèveraient les dis- 
cussions sur la constitution d'une 
comtmission d'enquéte inbernatio- 
nale chargée d'instruire les plain- 
tes et violations des droits huma- 
nitaires, 

La conférence devræ reprendre 
des propositions tendant « à pres- 
crire ou à limiler l'usage d'armes 
conventionnelles de nalure «à 
causer des Maux super/lus et 
frapner sans distlinchon», telles 
les armes incendiaires, les armes 
à action différées, les armes 
dites «perfidés» (bambous em- 
poisonnés, jouets piégés. etc.) 
les armes à effet de souffle et à 
fragraentation. Tout ce qui appa- 
rait comme évident sur le plan 
humanitaire se heurte à des 
considérations politiques et a 
déjä donné lieu à des marrhan- 
dagces tels que Ze Journal de 
Genève a désigné les travaux de 
la conférence comme l'«heure 
du souk 5. 


ISABELLE VICHNLAC. 


À la cour d'appel de Besançon! CORRESPONDANCE 


RELAXE 
POUR LE DISTRIBUTEUR 
D'UNE EAU-DE-VIE 
DE FANTAISIE 


(De notre correspondent.) 


Besançon, — En décembre 1971, 
un inspccteur du service de Ja 
répression des fraudes de l'Indre 
saisissalt dans un hyhermarché 
une boutetlle de spiritueux por- 
tant la dénomination « Cigo- 
Kirsch - garanti nalure - J6° n. 
M. Claude Peureux, P.-D.G. de la 
distillerie La Cigogne à Fouge- 
rolles (Hauta-Saone:, fournisseur 
de cette ra ul! ne contenait 
que 10 h pur, fut 
condamné Le tromperie à 
2 000 francs d'amende par le tri- 
bunal de grande instance de Lure 
(Haute-Saône), qui le 27 octobre 
1976 estimalt que ie mot kirsch 
ne pouvait étre utillsé que pour 
x une etu-Le-tDie fl eZ 
clusivement de le fermentation 
aicoolique et de la distillation 
des cerises el des merises », selon 
lu définition donnée par un dé- 
cret du 19 août 1921 

Ce décret cependant n'avait pas 
été visé dans la prévention et la 
cour Spee de Besançon relève 
en cc uente que M Peureux 
ne pouvait pas ètre jugé sur les 
bases de ce texte De plus, note 
l1 cour, un acheteur tant soit peu 
averti ne pouvalt Pos croire qu'on 
lu! proposait une eau-de-vie pure. 
Au contraire, [Ra dénomination 
fantaisiste, l'indication apparente 
de la teneur alcoolique, la cou- 
leur rose foncé du liquide et son 
prix donnaient précisément les 
caractéristiques de ce spiritueux, 
en écartant tout risque de confu- 
sion dans l'esprit des clients. 

Mais ce qui semble avoir em- 
porté la décision de relaxe pro- 
noncée par la cour tient surtout 
aux précautions que M. Peureux 
avait prises avant de lancer son 
« Cigokirsch » sur ke marché. En 
effet le distillateur a pu démon- 
trer qu'il avait soumis FA projet 
der au service de 1a ré- 
pression des fraudes en Iuf fai- 
sant connaître la composition du 
produit qu'il avait l'intention de 
commercialiser. Ce service lui 
avait délivré une autorisation 
écrit qui ap nt et bien 
qu'émanant de la direction natio- 
als de la répression des fraudes, 

n'était pas venue à la connais- 
sance de l'inspection de l'Indre. 


L’incalpation du président 
du Syndicat des casinos 


Aprés la publication d'un ar- 
tisle sur l'inculpation de M. Mau- 
rice Guérin, président du ges 
des casiros auiorises dé France 
fle Monde du 15 arr], ce denses 
nous adresse Les précisions Sui- 
rantes : 


La plainte de Mme Le Roux a 
été déposée le 28 novembre 1975 
au sujet our procès-verba) d'une 
réunion du conseil d'aërmuinistra- 
tion du 11 septembre 1968. 

D'une part, l'article comporte 
trois lnexactitudes : 

D'abord en ce que je n'occupe 
aucune fonction au casino de 
Beaulieu-sur-Mer ; 


Ensuite, en ce 
jamais été le 
Mme Le Roux ; 


Et enfin en ce que je ne suis 
pas inculpé de faux en écriture 
commerciale, étant precise que je 
conteste vigoureusement les pour- 
suites dont je suis l'objet. 


D'autre part, l'information en 
cours de mème que les sèrles 
d'instances civiles et commer- 
ciales au tribunal de Nice sont 
relatives à des différends entre 
deux groupes d'actionnaires du 
Palais de la Méditerranée, 


Ces différends entre actlon- 
naires d'uné même soclété sont 
sans aucune relation avec ma 

lité et mon activité de prési- 
t du Syndicat des casinos 
autorisés de France. 


EPL Manrice Guérin p'apparait 
effectivement pas dans ja gestion 
du casino de Beaullen-sur-Mer, dont 
LE possède 76% des ports. M. Guérin 
à éte président-directeur général dn 
Palals de la Méditerranée de 191 au 
12 juillet 1975, date de sa démission. 
Le « groupe Les Roux » possède de- 
puis 1960 la moitié des sept mille 
actions de Ja Socièté anonyme äu 
palais de Ia Rféditerranée, et 11 a 
pour chef de fille depuis 1967 — date 
de Ja mort de ML Menri Le Roux — 
Mme Renée Le Roux Sauf à jouer 
sur les mots, il est difficile de dire 
que M. Guërin n'a pas collaboré 
avec cette dernière Enfin, l'mcul- 
pation de M. Guérin porte le chef 
de faux en écriture prl.ee (et non 
écriture commerciale). — J. Sn.] 


qué je n'ai 
collaborateur de 


fl 


Faifs ef jugements 





Sept ans 
d'emprisonnement 
pour un atCien 
commissaire-priseur, 


Le tribunal correctionnel de 
Saint-Etienne à rendu jeudi 26 
avril, son jugement dans l'affaire 
du « gang des chäteaux » Y 
étalent impliqués une cinetaine 
de prévenus, certains libres, d'au- 
tres détenus, entre Autres l'an- 
cien commissaire - de 
Bourg-en-Bresse, ond 
JayeL KL Jayet avait déjà été 
condamné en 1972, pour recel, à 
trente mois de prison dont quinze 
avec sursis (le Monde du 2 dé- 
cembre 19721. Pas moins de deux 
jours d'audiente avaient été né- 
cessaires pour {e p'océs al cours 
duquel furent évoqués une quin- 
zainé de carmbriolages commis de 
janvier 1974 à décembre 1975 
dans divers chäteaux, propriétés, 
armurerles, bijouteries, fabriques 
de la région stéphanoïise. pour un 
montants total de quelque à mil- 
lions de francs. 


Bien qu'il s'en soit défendu, 
M. Jayet a été accusé par un ou 
deux de ses complices d'être 
a L'instigateur el la plaque tour- 
ri > de plusieurs de ces mé- 
aits. 


Pour recel et récidive, {l a été 
condamné à& sept ans d'empri- 
sonnement et ä 200000 francs 
d'amende. Pour vols et rerel Ou 
pour l'un ou l'autre de ces chefs 
d'inculpation, sept ans d'ermpri- 
sSonnément ont êté infligés à 
AL André Canella, vingt-huit 
AUS, en fuite :; six ans à 
MM. Yves Serls, vingt-six ans, 
domicilié à Lyon. également en 
fuite : Georges Minchella, que- 
rante-huit ans, de Privas (Ardè- 
che) : quatre ans à MM Claudius 
Delorme. quarante ei un ans ; 
Paul Sivade. trente-sept ans. 


Les autres peines s'échelonnent 
entre trois ans d'emprisonnement 
et quatre mois avec sursis et à 
des amendes allant de 15000 à 
2000 francs. Le tribunal a, en 
outre, prononcé deux relaxes, 
l'une au bénéfice du doute pour 
Mme Jayet, poursuivie pour re- 


Exportation 
de capitaux... 


Un automobiliste belge a été 
interpellé, dans la soirée du 
19 avril, au poste frontière de Bet- 
iienies Nord}, près de Valen- 
ciennes. À l'intérieur de son véhi- 
cule étaient dissimulés dans une 
cache 607250 francs français en 
billets de banque qu'il tentait d'in- 
troduire en Belgique. Avant d'être 
ineulpé puls écroué, le 20 avril, à 
Li maison d'arrèt de Vaiènciennes, 
cette personne — dont l'identité 
n'a pis été révélée — a reconnu 
avoir transporté précédemment, 
dans les mères conditions, une 
somme de 400 900 francs. Ii s’agit, 
selon les enquêteurs des douanes, 
d'un & passeur professionnel », 


Cette arrestation est le résultat 
d'une filature a puis 
Parls, par jes services de la direc- 
tion nationale des enquêtes doua- 
nières. Trois autres personnes ont 
été interpellées à Paris, dans le 
quartier de Ia gnre du Nord, peu 
aprés que l'une d'entre elles eut 
remis au « passeur » belge J2 
somme qu'il devait convoyer. L'un 
des propriétaires de ces fonds a 
été (Trouvé en Dossession d'une 
sonne de 1 million de francs en 
billets de banque. Cette personne 
— dont l'identité n'a pas été non 
plus révélée — a prétendu, sans 
convaincre les enquêteurs, qu'il 
s'agissait d'une somme destinée à 
effectuer un achat d'or. L£é par- 
quet de Paris a été saisi de cette 
affalre. 


@ Faux lingois de Perpignan : 
une sirième inculpütion. — Une 
Sixième personne a été inculpée 
jeudi 21 avril à Perpignan dans 
l'affaire de trafic de faux lingots 
d'or et de faux doilars, qui a 
abouti à l'arrestation de MM. Eric 
Affichard, P.-D.G. d'une compa- 
gnie aérienne, Air Service inter- 
national; Jean-Pierre Capeille, 
directeur du bureau du Crédit 
agricole d'Ile-sur-Tèt (Pyrénèes- 
Orientales) ainsi qu'à celle de 
trois démarcheurs du Crédit agri- 
cole (le Monde du 22 avril 1977). 
M. Pierre Pelteil, quarante -six 
ans, gérant de ia soriété Air Ser- 


" vice intemmatlonal, a été inculpé à 


son tour de complicité d'escroque- 
rie et laissé en liberté. 


DE PLAS-HOMSY-DELAFOSSE 
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SITUATION LE_ AO 


Evolution probable du temps en 

France entre le vendredi 22 avril à 

0 heure eb Ile samed|l 23 avril 4 

21 heures : 

Les hautes pressions du sud de 
l'Europe contlnuerOnt à s'affaiblir 
lentement eur leur face septentrio- 
anale, permettent au courant per- 
turbé qui cireule sur l'Atlantique de 
pénétrer sur la France. 


20 


1362 


ee 


Samedi matin, le vue sera très 
nuageux de l& Bretagne à le fron- 
tlère belge avec des pluies. Le £6oir, 
vette aggravation attelndra les ré- 
glions s'étendant des Charentes et du 
Bordelais au Jura et au nord des 
Alpes. Ensuite, le temps deviendra 
un peu plus frals et variable de 
l'ouest du pays aux fruntières du 


sud-ouest à ouest, deviendront mo- 


TIRAGE DU 
ANRIL 1977 


C2s J 50 X 55) 


NUMERO COMPLEMENTAIRE 


6 bons numéros 


5 bons numéros 
+numéro complementaire 


5 bons numéros 
4 bons numéros 


3 bons numéros 


PROCHAIN TIRAGE LE 27 AVRIL 1977 


VALIDATION JUSQU'AU 26 AVRIL 1977. APRES-MID' 


MOTS CROISÉS 


RAPPORT PAR GRILLE 
GAGNANTE (POUR 1!) 


1 577 622,10 F 
175 291,30 F 
5 471,50 F 
101,50 F 

7,70 F 


BICASTARLAT GENERAL OÙ LA LOTIR MATISMALE 








PROBLEME N° 1744 
, HORIZONTALEMENT 
I. Il n'a pas du tout envie de jouer avec sa poupée; A Rome, 


sert à 


prix aux yeux de tout le monde — 


ou vénèrée,; Brise 
les pierres; Con- 
jonction. — IV. Fi- 
gure légendaire ; On 
les loue surtout 
quand elles sont 
bien garries. — V. 
En honneur chez les 
Laudiniens ;  Etait 
mis sous bandes : : 
Parures. — VL Mal 
emballés : ‘Veérifié ;: 

Refuge d'une cou- 
vée. — VIL Esquive; 
CHœS Dors 
pas de taper dessus ; 
Pièce dure. — VIT 
Ne peut cacher une 
certaine détente; A 
laver au plus vite ! 
[plurieil. — IK 
Genre de cerlse par- 
ticulièrement amè- 
re; N'ont pas le 


travaillent dans les _— 
STI Prend ges victimes & la 
gorge : Bvoque la guerre où la 
loire. XII Remuës : Port 

er: Tète dure — XIIL Ne 
sera donc pas atteinte par cer- 
_ microbes : Mettre à niveau: 

pe céleste. — XIV. L'arme qu un 
He ins Ne réfléchit donc 
Souvent en proie à de profo Bnds 
remous. — XV. Localité de 
France ; Troublent la surface d'un 
mouvant miroir : tre à rude 


épreuve les glandes sudoripares. - 


VERTICALEMENT 


1. En somme, c'est sur lui que 
s'appuie le chef; Son record 
est difficile à battre. — % Son 
importance la rend capitale : 

Vite comblé par la nature : Terme 
de sport. — 3. Est léger à por- 
ter; Dés qu'on l'aperçoit, on bat 
des "mains : Est, dit-on, venu en 
France dans un chapeau. — 
&. Fleuve : Source de lumière ; Un 
peu d'or et beaucoup d'argent. 
— 5. Morceau de poulet; Invite 


D UNE & ne pas s'en- 
: Est roche de Paris. — 
6 Demeures, Appartient à une 


légende. — 7, À 
fille: L'intérieur de la bouche 





— IL Trébuche à Leningrad : [Représente un | 
l'on marche vers lui 


“IIL Si 


12345 6 7 8 9 10 11 12 15 14 15. 


— 11. Sortis ; 

rarement dans n iac : Beau geste 

[abréviation] : Envisageras l' l'ave- 
certaine 


nir d'une 

13. Pronom; Dans me ou Somme ; . 
EÆntendu avec plaisir par un inté- 
griste [épelél,; Participe — 
14, Pronom; Vit en partie d'eau 
fraïche ; Contrée gncienne. — 
15. Homme. d'ordre : Ne manque 
pas d'hablieté. 


Solution du problème n° 1743 


Dame. — ro 
— ur Oilves : TL — IV. Mère; 


rements. — 5. Ge; Orée; AL — 
6. Dessus : Soin, — T7 AS: AR. 
Ure — & Tisseur. — 9 Erin 
Sérail. 


GUY BROUTY. 





PRÉVISIONS POUR LE23.V.77 DÉBUT DE ne 





dérés en général et assez forts en 
a da de cette perturbat!i 1 
u su e ALiSnD, 18 
temps restera blen ensolelllé On 
notera seulement quelques brouil- 
lards isolés au lever du jour du 
Sud-Ouest au Centrs-Est, et dans 
la journée des nuages un peu plus 
FFenpérature Pie promis entr: 
em EC _. 
indiqué ie maximum 
cours de la jJournésa du ei AvEL ; 
second, le minimum de la nuit a 
21 au 22) : Ajaccio, 18 et 5 degrés: 
Blarritz, 16 et 7: Bordeaux, 20 et 6: 
Brest, 13 et 10; Caen, 15 et 8: Cher- 
bourg, 13 et 9: Clermont-Ferrand, 18 
et 4; Dljon, 18 et 19: Grenoble, 17 
t #4: Lille, 12 et 5; Re To 0 


et 5: Perpignan, 34 et 13: Rennes, 19 
et 9; Strasbourg, 14 et 10: Tours, 20 
ui 8: Toulouse, 20 et 6: Polnte- 


Températures relevées à l'étranger : 
Alger, 19 et 4 degrés : Amsterdam, 15 
et 10; Athènes, 13 et 11: Berlin, 12 
et 10: Bonn, 15 et 10: Bruxelles, 14 
eb 10: fes Canaries, 25 et 18: 
Copenhague, 9% : 
et 5: Lisbonne, 23 et 14: Londres, 
15 et 10: Madrid, Æ et 5; "Moscou, 
et 0: New-York, 24 et 11 : Pailma- 
de-Majorque, 21 eë 3; Rome, 21 
: ee D Re 10 et 4: Téhéran, 


< 





Journal officiel 


Sont PR au pions officiel 
du 22 avril 1 
DES fsnt ne 
@ Relatif aux attributions du 
ministre du travail en matière de 
formation professionnelle : 
@ Fortant nomination dans jes 
cadres des officiers de réserve. 


UN ARRETE 
© Relatif aux méthodes eoffi- 
celles d'analyse du miel (1). 


(1) Ce texte sera ultérieurement 
publié en fascilculs séparé. 








Staces 
@ L'Association S.O.S. Amitié 





er Hans ne. un ee: d'aide | i 


fa 


propose 

ges dose durant la Dérioile de 
été dans les postes de province, 
avec une formation préalable. Ces 


* Pour tous renseignements, 
s'adresser au Secrétariat national, 
$, rue de Laborde, 75008 Par!ls, téL : 
3687-37-01. 





À L’HOTEL DROUOT 


Samedi 
EXPOSITION 


- Est. Tableaux modernes. 
S. 2. - Objets d'art Extréme-Orient. 
$. 8-9-10. - Archéol lran, Louristan, 
Islam. Livres. Armes. Textiles. Laques 
ind. Instrum. Sclentif. Miniat. Art 


adjar. 

S. 12. - Tablx. anc. So CT ET 

ras art hauts ee a 18°, 
15-16. - Coll. Etains, 


TU mod. Ant. Art a 439 


ABONNEMENTS 
3 mois 6 mols 9 mois 12 mois 


PRANCE - D.O.M. «+ TO0.M. 
108 F 19F 289F 3%F 


TOUS PATS ETRANGERS 
PAR VOIE NORMALE 


IST JSF 5S EF D0F 


QUE-L 
PAYS-BAS - SUISSE 


LSF 28F SSSF ar 


IL -—— TUNISIE 
IDF 323F 48F 6uY 


Par vole aërienne 
en 


d'env à toute 

Veulliez avolr l’obligeance «He 
rédiger tous les noms TO en, 
‘epitales d'imprimerie, 





MÉDECINE l'ÉDUCATION 





Mme MISSOFFE À LANCE 
LA CAMPAGNE SUR « L'HYGIENE 
DE LA FEMME ENCEINTE 
ET DES JEUNES ENFANTS » 


« La fête du repas doit s'alher 
à un bon équilibre alimentaire ;: 
ei celui-ct supp0Ose que Îles rières 
de famäle soient conscientes de 
leur rôle dans ce domame el que 
les jeunes enjanis soient sensi- 
bilisés dès l'ecole à l'importance 
d'une bonne alimentation », a 
déclaré Mme Hélène Missoïffe, se- 
crétaire d'Etat auprès du ministre 
de la santé et de la Sécurité 
sociale chargée de la potes 
familiale en présentant, le jeudi 
21 avril à la presse, ia campagne 
d'éducation sanitaire sur l” « X2y- 
giène de ile femme enceinie el 
des jeunes enfants ». 

Cette action, conduite par le co- 
mité d'éducation pour la santé (1) 
du #3 avril au 29 mai, comprend 
trois volets. Elle devralt permettre, 
d'après Mme Missofie, que « la 
femme enceinte surveille pour elle 
et pour son enjani la répartition 
des apports nuirilionnels » et 
qu'elle apprenne à connaître « les 
effets nocifs de certains toriques 
comme le tabac et l'alcool ». 
D'autre An cette campagne 
tendra encourager Îles jeun2s 
mnères à Muaier leur enfant, dans 
la mesure où « Le lait de lo mère 
est le mieur adapté au bébé 2. 
Enfin, le troisièmz thème de la 
campagne comporte l'incitation à 
un petit déjeuner plus substantiel 
pour toute la population. 

Cette volonté d'une action pré- 
ventive des pouvoirs publics en 
matière de santé est inscrite dans 





les travaux du VII" Flan 
{1) 4. chemin de Ronde, 78110 
Le Vésinet. 





RELÈVEMENT DU « PLAFOND » DE RESSOURCES 
POUR LES BOURSES D'ÉTUDIANTS 


Le secrétariat d'Etat aux uni- 
versités vient d'obtenir du minis- 
tère des finances des aménage- 
ments au systéme actuel des 
bourses d'enseignement supérieur. 
qui ont été annoncés à La presse 
mercredi 20 avril per 31 Guy 
Dutreix, conseiller technique au 
cabinet de Mme Saunier-Séité. 
Ces aménagements doivent per- 
mettre à des familles dont les res- 
sources augmentent cette année 
d'obtenir une bourse ou lors- 
qu'elles en recoivent déjà une, de 
ne pas l2 perdre (1). 





@ Ia licence en dGroil en {Trois 
ans. — Les étudiants qui ont pas- 
sé avec succès Jes examens de 
troisième année de droit et scien- 
ces économiques en 1976 et avant 
ont le droit au titre de licenciés. 
C'est ce qui résulte d'un arrêté 
publié _ Journal officie! du ven- 
dredi 23 avril et qui découle de 
la réforme du deuxième cycle uni- 
versitaire. Celle-ci à en effet 
transformé en maitrise les licen- 
ces organisées jusque-là en qua- 
tre ans, la licence étant décernée 
à la fin de ia troisième année (/e 
Monde du 25 février). 


SCIENCES 








@ Le prix Hoiweck 1977, dan | 


montant de 150 jilvres, a été 
attribué par l'Institute of Physics 
de Londres, à M Maurice Goid- 
man, physicien au centre d'études 
nuclésires- de Saclay, pour ses 


travaux su le magnétisme ne 


cléaire. 


Le maximum de ressources fixé 
pour avoir droit à une boutse va 
étre relevé de 12" en 1977 et 
autant en 19:8. D'autre part, les 
familles qui reçoivent déjà une 
bourse pourront La conserver, 
méme si elles dépassent ce « pla- 
fond ». Simptement le montant de 
l2 bourse sera diminué du mon- 
tant du « dépassement » Une 
seule condition : que la différence 
entre les ressources familiales et 
le « plafond » n'excéde pas 1 800 
francs par an De fait, aucune 
bourse de « premier échelon 2 ile 
plus bas, actuellement fixé à 
3750 francs par an) ne pourra 
descendre au-dessous de 2000 
francs. Selon le secretariat d'Etat 
aux universités, ces mesures per- 
mettront de créer ou de conserver 
quelque douze mille bourses de 
« premier échelon ». 


t1) Les dossièrs de candidature 
pour l'année 197:-1978 doivent être 
déposés cens les rectorats avant le 
2 mat prochelis. 





GUIDES PRATIQUES 
DU C.I.DJ. 


France entière 


Vacances pour les Handicapés 
Sports pour les Handicopés 






















Paris et Région Parisienne 


Activités Sportives 
Guide des Loisirs 


En libraire : CHIRON 
Sports-Diffusion 
et au C.I.D.J., 107, qual Braniy 
75015 PARIS 
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“Je ne n'étais Jamais demandé 
pourquoi j'aurais besoin d’une 


assurance santé. 


jusqu’au jour où je me suis | 
trouvé cloué sur un lit d'hôpital” 


C OMME beaucoup d'horsmes, je n'urais 
Jamais vraircent êré malade, aussi luir 
gueje m'en suuvienne. dussi, quend mo femme 
my montré, il ny a pas très longiemps. lo 
“Saper Garantie Hospiralière”, je fai ai dis : 
“Pour quoi faire" Nous sommes déjà rem- 
bourses par la Sécurite Sociale. Er puis, je 
&'ci jamais ricn. Au pire 1n rhume où deux 
pendant l'hiver". 


“Que n'avais-je pas dif Fa! C'est alors qu'un 
de ces rhumes ne m'a plus lächeé. Avant mème 
de men ètre rendu comple, j'avais une forte 
Jievre et une pénible sensation de congestion 
dans la poitrine. 


“Et notre raédecin décidais de naexpédier 
aussitôt en ambulance à l'hôpital. Quelle sur- 
prise de me réveiller sous une fente à oXFgène, 
des infirmières s'affairant autour de moi jour 
er nuit. 


“Heureusement, je finis par recuperer et le 
médecin m'assura vire que je serais sur pied 
dans quatre a six semaines. J'allais sûrement 
mieux cer je commenñçais à re demander : 
“ei qui ra payer tout cela 7": 


“Cétait de plus en plus évident Que Ja Sécu- 
rité Sociale n'allaïr pas fout couvrir. Elle pren- 
dre en charge la plus grosse partie des frais, 
mais, en Gitendant, un 1as de perites dépenses 
cormtmençaient à s'accumuler. 


“Plus déprimont encore, je me suis mis à 
cdditiorner menralerzent les factures qui 
s'entassaient à Ia r1aisoR... notes de cormmer- 
gonis, crédiss, troïtes de la voiture. dépenses 
courantes. Je me sais dif “ça suffit". Je me 
rayais au bord da souffre. Les gzeïques francs 
que nous avions ea tant de mal à metre de 
côté allaïent s'envoler. Peut-être me faudrait-il 
des années rembourser mes dertes. Pour- 
quoi cela m'était-il arrivé, à moi? 


“Alors ma ferme ini m'Rnnoncer une noU- 
relle extracrdisarre : “Ne t'en fais pas. chèrr. 
Ta te rappelles la Super Garantie Hospirakñere 
dort nous n'avions pus besoin, d'aprés 101? 
J'ai retourné la proposition, à tout knsard! 
Eï voici notre premier chèque. Sois content. 
plas de factures à l'horizon!" Je commence 
même à croire que je pomrrai sortir de l'hôpital 
rec qaelques francs ea poche. Et je sais rude- 
ment content que ma femme ait pris cette 
décision. 

“Fous pouvez tirer profit de mon expérience. 
Lisez les cing raisons-clé pour lesquelles vous 
devez sauscrire Sans tarder la Super Garantie 


"RAISON : Quand vous êtes hospitalise, 
cle vons verse de l'argent frais pour couvrir 
les frais d'hospitalisation non remboursés et 
les dépenses conrantes à la maison. 

À b minute mëme où vous où un membre de 
votre famille entrez à l'hôpital ou en clinique. 
quelles que soient lessommes remboursées par 
la Sécurité Sociale au voire régime de pré- 
‘voyance. voire avenir financier ési en danger 
La plupart des gens sont seus-protégés, e1 ne le 
saventiIDêËme pas. 

Réféchissez un peu : si demain vous devez 
vous retrouver hospitalisé. la tolallié des frais 
vous sera-t-elle remboursée? Les honoraïrts 


Des tarifs très avantageux ! ? 
Prime mensseile pour le Plan qni Yons verse 4290F 
par mois (140 F par jour). 
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“Maintenant, je peux vous donner 5 bonnes raisons 
de profiter de la “Super Garantie Hospitalière” 


des médecins et des chirurgiens, la pharmacie, 
tous les frais nnexes” Etméme sitous vos frais 
médicaux et hospitaliers sont lotalement cou- 
verts. avez-vous PODSÉ à VOS AuLres dépenses. 
aux actures qui s'accumulent à la maison. au 
terrifiant déséquilibre devotrebudgeL argent 
siduremént gagné, si difficilement économisé ? 
À votre vie de famille? Continuerez-vous à tou- 
cher réguliérement vos appointements à la fn 
du mois? 

C'est le monient de vous 1$Surer une protec- 
onsuMisant couvrant à la fois lalourde charge 
des Frais médicaux er tous les sutres frais qu'en- 
traine une hosnituisaton. Notre Super Garantie 
Hospitalière peul résoudre voire problème. 


2° RAISON : Elle vous verse directement 


des ndemniés en argenf frais, nettes d'im- 


pôts... es plasdetoutesles autres 
que vous pourez recevoir. 

Dés le 1out premier jour de votre hospitaliss- 
tion due à un accent ou à une maladie cou- 
verts par la police, l1 Super Garantie Hoxpita- 
lière vous verse directement de l'argent frais... 
de l'argent que vous pouvezutiliser à voire gro. 
pour les frais médicaux et hospitaliers non rert- 


Faites votre choix entre Tulndemnité Conva- 
fescencev, lu Augmentation de l'indemnité 
Accident», l'ulndemnil£ Blessures Acciden-. 
telles» (que vous soyez hospilalisé ou non) et 
l'«lndemnite Décés e1 Mutilions Acciden- 
tels», On.ne saurait mieux répondre à ce que 
vous voulez exaciement, au momen£oi vuus Le 


“voulez.” 


4° RAISON : Pas d'examen nw:dical - inu- 
tile dé répondre à un questionnaire-santé - 
nous garantissons d'accepler voire proposi- 
tion pendant la période speciale de sous- 


Comme vous le verrez dans la proposition, 
vous n'êtes pas Lenu de répondre au queslion- 
naire-sanié. Votre acceplalion esi garantie, peu 
importe voire état de santé et voire dossier 
médical, pourvu que vous souscriviez pendant 
h Période Snéciale de Souscription, Aucun 
examen médical n'est exigé. Il est donc impor- 
tant pour vous de souscrire mainienant, avant 
l'expiration de ceule Période Spèciale. 


5° RAISON : N'envoyez pas d'argent avec 
votre informez-vous à fond 


boursés, pour les dépenses couranies dela mai re 
son, pour ce que vous jugerez bon. De plus, ‘Avant de signer. étudiez la police et 
elle vousle verse jusqu'à 40 moiss'ille faut, pour ET pendant 10 jours SANS ENGA- 


chaque cas de maladie ou d'ccident... de l'ar- 
gent frais pour faire face aux imprévus, que 
vous touchez en supplément de vos autres 
prestations. 

Mieux encôre, nous VOUS garantissons le prit 
vilège, après voire souscriplion, de «modeler» 
voire proieclion en ajoutant à votre police une 
ou plusieurs des quaire Garanties Facultatives 
qui vous seront proposées à intervalles répuliers 
au cours de la première anée. 


3' RAISON : QUATRE GARANTIES FA- 
CULTATIVES renforcent votre police peur 
J'añtister 2 votre cas. 

Ce PRIVILÈGE GARANTI est d'une im- 
portance primordiale pour vous et pour votre 
famille. Vous êles en droit d'ajouter à votre 
police pour assurer la sécurité financière de 
votre famille, une ou plusieurs garanties axcep- 
tionnellementavantageuses jusqu'à quetre.Les 
prendre loutes, en prendre quelques-unes où 
pas du tout, à vous de choïsir, vous êtes libre. 


dr du police par la poste sous 
quelques jours. Vous n'avez pas à envoyer 
d'argent avec votre Nous voulons 
que vous soyez salisfait et confiant en la protec- 
tion Que nous vous nroposons, avant de débour- 
ser un franc... aussi allons-nous vous adresser 
PRES pourque vous Is lisiezchez vous.en ‘ 

Lisez-la di 

recent isculé2-en avec 
voire farnille, montreza à quelqu'un de bon 

conseil, et pourquoi pas, à votre assureur. 

Lorsque vous aurez décide que celte protection 
vous convient, il suffira de nous envoyer votre 
prime. Si, au contraire, pouf une raison quel- 
conque, ou méme sans raison, la polite ne vous 
convenait pas, H suffirait de le retourner et ü. 
n'en serait plus question. ]} n'y a absolument 
aucune obligation. 

N'oubliez pas toutes les indemnités en 
argent frais sont payées en supplément de vos 
autres prestauons, el. les règlements vous sont 
2 É . 


lInyspratiquementpersonneen France vous avez souscrit Nous ne pouvons rési 
qui soit à l'abri des imprévues lier voire police si vous déclarez trop 
dues à un accident grave Ou à yme maladie ” d'hospitalisations. ' 
sérieuse, Et votre prime ne pent être augmentée 

C'est pourquoi le groupe Concorde est  avecFige. . L 
désireux de vous garantir le droit à cite Votre prime est calculée sur votre ge all 
ne moment de la souscription et ele ne bou- 
ets Re era pes avec Jes années, pas plus qu'elle ne 
Er Es de Souace peut être sugrnentée si vous déchrez Lrop 


on ne vous dernande aucun examen 
médical : vous ne devez pas davantage 


de sinistres. Le Groupe Concorde garaniit 
que votre prime ne changera jamais, sauf 
dans Le cas d'une révision applicable à 





répondre au questionaire-santé qui figure toutes les polices de ce type. 
sur L proposition si vous Tenvoyez'avant Mais vous devezsonsctire avxatis céture 
de cete Périotle Spëciale de de cexje souscription. tant que votreaccep- 
Souscription. Cette protection vous est  tatiomest garantie. 
garantie à vous etä chacun des membres de Pendant cette courte période de sous- 
votre famille que vous voulez inscrire. Cripüon, personne d'aura ä remplit k ques- 
à ess couverts. ° are er pe 
j ka tion. ne SerR EXIRÉ 
Ur hrs à oi ein a A d is des Ennhone ment 1 li de cu ace: 
2490 our). ans qui suivent etdu in 
mir a acsiec ou les malaise Sur verti dés dansles seront acteptés s'ils ont moins ds 75 ans, 





# Les enfants à charge cilibaiaires sent garantis s'ils ont moins de 
17 ans ou moins de 2 ans s'ils poursuivent des etudes. Pour tes 
enfants, les indemnités sons égales à la moitie. Les primes son 
calculées sur la base de vorre àge à vatre dernier annirersaire précédant 
J'émissien de la policy. Larsque mani et femme sont assurés, nous 
ne prenûns en consideralon que l'äge du marl. 

Le paiement de vos prunes pourra s'effectuer mensuellement “par 
préléveent sur vorre compile en banque. Sinon, fes primes serons 
payées par trimesire, par SéRESITE OU annucilement:. 





deux ans qui précèdent cette date ou ayant 
RE 
raière constation médicale, nn 
médicaux où 8 1me hospitalisalion, À 
delà d'un délai de deux ans après là date 
d'effet, ils sont couverts. 
Les rares cas non coaverts par Is Super 


Garentie Hospitalière. 

Ils sont énumérés dans la police : fausses 
couches, avortements, accouche Mens, 
fans de guerre, risques atomiques, 
pation volontaire à des émeutes, mouve- 
ments populaires, rixes ou crimes, bles- 
rl + Rd nes ee 
sr as pr roue 
vices DSY ues, activités 
nelles des piloles et membres d'équipage 
des avions ou hélicoptères, 

Pas de résiation à cause de Füge où de 
ntalre de shuistres. 


Il ny a pas de Ixnite d'âge une fois que 


> GROUPE CONCORDE 
5, rue de Londres Paris 9° : 
‘Tél. 280.66.00 ‘ 


quels que soient leur état de sanié ef leur 
dossier médical. 


questionnaire-santé, ni maintenant, ni 


jamais, ; 
B. Inscrivez les prénom, exe €l 
date de naissance de chacune des per- 


C. Signez et datez votre Proposition et 
2nyoyez-la sous euveleppe’ ao0R affran 
chle au: 


F 
ë 
SES 


NOUS NOUS ENGAGEONS A VOUS ACCEPTER 
pour cette Super Garantie Hospitalière à tarif modique sans examens médicaux 
… Sans poser de questions sur votre santé, pourvu que vous ayez moins de 75 ans 
et que vous envoyiez votre proposition, qui ne vous engage à rien, 
au plus tard le lundi 2 mai 1977 à minuit. 


Choisissez entre deux plans : 
PLAN 4200 


I vous païe : 50 400 F 


pour nn an nets d'impôts 
4 200 F par mois si vous ou votre femme êtes 
à l'hôpital ou en clinique à la suite d'un 


accident ou d'une maladie. 
140 F par jour 168 000 F 
nets d'impôts. 


jusqu'à concurrente de 
PLAN 2400 


N vous paie : 28 800 F 


Pour un an uets d'impôts 
2 400 F par mois si vous ou votre femme tes 
à l'hôpital où en clinique à la suite d'un acci- 


dent ou d'une maladie. 

80 F par jour . 

jusqu'a concurrence de 96 000 F 
nets d'impôts. 

H veus pale directement des indemnités en 

argent frais que vous utilisez à voire gré, en 

supnlément de vas autres preslations… dés 

le tout premier-jour de votre hospitalisation 

pour tout accident ou toute maladie couverts 


par la police... même jusqu's 40 mois s'il le 
faut, pour chaque maladie ou chaque accident. 


Mieux encore... 11 vous garantit le priviège d'ajuster 
votre police en fonction de la protection en argent 
frais que vous voulez et dont vons ayez besoin. 
Aprésavoirsouscril vous pouvez soinerienajouterä votre police, soit 
prendre une ou plusieurs des quatre Grandes Garanties Facultatives. 
Ces Garanties Faculatives vous permettent de “modeler” votre pro- 
tection selon votre cas particulier... et de mieux la préserver de inflation, 
Chacune de ces quatre Garanties Facultatives vous sera proposée 
pendant la première année au larif modique spécialement réservé 
aux assurés. 

Vous n'êtes nullement obligé de les-prendre, Le Groupe Concorde 
vous en garaniit la possibilité. A vous de choisir... et d'ajouter à votre 
poñice celles qui vous intéressent particuiiérement 3 

1" garantie facultative : 

elle vous paie en supplément 70 F par jour... de l'argent frais pour 
l'‘INDEMNITÉ CONVALESCENCE"... que vous alliez ou non 
en maisan de repos... aprés huit jours d’hospitalisation et pendant 
28 jours au maximum. 

2° garantie facultative : 

elle vous paie en supplément 70 F par jour... pour I“AUGMEN- 
TATION DE L'INDEMNITÉ ACCIDENT" même jusquà 40 
mois s'l.le faut, pour chaque hospitalisation due à un accident 
3° garantie facultative : 

lle vous paie de 100 à 3 000 F en argent frais pour une longue liste: 
de BLESSURES ACCIDENTELLES, qu'elles entraînent ou non- 


- voire hospitalisation. Elle verse 2 250 F pour une fracture ouverte, 


multiple de a hanche... 250 F pour un doigt Iuxé. L'énumération 
complète des blessures couvertes figure dans votre pores 

4° garantie facultative : 

elle vous paie de 7 om 000F pour DÉCÈS ETMUTILA- 
TIONS ACCIDENTELS. 


La description complète de chacune de ces Garanties Facultatives figure 
dans votre police... ponr vous permettre de Jes lire attentivement avant de déterminer 
celles que vous vouürez ajouter à votre protection. 





ROSE Eten DS A EL ES A LEP ALI TEE LORS ro E 


re 


ans. 


BOTTIT de répondre au questionnaire-santé, N'envoy CAE STE 


RE TEUNT AE EURE LE UT RU NNTIIU TU 


Pas de risque. Pas d'obligation. 


LIBRE-REPONSE N° 4002 


Nom : M, Mme, Mlle 


N° Rue 





Commune 
Code postal 


| 2 Indiquez le plan que vous choisissez 
PLAN 2400 


LBrran 4200 


3 Indiquez la couverture que vous choisissez 


GROUPE CONCORDE 
4002, 75443 PARIS CEDEX 09 


1 Écrivez en lettres capitales vos nom, prénom, 
adresse F 


Bureau distributeur 





Prénom 














deux parents et tons les enfants CB>mari et femme LB>as parent et tous les enfants Le personne” 


L Liste de toutes les personnes à assurer, y compris vous-même 


n jar 





ss se ont-moins de 77 ans où esoixr de 23 aus 
Les jrdemuirés ont égales à la aeitié, 


Lt meme de ma Émile oméré das be. 
snate à cotogtez de 
defse nfañonnée ds Le police vent 
ava l'expiracion d' bi de 10 Jours smivant eur 
datn, Les condieions de ls garantit seront celles 


Et 


Par Le présent document, je slicine La Super | 


finies dans ba polir. 

La éerés de mea contrat sera Date & S sus. Email, 
D sen récondel autouméliquemeent pour des périsden Pac 
chsabres É'Rs ma £anf ci ou mabac crois mobs craat le Ole d'ame 
da us pécindes, Je mucalfcsts Le décir de faire cesser Ets 
mnusnee. Cu mème nie nt etutrète Copaguia. | 
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ÉQUIPEMENT 





TRANSPORTS 





LE RAF D'UTA. : 
+ 5,1 %E EN 1976 


Le conseil d'atntnistration 

1 compagnie privée U.T.A. DRE 
d'approuver les comptes de 
l'exercice 1976 qui se soldent 
par un bénéfice net 

12 887 000 francs au lieu de 
7403 000 l'année précédente. Le 
cuis  d'atuires hors per ler s'est 
élevé, l'an dernier, à 2,1 milliards 

de francs su lien de 17 milliard 
es soit une progression de 


Le trafic des passagers — 
en  pessagers-kilomé- 


tres rtés — est de 
Lg (nie à 3594816 de 
eruier, soit une on de 
51%. Le LD RECSel 
sage d'appareil s'est él 
ee en ie nu Heu do él A 2% 
1e précédente. ue au 
de fret exprimé 
Pre kilomètres transportées, 
— 11 est passé de 253 889 000 ton- 
nes en 1975 à 337 419 000 l'an ne 
29" soit une sugrmentation de 





. Matra pour le métro de Lille. 
_— A NRRRREES urbaine A 
Tu donner le 
Vert débit où au projet de métro 
à S Tétude depuis quatre ans, 
passant commande à la société 
Matra de trente-huit éléments de 
deux voitures. 


JEUNESSE 
LES JEUNES COMMUNISTES 


EN CAMPAGNE 
CONTRE LE CHOMAGE 


Le Mouvement de 14 jeunesse 
communiste de France (ALJ-CF.) 
va engager toutes ses forces dans 
la lutte contre le chômage des 
jeunes. C'est ce qu'a déclaré son 
secrétaire génér AL Jean- 
Michel Cataila, jeudi 21 avril, au 
cours d'un déjeuner de presse 
Des colectes de signatures vont 
être dans toute la 
France par ses militants, suivies 
de pe et de ne 
tions auprés préfets Un ras- 
sermblement sur ce thème aura 
lieu au mois de juin, à Paris. 

Deux chapiteaux de « La jeu- 
nesse contre le chômage et pour le 

ent » seront dressés jus- 








Faurés md : 18 SOI, L tige 
l'après- : le soir, un meeting, 
clôturé par um spectacle de varié- 
tés, sera organisé avec la par- 
ticipation de membres du conseil 
1 du bureau national du mou- 
vement. Les 4 et 5 juin aura lieu 
à Ivry-sur-Seine (Val-de-Marne) 
la fête annuelle d'Aveni-garde, 


. organe mensue] du MJCF. 


CONCORDE TROP BRUYANT 
POUR ATTERRR A LONDRES ? 





Concorde ne devralt pas ébre 
autorisé à voler ia nuit, le eoir et 
t6t le matin au-dessus de l'aéro- 
port londonien d'Heathrow, : es- 
time un rapport du comité d' 
perts sur le bruit chsrgé 
coreiller le gouvernement britan- 
nique. Selon cette etude, lés me- 
sures du brult produit par Con- 
corde pendant les huif premiers 
mois de ses vols réguliers entre 
Londres et Bahrein, d'une part, 
et Washington. de l'autre, mon- 
trent que l'avion « est de jaçon 
significative plus bruyant at dé- 
collage qu'aucun auire appareil 
commercial 3. 


En revanche, ile Conseil 

ricain sur la stabtlité des salai- 

res a conclu, dans un rapport 
à l'Agence fédérale de 

lavistion (F.A.A.), que l'avion su- 

personique est moins bruyant à 

l'atterrissage que le Boeing 707. Le 

Conseil = Démontré que a Len are 


age 

au bruif causé par les apparelis 

A n'y aurait blentôt plus ue des 
avions silencieux. 


Prenant comme exemple l'aéro- 

port Logan de Boston et conne 
pase 120 No de ee. d' 
ration, estime que, compte 
tenu du Hide bruit-aggioméra- 
tions proches de l'aéraport, il fau- 
drait faire PRYET à 
4000 dollars 


drait au Tristar-1011, qui ne de- 
nee acquitter que 62 dollars pour 

des opérations de jour et 747 dol- 
lars pour des opérations de nuit. 





o Fin de la grève de British 
s Les quatre 

pate rE des services de main- 
tenance de British Airways 
l'aéroport londonien d'Heathrow 
don tla grève paralysait partiel- 
lement le trafic de is compagnie 
britannique depuis vingt jours, 
ont décidé. le jeudi 21 avril, de 
reprendre le travail dès dimanche 
prochain, à condition toutefois 
que les autres syndicats représen- 
tés à Heathrow acceptent une 
plate-forme de revendications 
communé sur les primes et in- 
demnités pour le travail de nuit 
et les heures sounpléementaires. 


© La catastrophe de Tenerife. 
— Une nouvelle victime de la 
aérienne de en 


Antonio (Texas). Sa mort porte 
à cinq cent quatre-vingts Je bilen 
de la collision au sol entre: deux 
Boeing 747, le dimanche 27 mars. 


RL, Lol LS 


UE CE EEE A ee EE EE ÉChicRr 


TUNISIE 


RIRE 


RARE RET-E 


: LOCATION DE VILLA 


? SEMAINES 


[SIRET DT 


RIRE EN ee Im NTEEL 


NUE IS 
RTE 


ADEME 


ren 
: IT 


dans un ancien hôtel particulier 


6 appartements en duplex 


de très grande classe - côté soleil 
de l’avenue Foch. Livraison fin 1977. 


Visites sur rendez-vous 


Renseigñéeménts Lots les 
jours. même Île dimanche 
SE 90 à 12 h et de 14 h à 18 h 30 
2257-58-33 on 54 et 359-H1-71 


CARLTON 


45 bi, ar, FD. 
SE DA 
FRANCE 





‘4 


amé-" 


QUALITÉ DE LA VIE 


Là Journée nafionale 
de l'arbre 


M. MITTERRAND : planer en 
avril esf une facheuse idée, 


Se François -Mitterrand, 

er secrétaire du parti socialiste, 
a dans son biloc-nctes de 
l'Unité : . 
‘« Cette affaire des arbres, je 
veux dire la journée nationale 
ordonnée par Valéry Giscaré d’Es- 
, illustre sa manière mieux 


TLÇQUÉS pia 

a Qui ae ah ai D mens 

e. ze ni prem 
Fe le seul CE ET ou, COMME 
èrent cieux com- 
mentaires, qu'une certaine ur- 
réle électorale ait stimulé 5es 
Jiezes À ra n'enleve Tien 
Ft après tout, mn Pré: dents 

présiden 
de n03 cing républiques à s'être 
occupés de La chose. Mais planter 
en avril I D'heureuse, l'idée de- 
vient jêcheuse. A tournebouler 
les saisons, les fruils ne passent 
pas les promesses des fleurs. Et 
pourquoi cette hüte ? On ne 
vole pas — que. je sache — 
eoant l'année prochains Dom- 
Taage que, den Re DTA IEUe sainie 
li Doix. 
En VIE &' Fille du chef 
de l'Etat qu'il est moins facile 
de toucher aux arbres qu'aux 
indices, nr ee plus ublement 
conseillé experts habi- 
tuels. Qui Péonnera ci si la naîure 
se venge ? Je ne lui.connais 
pas d'initiatives sans projet. 2 


Lee 





L'OCCUPATION DE SAINT-NICOLAS-DU-CHARDONNET 


L'abbé Ducaud-Bourget refuserait. l'église 
qui lui est proposée par le cardinal Marty 





L'occupation de Saint-Nicolas- 
du-Chardonnet, à Paris, par des 
catholiques traditionalistes grou- 
pés autour des abhés Ducaud- 
Bourget, Coache et Serralda est 
entrée dans une nouvelle phase. 
C'est, en effet, ce vendredi 22 
avril à O heure qu'expirait, l'ul- 
time délai accordé aux traditio- 
nalistes pour quitter les lieux 
us occupent depuis le 27 fé- 


Ce n'est que jeudi en ïin de 
journée qu'un communiqué 
officiel de l'archevêché de Paris 


— des négociations 
poursuivies par le médiateur, 
M. Jean Guitton, avec notamment 
le cardinal Marty. En voici le pas- 
sepe essentiel : 

a Sur intervention du média- 
teur par letire écrite le 21 avril, 
et pour éviler loute nouvelle Dio- 
lence, le cardinal Marty ei son 
conseil toléreraient que, 
l'évacuation volontaire et immé- 
diate de l'église Saint-Nicolas-du- 
Chardonnet, l'abbé ue 
ge et son groupe occuper, dans 

des conditions à étabir, l'église 
Marie-Médiatrice pure À jul- 
let prochain, date laquelle 
M. Jean Guititon doit déposer son 


rapport. 

» L'archevêché, de Paris Tap- 
pelle que ce geste n'implique 
aucune Rep ds de la Lo 
. des revendica 
Men. L Les CORPONEE ne de Se Saint- 

mettra à profit ces 
ques Es pour PRET 
Reese Ducaus BU gRe 
groupe & définir tenest 
r posifion religieuse au sein de 
F'Rothe catholique. > 

L'espoir soulevé par cette dé- 

cision a été vite assombri : l'abhé 


tante. « Il n'est pus 
déclaré, que n0s Ji . qui a7- 
partiennent au MOins à ‘cinq dio- 
cèses, se rendent à une DE de 
Paris. Que les forces de police 
riennent donc nous déloger. Voilà 
dix ans qu'on nous traile avec Le 
mème mépris, Je vais publier en 
mai. Li Livre blanc Re 
respondance que Jui 
durant cetle péri avec Le ps 
dinai Marty. On verra bien qui 
est le vrai catholique.» 


La politique du pire 

L'église Marie - Médiatrire se 
situe sur on monticule au-dessus 
de ia porte des Lilas et tout près 
du boulevard extérieur. C'est un 
bel édifice construit par les 
Chantiers du cardinal la de- 
du cardinal 


et d'un vaste 
Peau Larcherbené nine tete 
a cette église à des catholi- 
PE ndbonrs pond 
con te vendredi avec D Jean 


AU ee ne De de 
occupants de Faint-Nico las pra- 











D'UNE REGION A L'AUTRE 





Ile-de-France Champagne-Ardennes 
DES RE Une usine <détournée > de Charleville à Cambrai 
re De notre correspondant 



































M. Jean Tiberi, conseiller de 


chargé du personnel de la Ville, 
devait recevoir ce vendredi 22 avril 
au re les délégués des syndi- 
cats des éboueurs qui, ia veille, 
avaient lancé un ordre de grève 
très diversement suivi. 

Les quatre mille cing cents 
éboueurs de la capitale récla- 
ment notamment une « prime 
pour iraoui matiral » et un xe- 
classement dans la grille des 
CR de la fonction publique. 


première grève-surprise 
lancée sur l'initiative de la C.G.T. 
a laquelle doit faire face le maire 
de Paris, M. ne Chirac, qui, 
pour sa part, a reçu les syndicats 
le 21 après-midi 
Selon M. Denis Baudouin, porte- 
parole du maire, des engage- 
LA à in dite Herr Lt 
Im E enne pour 
donner satisfaction aux éboueurs 
pour ce qui concerne du moins 
« la prime pour travail matinal ». 


Meézië — Ajors  Percevai vient de révéler que 
See der avr diente DréD arent une l'usine Clare ne s'installerait A 
journée « Ardennes mortes » le Fe de Charleville-Mézières, mais 
28 avril prochain pour protester Cambrai. « Faut-il établir une 
contre les licenciements annoncés liaison entre cette décision et les 
dans plusieurs entreprises du dé- confacis pris Courant décembre 
partement, une nouvelle affaire ar la société Clare et le minis- 
de «détournement d'entreprise » fre des P.T.T., alors et toujours 
vient d'être rendue publique par placé sous la responsabilité de 
le président de la chambre de M. Ségard, ancien député du 
commerce de Charleville-Mézié- Nord?» a demandé M. Perceval, 
res. D RE OR Re 
Ardennais font déjà le rap- e Clare France deval = 
crc Haent avec attalre Ford, mettre à cette société de par 
qui éclata en 1971 après l'annonce CIper aux importants marchés 
de l'installation à Bordeaux d'une téléphoniques qui Seront s 
usine de fabrication de boites de Au Cours des prochaines années. 
vitesses dont 1a construction étatt Le préfet des Ardennes et le 
prévue sur la zone industrielle des docteur Sourdille, député RPR. 
Ayveles, prés de Charleville-Mé- des Ardennes, devenu depuis 
zières. Il s'agit, cette fois encore, secrétaire d'Etat à la recherche, 
d'une société américaine. Clare ont tenté de démontrer qu'il ne 
International. spécialisée dans 12 s'agissait en l'occurrence QUE du 
fabrication de composanis électr9- choix d'une entreprise libre de 
troniques, qui devait créer en ses décisions Jls n'ont pas 
quelques années quatre cents eM- cenvaincu pour autant les 
plois féminins sur une nouvelle pgués consulaires et encore moins 
zone industrielle, à ‘Tournes. les organisations syndicales et 
Début décembre 1978. dans plu- politiques du département. Porte- 
sieurs journaux, la société Clare parole de la fédération socialiste 
avait publié des offres d'emplois, des Ardennes, M Jean-Paul 
notamment pour le recrutement Bachy voit dans cette affaire 
d'un chef de production pour faire une preuve supplémentaire des 
démarrer cette nouvelle uslne interventions du pouvoir en 
ardennaise. Les annonces spéci- faveur des élus de la majorité, 
fiatent : eNofre nouvelle usine en l'occurrence M. Norbert Sé- 
de Charleville- Mézières vous gard, candidat malheureux de la 
majorité à la mairie de Lille, et 
Jacques Legendre, nouveau 
maire R.P.R, de Cambrai et secré- 
taire d'Etat ES du ministre du 
travail — P. 





© Ze centre de In Déjense. — 
ivre l'article du 19 avril dans 
lequel nous indiquions : « Le 
centre commercial de la Défense, 
retardé les difficultés de 


toujours 
qu'un projet », le directeur général 
de l'EPAD nous écrit : «En réa- 
lité, à l'heure actuelle, le centre 
de la Défense est en cours de 
construction. Xi ouvrira ses portes 
en septembre 1979. » 


À l'occasion de l'assemblée ee M. 
nee rl délégués consulaires de 

bre commerce de 

Charleville Mériêres, le président 


tique la politique du pire. 
Dès ce vendreGi matin l'abbé 


deman. faire 
le constat de l'occupation de son 
église. SL aucun fait nouveau 
n'intervient, il faut s'attendre à 
ce que la police solt appelée à 
intervenir. 

a cours hps conférence 


presse, 
Ver Gilson, a DE 
Paris, a exprimé son €s us 
la solution politique co ces 
mails pour ajouter aussitôt : 
n'est Jus anti-évongélique FE 
faire sg à la justice. L'Eglise 
n'a Das HU De le jeu d'une 
contre-sociéle. n'a pas à 
refuser une core fudicicire 
ni à avoir ses propres gardes. 
Nous.continuons, d'autre rt. à 
conduire une pastorale d'accueil 
des traditionalistes sil y a vingt- 
sèr messes en latin chaque diman- 
che à Paris) et à soutenir l'action 
du médiateur, » 


- HENRI FESQUET. 


11). L'église Marie-Méglatrice a un 
statut juridique particulier. Cons- 
trulte par les Chantlers du cardinal 
sur un terrain appartenant à la 
Ville de Paris, elle est placée sous 
l'autorité rellgteuse du cardin 
Marty et jouit d'une < affectation 
contractuelle ». 


SPORTS 


Hockey sur glace 


TROIS ÉQUIPES POUR LE TITRE 
DE CHAMPION DU MONDE 


Les championnats du monde de 
nan sur glace, pe À, q 
ont commencé j 21 avril à 
Vienne (Autriche), seront une 
nouvelle occasion de rencontres 
passionnées entre les Tchécaslo- 
vaques, tenant du titre, et les 
rendues Sur le plan sportif, 
ces deux équipes ont toujours lar- 
gement dominé leurs rivales De- 
puis 1968, on sut aussi que les 
maiches qu'elles disputent entre 
elles ne sont aussi innocents 
qu'on PAR le croire, lp 
tique n'étant pas absente 


pa oire. 
Cette année cependant, un au- 
tre élément entre en jeu avec le 





à nulle autre poreille 


une île si lointaine et-pourtan si 
proche ! 


Est-Il possible de comparer l'Islande. 
à quelque chose de connu ? Nous 
pouvons en douter. Jules Verne 

y situa le départ de son “Voyage au 
centre de la terre” et presque 

rien n'a changé depuis... Glaciers, 
geysers, cascades, rivières 
cristallines.. sont les atouts 
incontestés de ce pays où l'esprit est 
vivant. 


{ 

Î 

Que vous découvriez l'Islande [ 

par un voyage classique ou par Ï 
‘une aventure à travers l'île, [ 32, rue du 4 Septembre 

| 

Î 

| 









Fr 















il est certain que vous serez 
conquis par son magnétisme. 


Voulez-vous.en savoir plus ? 
Demandez la brochure 

« Islande 1977» à votre agent 

de voyages ou à LOFTLEIDIR Ï 





= 


ET CET 
or 


interlocuteur : 


retour des Canadiens, après huit 
aus d'absence. Ceux-ci, qui 
avaient imps dominé le hoc- 
sur glace Internati se 
sont d: t ë du 
amateur, ses meilleurs joueurs 
passant très jeunes dans les 


Demandez « le coin.du décorateur », supplément 

gratuit au catalogue Roche-Bobois consacré aux ta-} 

pis, moquettes, rideaux, voilages et tout l'environne- 
ment contemporain. Ù 


matnmmnsnn 


ROCETE-BOBOIS] 
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une SEMAINE AUEC 


AFRANCHE-COMTE 


Un tourisme sans marchands 


Le gite et 


E massif du Jura est en dan- 
ger. Si on « laisse faire », 
dans quinze ans, lé tableau 

Sera Sombre. Une population 
vieillie concentrée dans les vilies 
et Jes bourgs autour de, quelques 
industries traditionnelles et d'une 
demi-douzaine de « stations n 
touristiques au décor banalisé, 
une Campagne en voic de déser- 
tiflcation, tel est le scénario que 
les autorités régionales se refu- 
sent à accepter. Pour modifier le 
cours des choses, le schéma 
d'aménagement du massif du 


Jura accepté par le conseil régio- : 


nal en février 1977 propose une 
politique volontariste. Son but : 
maintenir les trois cent cinquante 
mille Jurassiens là où ils sont, 
protéger eb valoriser le milieu 
rural 


Dans 54 stratégie, Ie schéma 
table, entre autres, sur la promo- 
tion d'un fourisme rural diffus. 
Un tourisme blanc et vert fondé 
sur le ski de randonnée en hiver, 
sur les activités & nature » en 
été. Pour accueillir les amateurs, 
le schéma prévoit la multiplica- 
tion des gites ruraux, des petits 
hôtels de campagne, des fermes- 
auberges, des refuges, des cam- 
pinss, des chambres d'hôtes. 
Dans les quatre ans qui viennent, 
les pouvoirs publics se disent prêts 


. à jeter 50 millions de francs dans 


l2 balance pour pousser ces 
micro-réalisations et augmenter 
ainsi de 30 S les capacités d'ac- 
cueil du massif. Celles-ci sont 
encore modestes. Le gigantesque 
escalier de calcaire, long de 
250 kilomètres, qui monte en arc 
de cercle vers la Suisse est pour- 
tant, avec ses prairies, lacs et 
ses forêts, l'un des plus beaux 
« parc de vacances » de France. 
Or on évalue à moins de cent 
mille le nombre de touristes qu'il 
peut héberger, moitié dans des 
résidences secondaires, moitié 
dans des installations payantes. 
Accroître celles-ci d'un petit 
tiers n'est pas un objectif déme- 
suré. L'atteindra-t-0on ? Il fau- 
drait pour cela surmonter blen 
des difficultés qui ne sont pas 
seulement financières. 


Les fonctionnaires locaux du 
tourisme, qui ont l'habitude de 
travailler avec les a stations », 
les hôtels dûment homologués et 
les campings à étoiles, ne mon- 
trent aucun enthousiasme pour 
ces a emateurs » que sont les 
ruraux et pour leurs hôtes 
accusés de « peu dépenser ». On 
se méfie des amoureux de lR 
nature, des sportifs, des familles, 
des vacanciers aux revenus 
modestes. 


De lo 

f fes, - 
enétitre 

De 

a ie 

£ n. 3 
abrique 


Claude : le. moindre de ses 

villages est entièrement tour- 
né vers-l'industrie. Délà en 1958. 
l'agriculture ne représentait que 
8,5 % et l'industrie 58 ‘e da l'ac- 
tivité économique Depuis, la part 
agricole s'est encore réduite et 
l'industrie a bien résisté au grigno- 
tage du secteur tertlairs. 


L ‘ARRONDISSEMENT de Saint- 


Cekte zone de dimension réduits 
compte deux cents industrles expor- 
tatrices. 


Au dix-huitlème siècle, un arti- 
san cultivateur eut l'idée d'utiliser 
le ti de fer employé dans sa clou- 
terie pour faire des montures de 
Iunettés. C'est ainsi que pnt nais- 
sance, à Morez une Industrie qui 
n'a cessé de se développer, d'abord 
à travers les ateliers familiaux, puis 
dens des usines de dimension 
croissante. L'école nationale d'op- 


l'amitié 


Éa SN.C.F, qui par des trains 
directs pourrait mettre le Jurn 
à quaire heurcs de Paris, se 
désintéresse du massif. De leur 
cète, les responsables agricoles 
ne souhaitent pas iancer leurs 
troupes dans des Aménagements 
de fermes ou de campings Gont 
la rentabilité leur parait incer- 
tainc. Cette ‘année, le centre de 
promotion du tourisme rural de 
Fougerollcs (Haute-Saône) ne 
formera que seize stagiaires nour 
l'ensemble de la Franche-Comté. 


Les Jurassiens eux-mêmes, tout à . 


leurs élevages et à leur coupes de 
bois, restent sur Ia réserve. 
Quand on leur parie tourisme, ils 
évoquent les centaines de pavil- 
lons édifiés par un promoteur au 
pied des tire-fesses de Métabief 
{Doubs) ou le village ds vacan- 
ces de Lamoura (Jura). dont les 
autochtones n'ont pas le droit 
de franchir la porte. De fächeux 
exemples, en effet. 


Pour là joie 
de toute la famille 





Heureusement, il y a ceux qui 
7 croient. Les bénévoles qui ont 
balisé le fameux sentier de 
grande randonnée GR-5. Par les 
crêtes et les bois, il traverse le 
massif dans sa plus grande lon- 
gueur. On est en traln-de l'égui- 
per d'une quarantaine de gîtes 
d'étapes. Ces fermes, ces auber- 
ges, ces refuges, serviront égale- 
ment l'hiver aux skieurs de fond 
qui, à !a manière nordique, se 
lanceront, à peu près sur le même 
parcours, dans la grande tra- 
versée du Jura. 


I y a surtout les audacieux, 
les imaginatifs qui ont osé ouvrir 
leurs maisons et leurs pâtutres 
aux étrangers. Si l’on en croit les 
chiffres, il ne sont qu'une poi- 
gnée : on compte dans le massif 
jurassien environ cinq cents gîtes 
TUrAUXx, une quinzalne de cam- 
pings à La ferme, quelques fer- 
mes-auberges et un nombre 
encore raLe de chambres 
d'htes. 


Mais si on les écoute, ces éle- 
veurs et leurs épouses tiennent 
un langage roboratif. Voici 
Mme Bourgeois, à Charëzier 
(Jura). Elle a élevé sept enfants 
tout en aidant son mari à mener 


une exploitation de 36 hectares 
« qui nourrit; son homme ». Il y 
à cinq ans, encouragée par un 
conselller agricole, elle à planté 
un sanitaire au bord d'une 
päture jouxtant sa maison et elle 
2 poussé sa barrière pour lalsser 
entrer les campeurs. Vingt-cinq 
au maximum « Je rejuse du 
monde tout l'été, dit-elle, ça me 
laisse 3000 francs pour la ren- 
trée des classes, et ces visileurs, 
dont certains sont devenus des 
amis, font la joie de touïe la 
Jamille. Nous catifendons leur 
rélour avec impatience. » 

Voici encore à quelques kilo- 
mètres de là Mme Grillet, à 
Bonlieu, un village de 180 âmes, 
que le tourisme est en train de 
ressusciter. Dans le prolongement 
de l'étable où ruminent une cin- 
quentaine de vaches et de 
génisses, elle et son mari ont fait 
construire une aile à leur ferme. 
Trois appartements sommaire- 
ment, meublés, mais chautfés, 
recolvent des hôtes l'été et l'hiver. 
Ces gites ruraux sont Occupés 
dix-huit semaines Dar an 

Dans le vallon, en bordure de 
la nationale, les Grillet ont ouvert 
un camping de 50 emplacements. 
« Vous voyez ces moutons, dit 1a 
fermière, üs seront mangés cet 
été au cours de méchouis que 
nOUs Orgarisons grüluitemnent 
chaque mois pour n0s hôtes les 
plus jidèles et Les plus sympa- 
thiques.» Voili qui s'appelle 
Tecavoir. 

C'est à Bonlieu aussi qui 
compte à présent 4 campings, 
6 pites, 30 chambres meublées, 
5 petits hôtels. et un relais 
équestre, que la chembre d'agri- 
culture du Jura lance lL' 
etroisième Age». J1 s'agit de 
faire tourner cet équipement en 


en car à la gare la plus proche 
(55 kilomètres) et on les prend 
en charge pour une semaine 
Accueil chez les agriculteurs, 
logement dans les gites, visites 
des sites, des monuments, des 
artisans et des petites industries 
locales, promenades, reras en 
auberge : tout est prévii Le cicé- 
rone enthousiaste est un ancien 
agriculteur de Bonlieu, M Revol, 
qui a construit de ses mains deux 
gîtes et en aménage deux autres. 
L'expérience « troisième 


âge » 
. est en cos. Personne à Bonlieu 


ne doute de son succès, La 


MARC AMBROISE-RENDU,. 
{Lire la sutte page 22.) 





Loñs-le-Saunier 


Le massif jurassien : 


OUR bien connaître le 
massif jurasien et ses 
habitents, il faudrait pou- 

voir s'y arréter longtemps. Cette 
région variée et discrète ne livre 
pas facilement ses secrets Elle 
n'a ni la majesté des Alpes ni la 
richesse des plaines avolsi- 
nantes, mais Sa diversité recële 
de bien agréables surprises pour 
un promengur pas trop pressé. 
c'est un long 

croissant d'environ 180 kilome- 
tres de long. de 50 kilomètres de 
large coupé par la frontière 
suisse à l'est, à cheval sur les 
départements du Doubs et du 
Jura et débordant au sud sur 
l'Ain Une contrée accidentés 
tout en combes encaissées, en 
vaux profonds, en cluses étroites, 
en monts arrondis et en plateaux 
battus par le vent d'est, la bise. 
Une Dberrière modeste dont le 
point culminant, le crèt de la 
Nelge, s'élève à 1 723 mètres d'al- 
titude. De Jongues rides irrégu- 
Lères qui vont mourir au nord 
près des montagnes du Lomont 
et s'effondrent au sud sprès Le 
messif du Grand -Calomhier. 
C'est le territoire des « Monta- 





L'évolution des métiers traditionnels 


tique, la proximité da l'aérodrome 
de Genève-Cointrin (moins de 
60 km) sont des alouis qui se sont 
ajoutés à Ia spéclallsation de la 
main-d'œuvre. La lunetterie, ou plu- 
tôt la lunetie comme on dit à 


More, ce n'est pas le verre, qui 


vient d'ailleurs, mais la monture de 
maillechort, de nickel, da doublé-or 
et, bien entendu, de toute la gamme 
des malières plastiques La mon- 
ture correclive compté pour Îles 
quatre cinquièmes et la monture 50- 
laire. pour Ie reste. 


Maigré une plus grande mécant 
sation. il exists une soixantaine 
d'entreprises, dont une Seule de 
plus de 500 salariés, vingt-deux de 
31 à 309 saleriés, tronte-trois de 
moins de 30 salariés. Ceux-ci sont 
environ 3300 touchant des salaires 
relativement bien situés sur 18 plan 
départemental. Morez a largement 
fait appel à la main-d'œuvre étran- 
gère et, pour trouver le personnel 
Indispensable, a créé des atsliers 
dans la moyenne noniagne comme 
dans ta plaine 


Si 1975 fui une année de «tag- 
nétion, 1976 ul mailleurè avec un 
chuffre d'affaires de 338705 900 F 
en augmentation de 17.2% et un 
volume d'exportation de 55,8% 
représentant une progression de 
128%. Le chifire d'affaires natlo- 
nat est de 642 millions pour 381 mif- 
ions de francs à l'exportation. La 


part da Morez dans le volume 
général est de 45%, celle 
d'Oyonnax de 36,3 et celle de Pa- 
ris de 18.7 °/0. L'exportation sa tait 
vers l'Europe, iles U.S.A., Le Canada 
et même l'Extrême-Orient pour jes 
produits de qualité. 

Le goût français, le fini du pro- 
duit, selon M. Cornet, responsable 
de la chambre syndicale, cont lea 
armes [es plus sûres Les perspec- 
tives d'avenir sont bonnes malgré 
la concurrence permanente de l!a 
production allemande. anglaise ou 
américaine, malntenant de l'Amé- 
rique du Sud et du tiers-monde, 


Pays où est appliqué un sévère pro- 
tectionnisme douanier. 

Le pipe est la plus traditionnelle 
des Industries de Saint-Claude. A 
Partir d'ébauchons ürés de La 
bruyère, une matlère première qui 
se fait rare le long des rives euro- 
péennes et africaines de [a Médi- 
terranée, après douze opérations 
complexes, on obtient ces pipes 
qui feront le bonheur ües fumeurs. 
Les 4500 personnes employées en 
1920 dans cette Industrie ne sont 
plus qu'un souvenir. On n'en 
compte actuellement qu'un peu plus 
de 900. contre 1090 I y a deux 
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Des paysages d'une besuté 
sévère : de noires forêts de sa- 
pins et d'épicéas (les joux), des 
étendues de marais (les seignes), 
des pâturages, où paissent 1 
tranquilles montbéllardes, parse- 
més de gentianes en altitude, 


ausei que verdure en été. 
nature :SAUVASE AVEC SES gorges, 
ses gouifres, ses défilés, ses cas- 
cades, 6es sauts (le Doubs). 


MICHEL BOLE-RICHARD, 
{Lire la suile nage 22.) 


réductions d'emploi, plus que par 
des Hcenciements qu'on s'efforce 
d'éviter dans quarante entreprises, 
dont vingt ont leur marque. 


En 1975, une cerialne expansior 
sur le marché Intérieur avait atténué 
une baisse de l'exportation Le 
chiffre d'affaires, un peu Inférieur à 
50 miliions de francs, avalt porté sur 
278000 douzaines de plpes. La 


l'étranger. Les clients 
importants sont 


dans le fait qu'il s'agit d'une 
industrie de main-d'œuvre (plus de 
40% du prix de revient), blen que 
les salaires y solent relativement! 
bas. 


« Notre ennemi c'est le désordre 
monétaire International, déclare ur. 
industriel, M. Marmel Nos princi: 
peaux concurrents s0nt l'Halle er Ja 
Grande-Bretagne. La baisse de: 
cours de Ja lire at de la livre & 
Compièiement déséquilibré Je mer. 
ché. Notre chance reste la qualift 
toujours prisée sur [les marché: 
Internationaux. = 

GILBERT GIROD. 


{Ltre la ruite page 22.) 


1 — EN DIRECT 


Une ville 
et ses 
trésors 


L y .: des villes qui occasion- 
nent un ravissement pDerpé- 
tueL Dole, dans le Jura, est 

de celes-)là. Levez les yeux et la 
basilique émerge d'un océan de 
tuiles et de toits pentus. Baissez- 
de et vous plongez vers Le canal 
des Tanneurs aux eaux dorman- 

tes, au bord duquel naquit Pas- 
teur, chien/aiteur de l'humanité». 
Promenez votre regard et vous 
découvrez tour à tour l'hôtel de 

ey, du selzlème siècle, 


plaisir 

diant, le bastion de Salnt-André 
et mille autres demeures remar- 
quables. Comme le disait l'an- 
clen maire de la ville, M Jac- 
ques Duhamel : + La ville est 
marquée parioui, Surtout dans 
les cours ei dans les caves, par 
les traces que l'histoire de domi- 
nation incessante G@ déposées 
us La pzerre. » 

Dole est 12 


ne je ville de Franche-Comté où 
existe un secteur sauvegardé. 
Créé en 1967, en application de 
la loi Malraux, il couvre 116 hec- 


ments de France, c'est la très 
pre homogénéité ces bâtiments. 

ais la restauration scra lon- 
gue. Pour les travaux de la Col- 
légiale, la mofliè du financement 
est à la Charge de l'Eiat, un 


priétaires qui refont leur façade 
peuvent espérer des subventions 
et des prèts. Un commerçant a 





De notre envoyé spécial 





obtenu une suboention de 50 000 
francs Dour le réaménagement 
de su devanture. > 

a Pendant des décennies, ce 
pairimoine n'a pas suj/fisarm- 
ment élé mis en valeur », re- 


| Doke pour l'urbanisme, archi- 


tecte diplôme de l'école poly- 
technique de Lausanne. « On a 
essisié À une collusion entre 
une mentalité bourgeoise étri- 
quée et un instinct de protéger 
un patrimoine de valeur. À une 
politique inspirée par l'esthé- 
tisme et la propreté, H jaut 
substituer un nouveau mMmOouve- 
ment d'émuintion ujin que les 
DAPIORRES s'approprient leur 
ville. » 

Dans les semaines qui vien- 
nent, la nouvelle équipe muni- 
cipale de gauche va nésocier 
de nouveau les conventions qui 
lient 14 ville à la Société d'énqui- 
pement des villes comtoises 
t(SODEVIC), filiale de la Caisse 
des dépôts. C'est là SODEVIC 
« dont l'emprise sur les affaires 
municipales n'est plus tolérable » 
qui esf chargée notamment de 
la rénovation de l'ilot des Tan- 
neurs, Où habitent des gens de 
condition modeste. Comment 
éviter que celte catégorie de 
Dolois ne soit chassée des quar- 
tlers par une restauration qui 
sera nécessairement coûteuse ? 
«: Il jaut trouver de nouvelles 
sources de financement et n0- 
tamment ne pas commencer les 
travaux lant que les finance- 
ments H.LM. n'auront pus élé 
assurés », dit le maire socialistg 
de Dole, M Jean Pierre Eeniae 

a car voir po 
locai doit ventiriser les transjerts 


Que l'on confie à la SODEVIC 
l'aménugement d'une grande 
ZUP daccord, muis qu'on ia 
charge de petites opéraiions de 
voirie Que nous ZvVOns des 
services techniques, C’est une 
démission ». 

Alors, va-t-on dénoncer le 
Secteur seuvegardé, tout remet- 
tre sur la table? La nouvelle 
municipalité. ne l'exclut pas 
« Le périmètre du secieur sœu- 


pote recouvre de Lord Z20T- 


breuz monuments 
gui à ce titre sont d déjà à proiégée 
ait remarquièer M Crozat. 

règlement du secieur n'esi ee 
er et l'on a encore 1G pos- 
sibilité d'agir. Une cOmrmission 
extramanicipalie doû élaborer 
des p7rovosilions. Peut-être 
audra-i-u atténuer jforiement 
es prescriplions archilecturales 
trop sévères. » Au reste, puis-: 
que le règlement définitif Fest 
encore qu'un groset, les con- 
tralntes esth _—. imposées 
aux commerçnnis, par exemple, 
ne relévent-elles "pas de l'abus 
du pouvoir ? 

« Dans Pilot des Tanneurs, 
est prévu la restauralion Ge 
cinquante ee ur immeubles €l 
de deux cent vingt logements, 
f müons de Ba de pus 

millions a 
cela », raprtile M Gardavau, 
sous-préfet de Dole. « Les habl- 
tants ont lous conscience, mêrne 
s'ils ne le disent pes bruyam- 
menti, des trésors qui les entou- 
rent On peut fre sûr que les 
Dolois ne laisseront pas muiller 
leur patrimoine. "animation 
soc:o-culilurelle foisonne. Dole 
est le contraire d'une rille en 
dormie, » 


FRANÇOIS GROSRICHARD. 
(Lire la suite page 24) 
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Le gite et l'amitié 


(Suile de la page 21.) 


Pour se conforter dans l'idée ” 


que Je tourisme rural n'est pas 
une chimère, il faut voir, aux 
Rousses, les frères Louis et Ber- 
nard Tinguely : Ja quarantaine, 
douze enfants à deux, le plus 
bel élevage de l2 région et un cen- 
tre équestre de vingt chevaux. 
Comme leur propriété est pres- 
que au centre de la station de 
sports d'hiver, ils auralent pu se 
laisser tenter : vendre leurs 
terres à des promoteurs ou faire 
du lotissement. Au début, {ls ont 
installé un remonte-pente Ils 
l'ont revendu pour rester pay- 
Sans : «Ça rapporte, dit Bernard 
Tinguely, mais ce n'est Das. un 
métier d'élre poinçonneur. » 
Aujourd'hui, les Tinguely sont 
moniteurs de ski l'hiver, orga- 
nisateurs de randonnées éques- 
tres l'été, et surtout, éleveurs en 
toutes saisons. Bel et raisonnable 
équilibre 

Non loin des Rousses, à Boïs- 
d'Amont, un fils du pays, Didier 
Crelin, est revenu avec le bagage 
acquis au Club Méditerranée 
pour reprendre une auberge 
municipale Dix chambres, pas 
davantage, mais des repas en 
COMMUI, Une ambiance de co- 
pains au coin du feu de chemi- 
née et, devant La porte, le départ 





des pistes de ski de fond ou des 


sentiers qui courent dans li 
forèt. Didier enseigne à ses hôtes 
Je secret du ski nonlique, mais 
1 leur aussi des soirées 
culturelles. I1 vient d'être élu au 
conseil municipal et 1 croit au 
« soft tourisme », le tourisme 
doux, au ras des päquerettes, le 
tourisme 4 visage humain : 


C'est aussi celui qu'on pratique 
dans la vallée voisine, à La 
Chapelle-des-Bois (Doubs), par- 
tout cité en Franche-Comté 
comme «le village qui a réussi ». 
Une poignée de grosses fermes 
au milleu des pâturages, à 
1.100 mètres d'altitude. Autrefois 
huit cents habitants, hier cent 
solzante. Une vieille scierie, deux 
auberges pOur COMmmiIs-VOYALEUTS, 
quinse éleveurs pessimistes, 
c'était bientôt la mort. En 1970, 
pourtant, le sursaut : les villa- 
geois bâtissent de leurs mains 
un atelter de lunetterie où 
quinze d'entre eux se mettent au 
travail. 

Les jeunes, eux, ne veulent pas 
«aller & l'usine ». Ils parient sur 
le tourigeme : ils se réunissent en 
association, l'Accueil montagnard, 
et se cotisent. Premiers achats : 
un tire-fesses démontable, 
soixante paires de ski de fond et 
un scooter des neiges traceur de 
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La place des Automobiles Peugeot dans le ‘Groupe 







Division 
Automobiles 






AUTOMOBELES 


PEUGEOT 


ë 





AUTOMOBILES 


PEUGEOT 





PSA 
PEUGEOT-CITROËN 


AUTOMOBHES 


CITROEN 









SOCIÉTÉS DE 
CONSTRUC- 


TIONS 
MÉCANIQUES 


ACIERS 
ET OUTILLAGES 
PEUGEOT 


CYCLES 
PEUGEOT 


PE ne 


RÉDUCTEURS 


PANHARD 
ET LEYASSOR 


QUILLERY 


aus ][ nus }[ mu | 


DIRECTOIRE : 


— Production en 1975 : 659.809 véhicules. 
— Production 1976 : 758.570 véhicules, dont 20 de diesel, se répartissant de Ia 


manière suivante : 


modèles 104, 20 % : 


Division 
Mécanique et Services 


SOCIÉTÉS 
DE SERVICES 


SOCIÉTÉ 
DE 
TRANSPORTS 


URBAINS 
ET RURAUX 


TRANSPORTS 
CITROEN 


VERNEY 





304, 18 Se ; 504, 28 


pistes. Les plus agiles passent 
leur diplôme de moniteurs, et la 
saison démarre. Elle marche si 
fort que, l'annee stivante, en 
1974, Îls se paient (d'occasion) 
une baraque de chantier et y 
aménagent deux dortoirs. Les 
auberges alors font le plein, des 
gites ruraux se créent, la distil- 
lerie de genflane repart et 1a 


coopérative fromagère vend di- 


rectement aux visiteurs. 


Encouragés par le succès, mais 
ausst par l'administration et les 
organismes agricoles qui avan- 
cent 40 % des fonds, les gens de 
La Chapelle-des- Bois font le 
grand bond en avant. Ils cons- 
truisent un centre-école de ski 
de fond de soixante lits, qui em- 
ploie quinze personnes pendant 
tout l'hiver. Coût : 2 millions de 
francs. L' a démarré cette année, 
la 1°" février, sur Îles chepeaux 
de roue. Projet des moniteurs : 
faire revenir leurs clients en étè 
pour des räids pédestres, des 
randonnées à bicyclette, des ate- 
Mers d'artisanat. 


Sur des registres de la mairie, 
U y e vingt noms de plus qu'en 
1970 : les vieux chalets sont rele- 
vés, des neufs se construisent. 
La Chapelle-des-Bois est sau- 
vée. L'âge de ses asauveteurs » ? 
Christian Berri maçon, vingt- 


1977 


Directeire : 
MM. Français GAUTIER, 
président ; Paul PERRIN, 
Pierre PEUGEOT 










“SOCIÉTÉS 
| FINANCIÈRES 





MM. Jean BARATTE (président), 
Jean BOILLOT - Jean PERRIN-PELLETIER 


C6 : 604, 2 %. 


Le reste étant constitué des productions de berlines 604, 404 utilitaires, J7 et 
des modèles 2M4 arrêtés en cours d'année. 


— Effectif à fin 1975 
31 décembre 1973). 


— Fin février 1977 : 61.315 personnes. 


— Vente en France en 19/6  : 


— Exportation 1976 : 365.000 + 


382.522. 


: 53.600 personnes (niveau supérieur ‘à celui de l'emploi au 


927 S%, soit 49 % de la production 1976, dont envi- 


ron 50 % vers les pays Re. 25 % vers l'Amérique, 25.% vers l'Asie et 


l'Océanie. 


— Centres de production à Sochaux et Mulhouse. 
— Usines à Lille (moteurs diesel), Vesoul, Dijon, Saint-Etienne. 

L : Françaisé de Mécanique à Douvrin (Pas-de-Calais). 
Société franco-suédoise de moteurs PRV à Douvrin (Pas-de-Calais), Chausson, 
Société de Transmissions automatiques. 


— Usines en participation 


IMPLANTATIONS A L'ÉTRANGER 


SOCIÉTÉS COMMERCIALES : * 
— Société Espagaols 


) 
— Peugeot Me © GecmbE. triehs 
— Peugeot Motors er - ; 


— Société Anonyme Belge der Antomobiles Peugeot 


tes (Belgique) 


Bruxel 
— Peugeot Automobile Deutschland GmbH Sarre 


brick (Allémaÿne Fed 


H 
— Peugeot Automobill Ktalla S-P.A. Bilan 
— Peugtot Automablles United Kingdom Londres 


Grande-Bretagne) 
_— Sense Peugeot AE (Suède) 


…—_ Sociedad Anonima Per Pr ONER de Auto- 


motbres-Safrar (Argentine) 


— Automotores Franco-Chllena (Chäli) 


— peugeot Automobiles South Afriez 


-Œtats-Unls 


des Automoblles Peugeot 


America Inc. New Jersey 


= pere Ca Montréal (Canada) 


AFIM } 
— Peugeot Automobiles Zaïre spri 


SOCIÉTÉS INDUSTRIELLES : 


— Peugeot Automobiles Nigéria 
— Asia Automoblis Industries (Malaisie) 
— SOMACOA (Madagascar) 
et onze usites d'assemblage dans ls Monde. 


sept ans ; Jean-Pierre Bour- 
geois. éleveur, trente ans : Jean- 
Luc Girod, animateur, vingt- 
sept ans ! 


La Chapelle-des-Bois, évidem- 
ment, suscite l'étonnement, l'en- 
vie, l'émulation Les édiles furas- 
siens y font leur petit pélerinage 
comme Jean  Lechine, maire 
d'Arc-sous-Cicon (Doubs), in- 


. quiet, lui aussi, pour l'avenir de 


se commune. Avec François 
Pourcelot, ex-kinésithérapeute de 
vingt-cinq ans revenu au village 
pour ÿ reconstruire Une auberge, 
il à décidé de jouer la carte du 
tourisme. Dans la mairie-école 
beaucoup trop grande pour six 
cents habitants, il loge et nourrit 
des groupes d'écoliers venus 
s'initier au ski de fond. M le 
malre et ses gdjolnts, plan- 
ches aux pieds, ouvrent les 
pistes. Ils ont acheté cent vingt 
paires de ski à louer et en man- 
quent déjà chaque week-end. Is 
rêvent à leur tour d'un centre- 
école ou d'un chalet municipal 
d'accueil Pourcelot, Iui, fait le 
plein dans ses deux gites à la 
ferme et ses chambres d'hôte 
Cet été, il proposera des ran- 
données équestres ef même un 
voyage-découverte du Jura 
roulotte, Un voisin veut ouvrir 
an terrain de camping, la mairie 
projette de creuser un étang de 
pêche à la place d'un marécape. 
Déjà les promoteurs montrent 
leur nez Pour garder la maîtrise 
de son affaire, Jean Lechine met 


"en route un plan d'occupation 


des sols 


Les Jurassiens ont des idées, 
mais ils veulent en garder le 
bénéfice. Ce faisant, ils sont dans 
le droit fil du schéma d'aména- 


- gement officiel, qui définit alns! 


sa stratégie : « Le dévelopnernent 
devra se faire à partir el autour 
de ce qui eriste, avec les habi- 
tants, Dour eux, et sous leur 
conirôle. » 


MARC-AMBROISE RENDU. 


De la fenétre 
à la fabrique 


fSuite de la page 51.) 


Pour préparer des jours meilleurs, 
la Confrérie des maïtres pipiers, 
émanation de la chambre syndicale, 
travaille à la promotion du produit, 
Un Musée de la pipe, installé dans 
une école désaffecltée, reçoit Chaque 
été des dizaines de milliers de visi- 
teurs. Au cours de chapitres pério- 
diques, {a Confrérie introniss les 
meïleurs fumeurs de pipe, le pre- 
mier d'entre eux étant is président 
Edgar Faure, fidèle à ta bouffarde. 


En 1914. 4500 personnes travall- 
lalent à Saini-Claude dans la taille 
du diamant On en compte mainte- 
nant moins de 200 réparties dans 
dlx entreprises. Il est vral qu'une 
mécanisation approfondie a permis 
de réduire une maln-d'Œœuvre qui 
reste très spécialisée. Une seule 
entreprise continue à limiter son 
intervention à la taille des pierres, 
mais les autres, laissent les pelits 
diamants à des correspondants ins- 
taliés aux Indes ou à Ceylan, non 
seulement taillent avec soin les 
pierres foumiss par la D.TC. (en 
fait Ia De Bears), maïs les sertissent 
et les ‘vendent Cerlains Comme 
M. Henri Fabre vont plus ïoln, Ils 
préparent et montent des bijoux 
correspondant au goût de ia cilen- 
tète. 


De falble importance sur le plan 
dé l'emploi, le diamant‘ représente 
pourtant un chifire d'affaires trois 
lois supérieur à celui de [a pipe, 
60 %s partant à l'exportation. C'est 
en soignant la technique et ia com- 
mercialisation que [es diamantaires 
peuvent espérer une croissance de 
leur production. 


Les lapidalres, installés dans la 
région depuls 1735, ont d'abord 
taillé ies pierres fines : rubis, saphirs 
émeraudes, les demi-fines : amé- 
thyctes, (opazes, aigues-marines. Ac- 
tuellement la tallle: porte surtout sur 
la pierre synthétique Inventée au 
début du siècle par Verneuil et dont 
les quailtés extraordingires de du- 


Le massif jurassien 
les gens du haut 


(Suite de la page 21.) 


Pour comprendre cette région 
il faut la diviser en deux zones 
bien distinctes : à l'ouest, le 
premier plateau et, à l'est, le 
second plateau et la montagne. 
Toutes deux offrent des carac- 
téristiques semblables, mais elles 
différent toutefois pour un voya- 
geur un peu attentif. A l’est, le 
rellef est plus calme. Les pla- 
teaux sont plus grands, moins 
boisés, un peu monotones mais 
plus favorables à le culture des 
céréales. De petits bourgs au 
vord, comme Nozeroy, Vercel, 
Levier, regroupent une popula- 
tion à dominante paysanne. 
Champagnole, agglomération de 
onze mille habitants, célèbre 
pour son industrie de la chaux 
et du ciment, alnsi que ses 
fabriques de meubles et de 
jouets, est installé au pied des 
premiers contreforts du Jura. 
au sud, le paysage, en certains 
endroits, rappelle un peu celui 
des Causses. De petits villages, 
comme Arinthod, Orgelet, se 
vident petit à petit de leur 
population malgré l'industrie 
touristique qui s'est développée 
autour du plan d'eau de plus de 
25 Kilomètres de long en amont 
du barrage de: Vouglans, dans Les 
gorges de l’Ain. 


D'une manière générule, le 
massif jurassien, à l'abri des 
grands axes de circulation, n'a 
pas donné naissance à des villes 
importantes. Aucune d'entre elles 
ne dépasse vingt mille habitants. 
au nord, Pontarlier (dix-huit 
mille habitants), capitale du 
Eaut-Douts ; ville frontière lar- 
gement étalée au pled du Lar- 
mont, celte cité de passage à 
l'entrée de la cluse de Mijoux, 
dominée par le chäteau de Joux, 
donne accès à une région moins 
tourmentée où les plis du Jura 
commencent à s'estofper. Au 
sud, Saint-Claude (quatorze 
mille habitants), comme blattl 
au fond d'un fourneau de pipe, 
au confluent de la Bienne et du 
Tacon. est la capitale d'un Haut- 
Jura où le rellef plus accidenté 
et le sol pauvre ne laissent guëre 
de place à l'asriculture. Davan- 
age LOUrnés vers Lyon les 
Ssaint-Claudisns contrastent un 
peu avéc les rudes paysans des 
montagnes. L'accent lul-mêéme « 
déjà quelque chose de méditer- 
ranéern. Un peu plus au nord, 
Mores (sept mille habitants). 
enserté dans un étroit défllé 
dominé par les viaducs de la 
vole ferrée, est uné ville récente, 
industrieuse, un peu austère 

D n'est guëre facile - percer 
"= personnalité des habitants du 
massif jurasten Indépendants, 
réalistes, volontiers frondeurs, 
leur tempérament s'est forgé à 


travers de difficiles conditions de : 


vie. On les dit souvent äpres au 





gain, un peu têtus, conservateurs, 
durs à la tâche et ingénieux 
Leur folkiore est dru, souvent 
gaulois. Que l'on songe à Pergaud 
et aux épisodes de a Guerre des 
boutons, à lz Jument gerte de 
Marcel Aymé. Malgré un esprit 
de clocher très développé, leur 
solidarité a donné naissance à 
ce côté mutualiste qui s'Incarne 
dans [es coopératives. Les frui- 
tières (fromageries) dans |" 
culture en sont le meilleur ex°n1- 
ple, avec les coopératives de 
prod.ction  (ertlsans) et de 
consommation (la Fraternelle} 
dans Je Jura, sans oublier les 
terrains dits communaux. Autre- 
fois l'entraide était fréquente. 
On allait donner le coup .e 
main au voisin. Cela permetta:c 
& lutter plus effleacement 
contre les aléas de la nâture. 
«a Les betux jours sont rares, il 
jaut en profiter. x 


Un patronat 





. ingénieux 


Ces difficultés de la vie ont 
angendré l: tradition äu colpo:- 
tage, surtout dans le Jura, et une 
foule de petits artiganats et 
d'entreprises familiales. Four 
Joindre les deux bouts, mais aussi 
pour occuper les longs hivers, 
en dépit des longues veillées 
passées à jouer au tarot, ce: 
habitants ont travaillé le bois et 
fabriqué des objets dont le 
transport était facile. On était 
paysans-ouvriers. 

Dans le Haut-Doubs, c'était 
l'horlogerie. Le cultivateur tra- 
valllalt avec sa famille, à domi- 
cie, sur ‘-s larges rebords des 
fenêtres de la pièce commune, 
le poële Dans le Haut-Jura, 
c'étalent les diamants, les pierres 
précieuses, les lunettes et le bcls. 
Des tourneurs sur bois qui sont 
cés à Saint-Claude de l'indus- 
trie du souvenir. Saint-Claude 
était en effet une ville de pèle- 
rinage et le. artisans fab”i- 
quaient des grains ñe chapelet 
el des statuettes. 

Tous ces petits mêitiers sub 
sistent tant bien que mal L'in- 
dustrie ‘" la pipe, qui assure La 
p-esque totalité de La production 
fransaise, connait de s‘rieuse: 
diffleuitées en raison de la 
concurrence interna‘ 1nale et 
des prob". d'approvisionne- 
ment en bruyère. Méme chose 
pcur les lapldaires et les dia- 
rmentaires, dont le nombre s'est 
considérablement réduit Quent 
à la boissellerie et aux articles 
en bois, cette activité connaît 
act ‘llenent Wu regain en ra'aun 
du retour au « naturel ». Cette 
règion parvient à survivre éCo- 
nomiquement grâce à l'Implan- 


tation de petltes entrepris" 


mm 1 "brique de paraplules, 


reté, précise M. Dalloz de Sept 
monce!, s'imposèrent sur les marchés 
mondiaux. Comme pour le diamant, 
la fabrication, grâce à une mécanisa- 
tion avancée, n'ulilise plus [8 main- 
d'œuvre nombreuse d'autrelois. Cette 
aclivilé, qui rédoute la concurrence 
des peys du tlers-monde, reste en- 
core trés compétitive puisqu'eNe 
exporte 90 Vo de sa production. 

Si la position de la lunette, de la 
pioe et du diamant resle prépondé- 
rante sur le marché frençais, le 
Jouet, concentré dans les régions 
de Moirang et de Champagnoie, ne 
représente que le douzième de la 
produclion françalse. Cette -indus- 
trie partie du jouet en bois connaît 
depuis quelques années uns expan- 
sion remarquable — aussi bien pour 
les entreprises privées que pour 
celles qui se sont groupées — grâce 
à une grande diversification de la 
production. 

Le premier groupe àä se former 
en France fut Superjouet. En février 
1967, les usines Favre, Clerc, Dsss0y 
de Moirens, Lardy de Lavancia. 
Charton de Saint-Laurent-en-Grand- 
vaux, Berchet d'Oyonnax, créent une 
société anonyme rejointe en 1972 
par Moquin-Breuil de Lavans-Hès- 
Salnt-Claude. 

Les ventes à l'étranger se font 
pour 70 % en Europe, gräce à 
des bureaux installés à Nuremberg 
et à Londres et à des agents ciassi- 
ques. Le groupa emploie 1500 per- 
sonnes, dant les salaires réels re- 
présentent 30 o des frais généraux. 
Bien que prudentes, [es organisa- 
tions syndicales souhalteralent qu'ils 
solent relevés pour les éloigner de- 
vantage du SMIC. 

Pour préparer l'avenir, IL faut 
é‘équiper et se grouper. La concur- 
rence étrangère, anglaise, allemande 
ou espagnols, maks aussi la fran- 
çaise, oblige à une grande vigitence. 
Cette vertu que doivent cultiver 
dans leur ensemble toutes les peti- 
tes industries exportatrices juras- 


slennes. 
GILBERT GIROD. 





mais surtout grâce à l'industrie 
du plastique, qui s'est étendue 
depuis Oyonnax (Ain). La 
lunetterie à Morez .(43 À 45 <a 
du marché français et plus de La 
moitié de Ja production expor- 
tée) se porte bien. Avec l'horlo- 
geris (horloges, r-ndules, elle 
constitue l'essentiel de l'activité 
industrielle de cette ville. 


Quant au Haut-Doubs, tradi- 
tionnellement orienté vers la 
petite mécanique et l'horlogierie, 
il connait sur le plan économique 
des difficultés inhérentes à -ce 
dernier secteur. Les petits ate- 
liers familiaux et les fabriques 
« respectables », dirigés per un 
petik patronat ingénieux et 
farouchement indépendant, ont 
été stoppés sur !la voie d'une 
douillette expansion Une réorga- 
nisation et une conversion s'im- 
posent Ce secteur (Maiche, Le 
Russey et Morteau) bénéficie 
depuis 1974 d'un plan d'aména- 
gement rurel et, depuis 1976, d'un 
contrat de pays. Mais cela ne 
suffit pas car, au problème hor- 
loger, est venu s'ajouter le retour 


des frontaliers qui depuis la : 


récession onf perdu leur emploi 
en Suisse. 


L'agriculture, et plus particu- 
lièrement l'élevage, deuxième 
volet de cette économie de mon- 
tagrie, passe, petit à petit, avec 
ia mécanisation, d'une structure 
purement farnillale à un systéme 
plus organisé, plus planifié Le 
lait. principale source de revenu, 
utilisé pour ja fabrique du fro- 
mage (le gruyère de Comté, mais 
aussi le morbier, le mont-d’or, 
qui rappelle le vacherin suisse, 
le bleu au sud du Jura, et 12 
cancolliotte), est plus ou moins 
bien payé suiv. 1t les secteurs. 
Les fermes sont en général mo- 
destes (30 hectares maximum: 
et le paysan doit quelquefois, 
pour vivre, faire un autre travail. 


La forêt, des sites magnifiques, 
là neige, trois facteurs à l'ori 
gine du développement touris- 
tique de ces dernières années. 
L'hiver : les stations des Rousses, 
de Métabief, d'immenses possi- 
bilités pour le ski de randonnée : 
l'été : le lac de Saint-Point, le 
village de vacances de La- 
moura. etc. consittuent les prin- 


cipaux centres d'attraction des 


touristes. À cela, il faut ajouter 
les auberges, les pites ruraux et 
le camping à la ferme. La réglon 
est accueillante et plelne de 
charme sous ses aspects rudes. 
Certains promoteurs en ont déjà 
tiré profit, défigurant des paysa- 
ges, par exemple comme à Méta- 
blef. Il reste 4 «spérer qu'à l'ave- 
nir les habitants de cette région 
hospitalière vellleront à préser- 
ver ce patrimoine inestimable 
qué cohstituent les monts du 
Jura 


MICHEL BOLE-RICHARD. 
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HS S'en vont. 


"AGRICULTURE de mon- 
L tegne en Franche-Comté? 
Quend le sujet m'a été 
proposé, j'ai souri intérieurement. 
De la monfagne, ces collines 
jermes, ces pentes molles, ces 
rallées décollelées et ces pla- 
teaux clanguis où seétirent de 
noîrs ‘apins qui ne son! jcmuis 
& plus de 1.500 mètres d’alti- 
tude? Douce plaisenterie ! Et je 
quiltets BescaÇçon où les magno- 
lins étaient en jleur. Pierre 
Perrof, le jeune alde jamiial 
avec lequel le centre départe- 
mental des jeunes agriculieurs 
m'avait mis en contact, m'avait 
assuré qu'il ne fafuil guère plus 
d'une heure pour gugnér par la 
route sOon zHage, Les Ecorses, 
non 7oïn de Maïiche, dans le 
Haut-Doubs. Le mois de mars 
irait @ 5a Jin et les jours Dré- 
céden!s arcient été printaniers. 
Afais, ce matin-là, une méchante 
dise sou/fiaii, Bientot des flo- 
cons de neige se mirent à voleter. 
4 20 klornètres de Besançon, la 
cemponne élail En blanc et la 
circulation de plus en plus diffi- 
cile. Pour arriver aux Ecorses, 
ü ne me jallul pas moins d'une 
heure ef demie. I1 restait encore 
a gagner la jerme, au lieu-dit 
La Baraque. Ce Jjut une autre 
affaire. Perdu, immobilisé par 
une congère, dépanné finalement 
Per ur a«Cchasse-neige», je iou- 
chaeis enfin au but. J'avais mis 
près de trois heures. Cetle mon- 
lagne à vaches m'arait joué une 
méchanie farce. 

Derrière la ferme, le neige 
était en Îrain de faire un linceul 
à un petit veuu. Pour échapper 
à la bise, mon hôle me poussait 
dans Î& maison, un gros chalet 
comtots traditionnel qui fut 
bâti jañis pour abriter bêtes el 
hommes. J'entrai me réchauffer 
dans la cuisine, une pièce carrée, 
équipée de l'essentiel, où les re- 
pas sOnt serris Sur une table de 
bois nu. La mère, une peélile 
Jemme nerveuse, rognait avec 
un grand coutenu un trognon de 
chou rouge. 

Les hommes sont arrivés. Jean, 
le père, d'apparence frèêle, avec 
de grosses mains MLarquées par 
Ze travail, las, comme usé. Pierre, 
le fils, costaux, barbu et che- 
velu, Le controleur laitier aussi, 
bloqué à In jerme par une Donne 
de voilure, Yves, l'apprenti, qui 
s'est installé timidement en bout 
de table. Les filles araieni mis 
le couvert à mére ln fable. L'une 
en fjacullé à Besançon, l'autre au 
collège. Toutes les deux en va- 
cances. 


POINTS FORTS 


Sauis 
de 
chamois 


EPUIS quelques années, le 
D chamoiïs a refait son Uppu- 
rition sur les crêtes du 
Jura. Quelques sujets, & est vrai, 
ont été lüchés par la Suisse sur 
Le versant helvétique du massif. 

Mais le chamois ne connail 
pas de frontières el personne ne 
semblait s'ojjusquer de sa pré- 
sence, d'ailleurs discrèle, sur les 
flancs du mont d'Or, près de 
Pontarlier. Toutefois, cel hiver, 
certains se sont plaints. Des 
jeunes pousses de sapin auraient 
été dévorées dans le Haut-Doubs 
par la colonie des chamois, qui 
sont peut-6ire moins d'une CEn- 
laine à vivre Li. 

Les écologistes s'inquiètent de 
ces remous, qui leur semblent 
annoncer des interventions aux- 
quelles les chasseurs pourraient 
prêter une attention particulière 
ment bienveillante… (Car, . pour 
l'heure, & est interdit de chasser 
le chamois. Mais, évidemment, 

s'i apparaissait que sG présence 
puisse être génératrice de perlur- 
bations el de A Fe 
on que le chamoïs fai 
le chevreuil ?), les marchanüs de 
lunelles de In région n'auraient 
plus besoin de faire appel à des 
produits de synthèse POUT essuyer 
leurs verres. 

I en va de même du Iynx, 
dont e dernier jut tuë en 1871 
près de Pontarlier el que le 
Conseil cantonal suisse de la 
chasse « remis en Circulation. par 
des lAchers très ofjiciels, cormplé- 
tés d'ailleurs par des ncfians 
similaires, bien que clandestines, 
celles-là, de la part des écologis- 
Les. 

Du côté suisse, Gssurent Ces 
derniers, le lynz est un animal 
jort civil qui ne se manifesle pas 
d'une manière pariiculière, mMGis 
dès qu'il a franchi la frontière, 
il devient un monstre enragé el 
sanouinaire qui agresse les voi- 
tures des promeneurs el aban- 
donne sur place les cadavres des 
chevreuïils qu'il a égorgés. Au füit, 
à quoi peut bien servir l& Peau 


de lynr. — C.F, 


Apéritifs, Hors-d'Œuvure. Le 
conversation s'est engagée pru- 
demment: le temps, la sanie des 
vaches montbéliardes… Il faut 
bien jaire connaissance. Lorsque 
la paletle de porc fumé à la 
choucroute arrive sur la table, 
nous entrons dans le vif du su- 
iet: les handicaps de l'agricul- 
lure de montagne: « Vous pou- 
vez les constater aujourd'hui 
mème, Dans la plaine, les vaches 
sont déjà Sur les pâtures. Lei, 1 
faut blen compter cinq à six 
mois d'hiver, Celn représente 
beaucoup de fourrage à engran- 
ger. Or à 1 009 métres d'altitude, 
il n'est pas ble d'intensifier 
la productlon de fourrage avec du 
mails par exempie. D'allleurs, 
l'ensillage n'est pas bon pour !a 
qualité du init. Le problème, c'est 


qu'on ne peut guère compter que : 


sur le lait pour avoir un revenu » 

Autrement dit, iout dépend du 
prix du litre et de la quantité 
produite. « En effet, mails il y a 
une particularité en Franche- 
Comté. Nous ne faisons pas du 
lait pour produire du beurre ou 
de la poudre Nous le transfor- 
mons depuis des siècles en em- 
menthal ou en comté Autrefois, 
pour ne pas perdre le lait trait 
en hiver, les producteurs ont fon- 
dé des coopératives, les fruitières 
— parce qu'on apporte le fruit de 
son travail — pour faire «a fro- 
mages de garde», comme on dit. 
Mais, pour qu'ils soient bons il 
faut, dans la mesure du possible, 
nourtir les vaches avec du foin 
sec. C'est dire qu'on ne peut pas 
«forcer s la production Nous 
falsons une moyenne d'étable de 
4500 litres par vache. Ce n'est 
pas mal Certains voisins font 
mieux, Mais ils leur donnent deux 
fois plus de complément que 
nous, Alors, 1l n'est pas sûr que. 
finajiement, ‘ls y gagnent. » 

Et les priz ? « Autrefois encore, 
le Litre de lait nous était payé 
beaucoup plus. cher que dans les 
autres régions. Depuis que les 
Bretons produisent aussi des 


.Eruyères, les nôtres se vendent 


plus mal D'une laiterie à l'autre, 
il y a des écarts de 20 %. Et le 
prix moyen est désormais le prix 

alors qu'il nous faudrait 
bien 10 % de plus. En fait, tout 
dépend désormals de la qualité 
du produit fini! Reste à savoir 
qui en est responsable : l'éleveur, 
le fromager ou l'affineur? Les 
uns et les autres passent leur 
temps à Se renvoyer 12 responsa- 
bilité dès que les fromages se 
vendent mal.» Le père et le fils 
paraissent iout à jai d'accord. 


ÆE ioules les entreprises, 

membres de la grande 

famille horlogère franc- 
comtoise, La plus importante, ei 
de loin, est une belle étrangère : 
la filiale française de Kelton- 
Timex, groupe mullinnlional de 
droit américain, mais norvégien 
par l'origine de ses CODnur. 
Noblesse oblige. Le plus gros 
fabricant mondial de monires 
ttrenle-sir mülions de Pièces en 
1976) ne pouvait se contenter 
d'un vulgaire strapontin dans le 
dastion de l'horlogerie Jrençaise. 


"1 


FAGTURER... 


Depuis plus de 30 ans, 
nous fabriquons les tp 
més de gestion admini 
tivedespiusgrandes firmes 
françaises. 


Nous pouvons p 
faire. Nous avons 
de du travail soigné. 


Coñfiez-nous vos factures, 
vos liasses, vos carnets. 
Nous les réaliserons à un 
prix_ étudié. Et dans les 
délais. 


uetout | 
abitu- 


Si vous le désirez, l'un de } 
nos représentants passera 
vous voir. Sans engage- 
ment. N'hésitez pas à nous 
contccter. 


les liasses Hocs carnets 
n'ont plus de secret pour 
l'imprimerie GRESSET 
8. P.1 
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L'agriculture de montagne en survie 


eL'avenir du paysan dans le 
massif du Jura c'est l'avenir de 
son fromage » fais de qui deé- 
pend l'avenir de ce fromage? 
Des Bretons, des industriels, des 
négociations parisiennes ? Ou 
bien encore du récent accori 
internrofessionnel qui a fité des 
quotas de production par usine, 

» JL faclait bien en venir aux 


subsentions qui, sous diverses 
jormes — cides spéCijiques & Ie 
modernisation, indemnités spé- 
cinles monlagne, prime üu rG- 
massage du lait — sont versées 
aux exploifants en altitude. » 
Qu'allaient- en penser? «la 
prime au ramassase, C'est la eo0- 
pérative qui la touche. Le reste, 
c'est toujours bon à prendre, 





Les filles >» 
des Mameï 


force de patientes sélec- 

tions, dues pour une 

grande partie, aux 
recherches d'une famille 
d'éleveurs du haut Doubs, les 
Manet, la Montbeliarde a, au 
concours général agricole de 
marg dernier, confirmé son 
titre de meilleure vache lai- 
tiére de France, et peut-être 
même d'Europe. L'Afrique, le 
Proche-Orient, l'UR.S.S. im- 
portent cette bête räblée et 
généreuse qui tient de Ia pie 
rouge de l'est Mème Ia Suisse 
qui jadis avait pris des mesu- 
res protectionnistes en dépit 
de La volonté de ses éleveurs 
(lesquels se livraient d'ail- 
leurs à une joyeuse contre- 
bande} achète aujourd'hui des 
flacons de La semence pré- 
cieuse destinée à l'insémina- 
tion artificielle. 

C'est pourtant de Suisse que. 
selon certains historiens spé 
cialisés, la Montbeliarde se- 
rait venue avec des paysans 
anabaptistes chassés du can- 
ton de Berne. On ne saurait 
dire le nombre de vaches 
montbeliardes qui paissent 
l'herbe de l'hexagone, mais 
c'est plus de 150000 qui sont 
officiellement soumises au 
contrôle laitier dont les deux 
tiers dans les départements 
du Doubs et du Jurz Une 


. partie du cheptel, choisie pour 


la pureté de ses caractères, a 
accès au « Herd Book - Mont- 
beliard qui tient une sorte de 
registre d'état civil et peut 
ainsi reconstituer l'arbre gé- 
néalogique de tous ses ressor- 
tissants, . : 
Queltues-uns des 3638 éle- 
veurs adhérents au < Herd 


: Book >» et qui sont établis 


dans plusieurs départements 


Numéro un en chiffre d'afjaires 
{800 müllons de francs), le « Cro- 
codüe» (1}, béle noire en s0n 
temps de Fred Lip, arrive aussi 
de très loin en tête pour la PT0- 
duction de montres (13,5 müulions 
par an), de boïliers (10 millions), 
et de pièces détachées diverses 
(580 millions). 


Son usine de Besancon n'esi 
pas seulement ia troisième en 
importance de la Franche- 
Comté, mais la plus grande de 
France et aussi d'Europe dans 
son secteur d'activité .avec ses 
4,5 hectares d'ateliers et de 
bureaux d'un seul tenant el ses 
deux mile quaire cenis em- 
ployés. A elle seule, la société 
occupe 5 So de Le population 
aciite de Besançon, {out comme 
la Rhodiaceta (groupe Rhône- 
Poulenc). Doté d'un pareil ouii, 
Kelton-Timex s'est taille la part 
du lion sur le marché français : 
30 2 ajfjirment ses dirigeants : 
11 % en juit si l'On se rapporte 
aux ventes réulisées en France. 
ce qui est déjà exceptionnel, 
aucun de nos horlogers n'attei- 
gnant 5 %. La société, on le sait, 
exporte la moitié de ses jfabri- 
cations. Son pbids dans l'éco- 
nomie de la région, mais aussi 
sur un Nan national. en est 
accru d'autant avec les deri- 
ses qu'elle rapporte, soit l'équi- 
valent de 400 millions de francs. 
Aucune entreprise Jranc-com- 
loise ne fait enirer autant de 
dollars dans les rojfres de La 
Banque de France. 


Après un exercice dijjicile Kei- 
ton-Timex profite comme ses 
concurrents de la reprise d'acti- 
télé amorcée l'aulomne dernier 
et dont l'ampleur a surpris les 
plus oplimisles (voir supplèment 
Franche-Comtié dans le Monde 
du 19 avril). 


La jirme est spécialisée dans 
la fabrication de montres îrès 
bon murché à chevilles, encore 
cppelees Roskopf fplus des dEuxz 
ters de sa produciion). Près de 
40 Sa des montres de ce type fabri- 
quées en France sortant de 507 
usme de Bescnçon. Or après une 
percée speclaculaire, les ventes 
de Roskopf ont atteint deputs 
quelques années un palier qu'elles 
ne parviennent plus à dépasser. 


æ trouvaient réunis à Besan- 
con le avril pour l'assem- 
blée générale annuelle du 
groupement. Occasion de se 
réjouir des succès remportés 
par la race, et de la conclu- 
sion d'accords qui associent 
désormais les éleveurs des 
quatre départements francs- 
comtois aux activités du 
« Herd Book ». Mais occasion 
aussi de se pencher sur cCer- 
tains problèmes préoccupants. 


La forte demande. de la 
part de clients intéressés par 
La montbeliarde est certes un 
sujet de satisfaction. Mais les 
éleveurs pourront-ils y répon- 
dre ? « D'autre part, dit 
M. Joseph Mamet, président 
du -« Herd Book -, nous pou- 
vons être assurés que Certains 
négociants peu scrupuleux se 
feront un plaisir de vendre’ 
des bêtes médiocres qui n'ont 
de la montbeliarde que le 
nom. >» Inquiétude d'autant 
plus justifiée que l'on prête à 
Fadministration l'intention 
d'imposer pour toutes les ra- 
ces bovines un système de 
fiches d'identification qui 
semble présenter moins de 
précision et offrir moins de 
garanties que Îles documents 
établis en Franche-Comté et 
dont l'efficacité a fait ses 
preuves depuis longtemps. 


D'autre part, le + Herd 
Book » Montbeliard a adopté 
nue motion tendant 3 ce que 
lui soient restilués les 38 000 F 
correspondant à sa part de 
capital dans La compaguie. 
française d'exportation et 
d'noctaion des animaux 
reproducteurs (COFRANI- 
MEX) qui serait sur le point 
de déposer son bilan. 


maileur changent et la mode 


. revient aux montres mécaniques 


de qualité, automatiques en Par- 
ticulier. Malgré leurs prir plus 
élevés, elles se vendent beaucoup 
mieux, curiout à l'étranger, à 
telle enseigne que les horlogers 
jrançais incapables pour la plu- 
pari de s'adcpier, faute de 
moyens, & la nouvelle lechnologie 
s'itrgénient à développer ce Cré- 
necu prometteur. 


Un débordement de l'électro- , 


nique à des priz abordables cau- 
serait à n'en pas douter un tort 
considérable aux fabricants de 
montres Roskopf. Conscient de 
ce danger, le groupe Kelion- 
Timez a essayé ces dernières 
années de se metire au goût du 
jour. De gros capitaux seront 
nécessaires pour développer l'af- 
loue et les autres électroniciens 
americains veillent, sûrs de leur 
puissance. Timez un les. épaules 
assez larges pour jaire front et 
franchir le cup difficile. Mais un 
passage à vide n'est pas impos- 
Ssidl£ si l’évolution technologique 
s’avérait trop rapide el une 
déjfatllance de Le juiale française 
serait durement ressentie à 
Besançon. Mais ce damné € cro- 
codilez en a vu d'autres. 


ANDRE DESSOT. 


{1} Le crocodile est l'embléme de 
EÆelton. , 
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n'est-ce pas? 68000 F' d'indem- 
mtée montagne; 45 000 F de dota- 
tion si on des parçons s'installe. 
On trouve toujours à les uilliser. 
Mails on n'est pas pour. Nous pré- 
férerions étre rétribués avec le 
prix de nos produits. Certes les 
subrentions servent à surmonter 
le handicap naturel de l'altitude. 
Toutefois 1 y & des injustices. 
Ici on est classe en zone monta- 
gne. Plus bas, même s'ils ont des 
tærralns plus nentus, ils n'ont 
rien. Is travaillent pourtant dans 
les conditions très difficiles. 
Quant aux aides à l'équipement, 
de toute facon nous sommes 
contraints au suréquipement, car 
nous ne pouvons jamais remet- 
tre au lendemain. » 


Le père pique avec son cou- 
leau de petits morceaux de 
viande restés sur in paleite de 
porc et les mélange dans Ia 
salade. N'y auruil-il pas iniérét 
à voir dans celte région une se- 
conde actirilé ? e« Cela a êté très 
répandu Jadis il y avnit dans 
les ïermes de petits ateliers 
d'horlogerie et de taille des dia- 
mants, Cela occupait pendant 
l'hiver. Maintenant c'est diffé- 
nr ma re ap 
régionale d'agriculiure montre 
qu'il y a encore quelque 15% 
d'a à temps partiel 
dans le massif, Quaire sur cing 
sont des ouvriers el des büche- 
rons. Généralement ce sont eux 
qui ont les plus petites exploila- 
tions. « Et c'est le bagne de faire 
huit heures à l'usine et après les 
travaux de la ferme. D'ailteurs ie 
plus souvent ils sont -dans une 
sitaation temporaire. Avant de 
quitter définitivement la terre. » 
Car avec leurs salaires, ils n'ont 
Dius droit à la plupart des aides, 
et du coup üs ne Peuvent pes 
améliorer leur exploitation. En 
otire, is ne sont Dus aimés. 
< Ni par les paysans qui leur re- 
prochent presque leurs salaires, 
ni par les ouvriers qui les trou- 
vent trop dociles à l'égard des 
patrons, » Cependant à Jaudrait 
dien “les muainienir & Ia terre. 
Parce qu'ils permettent «aux 
communes de conserver le béné- 
jice des services publics « El y 
aurai bien des solutions, 
mais. > 


La mère a apporté des fruits 
cuits au vin, et le café dans les 
verres. NOus en venons à parler 
des tourisles. e Non, ici ils ne sont 
pas envahissants comme aïlleurs. 
Le seul inconvénient, c'est qu'ils 
ont fait monter le prix des ter- 
res. Pensez que pour de mé- 


Écrans 
sur FR3 


NAUGUREE à l'automne 1965 
par M. Alain Peéyrefitle, alors 
ministre de l'mjormation, la 

télévision jranc-comioise est loin 
de couvrir toute la région. Le 


relief laisse encore bien des sones 


d'ombre, que l'on résorbe petit 
à petit, et certains secteurs sont 
hors d'atieinte des deux émet- 
teurs principaur de Montfaucon 
ef du Lomont. A l'inverse, Le 
Vai-d'Ajol, dans Les Vosges, et 
une partie de Langres {Haute- 


‘ Marne) ne peuvent regarder 


que Besançon. Le règlement esi 


‘Ginsi fait que: les journalistes 


de FR 3 Franche-Comté n'ont 


pas droit d'y aller faire des re: 


voriages. Non nus a fortiori que 
dans le Jura suisse, qui pourtont 
s'inléresse auT informations 
comioises. 

Mais après tout, ces gens ne 
sont pas ÿjranc-comiots. Les 
habliants de Poligny, dans le 
Jura. le sont. Or Poligny ne peut 
capier que Dijon. 

Mieux, & l'extrême poinie de 
la région, Les Rousses et Saint- 
Claude n'ont que Lyon à se 
meître sous l'écran. Les équipes 
de reportage de Bourgogne ei du 
Rhône étant, elles auxsi, limitées 
Téglementuirement dans leur 
département, Les Rousses, Poli- 
gny, Saïint-Clzude el d'autres 
localités en sont réduites non 
seulement à ne jamais voir les 
informations franc -comtoises, 
mais en Dlus à ne jomais se 
voir & in télé. , 


" . Toutefois, semblable est le cas 
du sud de ln Haute-Saône, qui 


voudrait regarder Besançon mais 
se voil imposer Dijon. Dole, en 
revanche, esl e arrosée » er 
Besançon. Belfort aussi, mais 
dans le premier cas l'influence 
dyonnaise et dans le second la 
nostalgie des cigognes font oublier 
de tourner Les antennes vers la 
capilale comtoise. : 

Lasses d'ätléndre ic couverture 
espérée, les collectivités locales 
en sont rédulles à s'offrir des 


chantes pétures on demande 
maintenant Drès de 14000 F' 
l'hectare, Ce n'est pas raison- 
nable, compte tenu de leur va- 
leur agronomique. Four louer, ies 
baux sont aussi hors de prix 
plus élevés même que dans In 
plaine. Aussi quand les £ens de 
l'administration le constatent, 
is ont du mal à croire qu'on 
gagne moins, naturellement. En 
plus, les ventes d'herbe aux en- 
chères se multiplient. Les pro- 
priétaires tournent ainsi le sta- 
tut du ferrmage et Lis gagnent 
deux à trois fois plus à l'hectare. 
N’emnéche que les paysans Se 
disputent pou aller faucher. I 
faudrait bien mettre de l'ordre 
dans tout, cela. Car, au bout du 
compte, les gros en profitent 
toujours Et is deviennent tou- 
Jours plus importants. Comment 
voulez-vous que les paysans res- 
tent dans la montagne dans ces 
conditions ? » 


Jean et Pierre craignent, en 
effet, que la montagne ne se vide. 
« On est proche du seuil de dé- 
sertification. >» Sur Ics sit en- 
Jants de la maison, l'ainé «a jait 
des études d'ingénieur et est ins- 
toïlé à Paris ; une jüle a jait un 
stege dans une école vétéri- 
naire; la cadette ‘et lu benja- 
mine n'ont aucune envie de res- 
ter au pays; après le bachot, 
Pierre a dit qu'il vougrüait bien 
reprendre, mais son second frère, 
qui est parti pour le service mili- 
taire a manifesté la même in- 
tention. Esi-ce que les 40 hec- 
ares el Iles soirantie-quinze 
bêtes seraient sujfisants pour eux 
deux, alors que les autres frères 
et sœurs devraient êire indem- 
nisés? Ils ne savent pas trop. 
Avant de passer la main, le père 
a installé une pelite porcherie. 
< Cela ne donne pas trop de mal 
et cela m'occupera plus tard p» 


Le temps a passé très vile. Les 
Jemme: ont déja fait la vais- 
selle. L'apprenti est reparti € ou 
cul des vaches ». Jean a sorti du 
cellier une bouteille avec une éti- 
quette au stylo bille : alcool de 
geniiane. Quel parfum entvrant ! 
< On le fait avec les racines de 
la fleur, qui est jaune jicl Dans 
le Cantal elle est oleue » ZI se- 
rait irisite qu'un jour à n'y ait 
plus personne dans cetle monla- 
gne à vache à faire pareil breu- 
vage. Et, regagnant Besancon, je 
pensais à la chanson nostalgique 
de Jean Ferrat : « Pourtant que 
12 montagne est belle. >» 


ALAIN GIRAUDO, 





réémetteurs, avec parfois l'aide 
de l'établissement public régional 
qui, en 1976, a consacré 450 000 F 
à ce genre d'opération et y con- 
sacrera 500 000 F en 1977. C’est 
Peu en comparüison des 20 müi- 
lions de francs qui seraient né- 
cessaires pour permettre à tous 
les téléspectateurs franc-comiois 
de recevoir les trois chaînes dans 
de bonnes condilions. 


On peut se demander d'ailleurs 
st un tel effort trouverait sa 
fustification dans l'audience de 
la télévision régionnie. Sætisjai- 
sante le lundi à cause des sports 
et Le samedi lorsque le ski, les 
pissenlils, la pêche ou les cham- 
pignons n'incitent pas Le publie 
à répondre à l’eppel de La nature, 
l'audience des émissions régio- 
nales subit les inconvénients 
d'une diffusion Dlacée à une 
heure telle .que yprotiquement * 
seuls les retraités geuvent les 
regarder. 

Les critiques concernant le 
contenu et le ton des émissions 
régionales ne sont en oufre pas 
Toujours sans fondement. Les 
Franc-Comtois on souvent 
l'impression qu'on «w meuble » 
leurs antennes. La bureaucratie 
installée sous les voutes de la 
citadelle de Besançon, où sont 
éastallés les studios de FR 3, 
laisse peu de place à La sponia- 
néité, à l'improvisalion, & La 
créalivilé. 

Pourtant Paris et Dijon fla 
direction régionale dont dépend 
FR3 Franche-Comté) laissent 
théoriquement iouie liberté dans 
le choix des jormes ei du Jond. 
C'est une chance que In pro- 
vince ne Darail pas anoir suisie. 
On réverait de Pouvoir changer 
les mentalités souvent poussié- 
reuses qui s'imposent par crainte 
de choquer, de dépiaire ou sin- 
plement de se faire remarquer. 
Un ronron que tentent parfois 
de secouer journalistes el lech- 
niciens, qui, qu resie, disposent 
de moyens insujjisants ei de 
de matériel de troisième NE 

C, F, 
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POINTS FORTS 


vous 
avez dit 
blizzara ? 


= HÉF-LIEU de canton le Plus 
méridional du département 
du Doubs, situé sur La 
chaine du Jura à 935 mètres 
d'altitude, Mouthe se glorifie 
d'être La ville la plus froide de 
France. Les auditeurs de radio 
entendent d'ailleurs ciler pério- 
diguement cette bourgade dans 
les bulletins météo. Le thermo- 
mêtre y est descendu cel hiver 
à — 21. Mais c'était un hiver 
chaud. En janvier 1975, fl dégrin- 
gola à —27 et à —36 en jan- 
vier 1971. Le record des vingi 
dernières années semble avoir élé, 
en 1956, de — 40° 5. Même en été, 
Mouthe parvient à Jaire des- 
cendre son thermomètre üGu- 
dessous de zéro. Le 15 août 1970, 
par exemple, on y a enregistré 
_— 1. 

Cest l'ancien maire, M. Mau- 
rin, qui faisait connaître & la 
France entière l'inuttlité nour les 
habitants de Mouthe et ses tou- 
ristes-skieure d'avoir à maitre 
des glaçons dans leur Pont- 
Sec (1). Mouthe, capitale du 
grelotiement : ce n'était, après 
tout, pas UT MAUVAIS ÉTUDE TU- 
blicitaire, que ni Morbier (—30 
Le 13 janvier 1968) ni St-Laurent- 
en-Grandvauxz f—34 en 1956) 
communes voisines bien que si- 
tuées dans le Jura, n'ont pu lui 
709ir. 


Toutefois, depuis que la nétéo- 
rologie nationale « installé ses 
apparells à Mouthe, il semble 
qu'i y fasse un peu moins 
froid Les gendarmes, chargés 
de l'observation officielle des 
températures el qui disposent 
à cette fin d'un matériel 
tTonforme aux normes nationales, 
constatent parfois des écarts de 
quelques degrés entre leurs lem- 
péraiures et celles de La mairie. 


C. F. 


(1) Apéritif nnisé local dont Le 
vral pom est Pontarlier-An!s et 
ui.se présente en deux rer 
us différentes, le asc et doux. 
Les vrals amateurs préférent le 
sec, qu'ils nomment «e Pont-Secs. 


Une semaine avec la Franche-Comté 


Le Saugeais <libre et indépendant: 


£ Saygecis n'a pas de 
« ] , frontière, ce sont les 

voisins qui sont bor- 
nés. » Cette maxime blen frap- 
pée reflète toute la fierté d'ap- 
partenir à cette petite répu- 
blique « libre et indépendanie » 
du Haut-Doubs Un ‘:erritoire 
d'une bonne centaine de kilo- 
mètres carrés avec pour capitale 
Montbenoit, petite bourgade de 
deux cents habitants groupés 
autour de son abbaye des ÆIle et 
XVT: siècles, récemment restau- 
réé. Douze communes, un 
hymne national, un patois, des 
armoiries, .bientôt un drapeau, 
et, depuis 1948, un chef d'Etat, 
Mme Georges Pourchet, prési- 
dents de la République, qui & 
succédé 11 y a six ans à son 
mart, décédé. Une ethnie que le 
temps a préservée ? Ce serait 
beaucoup dire ! Mals un parti- 
cularisme bien affirmé, que l'ère 
moderne grignote petit à pet. 
Le sentiment d'appartenir à ure 


Contre 


Dès le quatorzième siècle, les 
habitants de cette région mani- 
Festent déjà un certaln goût ata- 
vique contre l'autorité établie. Les 
habitants d’un petit pays, Gilley, 
aujourd'hui le plus important 
des villages (mille habitants} 
considéré, non Sans -humou:, 
comme la capitale économique 
de l'Etat, se rebelle contre l'abbé, 
afin de se mettre sous la pro- 
tection du seigneur volfsin Ce 
sut un échec. Dix habitants iront 
faire acte de soumission à Mont- 
bent. Cette tentative c'affran- 
chissement prématuré témoigne, 
à l’époque, de lexistence d'une 
réells cohésion sociale. 


C'est un premier trait de ca- 
ractère. Pour le reste, coment 
saisi l'essentiel du tempérament 
d'un Sauget. Ceux-ci prétenden; 
qu'il varie considérablement d'un 
village à l'autre, même si ces 
derniers sont distants de quel- 
ques kilomètres. Les habitués 


communauté à part. Un senti- 
ment vivace en dépit de la 
lente mort des traditions D'où 
vlennent-!s ces Saugeais soucieux 
de leur indépendance, conscients 
de leur originalité et attachés 
à leur liherté ? 


Le historiens sont partages, 
Au tout début du Moyen Age, le 
Val du Saugeais constituait déjà 
une entité particulière. La get- 
gneurie ecclésiastique de Mont- 
benolt bénéficiait d'un statut 
assez favorable. Cependant, l'ori- 
gine du peuplement demeure 
encore entourée de légende et de 
mystère. Dès le douzième siècle, 
des colons venus, suppose-t-0n, 


thèses, une déformation du mot 
Savoie. ; 





l'autorité éfablie 


décèlent jusqu'à des différences 
d'accent entre deux hameaux 
Hospitalier, serviable, sous des 


« donnes » de farot, les bons 
tours joués à un voisin Ici 
presque personne n'est appelé 
par Son ratronyme, car tout le 
monde se connaît, et l'existence 
de plusieurs grandes famiL ; 
faorise les confusions. Alors, 
c'est le « Camille à La Fanny », 
le « Gugi à Lil » où simplement 
le surnom ou le diminutbif. 


Le sentiment religieux y est 
encore fort et l'esprit conserva- 
teur bien implanté. On ne s'aven- 
ture pas facilement vers des 


la zone industrielle 





d'ETUPES-EXINCOURT 


RÉALISÉE PAR 


LE DISTRICT URBAIN DU PAYS DE MONTBÉLIARD 


PRE 


Vs 


_ 
mm 


est destinée à recevoir des industries 
demandant des terrains de surface importante 

UNE SITUATION EXCEPTIONNELLE 
- Au point de rencontre de l'Alsace, la 


Lorraine et la Franche-Comté. industries ; les 54 
- À proximité de la Suisse (13 kmn) et de l’Alle- 


magne (65 km) 


- Sur l'axe Mer du Nord-Méditerranée 
- désservie par un rs spécial à l'auto- 
BEAUNE) reliée aux 


route À 36 (MULHOUS 
autoroutes Allemandes, 
- désservie par les chemins de 


LYON .{turbotrain) et PARIS 


{ minutes per 

MULHOUSE (à 40 minutes par autoroute} 
propre avec piste en dur 

ui va être portés à 1.700 m 

Canai du Rhôns au Rhin qui va 


- dotée d'un aérodrome 
1.400 m 
- traversée per 

étre mis au grand gabarit. 


décomposant en 2 secteurs : 


França 
fer STRASBOURG 
BALE 


UNE SUPERFICIE IMPORTANTE 
La superficie totale est de 520 hectares se 


Oo 


Actuellement 


Parallèlement 


et ises, tante zone 


télex. 
.Les 


canel du Rhône au Rhin sera réalisée 


LEGENDE 
— autoroute 


LE zone portuaire 


Rhône au Rhin: 233 hectares sur les com- 
muneg d'EXINCOURT - ETUPES - VIEUX- 
CHARMONT - BROGNARD et ALLENJOIE. 


3 hectares du secteur 1 sont 


aménagés et prêts à recevoir à tout moment des 
eus 


restant vont être amé- 


nagés prochainement. 
ÉQUIPEMENTS 


à la mise au grand gabarit du 
6 une impor- 
ire eu réfeu de {a zone indus- 


trielle d'ETUPES-EXINCOURT. Elle saura une 
superficie de 2 hectares environ. 


industries potab. 
sement - électricité BT.et MT - gaz - téléphone - 


portuaire et d'eau industrielle. 


Pour tous renseignements : 
- District Urbain 





- Secteur 1: sur le côté Sud du canal du 
Rhône au Rhin : 87 hectares sur les communes 
d'ETUPES et de FESCHES-LE-CHATEL 

- Secteur 2: sur le côté Nord du canal dy 


havas cantrast 


du Pays de MONTBELIARD 
4, Cours du Châtesu 
25200 MONTBÉLIARD 
Téléphones : 91.74.87 





choses peu connues, donc suspec- 
tes. Cependant, les traditions dis- 
paraissent petit à petit I ne 
reste que quelques chansons et 
surtout un hÿmne nstionai dont 
on est fler. « Fi n'y a rien de lel 
que notre Saupeais, que Ceux qui 
en Soni peuvent « se Croire x 
fs'énorgueillir) un petit peu plus 
que s'Üs étaient Frençais! n Du 
folklore, des coutumes, du cos- 
tume (la blouses de charreton),. 
on à gardé un malgre héritage. 


La présidente de la République 
délivre en signe d'arnitié quelques 
laissèr-passer. Mais la tradition 
des conscrits demeure, ainsi que 
lle du # mai » : un sapin dont 


Révolte 


St le Saugeais constitue l'un 
des particularismes jlocaux les 
plus originaux, il n'est pas le seul. 
La structure géologique plisée 
du Jura favorise la compartimen- 
tation en cellules ayant souvent 
des caractéristiques propres. La 
plupert du temps, elles sont si- 
tuées dans un s0! blen déterminé. 


La région de Maîche — Le 
Russey - Pierrefontaine - les - 
Varans, correspondant à un 7aste 
plateau et au val de Vennes — 
est célèbre pour d'autres raisons, 
Ce fief traditionaliste, attaché 
eux valeurs farmiliaies et reli- 
gieuses, lui - valu d'être - ppelé à 
la Révolution « la petite Ven- 
dée s en raison d'un mouvetnent 
de résistance aux Jacobins, qui 
groups plusieurs centaines d'in- 
surgés. A l'origine de l’insurrec- 
tion, qui ne dura que quelques 
jours, l'a injuste répartition de 
l'impôt du sang », institué par la 
loi du recrutement du 
23 août 1793. Mal organisé, sans 
chef, ils furent capturés ou pas- 
sérent la frontière suisse Dix- 
neuf d'entre eux furent condam- 
nés à mort et guillotinés sur la 
place de Maiche, près de l'égilse, 
en octobre 1793. Mails les prêtres 


on laisse les branches supérieu- 
res, et que l'on décore de rubans 
avec, au sommet, un drapeau. Cet 
arbre est dressé contre la maison 
des nouveaux élus. Des maisons 
caractéristiques d'une région où 
lés hivers sont longs et rigoureux 
De lourdes et larges fermes pres- 
que entièremerit Construites Een 
bols, littéralement enterrées dans 
le 8ol, avec d'immenses pans de 
toit pour se protéger de la neige. 
Au centre, une énorme cheminée, 
«a Le tué » mourant en une sorte 
de pyramide tronquée et Cermi- 
née par deux volets de bois mobl- 
les. A l'intérieur, jambons, lards, 
saucisses de Morteau et bresl 
(viande de bœuf salée et séchée). 





en petite Vendée 


réfractaires continuérent à venir 
célébrer leurs oafflces dans Îles 


" forëts et les grottes du Pays. 


Au début du vingtième siècle, 
de nouveaux incidents se produi- 
sirent — comme d'ailleurs dans 
toute la région — au moment de 
la séparation de l'Eglise et de 
l'Etat. On peut encore voir dans 
la porte de l'église des Ecorces, 
prés du Russey, le trou Que 
durent pratiquer les gendarmes, 
le 6 mars 1906, pour obliger la 
population à sortir de l'endroit. 


Mails cette ardeur à combattre 
des Idées auxquelles on était 
attaché s'est maintenant bien 
estompée Les convictions sont 
encore fermes, mals elles n'ont 
pas empêché M Robert Schwint, 
un socialiste, maintenant raire 
de Besançon, de s'implanter soli- 
dement dans ce secteur. Un 
territoire farouchement indépen- 
dant et individualiste. Un Indivi- 
dualisme qui s'est encore illustré 
à Mandeure en 1792, où une autre 
république indépendante naquit, 
mais ne dura que dix-huit mois. 
Elie avait pour devise : « L'aigle 
ne s'amuse yuGs à prendre des 
mouches ». 


MICHEL BOLE-RICHARD. 





, De la France à la Suisse 


Travail sous douane 


+ L à trente et un an Depuis 
toujours, il habite à Morteau 
Dix fois par semaine, il fran- 
chit la frontière : cinq fois dans 
un sens, cinq fois dans l'autre. Il 
est ce qu'il est convenu d'appeler 
un c frontalier », mot qui désigne 
tous ceux qui travaillent en 
Suisse. 
Michel B. est devenu frontalier 
à la sortie de l'école Après trois 
ans d'apprentissage, son C.A-P. de 
mécanicien en poche, 11 ne trou- 
vait pas de travail à Morteau, où 
le patronat local ne manlfestait 
guère d'enthousiasme à favoriser 
l'installation de nouvelles indus- 
trles. | 


C'est ainsi que Michel B. entra 
dans une fabrique d'outillage des 
Brenets. Ce n'était pas loin de 
Morteau, 10 kilomètres environ 
Mais c'était en Suisse Aujour- 
d'hui, il travaille au Locle. 


Michel B. g'est facilement rési- 
gné à la nourriture qu'ou lui sert 
à midi à la cantine de l’entreprise, 
encore que «le veau émirncé en 
petits bouts n'est pas terrible», 

X s’est. résigné aussi à suppor- 
ter les réactions teintées d'envie 
de ses voisins, qui, parce qu'ils 
sont restés dans les entreprises 
de ia région sont considérés 
comme « de vrais bons Francais 3. 
Au cours du Jour (près de 2 francs 
français pour 1 franc suisse), les 
2 300 francs suisses de son salaire 
mensuel] l'aident à supporter ces 
petits inconvénients. 


Les patrons de !la zone fronta- 
lière française re sont pas les 
derrders à considérer les fronta- 
Lers sans complaisance Il est 
vrai que le départ de la maln- 
d'œuvre locale dont jusque-là la 
fidélité leur paralssait garantie 
leur à valu bien des déboires. 
En dépit de déclarations qui 
se voulalent désinvoltes («pour 
un Français qui part, aurait dit 
un employeur, je peux avoir qua- 
tre Turcs/», ils ont durement 
ressenti le choc de cette milgra- 
tion, qui a commencé à se déve- 
lopper vers les années 60 pour 
atteindre son apogée en 1914. 
Cette année-là quelque huit mille 
habitants de [a zone frontalière 
du Territoire de Beifott, du Doubs 
et du Jura travaillalent « eur 
Suisse 2. - 


« Pendant lo pérode d'eupho- 
rie suisse, en 1973-1974, dit le 
P.-D.G. d'une fabrique d'horlo- 
gerie du Heut-Doubs, «ils» ont 
tout fait pour débaucher notre 





personnel Des rabatteurs ve- 
naient chez les gens en leur cp- 
portant des Cgares el du choco- 
lat. Ils prenaient n'imnorte qui 
On a même dit que ces rabat- 
teurs touchaient une prime de 
500 jrancs Suisses pour chaque 
débauchage. 


Certames entreprises ont dû 
installer des ateliers dans La val- 
lée pour trouver de la main- 
d'œuvre. I a bien fallu aug- 
menter les salaires et voir s'infil- 
trer dans les fabriques où régnait 
un paternalisme de tradition le 
spectre du syndicalisme Bref. 
plus rien ne pouvait étre comme 
avant, et les frontaliers frappés 
par [la récession économique 
suisse l'ont blen senti lorsque, re- 
merciésa par leurs employeurs, ils 
ont dû tirer ia sonnette des en- 
treprises locales. 


En fait, le reflux massif des 
frontaliers (de 4500 à 5000 de- 
puis le premier trimestre 19175) 
n'a pas sensiblement affecté le 
nombre des chômeurs dans la ré- 
glon frontalière française A 
Morteau. per exemple, où avant 
la crise un quart de la popula- 
tion active travaillait en Suisse, 
U y a « seulement » 85 chômeurs 
aujourd'hui {sur 7 006 habitants), 
dont tous ne sont ps d'anciens 
frontaliers. Les agences pour 
l'emploi de Franche-Comté 
n'avaient en compte, au 31 mars 
de l'année dernière, que 704 dos- 
siers de frontaliers. 

Un grand nombre, effet, 
étaient de «faux frontaliers », 
des ouvriers venus de Bretagne, 
du Nord, de Lorraine, du Sud- 
Ouest, du Centre, de partout, 
en fait, où Il y avait des dif- 
ficultés d'emplol Embauchés en 
Suisse mais ne pouvant obtenir 
de la Confédération le permis 
de résider sur son territoire, 
ls avaient pris un logement de 
ce côté-cei de la frontière. 

Débauchés, ils ont refait 
leurs valises pour un nouvel El!- 
dorado. Mals fs sont toujours 
plus de 3000 qui, du Territoire 
de Belfort aux confins du Jura, 
vont encore travailler dans l'hor- 
logerie, la mécanique. les maga- 
sins, les arts graphiques, la chi- 
mie. ke bâtiment, les banques et 
méme les administrations helvé- 
tiques et qui, dans l'attente d'un 
«statut de frontalier », se réjouis- 
sent que le franc suisse soit ane 
monnaie forte 


CLAUDE FABER. 





EN DIRECT 


Une viile 
et ses 


trésors 
{Suite de la page 21.) 


Le jeune maire, M Santa- 
Cruz, ne dort pas beaucoup. «jt 
faut reprendre un par un el 
renégocier ous LEs dossiers. 
Cela, entre une mer de COUTTIET 
et des audiences innombrables. 
Je veux surtout Jüire un recen- 
sement complet des bütiments 
communauzr el de leur étal. La 
caserne des pompiers s'ajJaisse, 
la recette municipale esi sur- 
peuplée et il jaudru bientôt 7 
installer des bureaur-gigognes, 
les services techniques travau- 
lent dans des mansü . » 

A faudrait aussi construire un 
nouvel hôtel de ville, la mairie 
actuelle n'ayant pas fière allure 
au milieu de cette multitude de 
joyaux de l'histoire Un exem- 
ple : c'est dans l'ancienne 
chambre à coucher du maître 
de for longtemps proprie- 
taire des lieux, que siège le 
conseil municipal. 

FRANÇOIS GROSRICHARD. 


Lure 
se rebifte 


"ARRONDISSEMENT de 

Lure, dans 13 Haute- 

Saône, connut jadis la 
prospérité éconcmique avec 
verreries, ses mines argentifères, 
ses tissages. ces filatures, $es 
houillères. Qu'en reste-t-il au- 
jourd'hui? Üne industrie du 
meuble aux reins solides un 
secteur textile vacillant et sur- 
tout des sous-traitants de l'au- 
tomobile vulnérables. On dit tei 
que lorsque Sochaux (tousse 
l'arrondissement a la grippe 
Peugeot-Sochaux, el. dans une 
moindre mesure, Aisthom, à Bel- 
fort. ont vidé en partie la cam- 
pagne saëônoise et y puisent 
encore quotidiennement une 
main-d'œuvre transportée, des 
heures durant. en autocar, sur 
des routes ennelgées et vergla- 
cées l'hiver. | 

Quant à l'industrie textile, 
freppee de plein fouet, elle ne 
su plus que par Texunion, 
à Héricourt. L'effectif y est 
passé de- mille quarante et une 
personnes en 1974 à sept cent 
vinet-neuf en 1977. Et cent dix 
licenciements interviendront en- 
core cet été. OTr, ces suppressions 
d'emplois impliquent la mobilité 
fcrcée, compte tenu de l'impos- 
sibilité du reclassement eur 
place. 

Dans ce contexte, la chambre 
de commerce et d'industrie de 
Lure a décidé de jouer un rôle 
moteur dans Ia revitalisation 
économique locale. Longtemps 


‘ confinée dans le rôle d'une con- 


frérie, elle a pris un nouvel 
essor depuis 1973. 

Après avoir dressé un constat 
économique lucide. elle a convié 
les élus de l'arrondissement à 
prendre connaissance de 
propositions, jeudi, lors d'une 
assemblée plénière Ses projets 
visent à maintenir et à adapter 
l'emploi sur place par la for- 
mation de salariés et l'implan- 
tation de nouvelles entreprises. 
On envisage d'améliorer le tissu 
commercial en milieu rural, de 
promouvoir une certaine forme 
de tourisme tranquille dans 1la 
région sous-vosglenne et d'aider 
au maintien d'activités artisa- 
nales. 

Une opération-pilote dans le 
canton le plus pauvre. celui de 
ne menée en liaison 
avec les élus locaux, devrait voir 
la concrétisation de ces diverses 
actions. 

Présent à la séance du 21 
M. Jean-Jacques Beucler, secré- 
taire d'Etat ü Ia défense et 
conselller général, a révélé que, 
malgré les licenciements, ie dé- 
partement avait enregistré un 
solde positif de cing cents em- 
plois nouveaux en 1976 Par 
ailleurs, le secrétaire d'Etat et 
le préfet ont dû modérer les 
ardeurs de ceux de leurs audl- 
teurs qui voudraient un retour 
aux protections douanières en 
matière de textile pour sauve- 
garder l'emploi à Hérlcourt. 


GÉRARD LE MOEL. 


Souvenir 
de Courbet 


N 18717, mourait |e peintre 
FE Gustave Courbet. En 

Suisse. Contrainc à l'exil 
parte qu'il ne pouvait payer 
les 5330 000 francs or correspon- 
dant à la remise en place de 
la colonne Vendôme, qu'il 
avait, sous la Commune, fait 
mettre à bas, le « maitre d'Or- 
nans » avait fui à l'étranger, 
Ce qu'il avair fait, ses cendres 
n'en étaient pas responsables 
On les fit donc revenir en 1919, 
entourées des plus officiels 
égards. Aujourd'hui, Gustave 
Courbet a son musée dans la 
maison qu'il habitait, au bord 
de la Loue. 

La France, qui le condamna 
jadis, va honorer sa mémoire 
cette année. L'Association des 
amis de Gustave Courbet y est 
pour beaucoltp, association 
que préside M. Robert Fernier, 
peintre lui aussi. chez les 
rents duquel. en 1873, Courbet, 
fuyant vers ja Sulsse. passa 
la nuit à l'Auberge de la Vrine, 
près de Pontarlier. Une expo- 
sition aura lieu dans la mai- 
son de Courbet. à Ornans, du 
2 juillet au 15 octobre. Une 
autre 8% tiendra au Louvre à 


” partir du 15 septembre. puis 


à Londres 
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ASCATE, la capitale de 
M l'Oman, est posée, cachée, 
+ sertie -dans les rochers 
comme le nid d'un oiseau marin 
Jadis, on n'y accédait que par 
nn ou après avoir affronté 
ä pied la traversée acrobatique 
du cirque de roc qui l'enserre 
étroitement 
qu'un rempart — formidable — sur 
quoi les remparts des deux forts 
bätis au début du seizième stècle 
par les Portugais, Mirani et Je- 
Jal, sembient presque dérisoires. 
Depuis, la dynamite et Les che- 
nillards Ont percé la muraille 
pour y dessiner, sous le contrainte 
perpétuelle d’un relief capricieux, 
une route, 3 kilomètres de 1a- 
cets, de montées raides et de 
rudes descentes qui joignent 
Mascate à son port, Matrah. 


Parler de « jadis » ici, c'est se 
référer à moins de dix ans en 
arrière : Avant 1970, l'année où 
le prince Qabous, va chas- 
ser du trône favec la toute gra- 
cleuse bénédiction de la Grande- 
Bretagne} son père, Saïd ben 
Taimour, qui s'en ira Mourir dans 
les brumes de Londres, Oman 
vlvait encore au Moyen Age. 
Comme le note très justement 
Benoist-Méchin (A destins rom-. 
pus, Albin Michel), ce jour de 
juillet 1970 où eut lieu le coup 
d'Etat, « il ne s'est Das agi de 
remplacer un père par son jüs 
mais un TMOnde Dar un auire 2». 


D'un seul coup, à la manière 
d'une explosion, un peuple, que 


Son vieux maitre tyrannique avait 
tenu strictement enfermé dans les 
ténèbres, va découvrir Je monde 
moderne et, qui mieux est, le 
droit et même les moyens d'y 
accèder de plain-pled à son tour, 
comme tous ses voisins du Golfe. 
Car Saïd, vraisemblablement en 
proie à une paranoïa profonde, 
avait interdit sans restriction tout 
au long de son règne, sous des 
prétextes pulsés directement aux 
sources de l'islam ibadite, cet !s- 
lam puritain à l'excès dont les 
derniers tenants sont les Moza- 
bite de Ghardaïs, les « diaboli- 
ques » inventions de ce siècle, 
condamnant à perpétuité en bloc 
et sans appel la bicyclette, 1a ra- 
dio. l'automobiïé, le téléphone, 
l'école — exception faite pour 
l'école coranique, mais où ies pla- 
cs étalent chichement comptées, 
— l'hôpital, le phonographe et 
l'électricité. 

Aujourd'hui, par un juste re- 
tour des choses, les Omanais, tels 
des enfants qui auraient forcé la 
porte d'un grand magasin de 
jouets, se précipitent, le mot n’est 
peut-ëtre pas assez fort, sur les 
gadgets que d'habiles marchands 
japonais débarquent à pleins car- 
gos sur les quais de Mina-Qabous, 
le port où les derniers boutres 
tournent en grinçant sur leurs 
ancres forgées à la main, à quel- 
ques encablures de felouques dont 
les longues rames rongées par le 
sel cédent déjà la place à des 
moteurs hors bord flambant neufs 
et eux aussi Made in Japan. 


A prix d'or 


Est-ce ce « mnodernisme épilep- 
ligue » dont parle Jean Lacouture 
(les Emirats mirage, éditions du 
Seuil) qui veut que les vieilles 
maisons qui regardaient le large, 
accoudées à l'ombre des mosquées, 
aient disparu, déja, l’une aprés 
l'autre, dans un grand nuage fait 
de Ja poussière du torchis cédant 
sous les coups imparables des 
engins ? Les moucharabiehs collés 
aux façades comme des essaims 
d’abeilles, lies belles portes de bois 
sculpté, les fères demeures patri- 
ciennes, ont cédé le pas à des 
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le 
vané Ospuis pas do 75 ans. 
Bourrameuth posséde cerianes cles pus 


bâtisses sans grâce ni esprit, cu- 
bes de parpaings où l'on n'a pas 
toujours pris la pelne de plaquer 
un enduit même rugueux, et qui 
soufflent presque toutes au nez 
du passent l'haleine de climati- 
sèeurs dont le ronronnement ne 
cesse jamais, puisque -jamais ne 
cesse l'accablante rigueur d'un 
ciel chauffé jusqu'à l'mcandes- 
Ccence. 

Le nouveau palais du sultan, 
qui se voit au milleu de 1a petite 
cité comme un nez de carton au 
milieu d'un visage, 2 seul échappé 
À la règle : l'architecte indien 
qui est l'auteur a donné & son 
plan Ia forme sacrée du lotus, 
Paraît-il. 

Ainsi condamnée par la nature 
à ne pouvoir grandir, Mascate a 
dû mener son extension loin au- 
delà de la ceinture rocheuse qui 


N pavilion Hofte déja au 

S Caire, à Khartoum et à 

Damas. « Ce n'est qu'un 
début », dit-on 3 fa Sociëlé des 
hôtels Méridien qui, autour des 
années 80, enfend occuper, au 
Proche-Orient, le devant de la 
scène. Êlle projette d'avoir 
pignon sur rue dans douze pays, 
d'y gérer vingt ef un «quafré 
éloiles = Ou = Cinq étoiles {uxe ». 
« Avec quelque six mille &ix 
cents chambres en portefeulile, 
nous aurons alors devancé les 
chaines américalnes [Interconti- 
nentai, Hilton et Sheraton qui, 
pour l'heure, sont nos seuls 
concurrents ». affirme M. Henri 
Mzrescot, président- de {a filiale 
d'Air France. 

Pour menaf à blen ce pro- 
gramme, la Société des hôfeis 
Méridien prévoit l'ouverture de 
trois ou quatre élablissements 
par an{i}. Elle compte réaliser 
au Proche-Orient le quart de son 
chiffre d'aftaires de 1977, et 35 "a 
de celui de 1980, ce qui lui 
vaudre de dégager environ 
125 railions de irancs de reve- 
nus cette année, et 350 millions 
dans quatre ans. 


Fallaii-J} miser si vite el si fort 
sur Je Proche-Orient ? « SI nous 
jcuons à fond cette Carte, expli- 
que M. Marescot, c'est tout sim- 
plement parce qu'i y a ici des 
besoins aigus d'hébergement à 
satisfaire. » 


« La mission de notre filiale 
est d'explolier des éiablisse- 
ments là où nous sommes génès 
dans notre activité de transpor- 
teur », ajoute M. Gilbert Pérol, 
directeur. général de Ia comps- 





Oman ne ménage pas 
ses visiteurs 


la sangle de près. Dans un pre- 
mer bemps, c'est Matrah qui 
s'est transformée en un chantier 
perpétuel où s'édifient à la hâte 
immeubles, petits ensembles in- 
dustriels, dépôts, villas, ateliers 
qui onb pour trait commnm la 
méme banalité A présent, Howi 
suit les traces de son aînée et se 


livre aux entrepreneurs pleds et : 


poings liés. 


Résultat, cette capitale trois 
morceaux, que plusieurs kilomè- 
tres tlennent élolgnés les uns des 
autres, n'a ni centre, ni cœur, ni 
âme. Rien que des avenues en 
forme d'autoroutes urbaines, rien 
qu'une architecture sans une 
petite étincelle d'imagination. 
Rien, donc, .qui sache tenter le 
touriste, et d'autant que les sevis 
hôtels habitables affichent sans 


La cruche-jerrican 


Alors, mieux vaut fuir, Laisser 
sans le moindre regrel ce monde 
factice, poussiéreux et inachevé, 
Si Oman ne comptait guère que... 
5 kilomètres de goudron avant 
1970, feu le sultan Said ayant 
condescendu à voir un bref ruban 
d'esphalte jolndre entre elles deux 
de ses résidences et à y faire rou- 
ler son automobile, le sultanat en 
possède aujourd'hui plusieurs cen- 
taines, qu'une entreprise française 
déroule à un rythme accéléré dans 
toutes les directlons. 


À 10 kllomètres des chantiers. 
c'est à nouveau l’Arabie, Telle que 
l'imaginent sûrement ceux qui ne 
l'ont pas vue encore. Comme une 
planète morte, un -néant boule- 
versé (et bouleversant) qui prénd 
à la gorge de toutes ses mains de 
pierre et de sable également brü- 
lants, des cataractes de lumière, 
jusqu'au miracle enfin renouvelé : 
l'oasis. Le désert n'existe pas! 
Mettez-y de l'eau : la balafre 
vert sombre de la palmeraie bar- 
rera bientôt le brun-gris de 14 
terre calcinée, et la même sensa- 
tion s'emparera de quiconque y 
fera trois -pas, faite des réels 
émervellements que suscite cette 
vie touffne, charnue, rassurante 
après l'incendie 


Ici, chaque onsis reste gardée 
symboliquement par ce qui fut 
jadis des tours de guef et des for- 
tins crénelés iorme de bordis, 
aujourd'hui à demi ruinés, mais 
culminant toujours fièrement en 


dépit de leur décrépitude sur 


Méridien attaque \ 


gnie nationale. Pour épargner à 
ses passagers le risque d'avoir 
à passer au Caire une nuit à Ja 
belle étoile, la Compagnie Swis- 
sair, pour sa pari, a résoiu de 
vendre la chambro d'hôtel avec 
le billet d'avion. Un lit en bout 
ds piste. 


fl arrive à la Sociëlé des 
hôteis Méridien de piamer son 
drapeau dans des villes que les 
avions d'Air France ne des- 
saervünt Pas. «ll y a des occa- 
eione à éalsir, fndique M. Pérol. 
Ainsi, non seulement Damas, 
mais encore Alep, Lattaquié et 
Palmyre falsaient pertle du lot 
proposé par le gouvernement 
eyrion. - Un fout à prendre ou 
à Jelaser. 


Des partenaires 
privés 


Plus de risques inutiles. « Nous 
sommes une simple société de 
services, déclare M. Marescol; 
nous ne faisons aucun Inveslis- 
sement et n'engagsons même 
aucun fonds de roulement dans 
ces opérations » La filiale d'Air 
France, qui travalile evec far- 
gent des autres, perçoit des 
honoraires qui correspondent à 
un certain Pourcentage sur Je 
chiffre d'affaires et les bénéfices 
de chaque hôtel. 


Air France saïr Je prix qu'il 
lui en a coûté — et qu'il lui en 
coûte encore — de posséder en 
bien propre doux balaces en 
métropoles (Paris et Nice) et 
deux autres aux Aniilies (Gua- 
deloupe et Martinique). « L'ob- 


‘où l'on façonnait jadis de pierre 



























































vergogne des £Larifs vertigineux, 
où le prix d'une chambre pour 
une personne évolue entre 350 et 
600 F la nuit, sans les taxes (15 & 
environ} ni le petit déjeuner, qui 
atteint vite 25 ÆF. Quant aux 
Iepas, c'est aux alentours de 
59-60 F qu'ils prennent leur envol. 


C'est cher payer, lorsqu'on n'est 
pas émir où epnarenté, un con- 
fort irréprochable, le service 
attentif maïs lent, assuré par des 
personnels pakistanais ou indiens, 
et l'accès à la piscine où, finale- 
ment et faute de mieux, passent 
le plus clair de leur temps des 
familles au grand complet que ie 
père vient rejoindre, une fois 
De ses pétrodollars et fermés 

2 l'heure du lunch 
et à celle du thé en attendant le 
s0ir.. 


chaque piton d'importance et 
regardant loin vers le désert sans 
fin. Les jeunes générations oma- 
naises sont apparemment moins 
exigeantes quant aux canons de 
l'esthétisme que celles qui les ont 
précédées. Elles ont vite fait, avec 
une poignée de briques, un bou- 
quet de tôles rouillées et de car- 
tonus fanés, de bâtir un gourbi là 


et de glaïse ces « chaumières » — 
ces «palmières » devrait-on pou- 
voir dire ! — qui savent se fondre 
si admirablement au décor àam- 
biant jusqu'à devenir parfois 
presque invisibles. . 


Couleurs des robes des femmes 
qui vont à la source, Ia cruche (ou 
le jerrican cabossé) sur la tête : 
ici, un vert plus fort encore que 
celui des jardins potagers baignés 
de rigoles, là un.jaune insolent qui 
tranche sur le rouge vif d'un pan- 
talon taillé à la mode indienne 
qui va se resserrant sur la.che- 
vüle, là encore, des bleus admi- 
rables de profondeur. 


Reprenons l'interminable route. 
Pour re-succomber & la tromperie 
de la climatisation dont disposent 
pratiquement toutes les voitures 
« convenables » : en roulant à 
20 degrés on avait oublié ]1a cha- 
leur ; on s'arréte, on ouvre la por- 
tière et l'on se sent précipité de 
nouveau dans le feu comme un 
pain dans un four. 


J.-M. DURAND-SOUFFLAND. 
fLire la suile page 31) 





jectif de la Soclété des hôtels 
Méridlen est de réaliser très vite 
des bénéfices -», ne cessent de 
répéter ses dirigsants. D'où l'in- 
térèt qu'ils on! à ne «geler» 
aucun:Caplial dont la rentabilité 
serait mal assurée ou trop loin- 
taine. | 


Désormais, Ia ïlllale d'Air 
France n'engage Plus que son 
cavoir-aïre sous forme de 
confrais de gestion d'une durée 
de vingt à trente ans. Elle prête 
ainsi son assislance fechnique 
à a construction des hôtials 
feapacfhté, architeciure, décora- 
ton, etc.}, prépare leur ouver- 
ture {recrutement et formation 
du personnel, constitution des 
stocks] ei se charge de leur 
exploitation sous la bannière 
Méridien, selon les normes de fa 
chaîne. 

Dans Ja plupart des pays du 
Proche-Orient — nolemment en 
Egypte, en Irak et en Syrle, — 
ce sont les gouvernements 
docaux qui financent les hôtels 
gu'elle prend en gérance. Par- 
lois — c'est le ces à Beyrouth, 
à Djeddeh et à Sharjah, — 
Méridien a pour partenaires des 
propriétaires privés. {cl comme 
ailleurs, la prudence Iul Impose 
ainsi qu'à ses concurrents de se 
gerentir contre l'imprévisible. 

J.-J. B. 

{1} D'lel à 18 fin de 1979, Mé- 


ridien prévoit d'ouvrir dix hôtels 
au Proche-Orient. US au un 





Lélonohs Céeypie)e 1979 
dad (Irak) et Bars 5 





d'autant plus spectaculaire que 


AIR ALLLANCE 
LAS NON 


Sélection de notre nouvelle brochure 


Linda um 
on à 
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du tourisme 
et des loisirs 


le Proche-Orient. La compa- 
grie nutioncle vient d'ouvrir 
ce prinilemps deux escales à 
Amman en Jordanie et à Kar- 
thoum ou Souden; avant 1a 


Jin de lTannée, elle comgie. 


desservir Sharjah dans les 
Emirais arabes unis. D'autre 
part, Ia compagnie nationale 
a tout récemment commencé 
d'exploiter l'avion gros porteur 
Airbus sur Bagdad, Beyrouth 
et Damas. Dans le même 
temps, sa jilinile hôtelière — la 
socièlé des hôtels Méridien — 
inaugure, dans Lo capitale sy- 
rienne, un cing étoiles de qua- 
îre cents chambres. 


E Proche-Orient, c'est un peu 
son affaire. A l'instar du 
général de Gaulle qu'il ser- 

vit à l'Elysée, il rêve pour la 
France d'une grande nolitique 
arabe, Malgré l'obstarle de la lan- 
gue, il croit possible de soustraire, 
un jour, ces pays anglophones à 
l'influence britannique. AC Gil- 
bert Pérol, directeur général d'Air 
France, s’est baitu pour que, dans 
cette entreprise de longue haleïne, 
la compagnie .naïtlonale ait un 
« rôle de pionnier 2. 


« Air France occupe, aujour- 
d'hui, dans cette région du 
monde, toutes les positions-clés », 
affirme-t-3L I: n'empêche que, 
l'an dernier, Londres a traité 
quatre iois plus de passagers à 
destinstion ou en provenance du 
Proche-Orient que Paris. La com- 
pagnie nationale aura donc fort. 
à faire pour edéloger»x British 


Alitalia ‘ se déménent avec une: 


égele vigueur pour occuper le 
terrain. 


Majgré tout, M. Pérol ne déses- 
père pas de dévier Jes courants 
de trafic vers Paris, « Nous avons 
des atouts politiques et cullurels 
qui permellent de. soutenir une 


telle ambition », précise-t-iL Un : 


pointé noir demeure : « Les entre- 
prises francaises ont mal suivi le 
mouvement, » Elles n’ont pas fa- 
cüite 12 tâche d'Air France qui 
comptait un peu sur elles pour. 
«nourrir » ses lignes 


La demande est si forte que la 

nationale n’a jamais 
225 où Deie dS rNERE du SION, 
Sur ce réseau, son trafic, exprimé 
en passagers-kilomètres, s'est 
accru de 172 % au cours des trois 
dernières années, soît un taux 
moyen annuel de , Progression 
proche de. 40 &. 


La foire d’empoigne 


- La plupart: des pays &u Proche- 
Orient, notamment les Emirats 
du golfe Persique, jouent à e ciel 
ouvert » Dour mieux asseoir Ieur 
expansion. Les compagnies étran- 
gères sont libres de leurs mouve- 
ments. C'est ainsi qu'entre 1970 
et 1977 Air France a porté de 
cing à douse le nombre de ses 
escales et de treize à vingt-deux 
le nombre de ses vols hebdoma- 
daires, Alors qu'il y & sept ans, la 
compagnie nationale exploitait ce 
réseau avec des Caravelle, elle 
utilise, depuis le printemps 1974, 





d'hui, un peu plus du tiers de 
l'offre des sièges. 


La progression du fret esi 





AFGHANISTAN 
» La Route du Centre 24]. 5.90 F 


« Belouchistan et Chitral 22j. 7.580 F 





Afr France mnise à Jon qur 





















e Le Pays Interdit (Piste du Nord at Nouristan) 







Les positions-clés 
d'Air France 


Je point de départ esbk bas : 
environ 1000 tonnes an 197D, 
10000 l'an dernier. Dans le sens 
nord-sud, Air France achemine 
produits alimentaires, matériaux 
de construction, pièces détachées, 
biens d'équipement. L'avion doit 
suppléer le bateau Depuis le 
3 avril dernier, la compagnie 
nationale dessert Djeddah, une 
fois par semaine, avec un Boelng 
747 tou& cargo. Devant l'engorge- 
ment du port saoudien, n'en 
vient-on pas à décharger es 
pavires… par hélicoptères. 

« Cetie expansion s'est jaite 
sans détérioration tarifaire », 
indique M. Pérol Pour une dis- 
tance à peu près comparable, la 
recette moyenne par passager- 
kilomètre est de 20 centimes sur 
la Ligne Paris-New-York, de 
30 centimes sur la ligne Paris- 
Abou-Dhebi dans les Emirats 
arabes unis. Dans ce dernier cas, 
le gros de 1a clientèle est compo- 
sée d'hommes d'affaires qui 
payent le prix fort et voyagent 
souvent en première classe. 


Du réseau du Proche-Orient, 
qui représente 4 C de son trafic 


recettes. « Cela dit, ces lignes 
ne nous laissent des bénéfices 
que depuis fort peu de temps, 
car il nous & fallu amortir nos 
frais d'installation sur place », 
note le directeur général de la 
compagnie nationale. 

Air France sait que la partie 
est loin d’être gagnée. Il lui faut 
aujourd'hui se mesurer avec les 
compagnies non arabes, essen- 
tiellement européennes, qui ne 
veulent pas abandonner leur part 
d'un marché si florissant. Elle 
doit maintenant compter avec les 
transporteurs américains, dont 
l’ « interdiction de séjour » à été 
levée. Pan Am vient d'inaugurer 
un vol direct Babrein-New-York, 
tendis que T.W.A se prépare à 


“relier New-York au golfe Per- 


sique vise Paris et Le Caire. 


_Reste à prendre en considéra- 
tion la « montée en puissance 


des transporteurs locaux, qu'il 


s'agisse, par exemple, d'Egyptair, 

de Saudla, de Gulf Alr et surtout 

de Middle East Atrlines (ME.A.). 
JACQUES DE BARRIN. 


{Lire la suie page 31.) 
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VOLS SPÉCIAUX". 


= TUNIS 260 F « ATHÈNES 790F 
© TANGER 830 F © ISTANBUL 870 F 
e DJERSA 960 F = NEW YORK 1390F 
e BOMBAY 2.050 F © LIMA 2.700 F 
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jeunes sans frontière | 








75002 PARIS, 7 rue de La Banque, 261,53.21-+ 
GREHOBLE, 16 rue dus Dr Mazet, 44.06.93 

MILLE 42 rue de Paris, 54.08.06 z 
RANCY, 168 av de Stresbounn, 242612 < 
ot derz les Agences WAGONS-LITS COCK. 


Lis. 































Code Postal 


Su 
désire recevoir nr ne 
votre brochure. 


Lic. À 744 
CTLLTLLILTL. 














SRE 


Page -26.— LÆ MONDE — 23 avril 1977 : *.… 


= 


ini -croisière 
sur le Rhin, 
à partir de 950 o 


- Samedi: Paris-Francfort Avion. 
Dimanche : Mayence-Cologne Bateau. 
Lundi: Colagne-Paris Avion. È 
° Demandez le programme DR 
CAC (nie Re = MED ou à Lufthansa - 


ETF ISE LEZ ILE 
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ici commence... l'Asie 


pour qu'il soit à votre disposition, notre 


TOURISTIQUE de 





avons mème notre propre brochure de voyages «à la carte ». 
ExPLes DE Pax POUR Bali... 4.110 


10 JOURS : Ceylan... 2. 890 


Nous.vous dirons enfin ce qu'il 








nous la connaissons $i bien que nous avons créé, 


CENTRE D'INFORMATION 


ASIE": 


Nous y avons la documentation, les guides, les cartes. Et surtout un 
personnel compétent qui vous akdera à préparer et à organiser vos voyages. 
Nous connaissons toutes les formules, des moins coûteuses aux plus 
luxueuses - voyages individuels - en groupes - voyages d'affaires. Nous 


« Veuillez m'adresser [a brochure 


faut penser des vols à prix réduits L'ASIE de À à ZI Î 
et vous conselllsrons ss meilleurs É 

charters l a Mere nement ns I 

. I ATOS. 

PACIFIC HOLIDAYS a | 

163, avenue du Maina ! 

Tél. : 539.27.36 | Code postal" [ 


76013 - M°: Mouton-Duvernet À Joindre 3 francs en timbres pour 
Le mue me met a fTRÏS A'ENVOT 2 mue mm me «] 


F 
F 


TOURISME 


L FOUILLES SOUS LA CATHÉDRALE | Orléans entire 


certain ombre de destructions : au sud 
de la place notamment, trois hôtels par- 
ticuliers non dénués d'intérêt historique 
disparaissent : tandis qu'au nord le même 
sort est réservé à l'ancien théëtre muni- 


La direction des Antiquités historiques 
de la région Centre vient de présenter 
un projet de fouille archéologique aux 
abords de la cathédrale d'Orléans. Le 
budget qu'elle propose est saus doute un 
des plus importants établis jusqu'ici pour 
une fouille urbaine en Francs : il porte 
sur cinq années de travaux et d'études 
et se monte à 2,65 millions de francs: 
l'embauche à plein temps de six archéo- 
logues est prévue, ainsi que celle d'une 
soixantaine de personnes lors des carm- 
pagues de fouilles. , 


mation. Plusieurs 


drale : au nord, un 


de trois, doivent 


restructuration s'accompagne aussi d'un 


ES archéologues mettent les réalisées en France. Il s'agit en 


bouchées doubles L'enjeu 
est d'importence : en plein 
‘ cœur du vieil Orléans, le 50] va 
être & remué », sur près d'un hec- 
tare, sur un site dont l'occupation 
est attestée depuis les temps 
gallo-romains, et qui a assuré tres 
tôt une fonction civique et reli- 
gieuse. Dix mètres de couches 
archéologiques se trouvent là 4 
portée de ia main des chercheurs. 
C'est la raison pour laquelle les 
archéologues n'ont pas hésité à& 
mettre au point un programme 
de fouilles d'envergure : si les 
bulldozers leur lalssent le: 
temps et si les concours finan- 
ciers sont à Ia hauteur de Ia 
tâche entreprise, il s'agirait là 
d'une ‘des plus importantes 
fouilles en milieu urbain jamais 


« La montagne est à VOUS » 
« Découvrez le ski de fond. » 
« Evitez Ia queue aux re- 
monte-pentes. » Voiü bien 
des slogans alléchants mais 
qu'il devient désormais néces- 
saire de compiéler par celui- 
ci : « Et n'oublie pas de 
payer !'» Certaines stations, 


en effet, se sont muses… en: 


quête de moyens financiers 
pour rentabiliser leurs pisles 
de ski de jond et Jont appel 
tout bonnement quz vacan- 
clers. Ici, c'est un badge qui 
est vendu 5 francs et vous 
ouvre les champs de nelge 
pour La saison. Là, comme 
dans les deurz siations .sa- 
voyardes de Bessans et du co! 


” des Saisies, en va de 


3450 francs ou de 3 francs 
pour la journée. Des jilets se 


. tendent, et les sébiles avec. 


Le centre-école de la stakon 
des Saisies fait valoir que la 


LES FONDS DU SKI DE FOND 





tout cas, dans l'esprit des archéo- 
logues, d'une occasion à ne pas 
lalsser passer : une brèche de 
cette ampieur ouverte dans le 
‘centre d'une ville, dans un site 
aussi privilégié, pourrait bien être 
la dernière, dans La mesure où 
maintenant un coup d'arrêt sem- 
ble être donné aux opérations qui 
bouleversent le centre des villes 


A l'exemple de bien d'autres 
villes, l'histoire d'Orléans est plu- 
tôt littéraire. Les historiens n'ont 
guère interrogé la pierre, et la 
mémoire de la ville se confond 
davantage avec celle des person- 
nages qui en ont marqué le 
cours : de Jules César, qui en 
fit le siège à l'époque où la ville 
n'était que Cenabum, la cité des 
: Carnutes, à Jeanne d'Arc, en 






préparation des pistes coûte 
quelque argent. Fort bien. 
Mais, en Ce Cas, n'y a-i-il Das 
lieu de craindre qu'au tari] 
Jorjailaire de celle saison ne 
se subsiilue par La suite un 
larij au Ællomëtre, voire. une 
taxe à l'ensoletllerment ? 


Les . praliquaents du ski 
alpin redoutent, quant à eux. 
la contagion de l'exemple. NE 
va-t-0on pas leur demander de 
payer — nonobsiant le prit 
du rTemonie-Denie -- pour 
"descenüre sur des pistes dü- 
ment damées et l'automobi- 
lisle s'attendre à un droit de 
passage au Col puisque le 
chasse-neige y a tait la voie? 

« Ils nous prennent pour 
des Ricaïins !s disait un Sa- 
voyarà iruiigné, Lui non plus 
n'aëmettail pas que l'On fasse 
Jeu de tout bois, füt-ce celui 
des skis de fond. — F.S. 
























Dès ia fin 1977, et ce pour quelques an 
nées, La vaste esplanade de la cathédrale 
va être l'objet d'une profonde transfor- 


coustruits de part et d'autre de la çathe- 


de la mairie: au sud, un édifice destiné 
. à abriter les séances du conseil régional 
ét une annexe de ia préfecture : de part 
et d'autre également, d'inévitables parcs 
de stationnement souterrains, pas moins 


LE MONDE DU YOURISME 


bâtiments vont ètre 


musée et des services Cipal, qui 


étre creusés. Cette 


passant par l'évêque saint Alenan, 
qui, en 451, « repoussa » les Huns 
à la facon de sainte Geneviève. 
De quol remplir de beaux livres 
d'images 

Les archéologues voient tout 
d'abord dans une fouille & à 
grande surface », largement Ou- 
verte, le moyen d'écrire quelques 
pages de l'histoire urbaine et 
monumentale de la ville. Il s'agit 
de savoir comment celle-ci a 
grandi, comment les quartiers se 
sont transformés, sans négilger 
les périodes réputées à tort moins 
e nobles », parce que plus pro- 
ches de nous, comme la période 
past-moyenâgeuse. 

Les érudits locaux. en effet, 
admettent volontiers que les 
connaissances actuelles sur l'èëvo- 
lution urbaine d'Orléans sont tres 
insuffisantes Pour la période an- 
tique, par exemple, à proximité 





e une salle à l'italienne, 


i possèd 

mais ét la façade du Premier Empire, 
classée, sera conservée. Ces projets ant 
suscité on large débat tant dans la popu- 
lation que dans les milieux de l'architec- 
ture où ils ont été fortement contestes. 
(« Le Monde - des 31 décembre 1973, 
13 octobre et 10 novembre 1976 et du 
9 janvier 1977.) 


de la cathédrale, celles-ci se résu- 
ment pratiquement à l'existence 
d'une enceinte édifiée au bas 
Empire autour d'un castrurr, d'un 
cardo marimus délimitant un Îloë 
d'habitations et d'une nécropole 


Qui se souvient à Orléans, en 
dehors des familiers de l'histoire 
locaie, qu'il existait dans la ville 
un théâtre antique, « privilège 2, 
dans l'esprit du profane, des seules 
villes du midi de la France Ce 
théâtre, qui devait s'ouvrir sur la 
Loire toute proche, mais en dehors 
des limites du castrum, dans le 
quartier actuel de la Motte-San- 
guin, fut redéeouvert en 1821: 
découverte momenranées, puis- 
qu'une partie fut aussitôt démon- 
tée pour permettre la construc- 
tlon du quai du Roy: aujourd'hui, 
une voie rapide et la ligne de 
chemin de fer Paris - Vierzon le 
recouvrent. 


Les « marginaux» de l'hôlel-Dieu 


Deuxième direction dans laquelle 
le service des fouilles a l'intention 
de s'engager, et qui ne servira pas 
seulement à l'histoire de la ville: 
une fouille thématique pratiquée 
sur des surfaces plus restrelintes. 
Deux édifices religieux du Moyen 
Age. bien lacalisès, pourralent étre 
mis au jour : l'église Saint-Michel, 
au nord de la p'£z, aujourd'hu] 
recouverte par l'ancien théâtre 
municipal, un édifice qui date au 
moins du ongième siècle; ainsi 
que l'église Saint-Pierre-Lentin, 
au sud de Ja cathédrale. au cœur 
de l'ancien quartier canonial, at- 
testée dès le dixième siécle Une 
fouille pourrait être également 
effectuée sur les Lieux où s'élevait 
l'ancien hôtel-Dieu, déjà men- 
tionné au dixième siècle et détruit 
au dix-huitième, et donner sur 
une aussi longue période d'utiles 
renseigriements sur l’histoire hos- 
pitalière et par voie de consé- 
quence Sur la vie des :margi- 
DAUX p. 


Dernier objectif visé : une foullle 
stratigraphique, encore plus flne, 
qui pourrait se révéler extrème- 
ment riche en raison de l'énais- 
seur de la couche archéologique 
(plus de dix mètres en Certains 
points, selon toute vraisemblance), 
Les archéologues pensent notam- 
ment à l'ancienne nécropole en- 
foufe sous le Campo Santo, une 
placette située au nord-est de la 
cathédrale, occupée en partie au- 
jourd'hui par ane anclenne halle 
transformée en salle ‘les fétes de 
style rétro qui fait le bonheur des 
habitués des spectacles de pop 
music, mals qui se trouve mena- 
cée par un projet de parking sou- 
terrain. L'importante séquence 
chronologique offerte par cette 
nécropole permettralt de suivre 
nou seulement les rites funéraires 
au fil des générations mais encore 
de dresser un pro’i! des popula- 
tlons. On rejoint là l'histoire tout 
court. 
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Pour tout savoir sur vos prochaînes vacances en ÉGYPTE, 
dernandez la brochure gratuite  “REV'VACANCES ÉGYPTE” 
à votre agence de voyages ou à SUPERMARCHÉ VACANCES 
52, rue de Bassano - 75008 PARIS TéL 720.21.65 ou 720.24.62 


Veuillez m'envoyer sans engagement de ima 
part la brochure REV'VACANCES ÉGYPTE : 
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Vacances en Amérique. 


scider tôt. 
Payer moins. 





Air France propese, pour les voyages touristiques 
en Amérique, des tarifs individuels très réduits. 


Ce sont les 






NEW YORK .……..1910F 
CHICAGO... 2250F 
HOUSTON.........2980F 


Les avantages des lignes 
régulières 

Un billet Apex vous permet 
de voyager sur un vol régulier 
AirFrance, le jour que vous dési- 
rez, avec, bien entendu, tous les 
avantages de l'ensemble des ser- 
vices Air France. Vous pouvez 


- arriver dans une ville et repartir 


d'une autre Vous pouvez même 
organiser un voyage circulaire. 


Voici, à titre indicatif, le prix d'un billet aller-retour 
Air France, pour un départ avant le 1% juillet. 


tarifs Apex. 


LOS ANGELES....2770F| 


SAN FRANCISCO .2770F 


TORONTO ........1925F 


Ce qu’il faut retenir 


Les tarifs Apex Air France 
sont valables pour des séjours 
de 22 à 45 jours. Pour en béné- 
ficier, il suffit de fixer les dates de 
l'aller et du retour et d'acheter 
son billet 2 mois avant le départ. 
En cas d'annulation, i vous 
serait retenu 250 F ou 10 % 
maximurn du prix du billet 





Pour de plus amples renseignements sur les tarifs Apex, adres- 
sez-vous à votre Agent de voyages ou à Air France, tél 5356161. 


AIR FRANCE #7 
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en campagne 


Ce programme, élaboré par les 
trois - archéologues du service 
régional des fouilles, dirigé par 
At. de Kisch, péche-t-1l par excès 
d'ambition ? Deux questions res- 
tent en suspens : le temps laissé 
aux chercheurs, avant que ne 
surgissent les bulldozers, et le 
dossier financier. 


Trois campagnes sur le terraln 
(une par an) paraissent néces- 
saires pour assurer la rentabilité 
scientifique de l'intervention. Or 
les promoteurs, le maire et le 
préfet risquent d'en décider 
autrement. Le projet préfectoral, 
au sud de !a piace, le «coln du 
préfets, parait le plus avancé: 
dès 12 fin de cette année, les 
premiers travaux de terrassement 
pourralent être entrepris. Une 
seule campagne de fouilles, menée 
cet été, serait alors possible. Dans 
ces conditions, ne vaudrait-ii pas 
mieux reporter l'essentiel de 
l'effort sur le nord de la place 
de Ia cathédrale, Ia «partie du 
maires, où les projets envisagés 
et leur plan de financement p2- 
raissent moins ‘avancés ? 


La recherche de concours finan- 
ciers n'est pas la molndre hyna- 
thèque qui pèse sur l'avenir de 
l'opération. Les responsables du 
service des fouilles ont fixé leurs 
besoins à 2,65 millions de francs : 
cela représente environ 1 % du 
coût global estimé de la restruc- 
turation de la place. Une sœule 
année de fouilles semble être jus- 
qu'ici programmée sur le plan 
financier, grâce à l'intervention 
du FI4S (Fonds d'intervention 
pour l'archéologie de sauvetage). 
La mise en place de cet organisme, 
issu de la réforme Soustelle, « opé- 
rationnel» depuis seulement Je 
début de cette année, arrive à 
point nommé : son rôle est de 
répartir des fonds d'origine inter- 
ministérielle sur des opérations 
d'envergure décidèes par le 
Conseil supérieur de l'archéologie. 
Maïs il s'agit 18 pour l'instant de 
la seule sourcæ de financement. 
Aucune décision de participation 
de la municipalité n'a été prise. 
La ville s'insplrera-t-elle de 
l'exemple des villes voisines du 
Val de Loire, Tours et Blois en 
particulier, qui, pour des chantiers 
sans doute moins spectaculaires, 
n'ont pas hésité à voter des crédits 
substantiels ? 


La fouille d'Orléans sera-t-elle 


RETENU 







sport: voile, ski 


ceura,.Vérone, Treviso, 


ARTS 


sis tre de climat bien sûr… Quand on chofsit le lieu de son prochain royage, mieux 
vaut savoir Je climat qu'il y fait. Nous vous donnons ci-dessous divers éléments : La tempé- 
rire moyenne en juillet, l'indice de pluviometrie et le degré d'hmmidite.. et les prix des 





l'opération-pilote propre à redorer 
le blason quelque peu terni de 
l'archéologie urbaine en France, 
en dépit de la valeur de ceux 
qui s'y consacrent ? Une étude 
publiée en 1974 (1) estlme que, 
e pour 50 à 80 % selon les régions, 
les vestiges cours de destruc- 
tion échappent au service des 
fouilles ». Les auteurs de la même 







8) Mairie ; b) 
services muanici- 
paux ; CC) musée 
manicipal des 
beaux-grts et par- 
king  sonterrain ; 
d) sgrandissement 
préfecture du Lol- 

bâtiment de 
l'établissement pu- 
blic régioual, par- 
king souterrain ; 
e) parking sonter- 
raln dans l'ancien 
grand clmetiére 
d'Orléans en 5er- 
vice dan Xlie au 
XVTIIe glècle, pro- 
Jet actuellement 
abandonne, 


étude rapportent qu'en trois ans 
le nombre de postes affectés au 
service des fouilles, ale service 
le plus sous-développé de l'ad- 
ministration française», a aug- 
menté de trelze, alors qur durant 
le VIT" Plan l'augmentation aurait 
dû étre de cent quatre-vingt-deux. 
Grande misère de l'archéalogie 
française... 


La bonne conscience des aménageurs 


Après l’e expérience > d’une 
décennie de destruction des 
cœurs historiques urbains, « pro- 
lecteurs et destrucieurs poten- 
tiels du pairimoine n'en son 
mène pas arrivés au stade de 
lu coordination systématique », 
constatent les deux archéologues 
responsables, MAL Jean-François 
Baratin et Alain Ferdière Et 
Us ajoutent : « Non seulement 
la plupart du lemps le sous-sol 
est remanié sans QU'AUCUNE SUT- 
veillance ou intervention archéo- 
logique soit effectuée mais, 
dans les irès rares cas Où une 
programmation peut éëire mise 
sur pied, les conditions actuelles 
transjorment Fimervention en 
un échec partiel par manque de 
programmies scientifiques, des 
délais trop courts, l'absence de 
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Rivi N jèra des Oliviers du Lac de G 
Un bijou naturel des pré-Aipes 


Dominé du Monte Baldo (2218 m}, avec une flore unique, la Alvlera des Ollviers du Lac de Garde limplde, 
Des oliverales et marronniers aur les pantss du Monte Baïldo, et 5es contrefa 

qui produisent d'excellents vins. Climat extrémement doux pendant toute l'année. Toutes posslbilités 
nautique, équitation, tennis. Sports d'hiver de decembre à avril sur le Monts Baldo, Bon 
équipement hôteller st atmosphère cordials partout. 


Les amis de l'art et de la culturs trouvent À peu de distance les villes artistiques: Venise, Fadous, VI- 
Befluno et Rovigo. 
Venez à Venetia!l Le cholx de possibilités, kiéal pour une détents complète. 
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249-373 mm-81%6- Trekking 38). 4350 F. 


personnel qualijiÿé : dans une 
certaine mesure, ce dernier lype 
d'opération peut êire aussidon- 
gereuse qu'une destruction pure 
et simple, car elle donne prati- 
quement Donne conscience aux 
aménageurs. Ceite politique ne 
doit pas devenir La règle de 
conduite habituelle. » 

Une des Jacunes d'un système 
basé sur le’esauvetage», auquel 


“s'attache forcément Ia notion 


d'an échec possible, où sur le 
«bénévolat», réside sans doute 
dans l'absence de véritables plans 
archéologiques urbains, 

A ce propos, des inlfatives 
originales lancées À Orléans et 
dans. le département du Loiret 
méritent d'être soulignées. C'est 
ainsi qu'une carte du sous-soi du 
vieil Orléans est en cours d'éta- 
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blissement dans le cadre d'une 
maitrise préparée par un groupe 
d'étudiants 2 l'université de 
Paris-L | 

D'autre part, un type nouveau 
de relations indiquant un chan- 
gement de e climat » S'est instauré 
entre certaines collectivités locales, 
certalns services administratifs 
« classiques » et le «parent 
pauvre » qu'est le service régional 
des fouilles. Dans le département 
du Loiret, par exemple, qui à été 
le premier en France a embaucher 
un archéologue départemental, 
esquisse d'un vrai service dépar- 
temental des fouilles, huit plans 
d'occupation des sols Ont été com- 
muniqués en 1976 pour avis à 
l'archéologue départemental par 
la direction de l'équipement. Cinq 
ont pu être instruits : l'archéo- 
logie n'y figure pas comme une 
véritable « servitude », mais un 
rappel de la réglementation est 
tout de même mentionné : les 
sites sensibles sont décrits dans 
une « annexe archéologique » qui 
n'a qu'une valeur informative, 
mais que cious les aménageurs, 
publics ou privés, ne peuvent olors 
négliger », estime M. Bäratin. 
Faudra-t-1l dans ce domaine aller 
dans un sens plus contralgnant ? 
La mise en place de POS archéo. 
logiques, opposables aux tiers, 
reléve-t-elle de l'utopie ? 

«x Les archéologues se trouvent 
dans la situation de l'homme qui 
s'enfuit de sa maison en jeu en 
emportant n'importe quoi », 
remarque ML 4 Ferdière sur le 
ton de l'amertume C'est pour 
cela que Je chantier d'Orléans 
aura valeur de-test : non seule- 
ment en raison des résultats 
scientifiques escomptés, mals par 


tion d'un personnel scientifique 
absolument indispensable 


RÊGIS GUYOTAT. 


{1) Dans a Recherche, n° 48, 
septembre 1974 l'Archéologie jran- 
gaise en criss, par Francs Norman 
et Alain Richard. _. 
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au canada 


N 


fruits sauvages. 
Séjours en centres de 


chalets ou camping. 


canotage, voile, 
participation aux 


De nombreuses formules 
originales pour découvrir la 
merveilleuse nature du 
Québec, sous le soleil chaud 
de l'été canadien, à quelques 
pes des grandes roules, des 
lacs perdus, des rivières 
limpides, des taillis pleins de 


- Plusieurs possibilités: - 
d'excursions, randonnées, 


travaux de ia ferme. 












vacances, auberges, fermes, - 


2 semaines en chalet [location]: à partir de 2460 F. 


2 semaines à la ferme (pension complète): 
à partir de 3465 F. Base 5 personnes. Avion compris 
Paris-Montréal + voiture avec 1 km par semaine. 


5, bd de Vaugirard 
75015 Paris 

tél. : 588.20.00 

11, quai des Célestins. y 


(ri 3783.90 …#ÿ 
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Nr LOS | 
ET CET TES 


Se üupe Variété dé sites | 
N AT assistance. ([acale personnalisée 
| CE séjours sur mesures pourindividualistes. 


8jours à Tunis:1.270F 
8 jours à Hammamet :1.540 F 
8 jours en hôtel-ciub à Sousse : 1.395F 


8 jours à File de Kerkennah : 1.410 F 2 


Je désire 


recevoir 
raturtement 
1semalno en pension compléte:1.305F votre documentation | 
r ” 


! 
— Nom 


République Tours 

8 bis. place - 

de la République - 75011 Paris 
355.39.30 


Téléphone: 
ou votre agent de voyages. 





Safaris-Photo de la Vanoise 


Découvrez les parcs nationaux, leur faune, leur flore, leurs 
plentes médicinales, leur avifaune, leurs traditlons alpines avec 


IMAGES et CONNAISSANCES de la MONTAGNE 


Au libre choix de chacun 10 à 15 sorties quotidiennes. dirigées 
par des spécialistes : guides de montagne, ornithologues, photo- 
graphes, botanistes, etc. 


Prêt gratuit de matériel photo et aptique, initiation et perfection- 
nement, laboratoires photo, projections. Refuges privés. 


DU 1° AU 14 MAI ET DU 19 JUIN AU 10 SEPTEMBRE 
€t Lnscrtpti : es ei congalssante 
nr AT. — 73150 °YAL-D'ISERE. — TÉL : (7) S6A0US. 





LA PUGLIA 
L'Adriatique esf 


plus bleue. 





La Puglia. Vive les vacances. 


© ASION 


S, bd des Capucines - 75002 Paris - Tél 266.46.50 


"Demandez la brochure Evasion à votre agence de voyage on à 
Evasion. 


Nom : 
Adresse : 
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qu'une téte d'alouette est 

un cul de porc ? Rien de 
grave ! Tout le monde ne connalt 
pas les noms des nœuds que les 
vieux du cap Horn faisaient à 
leurs cordages, et cela ne doit pas 
vous éloigner de la et des 
bateaux si vous les aimez. Comme 
on dit dans la marine. voile, 
vous êtes peut-être un «éëlé- 
phant », un de ces terriens qui 
igaorent le iangage et Jles choses 
de l'océan. Qu'importe ! Sachez 
que pour vous aussi le « grand 
horizon » est possible. 

Vos premiers pas VOus les feres 
aux Caraïbes. Nous y avons dé- 
couvert un hôt., pardon, un 
nautel, Imaginez un Île: Béquia, 
République de Saint-Vincent, au 
mieu d'une eau calme, idéale- 
ment bleue, quand ne grondent 
pas les typhons. Sur une pelouse 
tropicale, au milieu d'un jardin 
exubérant, Ges bungalows à l'an- 
elaise. Au centre, une grande 
demeure de style colonial, bonne 
à falre penser à Hemingway. C'est 
un nauteL Nau comme nautique, 
tel comme hôtel Vous l'aviez 
deviné ! 


Dans les frais du séjour, ici tout 
est compris, à volonté. Et c'est 
lei que commencera votre {nitia- 
tion aux choses de La mer. La 
plage de sable fin servira à vos 
premiers ébats si vous ne crai- 
gnez pas le ridicule en vous cel- 
gnant les reins d'un cygne de 
caoutchouc. 4 quelques enca- 


Vous le d'ajouette est 


Au fond de lg belle vrombit un 
moteur : le ski nautique. Aîlleurs 
claquent les voiles d'un voilier de 
croisière. Près de vous, dans le 
bruit de Ja vague froisée, one 
planche et un homme accostent, 
c'est le wind-surfing. 


Galères onu paradis ? 


Le nautel s'appelle Sunny 
Caribee, l'endroit révé pour faire 
cesser les disputes dans une 
famille dont personne ne partage 
les mères passions mais où chs- 
cun aime le soleil, la plage et la 
mer. Accueilll par un directeur 
eussi noir que le ciel est bleu, 
aussi cultivé qu'un professeur de 
Harvard, ausi efficace qu'un 
industriel Japonais, royalement 
nourri par un cuisinier belge -de 
tradition française aussi volubile 
qu'inventif puisqu'il vous propo- 
sera de la tortue, de l'iguane ou 
du gigot d'agneau aux mangues 
{tout cela cuit à point et déi- 
cieux), il ne vous restera qu'à 
explorer Béquia. Ne dévoilons pas 
les trésors de ile. . Souvenez- 
vous : plages des baleines, plages 
au vent, plages sous le vent, plan- 
tations désertes, montagnes 
presque suisses, tout le bonheur 
des tropiques sous les cocotiers ! 

Sans j'insatisfaction et la curio- 
sité d'aller toujours plus loin, ‘es 
hommes euralent-ils découvert 
l'Amérique ? Deux vertus qui vous 
poussent aussi à tenter d'aborder 
des îles. À vous l’séléphant », on 
propose des voyages à la poursuite 
du soleil Vous ne connaissez rien 
à la vole? Quelle importance 
puisque existe le «cherter>] 

C'est avec le choix du navire et 
de l'équipage que tout commence. 
Vous pouvez vous embarquer pour 
le paradis où sur les galères. Con- 


un spérialiste, sinon vOUS risqué- 
riez de servir à renflouer le porte- 
feuille d’un quelconque navigateur 
«tourdumondiste» qui vous tai- 
sera hautainement comme un gé- 
neur, voire comme un Passager 
clandestin, vous nolera à plaisir 
dans un océan de termes techni- 
ques et a’abordera aucun des riva- 
ges dont vous avies précisément 
envie, Dès l'ancre jetée après 
vous avoir servi en pâture une 
boïte de conserve et du biscuit de 
mer aussi dur que les couchettes 
du bord, il invitera d'autres ini- 
,tiés de 52 trempe. Sur le galllard 
\ d'avant, coincé entre une chaîne 
rouillée et un câbla griffu vous 
attendrez 183 fin d'interminables 
beuveries et le retour au port de 
la délivrance. 


Le paradis exists pourtant. Dieu 
le Père ÿ est un capitaine affable, 
gal et rieur qui vous promènerä 
en Turquie, aux Seychelles, aux 
Caraïbes ou ailleurs, de criques 
sauvages en bales enchanteresses. 
Amoureusement, {l insintera son 
voilier entre les lames de manière 


ARRAS : 
gare à Ia Grand-Pliace 


NE controveræ se déve- 


.loppe en ce moment à 

Arras à propos de l'ame- 
nagement d'un parc de etatlon- 
nement souterrain de sept cents 
places sur ia Grand-Place. 

Réaction assez tardive d'afl- 
leurs, puisque ce projet fait partie 
du dossier des villes moyennes 
approuvé juin 1976 par un 
comité interministériel, tous les 
avis ayant été entendus, y com- 
pris celui du ministère des affai- 
res culturelles. Les travaux doi- 
vent commencer mai prochain 
et durer dix-huit mois environ 

Les opposants à ce projet se 
sont regroupés en un Comité de 
sauvegarde des sites et de l'en- 
vironnement d'Arras et s'indi- 
gnent que l'on puisse sacrifier 
à l'automobile « Les beautés de 
nôtre patrimoine artistique. Ce 
parking vu apporter l'agitation, 
le bruit, la confusion, l'enlise- 
ment, là où tout n'était gu'orüre 
et harmonie. I va engendrer des 
nuisances de tous ordres ». De 
leur. côté, les commerçants s'in- 
surgent contre les inconvénients 
qu'entraïînera nécessairement [la 
période des travaux, 

D est vrai que les deux places 
d'Arras, la Grand-Place et la 
place des Héros, que domine le 
beffroi .de 75 mètres de l'hôtel 
de ville, reliées par la courte rue 
de la Taïllerie, constituent, avec 
leurs maisons à arvades et à 
pignons .ouvragés, un ensemble 
flamand d'une unité impression- 
nante. 

La municipelité, pourtant, se 
défend de vouloir porter atteinte 
de quelque manière à ce site 
exceptionnel Ce parking, dit-on, 
ne modifiera pas l'ordonnance de 
la Grand-Place: les rampes 
d'accès ne seront pas Elus cho- 
quanfes que les files de valtures 
qui, chaque jour, occupent lie 
pavé : la cheminée pour l'éva- 
cuation des gaz, d'une hauteur 
de 1 mL 50, sera enserrée en pente 
douce par les pavés qui l'entou- 


flez-vous à un vrai professionnel, reront… Mails on falt surtout 


LE MOGNBE DU TOURISME 


à vous percer pendant le bain de 
soleil. .A l'heure de plonger, 1] 
abordera une île déserte surgie 
presque miraculeusement devant 
son étrave et le soir, après un 
repas raffiné et étonnant pour 
sortir d'anc cuisine de = mé- 
tres carrés, il vous enchancera de 
ses récits ou de mélopées indisè- 
nes. Pour en apprendre devanta- 
ge, vous n'aurez qu'à iui demander. 
Le capitaine, devenu professeur, 
vous révélera les mystères de ‘a 
navigation et les secrets. du cul 
de porc ! Oui, le charter paradis 
existe. Nous l'avons essayé. 


Si vous savez tenir La barre, 
choisir un cap. tirer des bords et 
réussir. une tête d'aljouetie, vous 
n'étes plus l'éléphant lourdaud 
qu'il faut promener. Déjà petit 
canard, Vous rêvez peut-être de 
nager de vos propres pDabtes ? 
Pour vous donc qui voulez aller 
plus loin sans risque, ie réconfort 
de la floitille et du navire amiral 
qui vous couvre de ses Cheminées 
protectrices est une formule nou- 
velle mais pleine d'avenir. 


valoir que cet équipement per- 
mettra de faire de la place des 
Héros une zone piétonniére Ce 
qui suscite d'autres réactions des 
commerçants installés sur cette 
place qui sont hostiles au projet 
pour la raison bien simple qu'il 
entraînera Ia suppression d'em- 
placements de parking à proxi- 
mité de leur magasin. Ils y voient 
une menace pour leur commerce. 


D'autres objections intervien- 
nent. On fait valoir que le sous- 
sol du centre d'Arras est truffé de 
caves. On parie, selon le témoi- 


. mage de certains historiens, de 


« boves », sortes de carrières d'où 
ont été tirées les pierres ayant 
servi à la construction de la ville. 
Certaines caves, trés profondes, 
ont servi autrefois d'écuries ou 
d'entrepôts de grains. Les témol- 


VOYAGES 





Des <éléphanis > aux Caraibes 


Dans l'archinel des Sporades, 
nous avons croisé une mini-esca- 
äre. Non loin. velllant sur son 
monde d'apprentis cap -horniers 
une vedette croisait à petits tours 
d'hélice. Atelier, chargée de vi- 
vres frais ‘quipée c'une radio 
pour écouter ses élèves, elle se 
transforme le soir à l'escale en 
bar-bibliothéque. Familles et capi- 
taines s'y retrouvent. Chacun ra- 
conte son exploit du jour, et, dans 
i2 nuit grecque, doucement ber- 
cès par les rides d'une mer accueil- 
lante, tous Ont appris sans danger 
et sans risque à ellér plus au 
large, toujours plus au large, à la 
voile. 

Eléphants, vous pouvez partir 
lin du troupeau des baigneurs et 
des envahisseurs de plages, Ces 
trois formules de navigation exis- 
tent, et d'autres encore, dans un 
catalogues fait par de vrais marins 
pour d'autres marins. 

ROBERT MORAN. 
laSh, O6 Farls. "TÉL 288 67 56 
(ca‘alogue sur demande). 





gnages sont nombreux, mais il ne 
semble pas que l'on dispose ac- 
tuellement de données exactes sur 
l'ensemble du sous-50l concerné. 

En tout cas, la ville à associé 
aux travaux [a direction régionale 
des antiquités historiques, qui sur- 
veillera ie déroulement du chan- 
tier ; sl des vestiges intéressants 
apparaissaient er cours de tra- 
vaux, on laisserait aux spéclalis- 
tes tout le temps de pratiquer les 
fouilles nécessaires. Mais, pour la 
municipalite, cela ne serait pas 
un obstacle à la réalisation du 
garage. 

Faisant la sourde oreille, les 
opposants préparent des opéra- 
tions spectaculaires : déjà des pé- 
titions cireuient et on envisage 
même d'organiser un référendum. 


GEORGES SUEUR. 





L'ART DE VIVRE 
ET LA PICARDIE 


de vivre, comme en a décidé 
le secrétariat d'Etat au tou- 
rise. 

Morosité ambiante ou manque 
de tempo, toujours est-il que lors 
de la dernière réunion de l'office 
régional de tourisme de Picardie, 
il est apparu que dans chacun 
des trois départements de la ré- 
glon (Aisne, Oise, Somme) « o7 
avati été pris de court n et que 
« Le suiet semblail très vaste ». 

M Jean Coursaget, alors préfet 
de réglon, à insisté personnelle- 
ment pour que l'on « entre rapiie- 
ment dans le déta des réalisa- 
tions à effectuer x et M. Letour- 
neux, représentant le secrétariat 
d'Etat, a souligné que « si Le thème 
est oaste, il n'en laisse pas moins 
libre cours à l'imagination, dans la 
mesure où l'on met en valeur les 
aspecis traditionnels de La 
région.» Alors, les offices dépar- 
tementaux de tourisme ont vite 


C'&s année est celle de l'art 


Cala comorenel le logement re: un Studio de 4  AtROTfiEn et les on : piscine, | tennis, tir à Far, 
volley-ball, gymnastique, randonnée et école d'escalade ! 
Pour vous perfectionner, vous pouvez aussi vous offrir un stage de tennis, de photo ou de randonnée 


équestre. La mer n'est pas loin. Allez 


(la garderie d'enfants gratuite facilite les escapades). 


VAISONGSIL FOLAM 


Un Êr TER nes EU 
ôtél'et visite de la ville. Set 
Démaridez le ne) D 
g nsatours” -a.votre agence -. 
de voyages. ouaL UE | 
a A e 


@. EUR 


“x 


passer une journée à Cannes, Monte-Carlo ou St Tropez 


Pour retenir votre place où connaître les autres formules (hôtel ou appartement) à d'autres périodes 
(du 19 juin au 28 août}: sur place: Maison d'isola, 06420 Isola 2000 ou Maison dsole, 
38, rue de Lisbonne, 75008 Paris - Tél 387.55.09 ou votre agent de voyages. 


NB: si vous ee un studio ou un appartement votre location vacances vous est remboursée! 





recensé les manifestations prévues 
pour ce qui reste de 1977 et ont 
collé dessus l'étiquette e« Art de 
vivre 2. 

Les plus importantes auront 
d'ailleurs lieu dans l2 Somme 
(carnaval d'Amiens finale du 
championnat de ballon au poing), 
dont l'office de tourisme sera 
cette année à l'origine d'un rallye 
cycliste le 1° mai à Abbeville : 
d'une quinzaine picarde (soirées 
patolsantes, diners picards, spec- 
tacles traditionnels comme les 
marionnettes, différents jeux) à 
Allly-sur-Noye du 19 mail au 
5 juin ; d'un rallye pédestre (iden- 
tification d'objets agricoles, de 
plantes, de sites caractéristiques) 
dans le Vimeu, le 22 juin: des 
opérations villages ouverts (comme 
en 1976) en juillet ; d'une exposi- 
tion d'oiseaux et de matériel 
agricole ancien, les 13 et 14 juillet 
à Mers-les-Bains. Un art de vivre 
en France verte. — M, C. 


L 90 ra CE LAC ET. | 


demie nn. 


— Chaque jour 2 départs de Paris-Gare du Nord°, 
- Traversée de la Manche en 40 minutes sur coussin d'air. 
— Arrivée à Victoria Coach Station. 


mons de 18 ans 


Paris-Londres 122 F 


étudionts mons de 26 ans 95 F 


“Jusqu'à 5 départs par jour en haute Sa1con. 
Informations et réservations auprès de votre agence 


de voyages où HOVERLLOYD, Kov 


erport International - 


62106 Calais TeL Paris 723.73.05 - Calais 34.67.10 - 
Bruxelles 219.02.25 on directement 
24, rue de Saïnt Quentin - 75010 Paris. 


En Énovenrroyn 
à 100 km/h vers.  l'Angleterré des bonnes affaires. 
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AU LONG COURS 


EME sans Alexandre Dumas 
M gi son com'e da Monte- 

Cristo, le château d'H res- 
semblerait à ce qu'if éfait : une 
prison 6n rade de Marseille. 
Malgré Henri Charrière et Papii- 
lon, {} faut de fimeginaiion eau 
touriste qui aborde les iles du 
Salut, siluées à 20 kilomètres au 
largs de Kourou (Guyane), pour 
voir dans Cette profusion de ver- 
dure équatoriale le pénitencier 
dont on ne s'échappañt pas. 


Pourient, un premier souvenir 
surgt au moment où le vedette 
passe fembouchure du fleuve 
Kourou. À babord, les habitués 
signalent la tour Dreylus, qui 
permit à fadministration péniten- 
taire de connaître par sémaphore 
rétat de santé d'Alfred Dreytus, 
condamné en 1894 et intemé ds 
1895 à 1899 dans file du Dlabie. 
Tandis que la vedeite roule at 
ftangua dans les vagues boueuses, 
on se prend à rôver à cafte erreur 
Judiciaire célèbre et aux quatre- 
vingt mille forçats qui ont abordé 
la Guyane da 1652 à 197. Un 
quert d'entre eux seulement on! 
regagné la métropole après avoir 
enduré la falm, les Hèvres el les 
humillations à Saint -Jean-du- 
Maroni, à Cayenne ou dans les 
camps Insiellés sur Îe fleuve 
Oyapock. 


Un bagne, ces îles de ja côla 
sous le vent? Elles furent Île 
salut de rexpédition hélérocliite 
décidée en 1764 par Choiseul, 
dont Is bilan se soida par Ja 
mort do six mille personnes 
emportées per les épidémies. Cer- 
tains survivants -'aperçureni qua 
tes trois iles n'abritaient ni ser- 
pent ni moustique Dorleur du 
paludisme ou de la fièvre faune. 


Le chemin qui, depuis l'appon- 
tement, contourns l'ile Royale par 
l'est, donne à admirer un paysage 
qui n'a rien de carcéral. Le Soleil 
mord la peau, alors que, sur le 
continent, i! se dissimulah der- 
rière une molteur grise. L'aliré 
bafance les palmes des cocotiers 
et fes criquets fmitent le chant de 
la cigale. À une encäblure, lle 
Saint-Joseph étire une plage de 


© Douze jours au parodis des 
pêcheurs. — Le saumon, le bro- 
chet, la bréme et bien d'autres 
poissons devenus rares en France 
abondent encore en Irlande, le pa- 
radis des pêcheurs qui n'ont que 
l'embarras du choix face à une 
multitude d'étangs, de lacs, de ri- 
vières et de mers. 


Moyennont 2620 francs par 
personne, douze jours la canne à 
la main et l'épuisette à la ceinture 
avec, en prime, l'inimitable vert de 
la campagne irlandoise et l'aimable 
hospitalité de ses habitants. 

+ OCCAJ. 9, rue de Vienne, 
75008 Paris, tél : 2968-15-02 (Autres 
bureaux à Lille, Lyon. Orléans. Nan- 
tes, Metz et Strasbourg. Adresses sur 
demande.) 


POUR UN AUTRE STYLE DE VOYAGES 


L'Association agréée o VOYAGES CULTURE », 54, rue de Ia Haie-Vigné 

À 13000 CAEN (cél. 31-81-88-12), offre à de nouveaur é6ociétalres 18 

possibilité de fsire conuaAissancs de san etyls de voyages (minibus 

circuits originaux, trés bons hôtels, ambiance amicale, arrêts photos) 
ea participant à l‘ua des deux voyages 6LE 1977. 


JUILLET - L'ECOSSE (l'Ouest et les iles} 
AOUT - L'ALBANIE (via Yougoslavie) seul voyage autobus en Ce pays 


RENSEIGNEMENTS SUR SIMPLE DEMANDE 





sable blanc soutachée de biocs 
de rochers couleur d'ébène. 

Des bâtiments en ruine jaion- 
nent le chemin, nofamment je pt 
Uer du va-et-vient qui permettah 
de ravitaillor par Tous 1es temps 
fæ prisonniers pollques maeinte- 
nus en sermni-Jiberté dans !a, petite 
la du Diable. Un pou plus foin, ja 
« piscine des jorçats », grossière 
cuvefte fepissée de rochers, plège 
{a marée et, quolquelois, una raie 
venimMmeuse. 

En montent vers le plateau cer 
trail, on découvre au milieu de la 
végétation luxurlante Îles vestiges 
des malsons des gardiens avec 
leurs poutres pourries,  1eurs 
objets domestiques rongés par !a 
rouille, Jeurs pointures mangéss 
de salpêtre. 

Au sommeil, 6 casernement 
maself de l'infanterie de marins, 
forces d'appoint des gardiens, 
abrite aujourd'hui cinquante Ilts 
d'hôtss dans ses dortoirs ainsi 


Visite aux iles du Salut 


< BAGNE-TOUR > 


que l'Auberge des les. Franchi !8 
grand réservoir de secours, on dé- 
bouche sur une magnitlique place 
éngazonnéo et Ombragée par {es 
frondaisons des mangulars el des 
arbres à pain. Une vrale placs de 
village avec, d'un côté, la de- 
meure du directeur de fîle, celle 
de finstitutrics, la résidence 6ton- 
nemment bourgeoise du médacin, 
d'église, décorée, per un bagnard 
spécieliste de la conirelaçon des 
billets de banque, de fresques 
bleutées mi-suiplciennes, mi-nal- 
ves. Au fond, l'hôphal drasse sa 
haute façades. En contrebas se 
trouve J6 « cimetière des enfants » : 
« Juin 12%8- septembre .1903.. 
Regrets élernsls. - Los troupoaux 
de porcs, descendants des co- 
chons domestiques du bagne, ont 
retourné et brisé cerlaines pler- 
res rombales et cette Vierge dé- 
figurée, perdue dans les plantes 
grimpantes. De l'autre cüté s'élève 
la prison. 


Au coupe-coupe... 


Le bagne, ce petit coin de 
brousse perché sur l'océen ? Le 
pénitencier, ca village de province 
perdu sous l'Equateur ? « Ne vous 
y trompez pas. Ces ruines révè- 
lent à ceux qui les fréquentent 
une souffrance Inimaginable », 
répond Jean-Claude Cremel, qui, 
depuis six ans, défriche File 
Royals. « Chef de site du Cen- 
tre national d'études spatiales 
(CNES), organisme gestionnaire 
des Jles, {1 a la responsabilité des 
instruments ultre-modernes qui me- 
surent, localisent et photogræ 
phient la course des fusées Ian. 
cées de {a base de Kourou. S'il 
parle avec fougue de la petite 
merveille de laser qu'il utilise pour 
son ftravall, c'es avec passion 
qu'il raconte je bagne. Comment 
aurait-}j pu résister à Ja tentation 
d'utiliser quelques crédits pour 
faire déiricher au coups-coupe Îa 
place ou pour commencer le res- 
tauration de l'église ? 


« Avant 1857, ile Royale 
n'avelt pas cet aspect riant, re- 


conte. En tout et pour tout, 
on comptalt douze cocotiers et 
dix-huit manguiers plantés dans 
les jardins du docteur, de l'instl 
tutrice et des. directeurs Pour évi- 
ter de donner aux bagnards les 
moyens de s'évader, ia végétation 
était systématiquement détruite. En 
raison ce son climat, l'île était un 
hôpital mals, aussi, à cause de 
son isolement, le lieu de réclusion 
par excellence. Le forçat qui avait 
commis une faute grave dans un 
camp de Guyane risquait une 
pelne d'intemement sur l'île 
Royale et, en cas de récidive, un 
séjour en cellule sur l'Ile Saint- 
Joseph. Le reclus y était sans 
cesse sous surveillance, car portes 
et plafonds étaient rempläcés par 
des grilles. Le prisonnier recevait 
ou fa pilule ou des coups de 
solell Troisième et ultime peine : 
la mort par gulilotine, dans catte 
petite COur, en présence des autres 
internés. » ° 


On accède aux cellules des 
condamnés à la peine capitale par 


CARNET DE VOYAGES 


© À toutc vapeur en Seine-et- 
Morne. — L'omicale des Anciens 
et Amis de la traction à vapeur 
affrète, le dimanche 24 avril, un 
train spécial à vapeur sur le tra- 
jet Poris-Verneuil-l'Etang-Provins- 
Montereau, avec, en outre, la visite 
d’un dépét de locomotives à Lon- 
gueville. Le convoi sero composé 
des cinq dernières voitures à deux 
essieux et à plates-formes extrêmes 
ouvertes type DR. 


Le départ est fixé avant 
8 h. 15 à la gare de l'Est. Le prix 
du voyage est de 135 francs pour 
les adultes, gratuit pour les en- 
fants jusqu'à dix ans. 


% KRenselgnements : 2237-37-05 et6 
6710-39-76 ré 18 heures). 














6 Chemin de fer et culture. — 
L'association Chemin de fer et Tou- 
risme dont le but est de ‘favoriser 
l'utilisation du chemin de fer à des 
fins touristiques organisera au cours 
des mois de mai et de septembre 
1977, trois circuits à caractère de 
tourisme culturel et ferroviaire, sur 
les thèmes suivants : €e Léonard de 
Vinci » (Touraine): € Pierre de 
Ronsard » (Val de Loir) ; « Gustave 
Courbet » (Fronche-Comnté). 

Les circuits seront limités à des 
groupes de 25 à 30 personnes. 

* Association ChPnin de fer et 
Tourisme, 7, boulevard de l'Hôpital, 
75013 Paris. (Joindre une enveloppe 

demande de renssi- 


timbrée à touts 
gnements.) 


@ Un beteuu danois sans copi- 
taine. — Îl y a tant et tont de 
bateaux au Danemark qu'en 
louer un, qu'il soit à voile ou à 
moteur, est chose facile. Et comme 
les eaux du Limfjorden, dans le 
nord du Jutland, sont très favora- 


bles à lo plaisance, pourquoi ne pas 


tenter des vacances enfin « diffé- 
rentes », à lo barre de son navire ? 





Office du 
EE 142, Champs-Elysées, 75008 Pa- 
ris, tél. : 225-17-02. | 


JP HAS VOYAGES 
IT événue ÉEMor Tr EPEUUEZ ICE DER 
l G QE CE EU agences à Paris, STLULEUCS et province. 


Fraaginafres, 1] conviendrait de 




















TOURISME 


un couloir obscur. Le végétation 
qui a enveñi l'ensemble du quer- 
ter des prisonniers laisse fütrar 
uns lurnière verte. Les recines 
s’agrippent aux murs. De potltes 
flanss ou des toïles d'araignée 
Pendent. Dans les Cellules main 
tenant béanies, saules les arma- 
tures des bat-flanc subsistent Ce 
bout du monde mesure environ 
1,50 môtrs sur 2,50 méêtres; ca 
bout de via baïlgne dens une fout- 
teur humide ei dans Ja lueur, fou- 
Jours verte, que laisse filtrer un 
trou rond de 20 centimètres de dia- 
métra percé dans fe plafond. 
Si lon écoutait Jss Guyanals et 
même ladminisiration, on falsse- 
rait les arbres et les ifjanes jeter 
un mentoau de Noë sur ces ruf- 
nes encore vivantes. Car Je 
Guyane a honte de Ces bagnes 
auxquels son nom est déjinitive- 
mem attaché. Amour-propre 
compréhensible. Mais ce haut lieu 
de ja souffrance huraine méri- 
ferait d'ôtre conservé. et montré. 
Ne serait-ce pas le mellleur moyen 
d'exorciser les pauvres fantômes 
qui henient css ruines ? Si lon 
écoutelt les touristes anglo-saxons, 
attirés par les romans à succès sur 
les travaux iorcôs et les évasions 


Changer les Îles du Salut en mu 
sé. Peut-être serait-ce trop! 

Tant que le CNES tirera des 
fusées depuis Kourou, Jes iles — 
Royale, Diable et Saint-Joseph — 
présenteront jours sligmates. 
Après, davra-On sa résigner au 
club touristique avec soirée « ba- 
gnard >» ou bien à l'explosion végé - 
tele et à l'oubli? | - 


ALAIN FAUJAS. 


Cayenne - G 
Tél. : 31-19-60. 


© Des Japonais ou Vietnam. — 
Des vols chorters transportant des 
touristes japonais relieront d'ici à 
la fin de l’année le Japon au Viet- 
nam, annonce la compagnie japo- 
naise AI Nippon Alrways (ANA). 
Les avions se poseront à Hanoï ou 
à Ho-Chin-Minh-Ville (ex-Saigon). 


Les outorités viemamiennes ont 
également accepté l'envoi, le mois 
prochain, d’une mission touristique 
japonaise, ajoute la compagnie. 
Seuls les Snviétiques, les Chinois et 
les Allemands de l'Est ont actuelle- 
ment des vols réguliers à destina- 
tion du Vietnam. — (Reuter.) 
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205, rue StHoncré 75001 Paris - Tél : 260-3085 
Veuilez m'envoyer Una documentation complète sur vos vols charters SVP 
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Découvrez 

la 

= République 
= Démocratique 


PE Allemande 


. Un pays plein d’attraits 
et des formules originales 
pour le découvrir | 


C4 
# 


Voyages individuels ou en groupe toute l'année: 


‘ + Girouits individuels de 3 à 7 jours 


à des prix extrêmement avantageux, comprenant 
la visite des plus grandes villes et des plus impor- 
tanites curiosités touristiques. 

e Circuit spécial de 5 jours 
pour les fervents du chemin de fer: Y77n08 en 
chemin de fer à voie étroite. 

e Voyages d'étude pour groupes 
architectes, bibliothécaires, horticulteurs, céramis- 
tes, mélomanes, imprimeurs, etc, 


Renseignements et documentation auprès de votre agence 
de voyages habltuelle, ou à : 


| G.G.T.T. = 2, square de l'Opéra, PARIS - Tél. 742.45.50 


TRANST OURS = 4, avenue de l'Opéra, 75002 PARIS 
Tél. 742.47.39 


PRATOUR » 55, rue Stanisias 54000 Nancy -Tél. (28) 24.20.72 


LED REISEBURO 


de la République Démocratique Allemande 








Comment faire passer 
_grafuifement votre voiture 


__ eniriande 
tout en restant honnête. 


C'est bien simple, partez au printemps sut leSt-Patrick: 
si vous êtes quatre, elle voyagera gratuitement, et si vous 
êtes trois, ou deux, elle ne païera que demi-tarif*, C'est 
tout, c'est parfaitement moral. 

Et le cœur léger, vous pourrez profiter du St Patrick 
qui est un bout d'Irlande avec des bars, des boutiques, 
des restaurants, des ponts-promenades... 

Vous partirez du Havre à 17 heures, vous atriverez à 
 Rosslare le lendemain à 13 heures en ayant fait une très 
bonne affaire, 























et le 31/8) 






Le St PATRICK 


| 

La seule liaison maritime I 

France Irlande. J 

Irish Continental Line | 

J Transports et Voyages Ï 
‘7 8 rue Auber 75441 Paris Cedex 09 

Tél. 742.51.49 | 

Î 
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départ jusqu'en décembre, et sur Pan Am 707. 
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partisans et adversaires de ss de E opér 
t-elle pas les conduira 
constructions Industriolies ? donner à plus où :môbe long 
La réponse a éié fournie par ferme, condamnant ainsi une 
un jeune maltre d'œuvre aisa- action visent à défendre Jeur 
cien, M. André Weiss, qui avait avenir ? 
ebandonné sa région et sa pro- M. L 
fession pour s'installer en Ardè- 
che et y vivre de l'ertisenat et 
de l'agriculture. À Saint-Germain, à 
commune voisine où Il réside, un ‘ (1) Le président de cette 
agriculteur réussit à le convain-  "H0clation, ouvrage fort SRE 


M. Weiss. La réduction des 
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Détente et repos hors du commun 
vol e£ séjour à partir de 2550 PF. 
Même si vous rêvez d'autres 
horizons, Dassez nous voir ou 
téléphonez-nous. 





: . EU PS 8 personnes 
N | “e | minimum, le week-énd. 


RESERVATION CRC 
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Oman ei ses 
{Suite de La page 25.) 
Arabie sans histoire, Immusbjle, 


- en dépit du pétrole qui jaillit 


t là-bas, du côté de 
Fahoud et de NeatIh, en dépit de 
«promenade des 
Angials » qui cerne le port de 


kx Matrah d'un vilein trait de béton 


semé de malgres palmiers. Cap sur 
le dijebel Akhdar, la « montagne 


vert» OÙ DOoussent ces ralsins . 


ont museats dont on dit qu'ils tien- 


nent leur nom du nom de la capi- 


L_ tale (tout comme la muscade, dit- 


on encore), et aussi des grenades, 
des amandes, des abricots, des 


: citrons verts, des légumes ten- 


°% dres et, blen entendu, des dattes 


suffisamment savoureuses pour 
franchir les frontières et faire 


* Jes belles heures des souks des 


ss ba pays voisins. 


Parler Ge tourisme en Oman 


. reste encore bien prématuré. Si le 


pays — l'intérieur du pays, s'en- 


. tend — a les qualités physiques 


requises pOur y prétendre le 
voyage reste encore difficile. Le 
Golfe est loin, même si les lignes 
sériennes sont nombreuses à Je 


° desservir, comme U.TA. qui a 


désormais un Paris-Bahrein-Mes- 
cate hebdomadaire (le lundi), et si 
le réseau trés touffu de 1a Gulf 
Air permet de sauter d'un érmirat 
à l'autre presque à toute heure 


* pourrait-on dire. 


Ensulte le voyageur reste sou- 
mis à l'obtention d'un visa, ou 


-." plutôt d'un eNOC» [Non objec- 
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tion certificate] qi lui sera délivré 
à la condition expresse qu'un 
« correspondant » 
toyen omanais, se porte garant de 
lui, les déplacements d'oasia en 
oasis étant, eux, soumis à un 
accord écrit délivré par le minis- 
tère de l'intérieur | Enfin, les prix 
faramineux pratiqués ici et l'ab- 
sence totale en dehors des quel- 
ques villes de tout équipement 
d'hébergement ou de restauration, 
même frugele, font que seules des 


. UN « AU GARRÉ D’AGNEAU » 


"HEZ ALBERT 


SUF. 47-82 (F. og 
TERRASSE co E - PARKING 


ses demoiselles en brochette 
Son homard 6 vivant 


visiteurs 


formules telles qu'il en existe déjà 

pour an tourisme dit «insolite », 

basé sur des randonnées-bivouacs 

en totale autonomie de fonction- 

Le pourralent être envisa- 
ES. 


A la condition toutefois que les 
autorités omanaises, dont le tou- 
rlsme ne semble pas encore étre 
un souci, même mineur, veuillent 
bien considérer les propositions 
que telle agence pourrait lui sou- 
mettre. Mais on a£ toujours le 
droit de rèver. De réver de 
déserts. encore déserts |! 


J.-M. DURAND-SOUFFLAND. 





TOURISME 


Positions-clés d'Air France 


(Suite de la page 25.) 


Après une éclipse d'une année, 
la compagnie libanalse refait sur- 
face maintensnt qu'à Beyrouth 


" La ettuation tend À se normaliser. 


« Æfe dispose de beaucoup de 
savoir-faire, d'un TÉSEZU com- 


mercici solidz ei d'une floftie 


homogène ». remarque M PéroL 


avec des coûts d'exploitation net- 
tement Inférieurs à ceux de leurs 
concurrents Étrangers, tant pour 
cœæ qui concerne les fraïls de per- 





L'Iran s'organise 


E nombre d'étrangers qui 

visitent l'Iran augmente 

régulièrement d'environ 
20 % chaque année, rapporte 
Hubert Baehier, du bureau de 
J'AF-P. à Téhéran. D'après les 
statistiques officielles récemment 
publiées, 600000 touristes ont 
séjourné dans le pays lors de la 
derrière année iranienne — du 
21 mars 1976 au 20 mars 1977 — 
contre un demi-million l'année 
précédente, et 475000 durant 
l'exercice 1974-1975. 

Parmi! visiteurs, les Améri- 
cains se placent tête avec 
quelque 70000 voyageurs, suivis 
des Britanniques (52000) et des 
Aïemands de l'Ouest (45 000). 
Les Français n'occupent que la 
sixième place avec 32000 unités, 
l'Afghanistan et le Pakistan 
tenant respectivement, avec 
39000 et 36000 touristes, les 
quatrième et cinquième places 
au Classement. Immédiatement 
derrière nos compatriotes, le 
Koweït (30000) et  l'Arable 
Saoudite (28000). I convient 
toutefols de noter, Indique le 
coliaborateur de l'AFP. que ces 
chiffres englobent « vrais » tou- 
ristes, hommes d'affaires et même 
visiteurs venus — comme- bon 
nombre d'Afghans et de Pakis- 
tanais — dans l'espoir de trouver 
un emploi sur place. 

Les revenus provenant du tou- 
risme restent cependant faibles : 
100 millions de dollars l'an der- 
nier. Le modestie de la somme 
s'explique par le fait qu'un très 
grand nombre de ces tou- 


Vols quotidiens en DC 9 départ 21h50 Orly-Sud 


AUSTRIAN AJRLINES >- 


Lignes aériennes Autriche 
12, rue Anber, Paris - TÉL 266.34.66 


Renseignements touristiques : Office National Autricbien du Tourisme 





S.E.C.T.LE. - 


LOCATION-VACANCES 
COTE VAROISE 
L'ILE DES EMBIEZ 


APPARTEMENTS - STUDIOS - VILLAS 
STANDARD ET LUXE 


PLAGES, RICHES FONDS SOUS-MARINS, 
ROMENADES EN SOUS-BOIS, 
PISCINE, ECOLE DE VOILE, 

COURTS DE TENNIS. MINI-GOLF. ETC 

Renseignements et inscripEions : 


VOTRE Fe DE VOYAGES 


83140 LE BRUSC 


Téléphone : : 
94} 25-01-41 et 25-05-46 . 


LA FINLANDE h— 


“votre chalet avec votre barque et voire sauna 


.une semaine’: 220 F par personne 
‘15 jours (avec voyage avion) : 1.380 F par personne 

















ristes sont des jeunes, Américains 
et Européens le plus souvent, en 
route vers l'Inde et le Népal, et 
qui se contentent de traverser le 
pays à moindre frais Du petit 
hôtel très bon marché au bivouac 
sous les étoiles, blen des formules 
leur permettent en eflet d’écono- 
miser au mieux de maigres res- 
sources Quant aux autres, les 
touristes « nantis », Ils ont désor- 
mais le choix entre de nombreux 
éteblissements de catêgorle 
« luxe », où Je prix de la chambre 
pour deux personnes se situe aux 
alentours de ‘70 dollars, petit 
déjeuner compris. 

Si les responsables lraniens du 
tourisme ont favorisé, lors des 
dernières années, la mise en place 
de cette hôtellerie pour voya- 
geurs aisés, His sembleralent vou- 
loir s'attacher à présent à pro- 
mouvoir des ‘établissements de 
catégorie inférieure. Ainsi, sous 
l'égide du ministère de ee 
mation et du tourisme, 
sotxantalïne de petits hôtels, d'me 
capacité moyenne de diz à douze 
chambres ont été construits, où 
is chambre double est facturée 
un peu moins de 20 dollars Ces 
établissements sont généralement 
situés dans des petites villes d'in- 
térét touristique. 

Enfin, note Hubert Baehler, le 
développement et la mise en 
valeur des côtes de la mer Cas- 
pienne, réputées pour leur climat 
et leur végétation, sont à la veille 
de connaître ane évolution spec- 
taculaire tout récemment entre- 
prise sur Wie vaste écheile. 


|[SOIXANTE 
| ANS ” 
- Qu'est-ce que 
D /e vicillissement . 
D - La retraîte : paradis 
og enfer ? 
| - L'avenir de la gériatrie k 
D - Les “vieux ” en France et À 
| dans le monde. 


Des articles de : 

Pr F. Bouritèse, Dr €. Koupennik, 
P. Viansson-Ponté, P. Vellas, 
M. Phitbert, M. Scimmann, ! 

P. Guth, CL Dauphin. 










sonne} que le prix du Kérosène 
Us proposent en outre un produit 
hs bien adapté à la cllentèle 
ocale. 


La compagnie privée UTA, 
qui a obtenu, le 26 fevrier 1975, 
l'autorisation de desservir Bahrein 
ét Mascate dans 


pouvoirs publics, jait parle de 
aoïre fomds de commerces. Nous 
y avons prouvé noire dynamisme. 


.Nous n'avons pas démérité. Il n'y 


aurait done aucune taison d'intro- 


‘duire U.T.A. dans ce secteur ajin 


de combler une insuffisance de 
notre pari ! » 


En tout état de cause, DTA 


avait besoin d'une -escale techni- 


que au Proche-Orient pour « pas- 
ser ses vols» entre l'Europe et 


l'Asie. Plutôt -que de faire le plein: 


à Karachi, où le prix du kérosène 
était prohibitif, elle obtint l'auto- 
risation d'utiliser deux « per- 
choirs » dans le golfe Persique. 


Depuis le mois de janvier 1975, 
elle dessert donc Bahrein sur la 
route de Singapour trois fois par 
semaine ; depuis Je mois d'octo- 
bre 1976, elle exploite un vol heb- 
domadaire vers Mascate qu'elle 
envisage de prolonger vers Colom- 
bo au Sri-Lanke. 4 Wofre politique 
s8 rédui à développer la présence 
du pavilion français dans ces 
deux esceles. Un point c’est tout », 
affirme M Antolne Veil, directeur 
général d'U.T.A. 


En définitive, peut-être y a-t-Il 
de la place pour toui le monde 
sur Je marché du Proche-Orient ? 
«Le trafic aérien y est appelé à 
une expansion considérable 3, ns- 
sure M. Pérol. A son avis, l'Europe 
est bonne position pour atti- 
rer une grosse part de cette cllen- 
tèle, « Viendra le jour, dit-il, où 
dbecucoun de ressortissants de ces 
pays arabes auront leur résidence 
secondaire en Sologne, sur la 
Côte d'Azur ou dans le Valais » 
Et puis, pour remplir les avions, 
y aura davantage d'étudiants, 
de boursiers. et de femmes qui, 
l'évolution des mœurs aidant, vou- 
dront connaître d'autres horizons. 


JACQUES DE BARRIN. 





DANEMARK 1977 


et de ls Buéds villas tout confort 
avec jardin. 

Promenades forèt, proximité 
pêche EEE ou lac, ones ds 
Région intérêt touristique. 
Ecrire : 

T 
oaristhoureau 


Asserbo, DK-Frede 
téléphoner : Liseleje 63-346164 


VOYAGE AUX USA. 


15 participants et un animateur. 
Voïtures particullères. | 

Découverte du milieu américain, à 
du 3 au 24 août 1977 | 


RENCONTRE ÉT VOYAGE UCIC | 
5, place de Vénétie, Paris (13°) Es 
TEL : 583-24-97/583-62-63 














ÎLES STAGES TENNIS PLEIN-TEMPS 


D 8 jours, du 2 juillet au 30 août, pour s'initier, se corriger, se perfectionner 


J 
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séjours et circuits “Eté 77°. ou comment , 
voyager sur es 5 continents à tarif réduit, O 
le Point 85 vous explique en 8 articles 5 
tout ce que vous devez savoir sur le charter. Œ 
8 bonnes raisons aussi pour partir en toute 8 
sécurité avec le Point 85. 5 
Demandez-nous un exemplaire. œ 
oo 

Vols akier-retour ë 
£ 





US.A. 


1310° 

85 b4 Saint Michel 
690" paris 75005 / 
2950" & 329 6050 g 
5295150 77 


à: 


AN 
à 
Se 


| 
| 
| 
| 
| 
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NN 
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DIRECTION NORVÈGE 


dominera tout votre 
voyage en Norvège. 
Après une petite croisière 
partance du Danemark NORvÉSE de 4 heures, vous aborderez 
vers la Norvège. la côte sud à Kristiansand, 
La Fred Olsen Lines a l'un des quatre ports les plus 
tout prévu pour que vos importants. C'est une étspe 
vacances commencent 0 agréable avant de prendre 
au quai d'em uement. par la 
Ineislioz vous sur re KPESTANSAND 

: pont pendant que votre 
voiture récupère sur le seras} 

pont inférieur où vous . 


l'avez vous-même placée, 

et goûtez sans attendre 1: 
l'impression de paix Ce 
et d'espace qui 


Pour tous renseignements et réservations, . 
adressez-vous à votre agence de voyages ou à l'agent générai : 
Voyages BENNETT : 5, rue Scribe 75009 Paris - Tél 72.91.89 


Abandonnez vos soucis 
dès votre arrivée à 
Hirtshals, port de 


la route des fjo 


AREDALjOIie vallée de Setesdal, 
à moins que vous ne . 
choisissiez la route 
d'Oslo. Quel que soit 
votre itinéraire, toutes 


les routes qui partent 
de Kristiansand 
sont agréables, 


_! SKAGERAK:  EXPRESSEN 
Pour une traversée rapide et avantageuse. 
_ KFredOisen Lines 


Un guide 

pour des excursions à partir 
de Paris et des principales 
métropoles régionales. 

192 pages / 25 cartes 25 F 


HACHETTE 






.C'EST AUSSI L'ÉTÉ 









avec Eric LOLIEE et son équipe. 


À C'EST ÉGALEMENT LE REPOS DÉTENTE 


| spRome. balnéothéraple, pêche, ball-trap, escelade, selaris-photo) 
: et blen sûr 








mms 
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PHONC:(93)970002% : 






6 semaïlnes (616) 
6 mois 
1 année scolaire 










Association Culturelle pa 





Lee 


SÉJOURS LINGUISTIQUES EN FLORIDE (U.S.A.) 


(Jaunes de 16 à 20 ans) 





Hébergement en famille américaine -H Cours avec les jeunes 
Américains dons le cadre des « High Schoals » ou des € Summer 
Schools >» + Possibilités d'accés aux diplômes américains. 


Documentation détaillée sur dernande. 


ur le 
ACTE International 
Ass. Loi 1901 - Ne 1667 


Rise 90 St TROPEZ 





26 rue Rennequin 
75017 PARSS. 
Tét, 227.50.42 





O 
D 
O 


Tourisme et les Echanges 





Campagne 





HERM (Landes) 
A 20 km de La mer, 10 xm de DAX, 
la campagne landaise. Cuisine 
familiale, confort. Pension de 57 à 
63 t.t.c HOTEL DE LA POSTE °NN 
(Logis de France) HERM 
40990 - TÉL: (58) ‘74-32-24 
07520 LA LOUVESC (Ardèche) 
HOTEL BÉAU SITE ® N.N. 8% except 
Confort. Qualité. Pens. 70-98 F T.T.C. 
Dépliant. TéL (75) 34-91-11 et le Li. 


Côte d'Azur 
FREJUS PLAGE 
IL ETAIT UNE FOIS * N.N. Rue Fre- 
déric-Mistral - Tél : (94) 95-33-85 
95-88-39 
_MENTON_(06) 


HOTEL DU PARC *** N.N. Prés mer 
casino, plein centre. Parking. Gd parc. 


SAINT-MAXIME 


MAS Poe BRUGASSIERES ** NN. 
Calme, tennis, piscine. E. (94 


Mer 





ILE DE JERSEY 
(Iles lo-Normandes) 


Les heures passent bien vite dans 
ce petit Etat indépendant (20 km 
sur 10 km, 75.000 habitents) encré 
à 20 km des côtes de Normandle et 

d'Angleterre. 


Dans cette de 
beauté, les hôtels de ‘très 
classe volsinent avec de charmantes 
a er 
PAS ÉUEUUS de Pacts-Ony sud. 
Jersey vous attend dés demain. Tout 
Te Co ne En 


Pour documentation en couleurs, 
écrivez, en timbrant à 1,40 F, à : 
Office National du Tourisme, Bervice 
France, LM 4 Jersey (Îles Anglo- 
Normandes). _ 


HOTEL L'HORIZON 


joyeuse patits île fleurie de 
gersey. PASS d'un shopplng détazé 
à faire , Possède un merveilleux 
hôtel : Tee HOrRUC très 


Star-Grill 
des dîners dansants d'une grande 
LA ce Et toujours uns ambiances 
ullère faite pour des amls- 
clients tu et raffinés. 
M., John Wileman, le jeune 
manager qui règne, souriant, sur Cët 
ensmble incomparable, gera houreux 
de vous adresser personnellement 
uns documentation en couleurs almsl 
que les tarifs. 
Ecrivez - JUL directement, en tim- 
FOCCIELMER- 


me 41381. 

Hôtel bals de Saint- 
Brelade, Jersey (Ces Anglo-Nor- 
mandes), 

Montagne 





ATX-LES-BAINS 
Hütet Bristol %* NN. (79) 35-09-14 





Central, confortable, reposant, 
sans oblisation de on... 
- Restaurant l'hôtel, 


Jardin 
documentation. terifs sur demande. 
T3_BOURG-SAINT-MAURICE- 


LES ARCS 


Studiés. TÉL (ID) 07-09-53. 


HOTELS RECOMMANDES 


94) 43-73-42. 






# À sur demande. ‘} 


74700 COMBLOUX 


Face eu mont Blanc 


COrplÈte 
de 75 à 88 F. 25 chambre téléphone, 
salle de bains, w 


ST-PARDOUX-LA-CROIAILLE 


19220 (Correze) 
HOTEL BEAU SITE **, Cure d'air 
Etang privé. Calme. Envoi dépliant 


Paris 


INVALIDES 


HOTEL DE LONDRES + N.N. L rue 
Augereau (Cham près Ter- 
Ld Javalldes). pol refait ne 
ch. av. bains douchs e 
F.LC= Se die et tranquilité. 105-3540. 


Allemagne 
KOLN (COLOGNE) 


HOTEL CALLAS AM OOM centre, 
tout près de la gare centrale, mocierne, 
prix modérés et spéc. le week-end. 
Bobestrasse 197. Tél 








Re ne 1" classe, centre, prés 
centrale € Wiesanhüttanplatz 
ms. s. TéL 1949/611/230571 TX C4-19808. 


Suisse 





AROSA (Grisons) 


HOTEL VALSANA, 1® catégorie Une 
semaine forfaitaire de ak1 dès 529 Fe 
Piscine couverte. Télex 74232 
° ASCONA 
MONTE VERITA. _n renomrm 
Situation magnifique peÿ 
Piscine chauffée. Tél 1941/0878 1281 


LEYSIN (Aipes Vaudoises) 





indépendants 
Yvelines 


CHATEAU DE LA CORNICHE = 
TéL (1) 4709-01-24 5 


Val-de-Loire 


| 45140 ORLEANS (Loiret) 































. TéL (38) 88-12-07. 
41120 OUCHAMPS 
«Loir-et-Cher 

RELAIS DES LANDES 
TéL (54) 79-03-61 

37400 AMBOISE 

(Undre-et-Loire) 


CHATEAU DE PRAY 
TEL (47) 57-23-67. 


Normandie 
61230 GACE (Orne) 
















LL Ld 





LES CHAMPS 
TéE (533) 35-51-45. 








Bretagne 
58410 ERDEVEN (Morbihan) 
eg 

CHATEAU DE KERAVEON ee 


Tél (97) 52-34-14 
Envoi grstuit st dépitant 




































|| TOURISME 


L'Italie 
optimiste 


volci qeulques jours le Cor- 
riere della sera. A l'origine de 
ce bel. optimisme, les données 
chiffrées les plus récentes pu- 
bliées par les services officiels 
du tourisme italien, qui esti- 
ment que cette année le nom- 
bre de touristes ayant visité 
la « botte » marquera une 
augmentation de 26 à 40 %. 
par rapport à toutes les der- 
nières années. Quant à l'As- 
soclation des experts touris- 
tiques (ANIEST), elle affirme 
pour- sa part que l'apport du 
tourisme en 1971 tournera 
autour de 160 milliards de 
lres (environ 900 millions de 
francs) contre 143 milliards 
en 1976. 


A l'occasion des fêtes de 
Pâques, la compagnie des 
chemin de fer Italiens a dû 
meftre sur rails 400 trains 
spéciaux, et durant ces jours 
traditionnellement réservés à 
de courtes vacances on a 
estimé à deux cents le nom- 
bre d'avions atterrissant quo- 
tidiennement dans la Ville 
éternelle, en dépit d'une 
météorologie peu avenante. 


Les bons d'essence accordés 
aux étrangers, les tarifs spé- 
ciaux pratiqués à leur inten- 
tion par les sociétés d'auto- 
routes, et, bien entendu, on 
change 
avantageux expliquent aus. 
ment ces succès, 


Chypre 
fait ses comptes 


L'an. dernier, 180206 per- 
sonnes avaient choisi de pas- 
ser des vacanges à Chypre, 
contre 47 000 en 1975, soit une 
eusmentation-record de 
280 ‘&. En tête des amateurs, 
les Libanais, qui comptent 
pour 433 % däu total, avec 
77887 entrées. 

Viennent ensuite les res- 
sortissants du Royaume-Uni 
(19,1 %), les Grecs (88 %), 
les Américains (27 %), les 


Allemands de l'Ouest (24 %), 


les Israéliens (23 <%j), les 
Egyptiens (1.8 %), les Fran- 


çals (L£ %), les Syriens 
(L3 %) et les Libyens 
(L2 %). 

Autriche : 


plus d'un million de lits 


Six cent rmille ts répartis 
dans 22000 hôtels, auberges, 
garnis et pensions, auxquels 
il convient d'ajouter 500 000 
Lfs chez l'habitant : l'Autri- 
che à désormais franchi — 
largement — le cap du mil- 
lion de lits. 


En dépit de ce potentiel 
confortable, . les. hôteliers 


Philatélie 





CONGO : «Course de piro- MAURITANIE : 


guiers ». 


COS de or Lot 

Use es 

= le RepUDRQRES per populaires ie 
AE. 





ss F ce. polychrome ; 
de cinq rameurs, De j Elroque 
G. Bazolo: 





6 F C.F.A, polychrome: deux 
plrogulers per bateau, maquette de 
E. Mokoko. 


pence offset; Atelier Del- 


-reu & 





a Pb) 
APPRENEZ L’ALLEMAND 
EN AUTRISHE 


Fa Université de Vienne 
urs —__…— 
pour étrangers. 


du 11 juillet NS bre 1977 
pour RE 


. a cours et nr du 
ns 1.600 
Paix ne 

cham: 


Programme détaillé . 
WIENER INTERNATIONALE 
BOCHSCHULKURSE 
A-1010 Wien, Uuiversitit. 





« 1977 sera la méllleure . 





CHIFFRES 





autrichiens n'affichent pas 
un optimisme immodéré, le 
dossier « taxes » demeurant 
l'an de leurs grands soucis, 
notamment lorsque leur éta- 
blissement comporte aussi un 
restaurant. Si la T-V.A. reste 
rainime pour ce qui concerne 
les repas, son taux n'excédant 
pas 8 %, en revanche les 
boissons (alcoolisées ou non) 
sont assujettles à des taxes 
qui peuvent atteindre 326 % 
du priz à payer par le 
consommateur, comme c'est 
le cas pour la bière, par 
exemple 

En dépit de leurs protesta- 
tions véhémentes, les hôte- 
liers autrichiens au'ont pas 
encore obtenu des services 
officiels concernés une réduc- 
tion de cet impôt lourd à 
supporter. 


: Hifton 


et l'Arabie 


EHüton International conti- 
aue de s'intéresser vivement 
au Moyen-Orient : la société 
gèrera ie Dubaï International 
Center Hotel. trois -cent cin- 
aquante chambres) en cours de 
construction à Dubai D'autre 
part, un contrat vient d'être 
signé entre Hilton et M. Mo- 
hammed Yahia Almontaser, 
homme d'affaires yéménite, 
pour l'édification d'un hôtel à 
Sanga, capitale de La Répu- 
blique arabe du Yémen. 


ù L'ensemble de Dubaï, qui 
sera inauguré en février 1978, 
abritera, outre l'hôtel, une 
tour de trente-six niveaux 
réservée à des bureaux et 
33 000 mètres carrés de salles 
d'exposition. L'hôtel de Sanan 
totalisera deux cent cinquante 
chambres et sera bâti à 2 kilo- 
mètres de la ville et à 1 kilo- 
mètre de l'aéroport. 


Des lits 

à Tahiti 
La représentation en Amé- 
rique du Nord de la chaîne 
hôtelière U.TEH, filele de 18 
compagnie aérienne UTA, 
vient de signer un contrat de 
- commercialisation avec La 
chaîne des hôtels Kia Ora, qui 
opère en Polynésie française. 


Kia Ora exploite actuelle- 
ment le Kie Ora Village Ran- 
giroz, petit ensemble de vingt- 
cinq bungalows, et achève la 
réalisation du Kia Ora Village 
Movrea, qui comprendra 
soixante bungalows de grand 
luxe. Un troisième projet est 
àä létude dans l'ile de Bora- 
Bora, qui porte sur quelque 
quarante bungalows. 


Aux termes de ces accords, 
First French Hotels, Ia filiaie 
d'U.T.H aux Etats - Unis, 
pourra à présent proposer des 
forfaits sur la Polynésie aux 
Améritains en mal d'exotisme, 


« Série ani- 

MAUX ». 

Une série de c valeurs ré 
sentant des me a été émis 
Par les postes de la République 
islamique de Mauritanie. 


















LE MORBE DY TOURISME 


clin-d'œil 
Resioraiïil 


OMME il est 2gréable, eu soir d'un retour de vacances de 
C Päques. d'être parmi ceux qui s'en vont — à contre-courant — 
par le 1rain Certes, l'accès aux gares n'était pas facile, le 
dimanche 17 avril en fin d'après-midi Le hall d'Austerliiz, Comme ies 
autres, sans doute, déversait des couples plus ou moins bronzés, 
chargés de bagages et tralnant Cans leur sillage des enfanis hébélés, 
trottinant pour ne pas perdre contact avec leurs parents. 

Tous ces Parisiens, qui. deux semaines plus tôt, avaient été sl 
pressés de partir. paraisseient tout aussi soucieux de regagner leurs 
pénates dans les meilleurs délais. Et cela n ‘allait pas sans ruée vers 
les taxis, smpatience des adultes, enfants houspillés (+ Qu'as{u fait 
de ton chapeau, Cécile ? -}, bousculade dénuée d'aménilé at visages 
ignorant le sourire. Au premier pas sur l'asphalte, ious ces gens 
redevanaient Parisiens — au sens pathologique du terme. 

Un bon fauteuil, à bord du Capitole, la volx enrouése mais amicale 
de l'hôtssse annonçant le départ, et Le train avelalt déjà la banlieue, 
procurant au voyzgeur une certaine jouissance de parvenu à la vue 
des automobiles en troupeau, tentant par routes et auioroutes de 
forcer de loin les portes de la capitaie. 

Le Bien&tre et le sentiment da sécurité augmentaient encore au 
wagon-resteurant Sous les abal-jour de verre cloqué brillaient des 
lampes inutiles. car Le jour n’abdiquait pas encors. Tandis qu'on pro- 
posait le porto. je Jetais un regard au compteur de vitesse, gadget 
que 18 S.N.C-F. a opponunément placé dans la salle ä manger 
roulante. 1] marquait 165 kilomètres à l'heure, de quoi rendre jaloux 
les conducteurs des grosses cylindrées, condamnés, comme tous les 
automobilistes, au respect de la vitesse légale de 130... quand l'auto- 
route est vide. 

Comme le convoi-bolide traversait Les Aubrais, la barre rouge 
descendit à 110. et le maïtre d'hôtel en profita pour déboucher la 
listrac. « { est prudent, monsieur, de remettre is bouchon. >» Le 
compteur obsédant était revenu à 170 quand on servit la sole Brévei, 
puis 1l frisa le 200 lors du rôti aux herbes qu'accompagnaient de 

- succulgntes pommes de terre fondantes. 11 s’Immobllisa un moment 
à 205 quand apparut, dans une gondole de serviette blanche, cette 
glace cassate-vanille dont les wagons-restaurants conservent souls la 
‘recel'e et la tradition. 

Entre-temps, on avalt aperçu Vierzon, et le train filait vers Ch£- 
reauroux dans un glissement non exempt d'ondulations soudalnes et 
traïrresses, qui obligesient les serveurs à des rétablissements 6pon- 
tanés. Danseurs de Corde sans corde, ces hommes. dont plusieurs 
avaient passé l'ége des cabrioles, paraissaient avoir les réflexes aussi 
affütés que ceux des pongistes chinols. 


Un nuriéro de voltige 


La Curiosité m'ayant poussé vers la cuisine, J'y découvris Is chef 
Clément Lautier, vingt-huit ans de service sur rail, toque immaculés 
et sourire avenant |t me montra, dans son domaine sxigu, les quar- 
tiers de bœuf au frigo. les sauces frémissant dans leur baïn-marie et 
agitées par les trépldations dues au franchissement des aiguillages, 
les légumes et jes fruits tenus eu frais. Puis, comme je manifestais 
quelque scepticisme quant à la préparation à bord des pommes du 
diner, il produisit illico des épluchures récentes prouvent is réalité 
de ses assertions 

Le fait que l'on pulsse préparer el cuire dans ce local étroit, 
surchauffé et voué au tintamarre des ustensiles dansant [a gigue, de 
cent quatre-vingt à deux cents repas par voyage, tient de la perfor- 
mance olympique. L'exercice de l'art culinaire ressemble dans ce 
cas-là à un numéro de voltige. Dans les courbes, les sauces et les 
bouillons menacent de franchir les bords das casseroles, et l'homme 
qui perd l'équilibre ne doit pas saisir au hasard n'importe quel élément 
fixe. sous peine de se brûler cruellement 

« Nous avons quelques bleus aux cuisses », me confia le chef, 
at le gâte-sauce sénégalais, qui survelliait le potage, sourit béatement 
au plongeur arabe, qui jonglait avec les verres, aussi tranquillement 

. Que S'Î se ft tenu derrière le comptoir d'un troquet des Batignolles. 

On trouva, peraît-il, dans ces brigades affectées aux restaurants 
roulant à 200 kilomètres à l'heurs de nombreux anciens de la marine 
marchande... ce qui explique peut-être qu'aucun n'a le « mal de far», 
et que tous tiennent efficacement leur partie, qu'il s'agisse de 
retourner une omeletie aux herbes, da servir élégamment des petits 
pois, dont fe caractère indépendant et l'humeur fugueuse sont bien 
connus, ou de verser le café avec une aisance d'hôtesse de l'air 
accoutumée aux turbulences de l'Atlantique nord. 

La Capitole, qui met Limoges 4 2 h 50 de Paris, même les Jours 
où 11 faut 1 h. 30 pour aller d'Orly à la Pone-Maillot, n'est pas 
un train de luxe, C'est presque un train de plaisir! 
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Plaisirs de la table 
Pas de quaire | 
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fut offert à François Ie. On le 
retrouve ensuite entre les mains 


‘is st: de Bernard Cleshxs, évêque de 
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le saumon, frais où non, puisse 
être autre chose que papier bu- 


(1 carte le reflète quelque peu, 


classiques dépassées. IL le peut, 
car 1 sait et veut bien faire. Et, 


sur commande, origine oblige, 
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Jouse. Il devient ensuite la pro- 
priété de la famille d'Orléans. 
Louis - Philippe l'abandonne en 
1848 lors de la révolution. Il 
devient alors la propriété de la 
Bibliothèque nationale où il est 
répertorié sous le numéro 616. Par 
ailleurs, quatre-vingt-quatre me- 
puscrits de ce Livre sont connus. 

Le voilà mis aujourd'hui à la 
portée du publie, le Club du Livre 
en ayant réalisé une édition en 
fac-similé. Grêce à un procédé 
nouveau, Îl 2 pu ëtre donné de 
Foriginal une exacte équivalence : 
recréstion des matières employées, 
fraîcheur des teintes, subtilité des 
transparentes, intensité des ors, 
nuances du dessin, et même 
imperfections. 

N faut dire que l'origine], orné 
de quatre-vingt-sept miniatures, 
est certainement l'un des plus 
beaux manuscrits jamais réalisés. 
Au XV" siècle, l'entuminure est 
en plein renouveau et se rappro- 
che de plus en plus de Ia peinture 
de chevalet. Le dessin intervient 
encore avec vigueur dans certaines 
compositions, cernant des rin- 
ceaux de feulllage, détaillant les 


{11 L'orthograpbe du nom du per- 
gonnage est selon Lea commentsa- 
teurs tantôt Phœbuz, tantôt Phé- 
bus ou encors Fébus. 


Rire gauche 
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Ltlon» en français moderne du 
texte, établie par MM. André et 
Robert Bossuat, et, enfin, un 
commentaire scientifique dû à 
deux conservateurs de la Biblio- 
thèque nationale MM Marcel 
Thomas et François Ayril Par 
ailleurs, M de Brissse compare 
l2 vénerie d'hier à celle d’au- 
Jjourd'hui — M F. 

+ Club du lLrvre Ed. Philippe 


Lebaud, 28, rus Fortuns. 75017 
vis, Deux volumes iu-follo, 2450 F. 





le plus haut de Paris. 
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avec deux 


palace des 


Society 2. 


TOUS LES FRUITS DE MER 


The Pierre est an des premiers 
hôteïs de New-York. IL fut ouvert 
en 1930 mails marche allègrement 
vers sa cinquantaine. Du 9 au 


BL André Sonier, P.-D. G. du 
gran@ hôtel parisien, va là-bas, 
cuisiniers et Ton som- 

melier présenter aux gourmets 
américains la cuisine de ce grand 
Champs-Elysées. Au 
menu, xD diner du Club Lucui- 
ins, un diner « April îin Paris 3» 
et un diner pour les evurmets 
yankees de la «a Wine and Food 


En souvent d'un repas qu'il 
prit an Georpgs-V eu 1957, où fl 
écrivit « Maïgret voyage 2, An- 
dré Sonler (George) 
Mansssero (Pierre) ont décidé 
que ce dernier repas serait un 
diner Simenon, avet, an menu, 

Mme 


et Henri 


était raccourcie pour permettre 


à ss adjoints de bien servir lei. 


client, auprès duquel on 5'en 
excusa. Combien de restaurateurs 
oublient d'en faire autant! Je 
retournerai à cette Ligne avec 
laquelle on peut pécher… par 

(La Ligne, 30, rue 
Jean-Mermoz (8°), t6L 225-52-65). 







Pour copie conforme 


J'ai recu du propriétaire du 
restaurant Maurice (29, CGrand- 
Place, à Roubalx, t6L 70-70-38) 
une iettre aimable et la carte de 
la maison. Y est joint un petit 
dépliant : «Noire chef de cut- 
sine, après un tour de France 
des meilleures étapes culinaires, 
se propose de vous préparer les 
plats qui ont fait la rémiiation 
de ces grandes maisons : salade 
gourmande de Guérard, gigot en 
croûte de Baumanière, tripes Fer- 
nand Point, ronde des desserts 
des Troisgron.» : 


Je l'écris comme je le pense : 
ü y à surtout dans cet aveu de 
piles conformes un aveu d'im- 
puissance. Mais, plus grave en- 
core, ce ne sont pas les meilleurs 
_plats de ses modèles qu’il a choi- 
sis! De sorte qu'en trouvant, au 


















Le restaurant LIMARIUS et JANETTE Le Cholut "set 
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MAÎTRE—ECAILLER RESTAURATEUR 
9, place Pereire. Paris 17° = 754-74-14 
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© Chez Ballend, Philippe Couderc 
publie un « Argus des Vins de 
France », qui doit devenir un monu- 
ment (hélas 1 fragile, car rien n'est 
plus fluctuant que la vieïllissement 
d'un vin, Île diagramme de ses qua- 
Nés et, partant, son prix). Mais, tel 
quel et à ce jour, cet Argus des 
vins de France m'apparaït comme 
compiet, rigoureux, précieux enfin à 
l'amateur comme au professionnel. 


@ Alons bon! Les Ecossais s'en 
mêlent et nous « Cultivont » Un eau 
mon parfaitement Iimmengeable et 
d'élevage. On serait tenté, lorsque 
l'on connaît le saumon fumé d'Aber- 
deen, de s'écrier : « Pas Vous ou 
P&s çal » Hélas! On n'arrête pas 
le progrès, paraït-Il. On peut, en tout 
cas, arrôier la main du cuisinier qui 
osera nous servir. cet ergatz . de 
salmonidé. . 

Pour reconnaître le faux saumon 
du vrai, c'est bien simple : la puls- 
sante nagéeoira caudale e'est atro- 
phlée Juequ'à n'être plus qu'un 
embryon Sera-t-on obligé de 
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_ Brands crus 


MIETTES 


demander au restaurateur de voir 
l'anima entier avant d'en savourer 
une darne ? 


4 La deuxième édition de « Vacan- 
ces ot week-ands à ja Jerme > vient 
de paraître (Baland, éditeur}. A 
remarquer que presque partout les 
petits déjeuners proposés compor- 
tent des œufs, ce qui on peut l'espé- 
rer aménera les Français à renoncer 
à ca sot déjeuner dit « continental » 
trop riche en glucose et en amidon 
et pes assez on protéines et en 
vitamines. À noter encore Que par- 
tout où ia ferme gccepte de servir 
les repas principaux, ce sont des 
plate du folklore qui sont à l'honneur. 

Les restaurants de vacances 
devralent blen en prendre de {a 
graine | .Ainsi dans la Vienne, à 
Couhé-Vérac, Je relève : chevreau 
ou lapin aux pousses d'ail, tourtière 
de viande et fromage de chèvre. A 
Salnt - Jacques - des-Blats, dans !e 
Cantal : tripoux, truffade, potée 
äuvergnats. A La Rochelle enlin : 
mouciade, brioche vendéenne, poulet 
de ierme. 








A SAINT-GERMAIN DES PRES TOUS LES JOURS 
LE PETIT Pan _— LT EE UC RS] “ur Depuis 1737 
FRUITS de MER, FOIE FRAIS, VINS de PAYE Le | 80 Hectares : 
COS es | dont 68 hectares. de- les gourm 
premiers crus et font la différence 


59/61 Bä de Reuilly 75012 PARIS 
+ Tél 343.70.17 
Mo. DAUMESNIL (Félix Eboué} 


MICHEL GACON 


Propose 
Sa fricassés de veau aux morilles 
Ses filets de barbue à l'oseille 





sn depuis cinquante ans le rendez-vous 
S) du monde des lettres et des arts... 
les meïlleurs huîtres et fruits de mer : 
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melhor de Paris 












à ouà dé sur place cher: Sa mousse au chocolat o : 
OROMi i ux ci i ise de grande tradition 
GUY, eh Lien Pas 0 8761. DINERS AUX EMANDELLES || *2 cuisine française s D 





AUBERGE MORVANDELLE 


46, av. Secrétan (197), t£L 607-58-62 
(Fermé semedi soir et dimanche.) 


A d'excellents | 


Bordeaux 


à la portée de 
16, rue du FqSaint- Denis Paris 10° 

















19, rue An S8-Mat-1945 (IG) - 2D8-94-S0 et 83-51 


mx TES Cobra 


SA CHOUCROUTE COLMARIENNE 
SON JARRET DE PORC FUMÉ 
SES PLATS DU JOUR, de 9 à 14 F 
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E DA nonneteté scrupulonses. Réservation 770 12 06 AU PETIT NORMAND 
CORRE Cest otnsl vez | act dértr sous les Jours jusqu'& 1 h 30, ferrné le dimenche FERME de te VI 20457 
auprès de æ : 4, Avenue Juan Jares 607 5096 
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cainse d'essal comportant 
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rents, 22 É 
Châ: à 23 rue de 
tionnel ann qu'emsuile | face Gare du Nord 
us puissiez orienter tous les jours Envi 1 P = 











sur demande à Maïson” 
BOUCHARD 
PÈRE & FILS 


Vente directe, authenticité garantie, facilité 
d'achats groupés, pr! esulls. Snr de- 


1x 
man osier complet avec fiches docu- 
nie ea em en relournant ce 
CUUPOR. mm RS CE MER 7 CE CES de ; 
t BON GRATUIT à adresser à SICA ! N 
f Case post, 114.62 53210 LANGON | : 
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Mode _. 


à sa destination flnale qui 
est d'habiller la consom- 
matrice, quelque dix-huit mois 
s'écouent. En effet, la mode de 
printemps actuellement en vente 
dans les magasins a vu le jour 
au printemps de 1975, « inventée » 
qu'elle fut selon les données des 
« best-selers » de l'année précé- 
dente et un adjuvant de nou- 
veautés découlant des collections 
de couture, de l'actualité,  &es 
voyages et de la situation écono- 
mique. Ces dominantes établies, 
les créateurs des fabricants de 
prêt-à-porter ont misé sur des 
vétements non structurés et 
confortables, en coloris sais cla- 
quant comme des drapeaux 
Les premiers croquis griffonnés 
ont été suivis de patrons en pa- 


Ds se ue at 





vestimentaires, Ca- 
ractétistiques : usuels. Ces noti- 
ces explicatives actompagnent 
quelques vêtements —.un short, 
une paire de bretelles améri- 
calnes, uue chemise de coton, 
une salopetle d'enfant — expo- 
sés avec humour, chacun dans 
un cadre aux moulures dorées. 
Cette vitrine insolite figure 
dans le parcours de l'exposition 
intitulée « Le rêétement épingié ». 
Elle est présentée par ie Centre 
da création industrielle au pre- 
nier étage dn Centre GCreorges- 
Pompidou jusqu'au 8 mal 
Le public: est convié Ici à 
prendre du recul par rapport 
an vêtement, l'un des Eléments 
de notre environnement quoti- 
dien et de natre mode de vie. 
& partir d'objets exposés, de: 
photographies et de phrases- 
clés (e le vétement devient 
miéûla » où «être 2, quand 
l’est-on vraiment? »), le C.C.L 
pratique une æautopsis de Ia 
mode, souvent sous-estimée par 
ceux qui occultent les phéëno- 
mènes de sociétés. Car le vête- 
ment contribue À libërer ou, à 
l'luverse, à asservir selon l'ordre 
social existant; {1 peut soull- 
gner tel conformisme ou deve- 
mir parlois mëme contestation. 
Esthétique, Il s'apparente au 
désir et devient « pulsion de 
mode 3. Les temps l'ont façonné 
et ! est, lui aussi, un produit. 
Toutefols, le registre du dis 
cours que nous tlent ici le 
C-CI. n'est pas grave : tout est 
- dit légèrement et les photogra- 


«Me. 





sur 


Une boutique très spécialisée 
en canapé-lit s'est ouverte à 
Soint-Garmain-des-Prés Parmi 
un grond nombre de modèles, 


LA GUERANDE 


LE VÉTEMENT ÉPINGLÉ 


-. st à conseiller vivement. 


pier, destinés à servir d'ébauches 
pour les toiles, qui donnent, elles, 
un aperçu plus éloquent de ce que 
sera le modèle terminé. Ce mo- 
dèle, on va encore le retravailler, 
le modifier et le compléter de 
boutons, de détails de finition, 
voire. de galons et autres passe- 
menteries. 

Dens le même temps commence 
la chasse aux tissus et aux matiè- 
res. La canicule de 1976 à remis 
à la mode le lin, délaissé depuis 
des années en raison de sa frois- 
sabllité. Les stylistes et les fabrt- 
cants ont décidé de lui ialsser 
ses « rides d'expression » en guise 
de relief, et on le retrouve ati 
mélanges avec du polyester, 
d'entretien minime. Pour les mé- 
mes raisons, le coton est de toutes 
les collections en unis, en rayés, 





phies suggèrent. Le public est 
Luvité à participer à un feu-test 
lmaginé par les élèves des Arts 
décoratifs sar le thème : « Pour- 
quof je m'habille comme ça et 
pas autrement = ZE suffit de 
«mettre une crois devant sa 
principale motivation : parce 
que Je suls Bepu-Séduisant — 
Comme 1l fant-Différent — A 
mon alse-Pratique. Et an ordi- 
pateur exécute, à La demande, 
en fonction de la taille et do 
goût du visiteur, un patron dont 
U lol fait cadeau. À deux pas 
de là, un «ateller est à la dispo- 
sition. des enfants qui ont 
envie de concavoir des déguise- 
ments avec de bepnx matériaux. 

Le C.CL n choisi d'observer 
le vêtement en tant que pro- 
datt de création Industrielle 
dans lz vie quotidienne: de ls 
conception À La vitrine, de la 
mise en pièces au prêt-à-porter 
on fa le.suivre. Eufln, pour 
compléter la démonstration, des 
créateurs du prêt-à-porter vlen- 
nent chaque après-midi, vers 
15 Bb. 50, montrer leurs modèles 
et raconter comment et pour- 
quoi ils les créent et les fabri- 
quent à on publle couvié à 
dialoguer avec eux. < 

Pour ceux qui gouhalteratent 
encore approfondir le sujet au 
sartir da l’exgasition, la lecture 
du n° 3 de in revue « Traver- 
se; » (1), consacré à la mode, 
et du livre de Roland Barthes 
«a le Système de La mode » (2) 
































EVELITA MOOD. 
{1) Editions de Minuit. 
(2) Ssuil “s 













un bon canapé 


nous avons chois! catte semaine 
ce mervellleux cangpé-lit « tapis- 
sier» fout duvet, trouvant sq 
place dans tous les styles. En deux 
places à partir de 4.880 francs, 


« La FEoutique du Canapé-lit n 
13 bis, rue de Grenelle, 
PARIS (7°) - 5435-33-52 


Sabot Villon 


pour CEUX que l'on 


aime. 


| François Villon 


87, Rue Pierre Charran - 14, Av. Victor Hugo 


À | 27, Fls Saint: Honoré - Paris 68.14.45 
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58, Rue Bonaparte St-Germain-des-Prés 
| : 8, Rue Royale 











Bilan d'un printemps 





taine et acrylique 
s'accompagne d'une 
Jupe dans le mème 
dessin, À cholsir 
entre 2 coloris 
G60 F et 185 F, 
Tricot Ciab, 83, rue 
de Passy; centre 
commerelalide 
(Croquis Parily 2 et de In 
ës MARCQ.) Part-Dieu à Lyon.) 


en imprimés à fleurs, semis serrés modèle en satin de coton noir à 
caractéristiques du Libertys Ou poches multiples du varcon de 
rappelant par leur tallle et leurs café (jusqu'au 54 LS F à la 
dispositions les cretonnes d'ameu- Samaritaine). 
EE Salon du prêt-à-porter de Es Dane : Pau 
printemps se tient dès octobre, cher Guduler (au 36 au 42, 385 F, 
quand les détaillants de France Galeries du Pont-Neuj), en bou- 
et d'ailleurs opérent le premier d 
4 clette chez Daniel Hechter (du 38 

DE diner pan au 44, 12 F, 12, faubourg Saint- 
Jour PUS COnees Au -POU0 2 ne à un LL 
graphes des revues féminines a jupe fleurie ! 
qu'au public. Les extrêmes s'ef- taille sous une ceinture : £a 
facent assez vite, quoique en cette linon léger dans une coupe à 
période’ d'incertitude ja mode Pentalon Chez Gaston Lie 
«Avasion » soit plus une façon de (209 F, 40, rue Français-I") ; 
s'habiller qu'une silhouette bien ceinture corselet eb fond rouge, 
défini. noir n _ 

vions “ uence Cassee : , Iue es = 
de sauts marocains, les décolletés nettes) ; ches Chrishien 4ayarc 
bateaux dénudant les épaules, les cretonne d'ameublement (du 
effets de corselets, les tuniques 38 au 46, 495 F, À son stan: des 
courtes, les shorts et les serouais, (Galeries Lafayette). 
enfin, les jupes amples à volants. Les sandales en cuir naturel 
niveaux de prix Ces styles flous Brummell-Sport au Printernps) 
sæ distinguent surtout entre eux ainsi que des sacs-gibecières à 


‘ modèles élaborés en soie natu- TO), avec du savon de. selle 


relle attelgnant de 2000 à 3000 et des brosses à soles naturelles 


francs les trois pièces dans les Pour les entretenir, Les brace- 
Écbiques des Go trlars lets en émail de toutes les cou- 


leurs chez Michaela Frey (50 F 
l'un. 42, rue du Dragon). 
Où les trouver ? Les unless 2e Gi do 
Les vestes et jupes en tricot et leur chez Arche, Bally, Pinet- 
en jersey de laine et d'acrvlique, Magli, Æavier Danaud et Monoc- 
ou de coton : à choisir en‘cou- prix (à partir de 50 F). André 
leurs différentes pour plus de Propose des ballerines en argent, 
gaieté, notamment chez ÆRodier, accompagnées d'une pochette 
Tricost., René Véron onu Tim- (35 F et 30 F). Les mocassins 
wear (dans les stands des grands tout cuir et les sandales lta- 
magasins, chez Franck & Füs et liennes à petits prix chez Nadège, 
la qui importe directement dés clas- 
France). . siques (Jusqu'au 40, de 85 à 1@ F, 
la jupe 25, rue Godot-de-Mauroy). . 
froncée dépareillée : celui .de Les soldes en permanence : 
Jean-Claude de Luca est typique, tous les tissus chez Dreyfus, au 
en fin lainage pied-de-poule sur . Marché Saint-Pierre. (Le men- 
une chemise de lin à plis piqués suel Guide du savoir acheter 
et une jupe de coton à carreaux regroupe les adresses des maga- 
bordeaux et blanc coulissée à la sins spécialisés). 
taille (748 F, 286 F et 274 F, du Les grands parapl fleurs 
34 a 44, chez Victotre, 12, place chez Neyrat-Autun, où des mo- 
des Viciolres; Mic Mac, 15, Tue els gais et généreusement 
de Tournon ; à Toulouse : Perry, bombés sont en coton imprimé 
3, place Esquirol). - de larges bordures de fleurs, de 
Le gilet seul qui rajeunit à fruits et de feuillage (170 F et 
moinäres frais la jupe et le che- }99 p dans les grands magasins 
misier de l'année dernière : en : 
et chez les dépositaires de la 
coton fleuri Libertys chez Cacha- marque à travers la France) 
rel (du 38 au 44, 171 F dans lies ; 
magasin da Île margue)}, et le NATHALIE MONT-SERVAN. 





EN VITRINE 


© Avsc € Babe n, Faberge se © Après une crème hydratante, 
ct en campagne pour s'im = puis une autre au collagène, Lan- 


sur le marché français de la côrze sort « Progrès », préparation 
ef tte “ei prin 


par la belle Margaux Heminpwey, C'est, en quelque sorte, une crème 
petite-fille de l'auteur de Pour « MÉche à Died », à appliquer 
qui sonne Le glas. Une eau de toi- matin ou soir, et qui convient à 
lette aux notes de tête un rien toutes les peaux, 

citronnées, que viennent réchauf- En vente chez les dépositaires 
fer le santal de Mysore et le pat- de la marque, à 85 F le pot de 
chouli musqué. 60 mil et 52 F le tube 


@ Du nouveai dans les Elos- 
: mensuel affiché dans les kiosques. 


rédactrice en 

chef, Valérie Marcillou, a fait ses 

eve atlas à Mc ie cn 

: revue sa es cau- 

ee Tricots de luxe ses et les effets des problèmes 
du coordonnés actuels, avec une ue plus 


ae formation générale des revues 
= Ouvert : 9 30 I3h. spésalageg + Ne 
5h 19% ment recherche des vétements 
Fermé Île samedi SE A Faye à" France, tandis 
que rubrique de beauté 
23, r du MontMabgr. || des «trucs» naturels et, les der- 
15001 PARIS njers produits, sans oubliér les 


we 4 Madeleï aliments e« bonne mines. 
+ Prix du numéro : 6 francs 






















LE MORBE BY TOURISME 


Maison 


éditions plus recherchées, 

les livres deviennent rapi- 
dement des hôtes encombrants 
si on ne leur prévoit pas un 
logement. Des simples rayonna- 
ges aux vraies bibliothèques, le 
rangement des volumes Trouve 
toujours une solution adaptée 
aux besoins et au budget de cha- 
cun Voici une sélection de nou- 
veaux meubles conçus pour ali- 
gner ses lectures ‘ 

Les étagères et casiers peu- 
vent, en se superposant et se 
juxtaposant, tapilsser tout ou 
partie d'un mur ou encadrer une 
cheminée, En stratifié blanc, un 
meuble monté sur socle est 
pourvu de six tablettes ; 1] mesure 
L95 m de haut, 0,75 m de large 
et 25 cm de profondeur (Æabitai, 
360 F). Dans ce magasin des 
casiers carrés en sapin naturel 
verni ont 50 cm de côté et 25 em 
de profondeur ; l'intérieur est 
partagé en quatre cases par deux 
croisilons, dont un amovible 
25 F. 

En pin lamellé collé, d'aspect 
lise et soveux, des modules car- 
rés mesurent 60 cm de côté et 
30 cm de profondeur ; leurs 
Chants arrondis quadrillent agréa- 
blement l'ensemble de la biblto- 
thèque. Ces casiers s'équipent de 

@ Pour protéger sa poria d'une 
intrusion mallaisante, une serrure à 
barlilet magnétique apparaît sur le 
marché françals. L'originalité de sa 
clé est d'être Incopiable : plate at 
lisse, elle fonctionne par un système 
d'almants commandant un mécanisme 
à pistons magnétiques contenu dans 
le barillst Pour l'instant cette ser- 
rure est vendue Incluse dans un 


système de fermelure de sûreté. 
Shore NE de 207.0 


Eee pns reines 


@ Un nouveau balal pour fapis et 
moquetfe, Conçu pour neltayer en 
profondeur là où l'aspirateur est 
difficile à passer (escalier, bords de 
Plinthe) ou pour ramasser des débris 
de verre, Cailloux, etc. Il est égale- 
ment utile pour l'ontretien des car- 
pettes en sisal ou coco. Ses longs 
poils en polypropylène ne s'affals- 
sent pas et son manche en duralu- 
min est trés léger. 


t, 25 F ds . 
Re environ, ETAan 


au-mont 


MERE 


LITS CUIVRE 1930 
couchage 90 à 140 


SOLDES SOMMIERS MATELAS 
grand choix 
Literies Grandes Marques 


Lamy Confori 


3, ue du Commandant-Lamy 
_73011 Paris - TéL 8905-65-28 



















Dans leur atelier, Louis 
Cordesse et Françoise Ballay 
peignent des meubles anciens. 
Des meubles pour rêver. 

Avec |a lumière de ta 
Méditerranée, ses collines 
antiques ombragées de 

cypres et d'oliviers.. De 

+ véritables ‘meubles tableaux"! 
Ils vous invitent à venir les voir. 


183 RUE SAINT-MARTIN, PARIS 3° 57763.37 et 39 
Ouvert tous les jours de 10h30 à 13h et de 14h à 19h30 


PLACE 


tablettes horizontales où vertica- 
les (permettant de ranger des 
livres de divers formats) et peu- 
vent se fermer par ue 

Le module vi vaut 
PS Pnonté, où 376 F ai on Je 
monte s0l-même. (Mobilier iniler- 


national) 


Jean-Michel Cardel à créé un 
gssitème de rayonnage dont On ... 
peut composer à valonté le  : : 
volume : äi se monte comme un -° s 
jeu de construction, à partir de 
colonnes en hêtre laqué noir 
sculptées façon bembou (cinq 
dimensions, de 14 à 51 Cm} et 
de tablettes de diverses !on- 
gueurs et deux profondeurs. Une 
bibliothèque de 2,30 m de large 
et 1.80 m de haut revient ainsi Li 
à 4000 F environ («a Mikado », . .. 
chez Roche-Bobois et au B.H.V.). 


Une autre bibliothèque, vendue ge 
en « kit », se réalise avec des . A 
plaque de verre sécurisé, clair on 
où bronze, à ermboiter dans des - : 
sphères de jonction en plastique -:: . 
chromé, à douzæ encoches Un SORT 5 
maillet de caoutchouc permet HU VS 
d'effectuer le montage des alvéc- 
les de divers volumes (ÆK-Co- 
rona, 1000 F' environ le m2 en 
verre clair.) 


Les meubles-bibliothèques 


Les éléments modulaires, à jux- 
taposer, permetlient de composer 
une bibliothèque de style contem- | 
porain, Plusieurs de ces nouveaux ‘  - 
meubles sont à structure métalli- Joe 
que. Le programme & Delta », dé ‘_- 
Grifjon, comprend des colonnes- sm es cs 
échelles en acler inoxydable Je ‘ … 
217 m de haut et 42 om de pro  ‘.. 


fandeur et des tablettes en glace, ““’. .  - :.. 






CINQ JOURNÉES 
DU < RARE >» 


Près d'une centaines d'enti- 
quaires ei de galeries d'art sont 
installés, rive gauche, dans un 
quadrilatère délimité par le quaj 
Voltaire, les rues des Saints- 
Pères, de l'Université et du Bac, 
et englobant !es rues de Ver- 
nauil, Lille et Bagune. Groupés 
en association, ces spécialistes 
des arts du passé organisent, 
du 21 eu 25 avril, uns expo- 
sition intitulée « Les cinq jours 
de l'obief extraordinaire ». 


Chacun des antiquaires de Ca 
Carrë-rlve-gauche a ainsi choisi 
un objet, s0ff récemment acquis 
soit tiré de sa collaction person 
nelle, qui lui a paru digne d'in 
férêt par sa baauté, sa rareté 
ou son ceracière insolite. Parmi 
catte confaine de plèces, toutes 
présentées en vitrine sur fond 
de velours identique et avec 
texte oxplicatil, figurent une 
petite bibliothèque en boïs d'olt- 
vier d'époque Louis XV ([Wa- 
necqg), un cabinet Kallen du 
dix-septième siècle (A la patine 
du temps), une Vierge à l'eniant 
souabe, du milleu du quinzième, 
dans sa pPolychromie d'origine 
{Jacqueline Boccador), une pen- 
dufe « t8te de poupée = d'époque 
Louis XIV (Muné}, un vase pat- 
pourri du dix-huilième siècle 
couvert en pête tendre de Vin- 
cennes, à décor polychrome eat 
or {Vandermesersch} 


Toutes fes époques et toutes 
les spéciaill6s, du mobllier aux 
opalines el dés fableaux aux 
fapis, sont représentées à ce 
musée * dans {a rue » qui anime 
un vieux quartier do Paris parmi 
les plus vivants. — J. A 


* Du 21 au 25 avril inclus, de 
41 D. à 22 à. Sans Interruption, 
ÿ compris le dimanche. 
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AUX LIVRES 


claire. On peut composer des élé- 
ments droits, un élément d'angle 
avec tablettes en quart de cer- 
cle) et un retour d'angle. La dou- 
ble colonne coûte 1585 F environ 
et la tablette de 89 % 42 cm, 
129 F. 

La nouvelle boutique Ultra pré- 
sente des éléments dont les mon- 
tants, en métal chromé ou doré, 
sont réglables par vérins du 50! 
au plaïond. Des supports a bagues 
permettent d'y fixer à la hauteur 
voulue des dalles de verre fumé. 
TDne biblicthèque de 1,71 m de 
large, faite de trois montants et 
dix tablettes, vaut 3930 F en 
chromé et 4 840 F' en doré. 

Chez Actuality, les colonnes al- 
lant du sol au plafond sont en 
aluminium naturel mat ou ano- 
disé champagne : elles suppor- 
tent des tablettes en glace claire 
de 2 cm d'épaisseur et des blocs 
en bols laqué noir ou brun (vi- 
trine, bar, commode, bahut}. Des 
étagères en bois laqué peuvent 
germnir un angle, en arrondi Une 
bibliothèque ärolte de 2,86 m de 
large, soit trois colonnes équipées 
de douze tablettes de glace, re- 
vient à 5950 Æ' environ Dans 
cette boutique, un meuble luxueu- 
sement revétu de peau de chèvre 
ton ivoire comporte une biblio- 
thèque à portes vitrées surmon- 
tant un bahut à deux portes 
pleines. 

Henri Béchard propose, lui, un 
module de bibliothèque à juxta- 
poser, de 2,20 m de haut eë 0,90 m 
de large, dont 1 base est fermée 
par deux portes en Joupe d'orme ; 
l'élément supérieur, garni de ta- 
blettes, est en lamifié noir, avec 
encadrement chromé ou doré 
(4000 F). Une table-bureau coor- 
donnée à son plateau en loupe 
d'orme et son piétement en lami- 
#ié noir. 

L'éclairage d'une bibliothèque, 
pour mettre les livres en valeur, 
est aussi un problème délicat À 
résoudre. Elecirorama vient d'or- 
ganiser une exposition consacrée 
à l'éclairage et À l'aménagement 
de bibliothèques collectives Pour 
les particuliers, ce spécialiste de 
lz lumière préconise de mini- 


rampes lumineuses en basse ten- 
‘ston à fixer le long des étagères 
Des rails tubulaires peuvent ser- 
vir de structure verticale por- 
teuse pour installer des rayonna- 
ges ; leur équipement £lecirlque 
Intérieur permet d'allmenter plu- 
sieurs spots et des diffuseurs de 
son. 
JANY AUJAME. 
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Photo-Cméma 


Les couleurs de chez Fuii 


UJLI, le plus grand fabricant 
de surfaces sensibles Après 
Kodak et Agfa-Gevaert, 

vient de mettre sur les marchés 
Japonais et américain (en atten- 
dant de le faire bientôt sur le 
marché français) deux nouveaux 
films en Coeurs pour le cinéma 
d'ameteur, les Fujlchrome KR 265 
(sensibilité : 25 ASA) et RT 200 
(200 ASA), comportant une piste 
magnétique pour le son (Ces 
émulsions sont  conditionnées 
dans le chargeur simple 8, propre 
à la marque, et qui est différent 
et concurrent du chargeur super-8 
Kodak (1). Des caméras diffé- 


pellicule et le format de l'image 
étant Iles mémes qu'en super-8, 
l& projection peut se faire sur les 
mêmes appareils. 


Les nouvelles pellicules R 25 et 
RT 200, quoique possédant une 
bande magnétique marginale, sont 
conditionnées dans Je chargeur 
muet, 8UX di plus rédui- 
ts ‘que D'or Simple 8 
sonore; de ce fait, il ne comporte 
aucun espate pour permettre à la 
tête d'enregistrement des camé- 
ras sonores de venir s'appliquer 
contre la piste. Ainsi ces émul- 
sions ne permettent pas de fil- 
mer en son direct eb autorisent 
seulement ]2 post-sonorisation 
sur un projecteur enregistreur- 
lecteur. Cette opération peut être 
réalisée dès le retour du film du 
laboratoire de traitement. De 
plus, au moment du montage, les 
nouveaux fllms peuvent être mé- 
langés à des films enregistrés à 
la prise de vue avec une caméra 
sonore eb de la pellicule à piste 


magnétique en chargeur spécial 
(système Fujicasoünd). Ainsi, un 
amateur pourra fort bien flimer 


“avec le son lorsque celui-ci sera 


intéressant et de bonne qualité, 
et utiliser Ja pellicule pistée en 
chargeur muet pour filmer sans 
son lorsque celui-ci sera sans 
intérêt Ou mauvais. Au montage, 
il mélangera ensuite les deux 
sortes de films et complétera la 
bande post-sonorisation. 


Avec les films pistés cher- 
geur muet, Fuji achève pratigne- 
ment de mettre en place son sys- 
tème de cinéma sonore d'amateur. 
Celui-ci fut lancé, 1] y à près d'un 
an, avec les cassettes sonores et 
les camérus à tête d'enregistre- 
ment incorporée les plus simples 
et les molns coûteuses (Fujica 
AME 100 et Z2MX 2800, coûtant 
respectivement 1500 et 2000 F). 
A ya semaines, cette 
gamme 2 été complétée de mo- 
dèles perfectionnés (ZM 500 et 
ZM 800). 


< Simple » contre < super » 


Actuellement, le système Fojl 


Simple 8 représenie un véritable 
système très complet de cinéma 
d'amateur. 11 comprend les émul- 
sions en coeurs R25 et RT 200 
disponibles dans trols sortes de 
chargeurs (muets avec film non 
pisté, mueis avec films pisté et 
‘sonore avec ffim pisté}, un large 
éventail de caméras muettes 
(douze modèles dont le premier 
coûte 350 F) et une gamme sonore 
comportant les quatre modèles 
mentionnés plus haut. En France, 
les films Fuji sont düéveloppés 
dans un laboratoire moderne situé 
à Bois-d’Arcy. Ainsi s'affirme un 
procédé original de cinéma d'ama- 
teur qui occupe .une place non 
négligeable à l'échelle mondiale, 
malgré l'écrasante puissance de 
Kodak, qui a imposé le super 8 
à tous les autres fabricants. Fuji 
fournit près de 75 % de Ia con- 
sommation intérieure japonaise 
pellicules couleurs et exporte dans 
cent vingt pays Ce. succès dans 
le domaine du cinéma tient au 
dynamisme de la firme japonaise 
et aux caractéristiques du système 
simple 8, qui, sur plusieurs points, 
est plus rationnel et plus précis 
que le super-& . é 


Le simple 8 est né en mème 
temps que le super 8, en 1965. Les 
deux films et leurs Images, nous 
l'avons indiqué, possèdent les 
mèmes cotes et peuvent être pro- 
jetés sur les mêmes: appareils. 
Seuls les chargeurs sont diffé- 


rents Celui du super-8 comporte 
deux bobines (débitrice et récep- 
trice) joue contre Joue sur un 
même axe. Le défilement du film 
est donc légèrement oblique pour 
assurer le. passage d'une joue à 
l'autre. Cette conception rend 
difficile un rebobinage de la pelli- 
cale en vu de réaliser une sur- 
impression ou certains trucages 
De plus, l'émulsion défile derrière 
une fenétre du chargeur, et y est 
maintenue par un guide léger, en 
matière plastique. Malgré les pro- 
-&rès accomplis dans la fabrica- 
tion de ce chargeur, il n'est pas 
fmpossible -que le positionnement 
de l'émulsion sur le plan de for- 
mation de l'image ne soit pas 
rigoureux. C'est une cause possible 
de perte de netteté. 


Ces inconvénients n'existent 
pas avec le chargeur Fuil : les 
deux bobines daus le chargeur 
sont juxtaposées eb ‘un espace 
vide, derrière Il pellicule, à l'en- 
droit où elle passe d'une bobine 
à l'autre, permet Ja mis en 
place d'un presseur situé dans la 
caméra; celui-ci vient plaquer 
l'émulsion contre le couloir de 
défilement du film, également 
propre à l'epparell de prise Ge 
vues. Si la caméra est bien faite, 
ce système classique est précis 
et permet de maintenir } = 
sion dans le plan de l'image 
sans que des fluctuations dans la 
fabrication du chargeur puissent 
avoir une incidence sur la neb- 
teté des images. D'autre part, le 
chargeur autorise le rebobinage 
et ainsi tous les trucages qui 
font appel à un double passage 
de la pellicule derrière la fenê- 
tre d'exposition. 


Ghoix limité 


_Une autre différence 2pparalt 
dans le support du film : le 
pellicule Fuji est en polyester et 
non en triacétate de cellulose 
comme la plupart des films 
d'amateurs. Le polyester a ses 
avantages et:ses inconvénients. 
Il est plus résistant et plus 


stabie que le trincétate Il est 
également plus fin et plus souple, 
ce qui favorise "une bonne 
reproduction sonore en ralson 
d'un meilleur contact de la piste 
avec la tête magnétique Par 
contre, l: polyester ne peut pas 
être collé : il faut donc assem- 
bler les films À l'aide d'un adhé- 
sif. Mais les adhésifs vieillissent 
(perte du pouvoir collant par des- 
séchage), ou tendent à se ramol- 
lr à La chaleur, et les collures 
ainsi opérées. peuvent céer de 
mauvaises surprises (le fabricant 
essure que ce problème n'existe 
plus). 


Le plus gros handicap du 
simple-8 réside dans l'obligation 
d'employer le film Fuji Fuji- 
chrome. Non que celui-ci soit 
mauvais, mais parce que le choix 
se trouve limité à un type d'émul- 
sion qui s'apparente à l'Ekta- 
chrome ou à l’Agfachrome, et qui 
est, par conséquent, très diffé- 
rent du Æodachrome (détails 
moins fins). 


En définitive, donc, le choix 
entre le système Fuji et celui de 
Kodak ne doit pas se faire par 
comparaison entre les appareils : 
les caméras Fuji sont aussi 
variées que les caméras super-ê, 
et d'une fabrication remarqua- 
blement soignée. Il doit se faire 
sur le film, après projection d’un 


Fujlichrome KR 25 pour s'assurer 


si l'on aime ou non les couleurs 
Fuji 
ROGER BELLONE. 





af L'appollstion ce simple-8 » a 
donnés Fuji à son procédé 
pour le guer du 8 mm cias- 
sique (toujours disponible pour les 
anciennes caméms), appelé souvent 
« double 8 » parce qu'il est eonsti- 
tué d'une peilleuls de 16 mm sur 
laquelle où expose deux bandes de 
8 mm, et qui est scindée lougitu- 
dinaement par le Jabora‘Oire de 
ES pour aboutir eu film 

Tam. 

Le simple-8 est directement fabri- 
qué en 8 mm de large, Il en est 
de même du super-8 Kodak, dont 
la désignetion le. distingue égale- 
ment du 8 mm classique. Le mot 
€ super » ici que, Sur une 
pellicule de largeur, & ram, 
l'image obtenue est Plus gmnde. 





Découvrez les espaces MD 


dl 


beige et brun. 


en noir. 


meubles 





Un espace MD c’est d'abord une ambiance, 
un cadre faconné selon les goûts et les 
moyens d'un homme, d’une femme qui s'y 
plaisent et qui aiment y vivre... 


Alors cet espace pourrait bien être le vôtre, 
si tel est votre goût. Mais il pourrait aussi être 
totalement différent. Car un espace MD sera 
. inventé pour vous, uniquement pour vous et 
en fonction de vos goûts. Classique, tradition- 
nel, ou contemporain, MD offre un choix 
unique de meubles, d'éléments et de siruc- 
tures qui s'harmonisent et qui permettent à 
.Chacun de modeler son propre espace. 


L'espace MD ci-contre est clair, paisible, à 
dominante blanche. il a été conçu pour une 
famille moderne, active, désirant retrouver 
une atmosphère calme et reposante. 


Aütour d'Airlign - structure aérienne à profilés 
d'aluminium satiné et d'éléments laqués en 
blanc - tous les meubles ont été choisis et 
organisés pour créer l'ambiance désirée : 
canapé panoramique, fauteuil et pouf Marbella 
en tissu natté blanc écru, tables basses, col- 
lection “Florence” à dalle en glace et piéte- 
ment carré, lampe en bois tourné laqué en 


L'espace repas se distingue par son audace. 
La table, collection “Florence”, dalle en glace 
noire sertie dans une structure de laiton, allie 
avec bonheur sa ligne très contemporaine à 
des chaises de style haute époque laquées 


Une légére touche de bleu, diffusée par des 
objets divers et des coussins de soie peints 
à la main signe cet espace trés MD. 


Venez chez MD, 
mules dont vous rêvez. 


MD crée des meubles qui 
aiment vivre ensemble. 


vous découvrirez les for- 


MD Bac 
85, rue du Bac 7° - tèl : 544.38.84 


MD Saint-Germain 

254, bdSt-Germain 7°:él:544.5884 
MD Madeleine 

15, rue Tronchet 8° - tél : 2653819 


. 
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LE MONDE DU TOURISME ET DES LOISIRS 


QUAND LONGCHAMP RONRONNE 


ONGCHAMP aurait-il déjà 


dans beaucoup de: domaines, un 


épuisé une partie de ses sécart injustifié se creuse d'année 


attraits, alors que son calen- 
drier célèbre tout juste le prin- 
temps, avec le prix des Marron- 
niers, qui, naguère, saluait 
l'éclosion des premières feuilles 
au pesage de papa ? 

Les bruits de galopade ne 
s'élèvent pas au-dessus d'un cer- 
tain ronronnement. Une course 
s'étant disputée entre un « Ma- 
thet », un « Boutin », un « Alec 
Eecad » et un « Penna », repa- 
raissent en piste un autre « Bou- 
tin >, un autre « Alec Head », 
un « Mathet » et un « Penna px. 
Et quand ceux-lä ont terminé, 
qui le programme nous annonce- 
t-il? Un troisième « Penna », Un 
troisième « Boutin », un &« Ma- 
thet » et un « Alec Head » (à 
moins qu'il ne s'agisse, cette fois, 
d'un « Datessen », mais chacun, 
sauf les dirigeants de la Société 
d'encouragement, sait bien que 
c’est la même chose). 

Les courses de plat souffrent 
d'une excessive concentration. Se- 
lon un phéuomène qu'on observe 


année entre quelques chefs de 
flle eb leurs suivants. Dix lon- 
guess les séparent alors qu'une 
objective appréciation des mé- 
rites les placerait à deux livres 
les uns des autres. Le bon entrai- 
peur n'a plus que vingt chevaux. 


Celui qui est un tout petit peu 
plus que bon en a cen£i ou davan- 
tage : exactement trois cents dans 
le cas de Mathet, qu'a rejoint, l'au- 
tomne passé, lg cavalerie KRoth- 
schild ; préelablement près de 
cent cinquante chez Penna; cent 
cinquante également entre Ales 
Head et ]a fliiale Datessen : quel- 
que cent vingt chez Boutin 


Pour le propriétaire qui y cède, 
la concentration a des avantages. 
Un plus grand nombre de chevaux 
permet d'avoir à l'entraînement 
des «lignes» plus de si- 
tuer exactement la valeur de cha- 
que sujet et, par conséquent, de 
ne l'engager qu'à bon escient. Sur- 
tout, faisant désormais équipe 
avec leurs anciens adversaires, les 
chevaux n'ont plus à les affron- 


ter : l'entraineur choisit pour cha- 
un une voie qui ne risque pas de 
croiser celles des autres. Aïnsi ne 
volt-on plus, par exemple, un 
e Rothschild » affronter On « Aga 
Khan» et un aHuntr (sauf si 
celui-ci est entraîné par Zlher). 


À HN DEZ PrèSer 


Pour le publie — et pour la 
recette, — {es inconvénients sont 
évidents, Le nombre des parftants 
diminue : six dans deux des 
cinq courses importantes, diman- 
che passé; sept dans deux autres. 
Un méme entraîneur falsant tou- 
Jours appel au même jockey pour 
lui demander, souvent, d'appliquer 
la même tactique, on a, quatre 
ou cinq fois par réunion, les 
mêmes corses, avec les mêmes 
hommes, sous les mêmes casa- 
ques. Bref, le ronron. 


I est difficile de le rompre. 
Dans certains pays, l'effectif de 
chaque entraîneur ne peut dépas- 
ser un certain chiffre. On ima- 
gine mal une semblable restric- 
tion dans l'extrême (et souvent 


excessif) libéralisme de nos cour- 
ses. Le ronron, donc, s'installe. 


ronniers, Midshipman (Alec 
Head), devant Curragh (Mathet) 
et Montorselll (Boutin). Une 
demi-heure plus tard, il élève un 

peu le ton avec Lighining (Ma- 
fhet), devant Never-Vary (Boutin) 
et Borodine (Head). 


Lightning avait Géja fait une 
excellente impression Îors de son 
nique sortle (victorieuse) à deux 
ans. Il pourrait être, avec Crys- 
tal-Palace, également .bon ga- 
gnant l'autre dimanche, le véri- 
table chef de file 1977 de Ia 
cassque Rothschild. Car Général, 
qui en portait tous les espoirs, 
nous parait quelque peu décevant 
dans le prix de Guiche. 


Un vrai 
champion 
I ne peut faire mieux que 


troisième, derrière Président et 


Mad-Captain. I1 faut préciser à 


sa décharge que ceux-ci Sont 
peut-être meilleurs quon ne le 
pense. Voilà deux semaines, ils 
avaient été classés ex “quo 
dans le prix de Ferrières. : Les 
voici à nouveau ensemble, à un 
nez près (au profit de Président): 
au moins, ils répètent leurs Cour- 
ses, cœ oui est le premier Signe 
de la qualité Président appar- 
tient à une association de pro- 
priétaires, Comme la Société 
d'encouragement en 2dmet depuis 
un an : Zater-Hoyrse. Le nom ne 
cache pas (puisque chacun des 
associés doit étre connu) celui 
notamment du couturier Ted La- 
pidus, qui est l'un des trois parti- 
cipants. 
Pour beaucoup, la révé2tion de 
18 Re est Cariwhite, gagnant 
du prix Daru. Nous sommes tentés 
d'applaudir également, par Syr- 
pathie, sinon pour 5es eurs 
actuelles du moins pour celles 
de 52 famille : c'est un élève 
de Walter Haeïner, le plus pas- 
sionné et le plus délicieux des 
compagnons. Mais ses trois Ion- 
gueurs de supériorité sur Bal- 
samo. même suivies de trois 


autres sur Casaçue, ne NOUS pa- 
raissent pass justifier encore une 
admiration sans réserves. 


Considération également mest. 
rée pour Dekeleia, gagnante du 
prix Venteaux devant cinq pou- 
liches groupées en moins d'une 
longueur : quand six Concurren- 
tes se suivent d'aussi près, c'est 
qu'aucune n'est véritablement 
bonne : « fortiori quand, derrière 
ces six-là, s'en trouvent encore 
quatre en trois longueurs, comme 
c'est le cas. 


En fait, nous n'avons encore vu 
ce printemps, nous semble-t-1] 
qu'un vrai champion : Blushing- 
Groom. Li sera d'ailleurs à nou- 
veau en piste dimanche, pour le 
Poule d'Essal Un tonnerre de 
cymbales au-dessus du ronron 

Au fond de l'orchestre, nous 
atons cru distinguer aussi denx 
prochains grands solistes : Dan- 
seuse-Etofle et Rex-Wagna. Pour 
le reste, il ne nous semble pas que 
Longchamp se soit élevé au- 
dessus du niveau de la mustquette 


LOUIS DÉNIEL. 
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Le fournoi des prétendanis 


BORIS SPASSKI OUALIFIÉ 
POUR LES DEMLFINALES 


On connaît. désormais le der- 
de AE les demi-finales 
ces prétendants au 
de a di En effet, aprés avoir 
remporté la quinzième partie de 
ga rencontre avec le grand maître 
tchèque Vlastimil Hort et annulé 
la seizième, l’ancien champion du 
Dies soviétique a Tee S 
sait que ce hi avait été ee 
rompu en raison d'une interven- 
chiru su pie Fe 
dernier 


Spasski et 
le dissident Hongrois Partis RoreRnol 
au Soviétique ie 
En ce moment se déroulent à 
Ca re Len 
Iope par pes ef, sur le premier 
échiquier de l'équipe soviétique — 
largement favorite, — le champion 


du monde, Anatole Karpov,l 


accumule Îles victoires. Il ne lui a 


Lt Mes magie, On coups pour 


Un autre monde 
à découvrir 


DOMINATION 


Biol 9 
et 
E Ë A 
FR Fà 
PR 
sr 
; “À 


oBb 
Fr 
mo jé 
ü 38 
a 
9° 


BLANCS (5) : Rh6, TI3. F68, 
PI6 et h5. à 
NOIRS (3) : Rhé, Tb4, Pg2 


Les Blonce fowent ef gégnent 





SOLUCE DE PERS Ne 705 
5 


« 64 », 1977. 
(Blancs - EnL, po pes, 63, f6. 17. 
h6. N Rf2. 'TTE, P66.) 
LS Nos CCE TXIE 7 2 17, 
PUR RTE Re SU D) 
6. C£6, % ; » 
8. 28--D !, TXaB: 10. CES! suivi de 
11. h$—D. 
: 9. Cd7!, Rs6: 
10° Rg2, 2U Tes Re t, TXRB:; 12 
Cbs suivi de 15 
Superbe 


Pour toute documentation, envoyez ce bon à 
L'OFFICE NATIONAL DU TOURISME JAPONAIS 


8 me de Richelieu, Paris 1° Tél. 296-20-29 








1) GRAEDANT de l'espace sur 
alle © D 


1 Le” seul contre-jeu des Nolra 
résider dans l'avance 17-f5. 


18. d5 est peut-être précis. 
ET sh ÉxXd4; 19. CXAL DIS allé- 
gealt ln position des Noirs. 


ne C'est 11 qu'on volt eg 


conséquences posi 
altoment saouf des Maire. En effet, 
rit Bérlleuse à cs TEL! 
S1 23, f4; 24. CDS, LE : 
TX dxé ; 28, dé! avec jai 


ae POP Sa TER 
Blancs” protégent ia  Érairième tre- 
verse tout en lorgnant la colgpne cç. 
q) Gagnant le forte case é£&, 
2) La domination des 
à étre pesants. 


t à cause de 


g) 2... C5 
3. FXS, eX#5?: 4 Ch5+. 
7) Recul n pour défendre 


ls 
s) Les Noirs sont pratiquement en 


£) Entrent dans la phase ultime. 
4) faire ? SL 39... Té7; 40 
TXeS8 ; el 39..., T18 ; 40. LXE8, RXEE: 
41 Db1:; a #, CXbS6, soit la com- 


bluaison du texte, solt 2 bXES6, 

DXES : 41. FXE6, Ne: 4, Dbi+. 
Où encore TE : 1, D£6 : 

4l, bXg6: hX86: 42. FD 

a 2) Suppriment le seul défenseur 

u 

w) Si 47—., F5; 48 
49. g1+, HI7 49... 


2) Car se : 49, Cf7 et « 
De€7 ; 48, C£I7, etc. 
CLAUDE LEMOINE. 


N° 7 


Passeport pour Monaco 


Si les flambeurs n'ont droit de cité chez les scrabbleurs que 
depuis 1976, dnée de l'apparition du mot dans le Petit Larousse 
illustré, Monaco, en revanche, a été une des villes de La Côle d'Azur 
à pratiquer le scrabble à l'époque héroïque, organisant même en 1974, 


en lant que 


Days indépendant d'expression français, le troisième 


championnat du monde francophone, où la Monégasque Lise Enrile 
obtenait une trës honorable onzième place. La partie ci-dessous s'est 
fouée en septernbre 1976 à Fhôlel Terminus, nouveau siège du 


Serabble-Club de Monte-Qario. 





SELEUNRE 


ie 


2) Y. Suzo (Nics) 920 (90,82 &). 

3) Y. Dran (Nice, 842 (83,12 Æ). 

4) À. Xortrie (Monaco) 811 
(80,08 &). 


le J ne rte 21 : 

JALES Hate) D TE Pa 
(d) C'est un « nonuple » en 
jargon de scrabbleur (18 veleur du 
mot est multipliée par neuf). 
(e) RUCHAI en 5 D : 29. 


£) Le règlement donne 
à l'arbitre la faculté d'arrêter 
la partié avant le dernier coup 











| 
| TIRAGE SOLUTION REF. PTS 
Ù 2 WPO?LIT PIL (A) H 8 58 
l.2 TO+FLEAB BATIFOLE 8 E 
3 AMSLBEE EMBALLES (a) E 4 94 
4 CFKYSEE YAES F8 42 
| 8 CPEE4+ATI FACETIE (b) 4 H 32 | 
| 6 E+DNKNTEZ ENTENDEZ N 1 94 
Ù 7 JESLORE ROLES (c) M 9 27 
8 JE+MOMEE JE L 12 38 
9 MOMEE4+IS MOMIES 13 C 74 
À 10 E+GNNEIA ENGAIN£E (d) 1 H 148 
\ 11 NU?ULEE (R) ENTE 3 K. 25 | 
12 ULU+PRERT PUT 14 J 21 
13 RRUL4+IIA LUIRAI 15 E 2 
14 R+HAIURO HA (e) N 10 
15 CRUIR+EA RECURAI (f) o 9 91 
18 YVHEBUNTS OHE J 9 29 
| 17 VUNST+GV EUES o 1 21 
| 18 —DAOXRUQ ROQUA 5 D 29 
‘| 19 DX+DRUTA TAUX C 5 27 
DDR+TOVI DIX 8 A 3 
VODRT+VN DOTAUX C 3 2 
| VYVRENT+S80O VOIT B 6 3e | 
VRNS (£) 
TOTAL| 1013 


” PENTASCRABBLE 
de J.-M. Jouannet 
{Boulogne-Billancourt) 


EUGLENE Corotozoaire 
pe ee donces), E 8 : 

108 (R) 

SAPSODE 8 SA TOUR )K- 


lescopé Iormé de fan et de maga- 
cine}, 0 1 : 250. - 


MICHEL CHARLEMAGNE. 





- d'être spec 


bridge 


N° 703 


Jeux 


Le placement de Don Miguel . 


Cette donne est tirée du Festi- 
val de Marbella à l'hôtel Don 
eL La manche était aussi 
délicate à déclarer qu'à Jouer 
quand on ne voit pas les mains 
adverses. 


à RD84 
y A8 

* D64 

& 8643 

à v1072 
Vv104, 


Ouest Nord Est Sud 
_ passe passe 1 
passe 14 passe 3 
passe 3% passe -3à 
passe 44 passe passe 
Ouest ayant entamé l'as de 


trèfle, puis le roi de trèfle, com- 
ment Paul Chemiu, en Sud, &-t-i 
gagné QUATRE CŒURS contre 
toute défense ? 


Si Nord joue QUATRE PIQUES, 
comment pagne-t-il si Est en- 
tame trèfle et contre-attaque le 
2 de pique 2 


Réponse 


Au contrat de QUATRE 

CŒURS, Sud coupa le second 
trèfle, remonta au mort pour l'as 
de cœur et coupa une seconde 
fois trèfle. Ensuite, i tira rol et 
dame de cœur pour éliminer tous 
les atouts. Il réalisa ensuite les 
piques, mals, cette couleur n'étant 
pas ü donna la ue à 
Est en jouani.le quatrième pi 
du mort. Est prit il fut abigé de de 
contre-attaquer carreau sous son 
roi. La dame de carreau 
ainsi 14 levée qui manquait. 


On que le déclarant 
avait RL au début, à aïrfran- 
chir la dame de carreau, car, s'il 
avait eu le roi de carreau en plus 
de la tierce majeure à trèfle, 
Quest aurait vraisemblablement 
ouvert. 


Au contrat de QUATRE PI- 
QUES, il faut, a le contre- 
gagne Le pire à la seeonge 

r l'as de pique, puis la 
dame de pique et couper un trèfle 
avec le 6 de pique. re = 
déclarant re d Ia 
Nord grâce à l'as de a afin 
de tirer le roi de pique et de 
rejouer la dame de cœur, puis le 


COURRIER DÉS LEGTEURS 





Assurance sur le mort (n° 688) 


« Je me suis arrété de jouer au 
briige vendant trente- ans, 
écrit Æ Quintin, mais Les TES 
que vous publiez m'intéressent 
vivernent el m'ont beaucoup 
Gppris.. Permeitez-moi, cependant, 
une observation : ä y a trop de 
chelems el de .squeezes. x 

Les cheletnms ont l'avantage 


Un étonnant message (n° 689). 
« Je ne vois pas comment Sud 
pourrai gagner s0n COnÉra?, 
si Ouest n'envoie Das SOn message 
de ! sous coupe? » écrivent quel- 
ques lecteurs (Bismut, Loubes..). 


roi de cœur et le 7 de cœur 
affranchi (tandis qu'il jette ses 
deux derniers trèfles). Est coupe 
avec son dernier pique et joue 
son troisième et dernier tréfle 
Nord coupe (avec son dernier 
atout), puis le déclarant réalise 
encore l'as de carreau et le cin- 
quième cœur... 
La reprise cachée 
Savoir faire son autocritique 
est rare chez les champions ou 
Jés championnes C'est pourtant 
le cas = ro PAP o de 
Mado ao, qui ont gagné la 
ge des Dames, et feront 
partie cette année de 
l'équipe française avec Mmes Ki- 
tabji, .Avon, Derore et Meuriot. 
Dans ia donne suivante du 
Championnat d'Europe d'Estoril, 
où les es avaient terminé 
secondes, le contrat de TROIS 


SANS ATOUTS avait été réussi 
sous les applaudissements des 











spectateurs, mais Fanny Pariente, 
qui avait joué le coup, n'était pas 
satisfaite. 

4 54 

983 

+24R158653 

+ 
4RV3936 10732 
YA52 FN SD7 
692 6 V4 
#5872] S |&RD6E,S 

4AD53 

VR V 1064 

4 D 

# À 105 
Ann. : ©. don N.—S. vuln, 
Ouest Nord Est Sud 
Sindep Paoli Deleo Pariente 
passe 834 passe 3 SA. 


Ouest ayant entamé le 6 de 
pique (quatrième meilleure) pour 
le 10 et la dame, Fanny Pariente 
re nes le roi UE Ce 

F, 
valet de cœur De to la re 
d qui continua pique Ouest 
ptit avec le 9 et rejoua le ro! de 
pique. Sud prit de l'as et joua 
encore cœur pour les affranchir. 
Ouest fit l'as, tira le valet de 
“pique maitre et contre-attaqua le 
9 de trèfle Comment Sud a- 
t-elle ensuite gagné TROIS SANS 

ATOUTS contre ne se 
Pourquoi Fanny n'était-elle 
satisfaite de son coup ? ne 


Notes sur les enchères : 


Ces enchères sont normales et, 
comme l'a expliqué Nord, il man- 
que, principe, le valet de car- 
de 3 carreaux 


4 cœurs. 


En salle férmée, 1a manche a 
été réussie après les enchères sul- 
vantes 


Ouest Nord Est Sud 
Girardin Heinb. Devries Boschi 


passe passe passe 19 
passe 24 passe 2 SA 
passe 3 V passe 49 


PHILIPPE BRUGNON. 
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Dow Chemicol Europe S.A. is an internotiono] chemical com À MALADE LOME 
monufacturing and selling bulk and speciality chemicals, chslles cf Ecr. à T 99.348 M Régle-Prusse, DE- éxpérince confirmés de ln Vene ; s | a | 
biochemical products. Througbout Europe, Africa and the Middle East, 85 bis, rue Résumur, PARIS. | cherche, pote, QUE partout. | OUee solides roations dereies E DDDS Le) EE 1 110) EE constructions 
TEL. : 8788265 


we operate 45 sales offices and 23 manufacturing sites. 









EXCLUSIVES pour la Suisse. non ent elle 
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È Ê È LE Maître compagnon 2e éch., 4 a. Ecrire De IR PAR EME à : j 
For its Plastics Technical Service and Development Department, : formation. ER ee Es 
our technical center is looking for Pre OL CITE [Sr cnmuger pevese Pariet| rer. ne A SAINT-MANDÉ (94) 
: banlieue. Tél. 016 29.37 aprés 18h. perdu-trouvé Petit Im ble AFC. } 
DEVENEZ Creratrr eppts du STUDIO 35 5 PIECES 
CHEMICAL ENGINEERS SE | ne me ane | em purge Se 
ces sur els sécieur re. |1 Lost my rt ne 64 MFA PRIX FERME ET DEFINITIF, 






















gestion publions, bols essu- | 535425 hereby to armounce 
immobilier, fc. kR Es no mors va de 


Programmeurs Rémis rancss. ci place tous les Jours 
81, rue Pascal, PARIS. |Ecr. G 5162 Havas Bordeaux THAM Tue Tuon. ROM: au, mardi. 


MECHANICAL ENGINEERS 


with experience in the rubber and plastics processing industry: 


WE REQUIRE : 


@ an academical background 


® 3 years industrial exposure to technical service or development 
activities 


® maximum oge limit of 35 

© fluency in English and good knowledge of German and/or French 
@ vwillingness to trovel 
© flexibility on location 


WE OFFER : 
@ career opportunities based on your performance 


747-53-50. 
& AV DE LA GOE-ARMEE) 1 68v. Charlss-ds-Gaulls 
t, AL LA GDE ARE 9200 NEUILLY. , 


4p ft TÉL. 2600 F CC 

S/place jeudi, 14h.-17 R.?$, rue Gectiroy-Saint-Hiaire (54 
Tél. 160 7 nés sanraire mi SF FRO ÉHILARE 
52% F ch compr. 27 285-9723. : Dispanbie 12 appts 


“ans LANCIA 1600 }Atéa 2% Aa mme) COUPÉ BUICK SKYHAWX RE 


EU METAL 75, 5.000 
raciités. Téléph. (35) 9463-64, ee ae Stéré, "Demandez PERS NEUF REPRISE 
a ,_954-75-20, heures _ D. CREDIT POSSIB . 


2 CV 6 1971 Resauit 2 GTL 77, 2000 KM. SGH PEUGEOT 2850 F + charges. - 0-21. 

« Z Toulouse Mon . CONVENTION. Besu 2 p., tél, 
Prix : 3100 F. Tél : 9291894 lposs crèd, reprise. 36-1206 | 34, rte de Touioue a chauffage central tout ‘conf | Prés VERSAILLES BUC 

: ù +300 compr._- 233472) | Dans parc 400 me, r. L-Blériol 

8s 
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Visite sur caca tous Iles [ours 
de 14h à 19h, seuf mardi. 
SAGE - 54-4932 



































@ progressive employment conditions 18.Bd Exelmans-16é PARIS 
® a stimulating working environment in a tearn PRET ÿ 2 5 Imm. bourgeois m2 
g g young (eITAt CET Ro RES T1 261-50-H4. dont 950 m2 libres + 






: RTO IF CREER 2 boutiq. T. 3957-57-44. 
Nr 7 US 30° j1Ù FEPANTIN imm. angle 5 élesex 


ÉTOILE À 


CONCESSIONNAIRE 


If you are interested in a challenging job, pleose send us your résumé 
or better, just call us for an application form. 


DOW CHEMICAL EUROPE S.A. 
Miss B.A. Johnson 

Lelond I. Doanstrasse 3 

8810 Horgen, Switzerland 

TEI, : 01/728 21 11 
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COURBEVOIE êâre 


A part, 15 mal. 2 pièces dans 
immeusle neuf. &° éta 


s Dns, rangem., 
Tél. Loyer mens. 1.250 EF 
A DUETTO 74 bleue Tél, : 9951-22-33 


Comparez … 
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60 AGENCES EN FRANCE 
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Part. loue prés Versallles ue 
sur 1.200 m2, prox nr As 





TRANSFORMATEUR DE MATIERES PLASTIQUES 
C.A. consolidé 1976 : 125 millions de francs 


: 139.97.40 
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recherche IMPORTANTE SOCIETE RECRÉER 5m, 3 ce MAÉ ASR Se en 
POUR LA DIRECTION ADMINISTRATIVE re | u r e 
FAO MERCEDES ENT TTS ORSAY seau sue | fe ARRDT 
UN CHEF DE COMPTABILITÉ Exposition. Essais, ele CCE m2, 1400 F LOCAUX COMMERCIAUX 


surface totale environ 1000 m2. 


MAGASIN, GARAGE, 
BUREAUX, ATELIER. 


£, rue A.-Ge-Neuville, 17e, 
dl. : 7660-04-17, p. 255 


Niveau D.ECS. 


ans d'expérience des techniques comptables 
Stlisant l'informatique, alnsi Que de bonnes 
notions de comptabilité industrielle seront nppré- 
ées. 


ci 

1 sera rattaché au Diseenr SRRAUr A Poe 
la responsabilité d'un service personnes 
environ regroupant les conntatiH sé de cinq 
établissements. 
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Péléph, 655-9701. 
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meulière 7 p. LE ee mi tn 
Proprlét. va clrect. pet. Imm. 
comprenant 








(langue maternelle, 
Profici 
eu suive, 
Avantages sociaux, 
Ecrire avec CV. à n° 9.69, 
PUBLICI 


CONTESSE 
2, av. Opéra, Paris-1er, qui tr. 












gi sssol et sd appt. le ét. 
Tél. : 7326-07-77, heure repas. 
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Proximité des Champt-Elytées 
E00 m2, accès véhicules, cession 
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dornicils Courrier, secrétariat, 
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“nas.  Mitdlable dans un bénitier, mi- 
taureau dans l'arène, M. Georges 
Merchais, qui effrontait pour la 










Fe SES 
Ft sa pOLR RETRAITES Te FRE . première {ols en public le milleu 
ui EU is" SES ir du, Zn: - paironal, n'a essayé ni de faire 
dE es Les Neue re l'ange ni de faire la bête, jeudi 
vs | AMBRESTE : e ni 21 avril, ay jorum organisé à 
| Er. 9 ES Paris par l'Expansion. « Je ne 


suis pas venu pour vous Diaire, 
= le suis là pour vous expliquer... », 
at-il dit aux cheis d'entreprise 
= présents. 


ren Si le secrétaire général du 
.! :° , P.G. demeure, quoi qu'il tasse 
-"." : et dise, la bête noire des pafrons, 

1: 2! o'est… qu'il est « rOug8 »; £l à 
rssn ": . cela I n'y a rlen à faire. On l'a 
..) "+ bien senë dans cette réunion. La 
--.":" représentation patronale  élait 
" - . symptomatique du peu d'enthou- 
siasme des habituës des iorums 

- « de l'Expansion, même aprés les 
“7. " éections municipaiss que l'on 
| sait. À part M. Anioine Riboud, 
_.: président! de B.S.N.-Gervais- 
°" + Danone, qui avait promis coura- 
- .- gousement aux Organisaleurs de 
“T5 venir et de parier, aucun membre 
“—. de ce qu'il esi convenu d'appe- 

* ler le « grand patronat » n'éfait 





: : 18. À côté des patrons de petites 
‘ «LT entreprises, venus DOUSSés per 
. de curlosité, et des délégués 
"2, de syndicats paironaux mar- 
"7 gineux par rapport au CN.P.F., 
-“+ fes grandes entreprises n'étaient 
-. fuère représentées que par des 
.…… Giretteurs de relations exté- 
: — leures, bavardent gentiment avec 
. les journalistes. Encore, la glace 
-. n'et-elle pas 615 rompue erire 
* céfle assistance de bonne 

_ composition et l'orateur. 


5 «« On éteit fon de l'ambiance 
É * plutôt sympathisante créée dans 
.: de même cadre il y e quelques 

.. .. Mois par M. Mitterrand, ou, sur- 
-.._ tout, par M. Rocard, dont la per- 
formence avaïñt 616 s! brillante 61 
la force de séduction s] grande 
qu'un che d'entreprise sous 
: pression avait été jusqu'à s'écrier 
“ut ”__ on plein débat : « Maïs au moins 
$ ‘2° êtes-vous sûr d'être ministre des 


finances 7? =. 
7 "7 st Cette fois, pes de cadeau en 


--—— perspective. M. Marchaïs n'y est 

:: pas allé par quatre chemins. 

«Je n'ai nullement l'intention de 

vous cacher ce que sont les 

imAc init si objectifs des communistes fran- 
VILLAS : DIS TNT çais», a44j dil Les netlonait 
-  sations? «1] n'y a pas de 

eociété communlste sans l'appro- 
prtetion publique des principaux 
. moyens de production. » La fIb6- 
ralisme économique ? « Grêce à 
la planification démocratique, 
nous entendons limiter le rôle 
du marché, d'un marché dominé 
me par les monopoies. » La fisoa- 
: Te 1ité ? «1 faut bien prendre l'er- 
| gem quelque part Nous const 
dérons qua les masses popu- 
leires paient Hop d'implis et 
d'autres pas assez » Les motl 
valons des cadres? «ll faut 
réduire l'échella des ealalres de 
1 à 5, ce qui veut dire que 
11000 F per mois doivent 
suffire. » (1) L'autofinancement 
pour les investissements ? «Le 
blocages des prix à la produc- 
tion est l'une des conditions de 
la mise en œuvre de noire poli- 
tique. » Le pouvoir dans l'entrs- 
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(Dessin de CHENEZ.) 


M. Marchais au forum de <l'Expansion > 





NE cnge ni bêfe 


l'existence des partis dans l'en- 
treprise », eic. 

Visibloment, M. Marchais 50 
senlail en position de force. Ce 
qui jui permit d'apaïser un peu 
da nervosité de ses auditeurs. 
Non, «iles droits nouveaux des 
travailleurs ne mettront pas en 


cause la faculté de décision - 


des chefs d'entreprise ». Non, 
“nous ne Sommes pas fous. 
Nous voulons assurer le progrès 
social: mais nous savons très 
bien que nous na pouvons dlis- 
tribuer que ce que nous produi- 
eons =. NOn, «C8 ne sont pas 
les petltes entreprises que nous 
visons. Ce sont les monopoles 
qui vous étranglent, cs n'est pas 
nous qui vous étranglerons >. 
Non, «nous ne distribuerons pas 
les crédits des banques natlo- 
nallsées en fonction de l'appar- 
tenance politique de ceux qu! 
les demanderont ». Oui, «81 les 
Français ne SOnt pas contents, 
Hs pourront [8 manifester par 
leur vole, et nous reviendrons à 
la situation que nous connais- 
sons actuellement ». 


Chemin falsam, M. Marchais 
a plus d'une Îols aftelnt son 
but. AH eu tort de dire qua 
Ja guerre du Kippour n'esil pas 
Ja seuie Cause de la crise fran- 
caisse. et qu'il na faut pas falre_ 
dépendre la santé de notre 
économie des seules exnor- 
tations ? N'a-t-il pas eu reison 
de dire que des réformes « de 
structures » sont nécessaires 
pour sortir de Ja crise actuelle 
et pour intégrer dans la société 
les six cent mille jeunes qu! 
arrivant chaque année sur le 
marché du travail ? N'estil pas 
vrai que les travailleurs ns 
peuvent pas continuer à être 
traités comme ils le sont dans 
des cas trop nombreux, 6! 
qu'ils doivent « &tre consultés =? 
Qui dirait le Contreire ? 

Finalement, M. Mercheis n'a 
pas perdu son temps. Un pelït 
patron du parterre se plaignait 
en sortent du forum : « J'ai 
payé pour venir poser Uns ques 
tion, et M. Marchals n'a pas 
{âché ie micro; je n'ai rien pu 
demander, On n'a rlen pu dire. 
J'al été roulé. + La télévision 
étant lè, la P.C. a, lui, eu son 
heure d'antenne. Lo groupe 
l'Expansion a, de son côté, plus 
que fargement couvert ses frale. 
Sous les pefits patrons présents 
restaient = Gros-Jeen comme 
devant ». 


JACQUELINE GRAPIN. 


(1) Cinq fois le niveau proposé 
Le syndicats pour le SMIC : 


LS de représentants élus des 
trevailleurs, de certaines cuté- 
gories d'usagers {syndicois, col- 
lectivités publiques, grandes 
nationgles) ei 


majoritaires. Ce c 
aistrehion élira son président et 
déstgnera la direction générale 
de l'entreprise.s Dans pro 
positions d'actualisetion du Pro- 
gramme Commun de SOUTEINE= 
ment, le partl communiste bré- 
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cise que les représentants des 
travallleurs élus e sur jisies pré- 
sentées par les syndicas = 
sentais» devront 

ecuu moins le tiers du conseil». 


prise ? « On éillra les chefs des 
entreprises natlonalisées (2), et 
*. viendra un jour où les patrons 
seront amenés à reconnaitre 


7 Facile, 


ous pouvez jouer toute là semaine RRÈÈEr 


1squ'au mardi après-mioi 
récédarnt le tirage du mercredi 
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À L'ÉTRANGER 





Le Fonds monétaire arabe se donpe 
pour l’immédint des objectifs limités 


De notre envoyé spécial 


D CNE 

e Conseil arabe, 

à Fonds monétaire arabe, dont 

1e siège doit être établi à Abou- 
Dal « pour Gin Mon ei 


Porter Secours 
pays dont Jes balances des paile- 
ments sont en déficit, de favoriser 


entre les pays du Golfe une 


ce Po Fe pe Per 
an ’évo- 
lution favorisée le Fonds 
monétaire devrait 


Une monnaie commune 


Cependant, pour le moment, 
l'objectif, Le le voit, est plus 
modeste. vingt pays arabes 
et la délégation palestinienne 
présente à Abou-Dhabl ont établi 
une unité de compte qui sers 
équivalente à trois unités de 
compte du Fonds monétaire mter- 
national, _ le taux de change 
nrté le est de 115 dollar. On «a 


38 millions de dinars pour l'Ara- 


cc montant sont payable sans 
délai Aux pouvelles, 
re pays arabes seulement ne 


Riad, secrétaire général de la 
Ligue arabe en 
viennent-Ils de 1 
mière tentative de fnarché com- 
mun arabe en 1961 M Riad, 


lisme : € Comment voulez-vous, 
nous a-t-1l déciaré, faire #n mar- 
ché commun arabe des pays dont 
ie revenz par léle d'habiiant 
compte parmi les plus élevés du 
monde comme le Koweït (6109 
doïlers par ilêle) et d'autres qui 
compient parmi les plus DOuUUVrES, 
par exemple le Soudan. Notre 
démarche est donc radicalement 
différente de la vôtre, Euro- 
péens. Nous voulons simplement 
commencer pur établir une s0li- 
darilé financière parce ques Tous 
avons la possibilité réelle d'y par- 
venir. En ce qui concerne les 
monnaies COMmTAUNES, TOUS COM 
mencerons par Les 2ays du Goije, 
dont les ressources et dont Îles 
finances sont également abon- 
dante: > € D'ailleurs, rappelle 
M. Riad avec un brin d'humour, 
ces pays ont déjà pee dans le 
“indienne qu'As ee | a 
roupie " 
daient pour anis trtiOMs fi- 
nancière de l'Empire des Indes.» 
Pour le moment le Fonds qu 
va s'installer à Abou-Dhabi sera 
gouverné par un directeur 


adjoints. Les délégués réunis à 
ARR et dont onvre étaient 
nd manistres des CORP de 
eurs pays respectifs, on e 

générel, un ancien mi- 
nistre de la ira- 
kien, M Gawad Le Fonds 


Son action viendra renforcer | 


De gaie es pores pe dde 
oppemen créés par 
arabes : le Fonds de 


ROLAND DELCOUR. 


fPUBLIGITE) 


prix N d'économie, D à 
affirmé que ce programme « pro- 
duirait un désüsire 5 étail 





eu 
le président Carter a laissé en- 
trevolr 


trer » dans un da plutontum 

_ des rene 

surgénérateurs. Mais pour 
qu utilisent 


mg a façons 
de produire de ‘l'uranium enri- 


d'aranium-235 traversent plus fa- 
cilement la rembrane qe ceux 
d'uranium-238, et In fraction du 
gaz qui traverse a roembrane 
enrichit en ta 
njum-235. En répétant un bon 
Ft | mer de rois fopératin, on ait 
passer _ 
235 de 07 % — sa valeur dans 

noturei — & environ 





RÉPUBLIQUE ALGÉRIENNE DÉMOCRATIQUE ET POPULAIRE 





MINISTÈRE DE L'INDUSTRIE ET DE L'ÉNERGIE 





ENTREPRISE NATIONALE SONATRACH 





Division Engineering et Développement 





AVIS D'APPEL D'OFFRES INTERNATIONAL 


Un appel d'offres international est lancé en vue de la réalisation 
produit en main d’une usine de liquéfaction de gaz naturel de 105 milliards 
. de thermies/an à Skikda. 


Le projet comprend : 


— l'étude d'engineering et l'établissement des plans de construction, 
— f’approvisionnement, ( 


— lo construction des unités de production, du stockage et expédition 


des utilités, des bâtiments et des routes, 


—— la mise en route, É 
— lo formation professionnelle. 


Les dossiers peuvent être retirés uniquement par les sociétés reconnues 
mondialement en matière de construction d'usine de liquéfaction de gaz 
naturel ou d'usines similaires, à partir du 25 mars 1977, contre paiement 
de la somme de 1.000 DA et présentation des références. 


Chez SONATRACH Projet GNL-EST Skikda — zone industrielle — 
téléphone : 95-57-40. — Les soumissions doivent être adressées avant le 
15 août 1977, à M. le vice-président, ENGINEERING & DÉVELOPPEMENT 
SONATRACH, 10, rue du Sahara - Hydra - ALGER, sous double enveloppe. 


L'enveloppe intérieure devra porter la mention: € OFFRE GNL-EST - 
SOUMISSION CONFIDENTIELLE - NE PAS OUVRIR. » 


LES RÉACTIONS AU PLAN ÉNERGÉTIQUE DE M. CARTER 


<L'adopter produirait un désastre» 
estime M. Milton Friedman 


conséquence de Tintervention de 
PEtat sur le marché, or « Za solu- 
ton dg M: Carter est de pousser 
l'intervention encore plus loin ». 


e AU Ne — «Nous 
sommes heureux de conslaier que 
les Etats-Unis s'orienient CRiR 
rare une réduction de la demande 

de pétrole et le maintien de prix 
élevés afin d'encourager la ns 
au point de sources d'énergies de 
»,a déciars le Al Avr, 
un e kowaîïtien, parlan 
du DrOBrAMME én ue de 

© A MOSCOU. — L'agence 


Tass estime en revanche que ce 
Plan «scbouiira à POP RS 





ultra-centrifugation 


3 À, nr qu demandée par les 
réacteurs eau bouillante = 


utilisée aux Etats-Unis depuis la 


guerre : elle l'est aussi en 


URSS. et en France, à Pierre- 
latte et dans l'usine d'Eurodif 
actuellement en constraction au 
Tricastin. 


L'autre méthode est l'utra- 
centrifugation : on fait tourner 


- très rapidement l'hexafluorure 


d'uranium dans des centrifugeu- 
Ses. Plus légers, es atomes d'ura- 
ne se concentrent près de 
l'axe rotation En prélevant 
cette ER du £az, on obtient 
de l'aranium enrichi. Plus éco- 
nome en 6, cette technique 
se à la construction 
d'unités plus petites que les énor- 
Mes usines de diffusion 


retagne}). Ces usines produisent 
déja, à faïble échelle, de l'ura- 

nium enrichi. 

Les Etats-Unis n'en sont pas 
encore à ce stade et n'ont, en ce 
qui concerne l'ultra-centrifuga- 
ton, 1e 1. pp de 

ne ; se Pourralt cepen- 
TES atent ds, LL RTAUES 

peys membres rebco- 
Centec. 


La comparaison d’une techni- 
que cRronres 00 comme la diffusion 
ie ’une technique encore 
en partie expaerials ce qui 
est le cas ‘ultra-centrifuga- 


du président 6 
apparemment que les Etats- 
vont passer du de Ia dif- 


ne 
du isoier » Ge bâtiments). 


Aux États-Unis 


LA CAUTION 
SUR LES IMPORTATIONS 
DE TÉLÉVISIONS JAPONAISES 
EST PORTÉE DE 9 À 20 % 


(De notre 
New-York — Le vernement 
américain a décidé faire appel 
du rendu il y a quel- 
ques jours (le Tu as 14 mins 
par le tr tribunal des douanes des 
Etats-Unis. Celui-ci avait estimé 
que les dégrèvements fiscaux ac- 
cordés par les autorités japonai- 
ses à leurs fabricants de postes 
télévision constituaient une 
subvention. Le tribumal avait 
demandé que les droïts d'impor- 
tation aux Etats-Unis soient Aug- 
mentés. 
En attendant la décidion de la 


porte-parole 
de Panasonic. Une enquête menée 
en 1971 par le gouvernement japo- 
nais avait conclu que la vente 
des 8, ils de T.V. japonais 


aux Unis tenait dam- 
pins Les fabricants -américains 
b'ont cessé d'affirmer lors 
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